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INTRODUCTION 


C’est en juillet 1922, pendant la derni&re semaine de mon s6jour 
— le second — au Nepal, que j’ai eu Foccasion de decouvrir le 
Karma-Vibhanga. Le general Kaisar Sham Shere, un des fils du 
maharaja Chandra Sham Shere, esprit cultive autant que tireur 
infaillible, s’6taif pris d’int6r6t pour la chasse aux manuscrits ; ses 
rabatteurs lui soumettaient des manuscrits recueillis au hasard, et il 
avait la bonte de me les communiquer. Dans un des lots que j’exa- 
minais, j’apercus un manuscrit d’aspect singulier, trac6 sur unesorte 
de carton tresfonce, de petit format, et plie en paravent, comrae c’est 
le cas assez # fr£quemment pour certains manuscrits bouddhiques. 
L’ecrilure indiquait le xiv e -xv e sikcle. Je m’empressai d’examiner le 
colophon ; il donnait la date de 53 i (ere Nevare de 880 J.~C.)soit 
t/iio-i 1 J.-C., et le titre rev6lait un ouvrage inconnu Je le parcourus 
avidcment , je fus frappe des citations et des rappels dont il fourmillait, 
J’cxprimai le d6sir d’en avoir une copie. Le Rajguru (conseiller spi- 
rituel, propose aux questions religieuses) Hemraj Sarman, dont je 
ne louerai jamais assez la science et Fobligeance, eut la bont6 de 
surveiller et de reviser lui-m6me le travail du copiste. Un peu plus 
lard, tandis que j’etais au Japon, une lettre de lui — ecrite dans ce 
Sanscrit elegant qu’il manie avec une aisance magistrate, m’annon- 
cait la decouverte d’un nouveau manuscrit du m^me texte, et bient6t 
apres j’en recevais la copie. Les deux manuscrits, tout a fait inde- 
pendants, se completaient et se contr6laient. L’original du pre- 
mier (A) comportait 78 t euillets de paravent, mais le feuillet 49 > 
recto et verso, 6tait efface. Au feuillet 6i°, une stance de benedic- 
tion indiquait seule qu’un nouvel ouvrage commengait sans aucune 
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interruption, sans solution die coniimiilc ; c’etait une sorte die disser- 
tation plutcU qiPun commcutaire du texte precedent, une sorle de 
saslra du type upaclesa (je le designorai desormais sous le litre de 
Knrninvihhanga-upadcssi (abreviation : Up.); tin feuillct entier, le fig, 
mnnquail. lin outre lelexte elaii beaucoup nioins bien conserve quo 
celui du premier ouvrage (Ivv.) coupe de lacunos 6lendues et peu 
intelligible a force d'incorrections. 

L’original du second (B) comportait, sous sa forme primitive, 35 
feuillels, mais les feuillets i- 3 , 9-10, xfi-17 avaient disparu ; dan§ 
Finterieur des feuillets, les locuncs sont nombreuses, souvent ^ten- 
dues Le texte est en general plus correct que celui de A, etil en est 
iml6pendant, Des differences significatives, vocabulaire, style, table 
des mati&ros, apparent les deux redactions. Le ms. B ne conticnt 
quo le premier ouvrage, que le colophon d^signe comme le Karma- 
vibbanga sutra (Le colophon dc A, place a la fin du second ouvrage 
(Up.), dit simplemenl : MahaKarmavibhango nama samaptah). 

l/ouvrage on elFct se pr6$tnle comme un sutra (qualify de dharma- 
paryayadansB, fin deFuddesa); ilconsiste essenliellement en un long 
discours adress<$ par 1 c Bouddha a un maitre do rnaison de Sravasti, 
Suka, fils de Taudeya. Mais d’unc part, en litre do Fouvrage, avant 
la formule saeramcntolle « Kvam inaya ttrulam », on lit une stance 
liminaire, dans un metre fort savant, dc facture tres Htteraire, qui 
est uno adoration au Bouddha ; d'autre part lc sutra s’nrr&te de 
mani&rc abrupte sur la definition des vaisaradyani, sans la conclusion 
6galement sacramontollo qui tennine tons les sutra s. En outre la 
plupart des paragraphed du sutra ont 6t6grossisd , annotations, parfois 
tWss d6volopp<§es, qui ontfinipar fairc corps aveclc texte primitif* Le 
thferno et le cadre soul les mAmes quo dans un sutra bien connu du 
Majjhima nikaya, n° i 35 , le Cuja Kammavibhangu [design^ ici par P], 
dont le eorrospondant se rotrouvo (en version ehinoise, Poriginal est 
perdu) dans le Madhyama agama, 170 (traduit par Gautama San- 
ghadeva sous les Tsin orientaux, en 897-398 [d<Ssign6 ici par ChgJ). 
Mais le pali et les sutras* corrospondants introduisent le discours du 
Bouddha par une mise cn scene r^duite an minimum, F6nonc6 du 
lieu et des personnages du dialogue ; Kv au contraire commence par 
un rdseit dcvelopp6, la visite du Bouddha cliez Suka absent, et sa ren- 
contre uvee le chien dans lequcl Favarc Taudeya, pkre de $uka, s’est 
r6inoarn6 aprfes sa mort. Le m6me Episode est raconU tout au long, 
en t$te du commentaire sur Jc Subha sulla du Majjhima, dans la 
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Pa|>aftcasudam, le commentaire classique sur le Majjhima Nikaya, et 
ent&tedu Subhasultadu Digha, dans la Sumangalavilasim, le commen- 
taire classique du Dlghanikaya 1 ; les deux recits presentent des trails 
surprenants de ressemblance avec celui de Kv, et une fois de plus se 
-pose la question — encore a peine soupconnee et que Pavenir ne 
manquera pas d’eclaircir — des rapports entre P oeuvre de Buddha- 
ghosa et son groupe et les textes canoniques des £coles autres 
que les Theravadins ; pour moi il n’est gucre douteux que le grand 
doeteur du bouddhisme singhalais a largement emprunte aux 6coles 
rivales. Le sutra du Madhyama Agama commence aussi par le m6me 
recit; Che hou des Song, 980-1000 J.-C , qui a donne une nouveile 
version du sutra de PAgama isolement sous le titre de Tsing yi ou po 
sai so wen king « sutra de la question posee par un upasaka d’esprit 
pur » Nj. 943 (qui n’a pas reconnu sous ce titre Ie Suka sutra) et 
Tok. X 1 Y, 6 , 75 [design^ ici par Che], a laisse de c 6 te cet Episode ; 
mais deux anciens traducteurs, qui avaient donne beaucoup plus 161 
une traduction isol^e de ce m6me suti% ont reproduit tout le recit 
de PAgama: Teou t ; iao king cc sutra deTaudeya» Nj. 611 (ouNanjio pro- 
pose par erreur la restitution Devadatta pour Teou-t’iao), Tok XII,' 
8, 71 traduction due a un anonyme du temps des Tsin Occidentaux 
( 2 s 65 ~ 3 i 6 J.-C ), [design^ ici par Cha] , et Ying wou king « sutra 
de Perroquet^= (Suka) » Nj. 610, Tok. XII, 8, 72, traduit par 
Gunabhadra des premiers Song, entre 435 et 468 [designe ici par 
Chb]. C’etaitdonc la une espeee d’avadana qui pouvait 6tre a volont6 
attache au sutra ou d£tach6. Le r£cit existait aussi en sogdien, sans 
doute place en t6te d’une version perdue du sutra ; M. Rosenberg en a 
publie un fragment dans les Izvestia de PAcad^mie de Russie 1920, 
p. 399, Enfin il subsiste un fragment en Sanscrit du Sukasutra pro- 
venant de PAsie Centrale, et qui a 6te publid dans Hoernle, INfss. 
Remains of Buddhist Literature in Eastern Turkestan , p. 48 , le 
fragment r<$pond aux § VII (fin), VIII et IX de Kv., mais en office 
une redaction particuliere (qui se rapproche plus particulierement de 
Pouvrage tibelain designe par T 2 ), 

La collection tibetaine du Randjour a recueilli deux ouvrages qui 
portent Pun et Pautre le titre Sanscrit de Karen avibhanga (ou °vi- 
bhaga) 2 ; ils sont places tous les deux a la fin du volume XXVI de la 

1. Jc ne crois pas inutile de donner ce text© en appendice a la fin de Touvrage 

a En dehors du Kandjour, le Tandjour tibetain confcient aussi, et m$me r<5p<§t<5 dans 
deux volumes differonls, un ouvrage qui porte lo titre Sanscrit do Karmavibhanga, on 
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section Mdo, constilue cle petits texles , Tun, Las rnam par ’byed pa, 
(designe l ex par T 1 ) va do la page f\l\i a la page /|64 , l’aulre, Las 
kyi rnam par ’gyur ba, qualilie de dharmagrantba, lib. ehos kyi 
gzuu (designe par T“), plus court, termine le volume, pp. /|()4-/|8i 
Feer a donne une traduction de T 2 dans les Annales du Musee Gui- 
met, vol. V, p. 2« r )2 (ct il a Iraduit aussi a la suite, les deux Kamma- 
vibhaiiga sutta, Cfila 0 et Maha°, du Majjhima Nikaya) , malhcureuse- 
ment la traduction de Feer est pursem^e de graves erreurs qui en 
rendent l’emploi assess fallacieux T 1 se trouve Mre le correspondant 
exact de Kv , mais l’interprete tibetain a,'comme Che hou en Chine, 
supprim^ lout le r6cit de l’<5pisode initial; l’original qu’il suit conte- 
nait les m6mcs rubriques et les m£mes d^veloppements que Kv, 
mais l’agencement des paragraphes n’est pas toujours le m£me que 
dans Kv (cf. la table des recensions); de plus, les notes inserces 
dans le textc en guise de commcntaire explicatif sont trait<$es libro- 
mont: lantAt elles sont inldgralemcnt reproduites, tantAt elles sont 
en parlie omises, tant<U cnlifercmcnl stipprimecs. Ndanmoins 

la mcrveilleusc fid^lit^ des traducteurs tib6tains fait de T‘ un instru- 
ment pr£cieux pour la critique do Foriginal Sanscrit T~ roprdsento 
un remaniement abreg<5 d’une recension particulierc de Kv, asscz 
dUTgrentc de Kv, mais pourtant apparent^ a notre texte. 

Le canon clunois contionl un ouvrage traduit sur un original Sans- 
crit qui, a en oroire le Yue tsang tcho tsing(dat<$ de iG54), portorait, 
lui aussi, le litre do Karmavibhaga, et quali(i6 de dharmagrantha • 
e’est le Fan pie ehen ngo so k’i king « sutra sur la repartition des 
consequences du bien et du mal » Nj. 685 ; Tok. XIY, 6, 8a ; la tra- 
duction cst atlribu6e, comrao tant d’nutres traductions apocryphes, 
an fameux An Che Kao, prince iranien devenu moine et apGtre, 
arrive en Chine en 1 48 J.-C Le sutra porte sur le m6me theme que le 
Karmavibhanga, mais n’a rien de common aveclui que ce theme lui- 
m6ine ; Ananda y est intcrlocuteur du Bouddha ; a la liste des aetes de 
bien cl de mal et de leurs consequences rcspectives (enoncecs au 
nombre de cinq pour chacun des cas) vient s’ajouter une liste des 
86 fautes qui naissent de Falcoolisme ; e’est la liste classique donn^e 
par le fameux Nandika sutra (cf. inf. note sur § XIV de Kv), si connue 
que le Kv se contente de la rappeler (§ XIV), mais que le traduc- 

tib^tain Las stan par ’byccl pa. Mdo ’grol XXXI, n° 22 , p 358 & 364 » ct XXXIII, 
n° ao, p. 4 1 - 40 , mais e’csl lb un onvrage tout h fait indApendanl, <16 au grand doclour 
de l'tfghse Ub^Uiinc Alfca DipankarasrijfiJna. 
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teur de T A a cru utile cependant d’introduire tout entifere dans la 
version tibetaine de Kv § LXXVII ; puis la legon est reprise longue- 
ment en vers. 

Le canon chinois possedeun grand nombred’ouvrages sur ce theme 
que le bouddhisme ne s’est jamais lasse de trailer, nous pouvons 
laisser de cdte tous ceux dans lesquels le Bouddha s’adresse a Ananda, 
et qui se rattachent par un lien plus ou moins lache au second Kamma- 
vibhahga pah, le Mahakammavibhanga. Un texte merite tout au moins 
-d’etre signale, a cause du nom de l’auteur qu’on lui attribue ; c’est 
un poeme ,sur la retribution du bien et du mal, le Fan pie ye pao 
leao king ou plus completement Ta young p’ou sa fan pie ye pao 
leao king « sutra oil le Bodhisattva Grand Heros explique en abrege 
la remuneration des actes » Nj. i 34 g , Tok, XXIV, 8, 9/1 , traduit par 
Sahghavarman en 434 - Ta young cc grand heros » est la traduction 
du Sanscrit Sura ; on aurait done ici, qualifiee a tort de sutra, une 
oeuvre du poete qui a compose la Jfitaka mala, et qui recevrait ici le 
titre de Bodhisattva. Je n’y ai releve # aucun indice qui pourrait le 
ratlacher a notre Karmavibhanga plut6t qu’a tout autre. Mais deux 
textes frappent des l’abord par leur ressemblance avec Kv. L T un est 
le Ye pao tch’a pie king « sutra sur la difference de retribution des 
actes » traduit par Gautama Dharmaprajna en 582, Nj. 789 ; Tok. 
XIV, 6, 63 [designe ici par Chg] ; l’autre est le Fan pie chan ngo 
pao ying king « sutra sur la repartition en correspondance des retri- 
butions du bien et du mal » traduit par Tien Sitsai entre 980 el 
1001, Nj 783 * Tok. XII, 8, 66 [designe ici par Cht] Un simple coup 
d’oeil jete sur le tableau comparatif des recensions (p. 1 4- 1 9) suffit a 
montrer que Chg, entre tous les textes paralleles, est celui qui res- 
semble le plus a Kv, cependant, tout comme le traducteur de T 1 , 
Gautama Dharmaprajna a elimine le recit initial Cht, au contraire, 
apparait nettement comme apparente de tres pres a T l , et cependant 
il a conserve le recit initial que T 1 avait elimine Chacun de ces 
deux textes nous met en presence d’une recension particuliere de 
Kv, caraclerisee par des modifications dans le nombre et Fagen- 
cement des rubriques , tous les deux n’ont conserve de Toriginal que 
le sutra proprement dit ; cependant de brefs rappels jetes ga et la 
dans le texte prouvent qu’ils avaient connaissance aussi du commen- 
taire explicatif conserve dans Kv. 

Les fragments en langue kouteheenne decouverts en Asie Centrale 
par la Mission Pelliot contiennent de la facon la plus imprevue plu- 
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sicurs feulllelrt d'lin poeme |design<$ ici par K| qui se trouvc 6lre une 
version a la koulehocnnc, e’csl-a-dire lib ro ct fidele a la Ibis, do noiro 
Knrmnvibhnriga. Ici encore le poete do Koutcha s’est contents, 
commo Gautama Dharmaprajna ct Tien si tsai en Chine, de repro- 
<1 ui.ro le sutru proprcmenl. dil, mais comnic cux il a maintonu queb- 
ques indications qui sulRscnt a prouver qu’il connaissait aussi le 
eommenlairc, nolamrncnt la mention de Mailrajfia (pour Maitrayajila, 
suhstitut dc Maitrakanyaka),d’Ajatnsatru et de la stance prononcee a 
I’occasion des crimes ct des remords de ce roi. L’agcncement des- 
rubriques affirnie une ressemblance toute speciale avec le texte suivi 
par Gautama Dharmaprajiia, ressemblance qui confine a ridentite.il 
no scraitpas surprenant que 1c traducleur ckinois ait utilise la recen- 
sion de k’ouvragc qui circuiait a Koutcha ct sans doute dans l’Asie 
Centrale tout cntiferc Gautama Dharmaprajna (ou Dharmajhana, en 
chinois K’iu t’an la mo pan jo’ aussi — po jo, on encore jo na) 
(Hail un Indian sinis6; il flait le fils nine d’un brahmane dc Benares, 
Gautama Prajfiaruci, qui tiltTilvcnu en Chine en 558 et y avail tra- 
duil t/i ou 18 ouvrages, sous la dynastic des Wei Oricntaux. En 
55 o, les Tsi Septentrionaux prirent la place des Wei ; maisils furent 
a leur tour rcmplac6s par les Tcheou Septentriomuix en 557 5 Gau- 
tama <$lail sans doute en favour a la cour des Tcheou, car il fut, lui 
Indicn de naissanoc, nomind gouverneur d’un district (pel ui de Yang 
sen). L’avfenemcnl de la dynastic Souei, quichassa les Tcheou en 5 Si, 
ne gala nullcmcnl les affaires do Gautama; l’empercur Wen le 
manda pri>s cle lui, a sa capitalo Tchang an, et e’est alors qu’il tra- 
duisit le sutru sur la remuneration des actes ; ] ’original don l il dispo- 
sal <Huit done dc provenance septentrionale plutbt que de provenance 
indionne. 

Par un contrastc qui met bien en lumifcrc la popularity prodigieuse 
du Karma vibhanga, e’est l'oxirdmitd opposde du mondo indicn qui 
apporte Si ce texle une illustration inattendue. Le magnifique monu- 
ment du Boro-Budur (ddsigne ici par Bb|, a Java, qui traduit en 
images, aux yeux des fiddles, une suite d’ouvrages sacr^s disposes en 
gradation ascendante sur le monument comme dans Delude de la 
doctrine, consacrc les 160 panneaux de la galerie inf6rieure a la 
representation du Karmavibhanga. J’ai raconty ailleurs (Bibliogra- 
phy of Indian Archaeology, published by the Kern Institute, Leyden 
i c) 3 1 , Introd., p. i-O), comment, en juillet 19^8, au pied du stupa, 
invity a chercher rinlerprelatiou des reliefs encore incxpliqmSs de 
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cette galerie, enterree depuis des siecles, depuis la fondation sans 
doute, pour parer a la poussee des materiaux trop lourds, j’avais 
pu, au premier examen des photographies prises pendant une exhu- 
mation de courte duree, reconnaitre dans les sujets traites etjusque 
dans lelibelledes inscriptions inspiration de ce Karmavibhanga que 
j’avais d6couvert sept ans auparavant, au Nepal ; minute incompa- 
rable oil j’ai compris et senti toute la grandeur de F oeuvre accomplie 
par la civilisation indienne. La menace d’un ecroulement pr6cipit6 
avait arr6t 6 par bonheur les imagiers en plein travail ; $*il restait 
quelques morceaux a degrossir ou a parachever, on n’avait pas eu le 
temps aussi d’effacer sur chacun des panneaux les inscriptions gros- 
sierement entaillees comme de vulgaires graffiti pour indiquer 
aux sculpteurs le sujet propose En face de donnees qui aemblaient 
defier, a force d’aridite ou de monotonie, l’imagination et le ciseau, 
les artistes javanais se sont rabattus sur les a-cot6 du texie ; ils se 
sont amuses a des compositions de fantaisie, assures que les moines 
sauraient donner aux pelerins les explications necessaires Les moines 
se sont lus depuis des siecles, mais le texte quhls recitaient, disparu 
, lui aussi, a ressuscite. Je me suis toutefois contente prudemment de 
limiter mes references aux panneaux inscrits : je laisse a d’autres, 
plus competents que moi et mieux dou£s pour la lecture des images, 
le soin d’etaljlir une relation continue entre les 160 panneaux de 
Boro-Budur et les rubriques du Karmavibhanga. M. Krom, qui a 
prouve sa maitrise par les descriptions qu’il a donnees de tousles bas- 
reliefs par son magnifique ouvrage sur le Boro-Budur, voudra sans 
doute computer son oeuvre. La tache ne va pas sans difficultes, car au 
temoignage incontestable des inscriptions subsistantes, la recension 
du Karmavibhanga qu’on lisait au Boro-Budur ne concorde ni avec 
notre original Sanscrit, ni avec aucune des versions tib^taines, chi- 
noises ou koutcheenne. 

Le Karmavibhanga, aulrement dit le Suka sutra Sanscrit, marque, 
par rapport au Cilia Kammavibhahga pali et a la litterature qui en 
derive, un soi-disant progres dans ^application pratique de la loi du 
karman. La formule courante « A chacun selon ses oeuvres » resume 
tout ce chapitre fondamental dc la doctrine bouddhique , mais ici 
les oeuvres ne sont pas, comme dans la morale chretienne, restremtes 
a la duree d’une seule existence, et leur consequence n’est pas une 
eternite a peu pres immuable de beatitude ou de damnation. Le 
karman est la r^sultante d ? une serie innombrable d'existences, et 
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ses eflels s’exercenl aussi sur une seric Inuombrable d’existences a 
vcnir, a moins que la conqu6le du Nirvana ne detruise a tout jamais la 
perspective tie nouvelles transmigrations (c’est pour eviter la confu- 
sion outre ties croyances si differentes quo jen’ai pastraduit karman 
par « truvre », et que j’ai pr^ferc lc termc d’ « acte » moins suscep- 
tible d’egarer le lecteur) be sutra du Nikaya et do I’Agama sebornait 
a une lisle de i^i rubriques, eelles-la mtane qui sont restees en t6le de 
Kv et de toutes les redactions paralleles , encore faut-il observer que, 
si Ivv et toutes les redactions paralleles solvent un ordre uniformcr 
dans Tagencement de ces i/\ rubriques, le sutra du Nikaya et celui 
de rAgama placent au g c rang la « petite situation », et au io c la 
« grande situation » qui occupent respectivement le i i e et le i2 e rang 
dans Kv et les paralleles, comine si ehaque groupe voulait afiirmer 
sa liberty de elassement. Mais Nikayas et Agamas possedent nombre 
d’autres sutras, du type du Kimdada, qui enseignent les rapports 
necessaires outre tel ou tel acte donne et ses consequences d’outrc- 
vie 1 ; TEkottara Agama en pSrLioulier a une longue s&vio, de sutras de 
ce genre aux chapitres iuii, xuv et xnv. La lilteruture indpuisablc 
dcs Avadanas est une application du principe du karman a d’innom- 
brables cas particulars ; actes « blancs » et actes « noirs », antes de 
m<$r?te et de d£m6rite amenent toujours le mailro a demonlrer par 
de nouveaux exemples la rigueur dcs lois du karman^Ians le detail 
minutieux de leur jeu. Les Yinayas qui out incorportS les Avadanas, 
comme le Mahavaslu des Mahasanghikas ou l’immensc compilation ties 
Mula Sarvastivadins, abondent en maltiriaux qui devaient fatalomont 
provoquer des tentatives de classification si chores au gotUindien. 
Le cadre consacr^ du Suka sutra sc pr6tait sans effort a rextension L 

i. Tl pout Aire intorosbant do no tor id quo, parim Ion documents on oenturo khamsthi 
rorucillis par Stc»in & Niya ot publics on collaboration par Uapbon-Semirt-Boyor, 
(Kbarosthi Inscriptions) so trouvo sous le n° 5n, p 3au, un fragment curioux sur oc 
thAmc. 

a* On pout memo afiirmer que le sutra du NiLTya et do rAgama conliont en germe, 
ou peut-Atre on resume, uno partio des dAvcloppcmcnls que 1c Karmawbhanga ol les 
ouvrages du mAme type doivont amplifier. A propos de l’appabhoga IX = -~$ XI Kv ) 
et du mahabboga (g X =? § XII Kv.) ll montionno une sorio do dons anna « nouxuturo 
pana « boLsson », valtha « vAtomcnt >>, yana « velucule », mala « guirlaudo a, gandha 
a parfum », vilepana « onguont », scyya « eouche », avasatha « logemout », padipoy^a 
« dclairago », asana « siege », qui sont devenus presque tous dos rubriques particuheres 
dans Kv : nourrUuro Kv. LXIX; boisson LXXII ; vAtemont LXVF ; vebicule LXX ; 
guirlando LXXII1 , parfum LXXVI; logemout LXXJ , oclatrago LXXV ; siege LXVI1 
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A quel moment cette edition amplifiee du Suka sOtra qui eonstitue le 
sutra du Karmavibhanga a-t-elle pu 6 tre publiee ? La traduction chi- 
noise de Gautama Dharmaprajna montre qu’a la fin du vi* si&cle Fou- 
vrage etait admis eomme canonique bien au dela des frontieres de 
FInde. 11 n’est guere douteux que, environ deux siecles plus t 6 t, 
le grand doeteur du bouddhisme, Vasubandhu, tenait deja le m^me 
ouvrage pour une autorite cauonique. Dans son Abhidharma kosa, 
1Y, 119 , Vasubandhu s’exprime ainsi . « Le sutra dit qu’il y a deux 
sortes d’actes, Facte fait (krta) et Facte aggrave (upacita) ». I/anno ta- 
teur japonais Saeld (Kiokuga), heritier authentique d’une tradition 
continue qui remonte jusqu’a Hiuan tsang, indique ici que le sutra 
vise est le Ye pao tch ? a pie king « sutra sur la difference de retribu- 
tion des actes ». C’est la exactement le titre chinois de la traduction 
du Kv due a Gautama Dharmaprajna , et c’est la en effet qu’un lec- 
teur chinois ou japonais peut trouver cette division des actes. Nous 
quidisposons de Foriginal Sanscrit, nous pouvons conclure que Vasu- 
bandhu se refere au Karmavibhanga Mafs jusqu’ici nous ne pouvons 
pas remonter plus haut. J’ai cherche dans la vaste etendue du commeny 
taire sur la Prajnaparamita compose par Nagarjuna — et conserve 
seulement dans sa version chinoise, le Ta tche tou louen, — sans reu&sir 
a y trouver parmi tant de textes cites une reference au Ka/ma- 
vibhanga , le %eul passage que j\ue pu relever ou Nagarjuna marque 
les rapports entre certains actes de p 6 che et leurs consequences dans 
une vie ulterieure (au milieu du chap, xxvn, £d. Taisho, vol. XXI, 
p. a33 6 ) se rattache a une autre tradition, peut- 6 tre celle qu’asuivie 
aussi le poete Sura. 

II convient de noter au surplus que la Mahavyutpatti (sorte de voca- 
bulaire sanserit-chinois-tibetain compile au ix e siecle), dans une sorte 
de revue generate de la litterature canonique sous la rubrique 
Saddharmanamani. § LXY ed. Sakaki, classe sous le n° 47 (entre 
FAvaivartika sutra et la Prajfia paramita Pancasatika) le Karmavi- 
bhanga, et donne comme equivalents, en chinois » sn 0 « m 
Fan pie yin yuan king, et, en tibetain, Las rnam par ? byed pa. 
L’equivalent tibetain est bien le titre que porte la version tibetaine 
du Karmavibhanga (cf sup. p 4) , Fequivalent chinois ne corres- 
pond exactement a aucune des versions du Karmavibhanga, m a 
aucun des textes Iraitanl du m^me sujet. 

Quant au commentaire insere dans le texte, rien ne permet d’eu 
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prcciser la dale, mais auenn des nombreux textes cju’il cite n’impli- 
que une epoque tanlive. L’auteur dispose d'une Literature extraor- 
dinairemenl etendue, mais rigourcusement rcstroinle au Ilinayana 
lticn nc donne mieux l’ideo do noire ignorance cn matierc d’6coles 
bouddhiques que la simple liste des references, contcnucs dans le 
commenlaire. Le traite ajoule au texte du Kv (Up ) n’est pas rnoins 
riche que le commentaire lui-m6me et couvre a peu pres la m&me 
litleralure (Leg ohiflres romains sont ceux des § de Kv , les chilfres 
arabes ceux des pages de Up). 

Agama. — ^atavarga Ag., Karmavibhangasutra, XVII. — Sata- 
varga Ag., Prasenajitsamyiiktesu, Rajopakirnake XXXVII. — Ag. 
Rrahmananipate i 56 . — Ekottarika 1 53 . — Ekottarikagratasutra 167. 

— Ekottarika sulra (sur les trois qui circulent masques) 1G7, — Sata- 
vnrga, Tapasasutra 167. 

Nipala. — Rddhipuda 0 16 r. — Brahmana 0 1 55 (Kolu et Sola). 

Abhidharrna. — Cakravatiisulra LXX, LXXXVL — Cakravarli 
sutravibhanga LXXV — AlTli . lialakanda sulra 1 55 . — Goirunturiyu- 
nam Abhidharmasamyuktcsu 1G7 

Vinaya, — XXXII ( 1 c maitre et le disciple). — XXXV (Vinayfiva- 
dana) — XXXVIII (id.) — Mahisasaka gotrantariya Vinaye XXXII. 

— 1 58 . 

Sutra. — Agrata 0 i 55 , 1G1 (cf. Etadagra 0 ). — Atpxyardhasalaka 
(Purna a Surparaka) XXXII. — Ekottarika x 53 . — Ekottarikagrata 0 
x 57. — Etadagra 0 x 56 . — Ugra° 162. — Upasthapanaka 0 16 1 . — Karma- 
vibhanga 0 XVII (du Satavarga Agama, aclress6 a Ananda, I’dquivalont 
du Mahak 0 pali) ; — i 54 (atraiva Karmavibhange); 1 63 . — Kfilika 0 1 . — 
Govinda 0 167 (Le Bouddha et Indra). — Catusparsada 0 iGr — Cakra- 
varti 0 XXXII (2 fois) ; LXX (Abhidharme C°) LXXVI (id.) ; Abhidharme 
Cakravartisutravibhange LXXV. — Tapasa 0 (Satavarge) 167. — * Dak- 
sina 0 163 ; Daksinavibhanga 0 XXXII — Daksinavibhangc sutre i5G. — 
DevatS 0 LXVL — Devavatara 0 i 5 (j. — Dhanamjaya 0 XXXII. — Nandika 0 
I ; XIII ; XIV. — Parinirvanadi 0 x 56 — Purvaparuntaka 0 VII ; XXXIV. 

— Bnkapratyekabrahma 0 II. — Bodhimuia 0 1G0, — Brahmana 0 1 55 - 

— Mahadeva 0 16 1. — Mahaparinirvana 0 i 58 ; 1 5 g. — Mahapraliha- 
rya° 167. — Mahasamajiya 0 1 56 . — Romaharsaniya 0 1 58 . ■— Vclama 0 
1 63 — Sakya°XIIl — Siviilaka 0 XXXII — Sramanyaphala 0 XXIX — 
Simha 0 LXIX ; LXX. -- Sutra X ; XII ; Xlil , XXXII (5 fois) , LX 1 L 

Jataka — Mailrayujua XXXII. — Siiiiha XVI. — Syamaka XXXII. 
Syama XXXII (2 Ibis) 
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Galha. — XVI (= Udanavarga I, 17), — XXXII (= Ang°, et 
Ekotf); XXXII (=Udanav° XXXI, 24-26). — XLVI (=Ud XXVI, 
6). — LXIV don de parasol (2 stances). — LXIX don de nourriture 
(3 stances). — LXXI g° de Sumedha. — LXXII don de boisson. — 
LXXIII don de guirlande. — LXXIV g° de Karnesumana. — LXXV 
don de lampe. — 160 (= Dhammap. 178). — 161 (2 stances). — 

166 (sastra ?) 

Bouddhas aulres que Sakyamuni. — Konagamuni LXXI. — Dlpan- 
kara LXXV. 

Autres personnages (generalement personnages d’Avadanas). — 
Ajatasatru XXIX, XXXII. — Anathapindada XXXIX, 167. — Ani- 
ruddha XXXIV; XLVI; 1 54 — Arhat Apunya(?) XLV. — Asoka 
1 54 . — lsvara, de Campa XXXIII. — Utpalavarna 169. — .Uparista 
pratyekabuddha XXIV. — Uruvilva Kasyapa 167. — Sthavira Karne- 
sumana LXXIII, LXXIX; i 54 - — Katyayana XXXII. — KfilodayinLIV. 

— Kota i 55 . — Gavampati XXXII. — Gopaka XXXIII. — Gbosila 167. 

— Cuda Panthaka XIII — Jangha Kasyapa XLV. — Tagarasikhin 
pratyekabuddha XXXV, XXXVII. — Dharmadinna LXXI. — Nan- 
daka 161. — Padasva rajaputra LXI. — Pindola XXXII. — Purna 
XXXII — Prasenajit XXXIX; XLIII , 167. — Bakula XLVI. — 
Bimbisara 167. — Brahmayu 157. — Bharadvaja 167 — Malini de 
Campa LXXIII^ — Mindhaka XXXV. - Maudgalyayana XXXIV, XL; 
167* — Vasistha 167. — Visakha LXV , LXXI. — Sariputra XXXIV; 

167 — Sonottara XLV. — Sela i 55 . — Srutasoma i 53 . — Svabhra- 
pada LIV. — Subhuti XXXIV. — Sumedha LXXI. — Hillisala 
XXXVII, XLIII. 

Avadanas sans noms de personnages. Le pauvre de SravastI [et 
Prasenajit] XXXIV. — Le pauvre garcon de SravastI XXXVI. — Le 
tisserand de SravastI XXXVIII. — Le pauvre de SravastI qui renait 
ver d’un taureau XLV. — Le fils de marchand a SravastI qui tombe 
d’un arbre asoka XLII. 

J^ai indique, quand je Lai pu, dans les notes afferentes aux pas- 
sages cites, les sources probables ou les textes apparentes En depit 
de ces recherches qui m’ont coute de longs efforts, il est impossible 
de determiner l’ecole a laquelle appartient le commentateur. Si des 
ressemblances assez frequentes s’6tablissent entre lc commentaire et 
les textes de l’ecoie Mula Survastivudin, deux donnees decisives suf- 
fisent a exclure celle-ci. La mention d’un Satavarga Agama, qui semble 
represenler ou contenir le Samyukta des autres ecoles puisqu’il est 
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Milulivisc cn Snmyuklas panui lesquels figure un Prasenajitsamyukta, 
elasse lui-m6me dans les Rois Divers (Rujopakirnaka) el oil figure 
aussi d’autre partlc Karmavibhanga lui~m6me, elasse pourtant dans 
le Majjhimu Nikuya en pali comme dans le Madhyama Agama en chi- 
nois, — pose line enigme aetuellcment insoluble Esl-ce rcnsemblc 
des Agamas qui scrail ddsigne comme cc FAgama aux cent sections » v 
En lout cas ce nornhre de sections qui serait attribud a l’Agamu tout 
onlier est inconnu par ailleurs, et ne rdpond pas aux divisions des 
Nikayas ou des Agamas. La legende de Maitrayajna, qui est le mor- 
ceau capital du commentaire et que malgre sa longueur le traducteur 
libelam a reproduite tout entiere, con Ire ses habitudes, nous eloigne 
cgalementdc toutes les ecoles connucs Maitrayajna n’est autre quele 
personrnjge connu, celebre m6me sous le nom de Maitrakanyaka 
dans les textes sanscrils, de Mitlavindaka dans les textes palis 
Le nom de Maitrayajna, garanli, s ? il en est besoin, par le tibetain 
et par le koutcheen, ne s’est jamais rencontre encore, et combien 
de redactions nous possedtms copendant de cette hisloiro ddifiaule 
racontce de plus cn images sur les panneaux de Boro-Budur f 
Le nom de Konagamuni, donne ici au Rouddha que les textes 
sanscrils appclient Eanakamuni (je ne Fy ai retrouve que dans le 
Lankavalara sulra), est encore une etrangetd qui ddconcorle, Le 
commentatcur cite unc ibis les Mahisasakas comme des gens « d’un 
autre nom de famille » (golrantariya) ; la mdme expression est 
reprise par l’aulcur du traite annexe a la dermerc ligne de son 
ouvrage dans un passage obscur qui seml)le indiquer que le Karma- 
vibhangaetail elasse pard’autres denies dans les Abhidharmasaihyuk- 
tas, genre de division donl nous ne savons rien non plus. Les lents 
progres do nos connaissanecs permettront peul-dtrc un jour de 
resoudre cos problemcs, tant do questions laissecs en suspens nous 
donuenl du moins une loQon d’humilitd qui n’csl point inutile en face 
des hypotheses hatives et des constructions ambxtieuses. 

II m’est agrcable d’exprimer ici publiquement a mes editcurs raa 
reconnaissance pour l’accuoil qu’ils ont des l’abord accorde a ee tra- 
vail de science austere La Caisse des rccherches, au Ministere de 
FInstruction publique, a bien voulu accorder a cette publication une 
subvention genercuse et soulager ainsi les Presses universitaires 
d’une partie d’un fardeau deja pesanl. Enfin Flnstitut Kern, de Leyde, 
et le directour de cct Inslitut, mon collogue ct ami le P r Vogel, ont 
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mis gracieusement a la disposition de mes editeurs les cliches des 
cjuatre panneaux de Boro-Budur reproduits dans ce volume, et qui 
avaient 6te 6tabKp par la maison Van Leer & C°, d’Amsterdam. Je 
desire ajouter a ce relevg de mes obligations l’lmprimerie Durand, 
qui avait imprime ma thkse de doctorat sur le Theatre indien en 1890 
et ou j’ai retrouve apres un intervalle de quarante-deux annees le 
m&me zele et le m^me soin. 



TABLEAU 

des kecensions du Karmavibhanga 


Sanaciit 1\v S (Mss A ot 11) 

Introduction lc Ilouddha ct Suka , rc'cit dt'vcloppe 

Txl)«'tain T* 

Kandjoui Rldo XXV r, Mh-foh 
Introduction 

simple indication, sans n cit 

Tt lit' lain T* 

Kamljoui Mdo XXVI, 464-48i 
| traduit par Fccr] 
Introduction 

simple indication, sans loot 

I 

vie courte 

I = 

Kv S l 

1= 

Kv. S. I 

II 

vie longue 

11 = 

II 

ii= 

11 

III 

abondance de maladies 

111 = 

III 

111 = 

III 

IV 

pen de maladies 

IV = 

IV 

IV = 

IV 

V 

disgrncicux [A faiblesse] 

V = 

V B 

. v = 

V . 

VL 

gracituix 

VI = 

VI 

VI =s 

VI 

VII 

chdlif pcrsonnagc 

VII = 

VII 

VII == 

VII 

VIII 

grand personnage 

VIII 

VIH 

VUI=- 

VIII 

I\ 

basso naissanec 

I\ 

I\ 

IX 

IX 

X 

liautc naissancc 

X - 

X 

\ = 

X 

XI 

petite situation 

Xi=_- 

\l 

XI 

XI 

XII 

grande situation 

\ll = 

XU 

\U~- 

\u 

XUl 

mauvnise sapience 

XUI = 

Kill 

\iu= 

XUL 

XIV 

grande sapience 

XIV = 

XIV 

XIV s— " 

XIV 

XV 

naissanco infemale 

II 

XV 

xv = 

XV 

XVI 

naissance animale 

XVI sr- 

XVI 

XVI as 

XVI 

XVII 

A 

— au mondo des Trdpassos. 

— — do Yama 

XVII = 

XVII A 

xvn = 

XVII 

XY11I 

— — des A suras 

XVlUou 

Will 

XVIII — 

XVIU 

\IX 

— — des homines 

\l\ = 

\I\ 

\ I X --- 

XIX 

\x 

— - chc/ les dieux de la sphere du desir. 

XK = 

XX 

xx..« 

XX 

XXI 

— — — — de la Forme 

\\I = 

X\I 

XXI ^ 

XXI 

XXIL 

— — — — £ans Forme 

XXII =- 

x\u 

xxu^ 

xxu 

XXIU 

actc fait, non aggravd 

xxut = 

XXIII 

XXUl = 

XXX 

XXIV 

*— aggravd, non fait 

KX.LV = 

XXIV 

XXIV = 

XXXI 

XXV 

iait ot aggiavo 

XXV = 

XXV 

- xx\ = 

xxxu 

XXVI 

— m fait ni aggiav6 

XX\Ir^ 

XXVI 

XX\l = 

XXUl 

XXVII 

exislence lalegralo aux enfers, puis renais- 
sance [13 aux enfers] 

XXV 11 = 

xxvn 

XXV 11 = 

XXIV 

XXVIII 

existence de demi-durde aux enfers, puis 
renaissance/ 

xxvm= 

XXV1U 

XXV1U = 

XXV 

XXIX 

simple passage aux enfers, cl renaissance 
immediate 

XXIX = 

XXIX 

XXIX = 

XXVI 

XXX 

naissance detox mindo. 

XXX = 

XXX 

XXX = 

xxvn 

XXXI 

naissanco mdtitormince 

XXXI--- 

XXXI 

XXXI 

xxvm 
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Qhg 

Trad chmoue par Gautama 
Fa telie (Tok, XIV, 6 , 63) 
Introduction • 
aim pic indication, sans rccit 

Cht 

Trad chmoise par T’ien Si tsai 
(Tok XII, 8 , 66 ) 
Introduction 
reiat do\elapp 6 = kv S 

k 

Fragments d’un pocrae 

en Ivoutclicen 

Bb 

Panneaux de Boro-Budnr- 

1 = 

Kv S I 

T d ' X - 
I actes = 

Kv S I 




II — 

II 

II = 

II 




III — 

III 

III = 

III 




IV = 

IV 

IV == 

IV 



. 

v = 

B V 

V = 

V 



at kv S V et VI 

VI= 

’ VI 

VI — - 

VI 



„ 

VII = 

VII 

VII — 

VII 




.Villas 

VIII 

VIII = 

X III 



43 Mil 

IX. sss 

IX 

IX — 

IX 




X = 

X 

X == 

X 



» 

XI ass 

XI 

XI = 

XI 




XII sss 

XII 

XII sss 

Xll 




XIII S3 

XIII 

XIII sss 

XIIII 




XIV SSS 

XIV 

XIV = 

XIV 




x\ = 

XV 

XV sss 

XV 




XVI = 

XVI 

XVI = 

XVI 




XVII = 

XVII 

XVII t as 

XVII 




xvm=: 

XVIII 

Will = 

XIX 




\1X = 

XIX 

XIX sss 

XX 

debut des fragments 


x\ = 

XX 

X\ sss 

XXI 

a? 4 - 1 = K-v S XX 


X\I = 

XXI 

XXI = 

XXII 

11 =. 

XXI 


XXII S3 

XXII 

XXXII pas dc naissancc dans 
los anantaryas, equivaut a 
Ivv XXX-XXXI 

111 = 

XXII 


XXIII — 

XXX 

XXIII S3 

XXXII 

IV = 

XXX 


XXIV = 

XXXI 

XXIV = 

XXIII 

Vsss 

XXXI 


XXV sss 

XXXII 

XXV — 

XXIV 

VI sss 

XXXII 


« XXVI concoction 
dans le pays du milieu 

XXM sss 

XXV 

vii = 

XXVII 


j XXVII = 

XXXII 

XXVII = 

XXVI 

VIII = 

X\\ III 


XXVIII = 

.XXVIll 

XXVIII sss 

XXVII 

IX = 

XXIX 


XXIX = 

XXIX 

XXIX = 

XXVIII 

x= 

XXIII 


" xx\== 

XXIII 

XXX = 

XXIX 

XI = 

XXIV 


XXXi = 

XXIV 

XXXI sss 

XXXIII 

XU = 

XXV 
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Sanscrit Ivv fo 

Tilnlaia T 1 

Kiindjour Web \\\ f, 434 4(>4 

Tibctain T* 

Kandjour Mdo XXVI, 464-48i 
|lra<luil pai Feer] 

XXXLl 

Goneoction on pays otranger. 

X\VlI=Ki SXXXII 

XXXIL = Kv S XXIX 

XX XII [ 

d’abord heureux, onsuitc malhcureux 

\xvm = 

X XXIII 

XXXIII = 

XXXIII | 

XXXIV 

d’nbord malheureux, en suite heureux 

XW1V = 

xxxiv 

\VX;V:= 

XXXIV 

XXXV 

heureux d’abord et cnsuite 

xxxv= 

XXXV 

XXXV = 

XXXV 

XXXVI 

malheureux d’abord et ensuito 

XXXVI = 

XXXVI 

XXXVI = 

XXXVI 

XXXVII 

riche et avare [VX.XVIII B] 

XXXVII — 

xwvu 

X XXVII = 

XXXVII 

XXXVIII 

XXXVIll b ‘* 

pauvre et generoux [XXXVII R] 
pauvre et avare [seulement dans la table de 
A , le ^ correapondant manque] 

XXXVIII = 

XXXVIII 

XXXVIII =; 

XXXVIII 

XXXIX 

riche et gdnoreux 

xvxix— 

XXXIX 

XXXIX = 

XXXIX** 

f 

XL 

•vie 6puiseo, acto non I'qmisc. ^ ordre inverse 

XL = 

XL 

XL = 

XXX VUI^* 1 

XU 

acto opuisd, vie non 6pms('‘o, ( dans 11. tables 

\Ll sss 

XLI 

XLI = 

XL 

XUI 

acto < v pmse, vio opuisee 

XLII = 

xlh 

\Lll_= 

XU 

XLII 1 "* ni aete epuiao, m vie epuisee |lo $ < oncspon- 
dant manque dans le toxic , of. XUl! 1 "*] 
XLll I vio 6pnisdo, merites 6puiseT! [om R] 

XLlll b, ‘‘ m vie ni aete uptimes [A pee he epmso|, mais 
Passions epuisces, 

X Lll I — 

XLIV 

\LIP»« 
-+- XLI 11 

XLIV 

\ LI LI — 

XLIV z= 

XLII 

xtlll^ 

XLIV 

XLV 

heureux do corps, non d’espnt 
— d’osprit, non de eoip« 

XLV s=s 

XLV 

XLV = 
XLV I — 

\LIV • 
XLV 

XLVl 

— dc corps et d’espnt , [om A| 

XLVI = 

XLV I 

XLV 11 = 

XLVl 

XLVII 

— - m dc corps, ni d’osprit 

XLVII — 

xlvh 

XLVIII - 

XLVII 1 

XLVUl 

miserable, nuns gracieuv. 

\ LVIII — 

XLVIII 

XLIX sss 

XLVUl 

XUX 

miserable ot laid. 

XL1\ — 

*XLIX 

Lass 

XUX 

L 

miserable, puant, estropid. 

L — 

L 

LI S- 

L j 

LI dix sentiors d'actc manvais ot rroisannee 
corrospondante do dix (Hats externes. 

LI 1 * 1 * dix sentiors d’acte bona, et dispantion oorros* 
pondanto de dix dtals oxtoinos [on A, pas 
do i? correspondantl 

Ll = 

LI 

LI I -= 

LI 

1 

Lit 

attentat a la vio 

Lll = 

Ml 

LIU sss 

LU ) 

LIU 

promlie eo qm n'est pas donne. 

LIU — 

LUI 

LIV ss 

LIU j 

LIV 

amour lrrc^gubor. 

LIV = 

LIV 

LV = 

LIV 

LV 

monaongo. 

LV a= 

LV 

LVI=r 

LV 

LVI 

calomnio. 

LVI = 

LVI 

LVll = 

LVI 

LVH 

grossierotd dos paroles. 

LVll =*- 

LVll 

LVIII — 

LVll 

LVIIl 

incoherence dos propos 

LVILl = 

LVIii 

LIV = 

LVIII 

LIX 

conviction 

LIX = 

LIX 

LX = 

LIX 

LX 

violence. 

LX = 

LX 

LXI = 

LX 

LXI 

vuc laussc 

LXI s=s 

LXI 

LXU r= 

LXI 

LXU 

dix a vantages Si faire afijali aux caityas 

LXU = 

Ll hls 

LXUI = 

LXII 

LXUl 

— atloior los caityas 

LX!!!— LXXII re- 
prise sous forme negative 
dc LIT — LXI, pour de- 
linir los consequences dca 
dix sentiors d’aetes bona. 

LVIV = 

LXUl 
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Chg 

Trad chinoise par Gautama 
Pa tche (Tok \l\ , 6, 63) 


\xxih = 
xxxn = 


XVW 

XXXIII 


XXXV = 

XXXIV 

XXXVI = 

. XXXV 

XXXVII = 

XXXVI 

£XXVIII== 

XXXVIII 

XXXIX = 

XXXVII 

XL = 

XXXIX 

XLI = 

XXXVIII b>< 

XLII =ss 

XLIV 

XLIII = 

\L\ 

xuv=. 

XLVI 

XLV = 

XIA II 

XLVI sss 

XL 

XLvn= 

XLI 

xlviii = 

XLII 

XLIX = 

XLIII bis 

Lsss 

XLVIII 

LI = 

XLIX 

LII = 

L 

LIII = 

LI 

LIV = 

LII 

LV = 

LIII 

LVI = 

LIV 

LVLI = 

LV 

LVIII = 

LVI 

LIX = 

LVII 

LX =3 

LVI II 

LXI = 

LIX 

LXII = 

LX 

LXIII = 

LXI 

LXIV = 

LIb«s 

LXV = 

LXIII 


Gkt 

Trad chinoise par T’len Si Isai 
(lok XII, 8, 66) 

K 

Fragments d’un poeme 

en Koutclieen 

VX\II=kv S XXXIV 

XIII ==kv SXXVI 

XXXIII = XXXV 

XIV = 

XXXIII 

XXXIV = XXXVI 

XV = 

XXXIV 

XXXV = XXXUI 

XVI = 

XXXV 

XXXVI = XXXVIII 

XVII = 

XXXVI 

XXXVII = XXXVIIlbis 

XVIII = 

XXXVIII 

le § y est 

XIX = 

XXXVII 

XXXVIII bien fait de cceur 

XX = 

XXXIX 

et d ’esprit, donne 



XXXIX id ne donne pas 

XXI = 

XXXVIII b«s 

XL heureux de corps 

XXII = 

XLIV 

et d ’esprit a\ec des m6rites 

XXIII = 

XLV 

cf XLVI kv 

XXXIV = 

XLVI 

XLI id mais '< sans me- 

XXV = 

XLVII 

ulcs » cl XLIII kv 



XLII malheureux de 

m 


corps et d’espnt, sans mentes. 

XXVI = 

XL 

= XLVII 

XLIII \ic courte, Passions 

XXVII = 

XLI 

longues, renaissance dans les 

XXVIII = 

XLII 

mauvaises destinations 

XXIX = 

XLIII bis 

XLIV Passions courtes et 

XXX = 

XLVIII 

vie longue 

XXXI = 

XLIX 

*XLV Passions et vie 

XXXII = 

L 

courtes 

XXXIII = 

LI 4- LI bis 

XLVI Passions et vie 

XXIV = 

LII 

^puisees , cl Kv XLII 

XLVII Passions epuisees, 
vie 6puisee , cf Kv XLI 
XLVIII = XLVIII 



XLIX== XLIX 4- L 

XXV = 

LIII 

L = LI 

XXVI = 

LIV 

LI= LII 

XXVII = 

LV 

LXI = LIII 

XXVIII = 

LVI 

LII1= LIV 

XXIX = 

LVII 

Ll\ = LV 

XXX = 

LVIII 

> 

-3 

II 

> 

«-4 

XXXI = 

LIX 

LVIi= LVII 

XXXII = 

LX 

LVIII = LIX 

XXXIII = 

LXI 

LIX = LX 

XXXIV = 

LXIII 

LX = LXI 

XXV = 

LXIV 

LXI = LP>» 

XXVI = 

LXV 
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Kv SLIX-LX 
LXI 

Libia 

LXIII 
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T\RUSAU COMRARATIF 



Sanscrit Ivv, S OI-» A cl R) 

1ib£t.un T 1 

lv.au Ijtmr M<lo XX.V1, 4i4 4l»4 

Tibctaui T- 

Kaudjour Mdo XXV l, 464-48 1 
[liadint par Poor] 


m 

IAX1 11 dix mauvais ro- 
sultats de l’atlenta t a la v io 

LXXIV dix mauvais ic- 
sultats du vol 

LXXV dix mam ais re- 
sultats de l’amour lrre- 
gulier, 

LXXVl dix mauvais re- 
sulta ts du mensonge 
LXXVII trenle-sixmaux 
resultant do l’aloool 
LXXVIU^Kv 8LXII 
L\\ IX =- 1AX1U 
LX\X dix avantagos 
a bulayer lo ( aitya 

. • 

LXIV 

dix avantagos i I’ofliando d’un parasol 

LXX XI — LXIV 

IAV ss Kv S LXIV 

IAV 

— * — d’une tloelio 

1AWU-— IAV 

lAVUt IAV 

LXVI 

— — d’un vclemont 

IAXXIU dix avantagos 
a clonnor mu* bannieio 

IAVHsm iam 

lxvii 

■ — — d’un 8ii*go 

L X X X l V dmue a v an ta ges 
« LXV1 

IAVUI sr LXXI V 

LXVUI 

— — , d’un recipient 

LWW - IAX1V 
LXXWI-- LXAftl 

lAIX^ IAXHI 

LXIX 

— — do noumturo. 

IAX\VII = IA\ V 
LXXXVIIX = LVXVI 

L\X=z: LXXV 

LXX 

— — (Tun moyen do 

LXXXIX dix avantagos 

LXX Isa. LXXVl 


transport (A do sandalcs] . 

h donnei do In musiquo 
XU dix- Unit nvan- 
tagos a lairo un caitya, 
XGi ■as: LX VII 

LX XII tambour 
of, T* LXXXIX. 

LXXIU fairo un oaitya 

LXXI 

dix avantagos k I'offrandc d’un abm 

XGII dix avantagos 

of, T* XG. 

lxxii 

— — do boisson 

a donnor dos sandalcs 

LXXIV » tAVII 

LXXIl hl * 

— . — d'un fruit [A om 

[of. LXX AJ 

LXXV sandalcs 


pas do & corrospondant]. 

XGUI = IAVUI 

of. Tt XGII 

LXXIU 

dix avantagos a roffrande d’une guirlande 

XCIV~ LXtX 
XGV = LXX 

LXXVl ss LXVUI 
LXXVII =s LX1X 

LXXIV 

— — d’une flour 

XCVt= LXXI 

LXXV1II — LXXI 

LXXV 

— . — d’une lampe 

mais iei « avantages nom- 
broux » au lieu de « dix ». 

LXXIX = LXXVII 

LXXVl 

— — do parfums, 

XGVII ss LXX1I 

LXXXsss LXXIl 

LXXVII 

dix qualitds do i’entr&s en religion 

XCVUI = LXXVII 

IAXXI = LXX 

LXXVlU 

— do la residence dans lu for6t 

ic=lxxviii 

LXXXU= LXKVIII 

JLXXLX 

— k vivre d’aumfmes* 

0= LXXIX 

LXXXIH-m LXXIX 

LXXX 

dix assurances 

Cl = LXXX 
puis conclusion du sutra 

LXXXIV ss LXXX 


H 


1 


i 


J 

i 

1 




TABLEAU COMPABATIF 
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Ch g 

Trad chmoise par Gautama 
Fa tche (Tok XIV, 6, 63) 

Cht 

Trad chmoise par Then Si tsai 
(Tok XII, 8, 66) 

K 

Fragments d’un poeme 

eu Koutchcen 


LXII — LXXI reprise 
sous forme ndgatne de LI- 
LX pour definir les conse- 
quences des dix sentiers-d’actes 
bons , cf. Ti LXIII-LXX 



LXXII - LXXVI = Ti LXXIII- 
LXXVI. 

LX XVII— T 1 LXXVII 


LX.\ I = Kv SIAIV 

L\XVIII = Kv S LXII 

LXXIV = LXIII 

LXXX = TiLXXX 

LXXVI = LXIV 

X WII =*Kv S LXVI 

LXVII banmere 

LXXXII= LXV 


cf Ti LXXXIII 

LXXXIII = Ti LXXXIII 


LX VIII = LXV 

LXXXIV douze avantagcs 
commeTl= LXXVI 

IAXXV = LXXIV 

« 

XXVIII = LX\ III 

LXIX = LXVI 

LXXXVI =5 LXXIII 

XXIV = LXIX 

LXX = LWIII 

LXXXVII = LXXV 

XXX sandales 


LXXXVIII = LXXVI 

cf Ti XCII, T2 


LXXXIX = TiLXXXIX 

LXXV , Ghg LXXII 


XG dix-huit avantages 
a celebrer un sanctuaire a 

Fm des fragments 

LXXI= LXIX 

reliques 


LXXII sandales 

XGI= LXVII 


cf. T 1 XCII 

XC1I= TiXGII 


LXXIII fleur parfumee 

XGIII = LXVIII 

XGIV = LXIX 


= LXXIV + LXXVI 

XGV = LXX 

Autre fragment 

LXXIV = LXXV 

XCVI= LXXI 

v == LXXIV 

LXXV = LXII 

mais « avantages nombreux )) 

uu autre ouvrage 

Conclusion du sutra 

comme T 1 XGVI 

commence ensuite 


XCVII = LXXII 

XCVIII = LXXVII 

IG = LXXVIII 

C = LXXIX 

CI= LXXX 

puis conclusion du sutra 
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i27-i3o 

i3i-i34 

i35-i37 


1 38- i4o 


Kv S LXIY 
LXV 
LXVI 


LWIII 


1 4 1- 1 43 palaka Kv S om 
maiscf Ti LXXXIII, Ghg 
LXVII, Cht LVXXIII 


1 44- 1 47 LXIX 

i5o-i5x LXXB + A 

cf T 1 XCII, T2 LXXV, 
Ghg LXXII, K XXX 

1 5a LXXIV 

i54 LXXII I 

1 56 LXVII 

i5 7 (eti58?) LXII 


160 LXXVIII-LXXX 





MAHAKARMAVIBHANGA 


OM NAMO BHAGAVATE MANJCJSBITE K.UMARABHUTAYA 


Sankhaksirendukundasphatikahimadalaksaumasubhrabhragaurais 1 
cancatspastattahasair gaganatalagatais chattrapankty [atapatraih] 
stavyair bhur bhati yasya tridasanaragarutsiddhagandharvajustaih 
prahvas tam sarva eva pranamata satatam Buddham Adityabandhum. 
divyais candanacumaaiisranikarair*mandanilodbhasitair 
vxnavenumrdangadundubhiravair gandharvagitisvaraih 
yo jatah ksitipalakah pracalayan krtsnam trilokalayam 
sarvajnaya niruddhasarvagataye Buddhaya tasmai namah. 

Bhagavata sutram bhasitam. 

Evam maya^srutam ekasmin samaye Bhagavan Sravastyam viha- 
rati sma Jetavane Anathapindadasyarame. atha Bhagavan purvahne 
nivasya patracivaram adaya Sravastyam pindaya praviksat. 2 savadanam 
Sravastyam pindopacaranam. vena Sukasya 3 Manavasya Taudeyapu- 

1. Le texte de la premiere stance est defectueux. A la a e ligne, A lit cancaspasta 
ihctiair et indique une lacune apres pankty 0 ; k la 3 e ligne, ms bhubhratri 

2 Savadanam est Pequivalent sanscnt du pah sapadanam La Mhvy 8667 Iraduit sava- 

danam en tib^tam par mthar £hags et en chmois par m & « dans l’ordre de succes- 
sion ». La forme et la signification restent obscures, en sanscnt comme en pah. 

3 A ecnt toujours mdnava et Todeya Le nora de Suka est, dans les textespalis, Subba 
Les deux formes denvent sans doute d’un original ardhamagadhi Sua d^veloppe en Suva, 
et par la permutation constante du v et du 6, Suba ; pour l’alternance bh pali — b San- 
scrit, cf p ex bhusa et busa, bhisa et bisa, et patisambhida en face de pratisamvid Pour 
Suka comme nom de personne, ll suffit de rappeler le £§uka du MahaBharata, fils de 
Vyasa (ne de sa semence k la vue de Ghrtaci transform^ en perruche (en pracnt jaina 
Suya , cf p. ex. Jflatadharma 0 , 1, 5 ) 

Quant k l’appellation de Taudeya (Taudeyya), elle comporte deux interpretations. 
D’aprks le common taire pah sur Dhammapada 196-196, Todeyyagama est une 4 tape 
sur la route qui va de Savatthi k Benares , on y montrait un caitya de pierre qui avait 
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Irasya nive&mam lenopasamkrantah . tena khalu punah samayena 
Sukasya Manavasya Tautlcyaputrasya nivesane Sankhakunjaro goni- 
kaslrte paryauke nisannah. 1 asniantakopudhanayam kamsyapatryam 
salimamsodanam bhuukte. Bhagavan adrnkslt Sankhakunjaram 
goiukaslrle paryarike iiisannam asmanlakopadhanayilin kftmsyapa- 
Iryam paribhunjanam. adrakslt Sankhakunjaro Bhagavantam dvara- 
mule gatva 2 t ca punar bukkati. atha Bhagavan Sankhakunjaram etad 
avocat. etad api te Sankha | cittarh ] a na damayati yad asi bhokarad 
bukkaram a ga tali'', evam ukte Sankhakunjaro ’tisayitarosas candlbhuto 
’nattamana gonikaslrtat paryankad avatiryadhastat paryankasya da- 
rusyandanikayam '’nisannah. tena khalu punah samayena Suko Manavas 

romplace un caitya d’or quo le Bouddha avait fait apparailrc et qiu s’dtait mamtenu 
sept jours clans Fair. GVst h Todoyya gama e(, cotto occasion quo lo Bouddha avail 
prononcd lo Ghalikara sutta du Majjhima. Painm IV, 3 , ()4 onsoigno : TuchSalalura- 
VarmahKucavarad dhak chan dh.iilyakah j cVsUk-diro quo les derives do cos qnatro noms 
do hou sent Taudoya, £ulalimya, Varmaloya, Kaucavarya. Kt do fait les com men la tours 
pahs sont d’aecord (PapaftcftBuriant £nr Subhasutta do Majjhima n° ijg, ud. du Siam 11 , 
4 o 5 Todoyyapulto li Tudigamanivasino, ot sur Gulakammavibhaugasutla (aussi Subha- 
sutta) de Majjhima n° i 35 , dd. do Siam 111 , 6 /j 8 . ho kira Savatthiya avuluro Tudigiimo 
nama atthi tassa adlnpatitta Todoyyo ti sankham ga(o ; glose oxaetomont idonliquo dans 
Surnangala viliismi sur Suhlmsutla do Digit, i n° to, dd do Siam T, 4 37; Manoralha- 
puram sur Anguttara IT, 180 Tudigamavaaika.ssa) pour consuldror 00 110m commo 
ddrivd cl'un nom do Hou. — Mats lo Ganapatha sur P. IV, r, m 3 connail un nom do 
porsonno Tuda (fcSubhradi, n° 5 a) dont, on vortu do cotto rogle radme, lo ddrivd patro- 
nymiquo ost Taudoya, — Lo nom d*un brahmano Todovya roparait dans plusioura rdcits 
canoniquos, p, ox. SamynLta IV, p. lai (k Kfimanda), Majjhima n° 98 = Sutranipata, 
proso du Vasetthasutta (ft Icchanaiikalft), Diglia XIII introd. (ft Manasukala), ot Ptirayana 
vers 1088-1091 ofi Todoyya esl un dcs disciples du brahmano Bavori cl intorviont lo 
nouvi&mo pour inlerrogor lo Bouddha — L’Anagatavaihsa pah, ddrivd d’aillours do 
sources sanskritos, dans sa recension B (of Minayev dans Joum, Pali Text Soc. 1886, 
p. 37), nomme clans unc hsto cunouso dos Bouddhas ft vonir Subha Todoyyabrahmana 
au huitiomc rang 

1 A. asmattarop 0 ot de mdmo doux lignos plus bas (cf mf. note sur syandaruka). 

a. A, °mulewagatua . 

3 . II faut sans aucun doute retabhr ici cittam , cf. inf. VIII ct pass 

4 Le lexte pah de la Surnangala vilasini (comm ad Subhasutta du Digha N , 
Introd., dd. do Bangkok) dclaircit cette phrase* Tato nam Bhayavd avoca Todeyya tvafn 
pubbe pi mam bho bho ti paribhaoitvd sunakho jato idani pi bhukkarafn katod avicim gamis - 
sasl tu « Et lo Trds Saint lui dit * Todoyya, dans le temps tu mo laisais . bho I bho I 
pour m’msulter , to voilft nd chion, et mamtcnanl tu me fais bhukl bhuk 1 Tu iras on 
onfer 1 ». — Bhuk reprdsente i’aboiomont du cluon commo lo hou I hou I do chess nous 

— Ghs. traduit bicn « Do rudoyer P§! In on os venu a aboyor 

5 . Lo mot syandanika paratt avoir ombarrassd ies mtorpretos. Ghb traduit : « II 
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Taudeyaputro bahir gato J bhut kenacid eva karamyena, athagacchac 
Chuko Manavas Taudeyaputrah. adraksit Suko Manavas Taudeya- 


descendtt du matelas de son hfc et alia en has du seuil de la porte » P ‘1 S3 T - 
Cht <c II qmtta la place oii ll etait et s’en alia sous un siEge de santal » 

IIS T , ce qui suppose une lecture oandanikayam. — La traduction du 
Sukasutra dans le Madhyama Agama Tok XII, 7, 16, a « II descendit de sa litiere et 


s’en alia prEs du tas de bois » . Pourtant le mot syandamkd est connu par 

ailleurs: PW Penregistre avec une reference au Ramayana III, 53, 56 (de PEd 
Gorresio = 47, 45 de l’ed Bombay) Sita menace son ravisseur de la vengeance que 
Rama saura tirer et compare dedaigneusement Ravana avec son Epoux : « II y a entre 
toi et lui autant de difference qu’entre un ruisseau el l’Ocean » ( yad antaram syandani- 
kasamudrayoh ) , syandamkd doit done designer un tout petit cours d’eau. La trad. donnEe 
par Glit « un siege de santal » atteste que certains mss avaient substitue E ce mot la 
forme candamka que Tmterprete n’a pas su comment traduire, mais ce mot candamka , 
ignore en Sanscrit, est bien connu en pall Le Diet pali de la P. T S le rend par * 
« a pool at the entrance of the village (usually, but not necessarily, dirty) » et donne 
une longue sene de references qm sont insuffisantes pour preciser le sens. Le mot est en 
general accolE a un autre mot, ohgalla, qui est Egafement obscur Pourtant un passage 
du Visuddhimagga p 343 est nettement en contradiction a\ec la trad, du Diet, pali; le 
texle Enumere toutes les saletEs et les ordures qui encombrent la porte de la maison * 
tam tarn gehadvaram patva macchadhovana — mamsadhovana — tanduladhomna — khela - 
simghamka — sunakhasukai avaccadihi sammisam kimikulani mlamakkhikaparikinndm oligaU 
lani ceva candamka tthdnani ca datthabbani honti . « En arnvant a la porte d’une maison 
ou d’nne autre, lajue tombe fatalement sur les ohgalla et les emplacements du candamka 
ou les vers et les mouches se mElent aux eaux de lavage du poisson, de la viande, du 
riz, avec les crachats et les morves, avec les crottes des chiens, des pores, etc. ». 

On pout serrer davantage le sens Et cependant par une Strange fatalite la plupart des 
textes palis donnes en reference n’ont pas de correspondanls connus en chmois, et dans 
le cas bien rare oil le texte correspondant existe en chinois les mterpretes embarrasses 
sembleni avoir laissE de c6te lc mot Dans le sutra Madhyama Agama Tok. XII, 7, 46 a 
col 16 qm correspond au Latukxkopama sutta du Majjhima Nikaya I, 448, etou reparait 
une Enumeration analogue h cclle du Visuddhimagga u-dessus, ll semble bien que les 

caracteres keou tou correspondent 5 candamka, keou $lp|l signifie « fosse, 

ngole » ; la Mhvy 6126 et 653o l’emploie pour traduire parikha « fossE d’encemte » ; 

tou '/Jlf dEsigne un canal destinE a l’arrosage des champs — Dans le sutra du Samyukta 
Agama XIII, 3, 76 a qui repond au Brahmanasutta de Samyutta V, 36i, au cours d’une 
Enumeration analogue (« va droit devant toi, n’Evite m humeurs, ni prEcipice, m troncs 


d’arbre, ni epines, ni candamka, m ohgalla ») le chinois a 


kien en regard de 


candamka , kien Jpfj dEsigne un cours d’eau resserrE, un ruisseau Dans le Vacchagotta 
sutta de l’Angultara I, t6i, candamka et ohgalla sont les endroits ou on dEverse les eaux 
de vaissclle et oil grouille la vermine , le sutra correspondant se trouve dans les deux 
versions du Samyukta Tok. XIII, 2, 2i a et 5, 84 b , mais les deux traducteurs se 
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putras Sankhakinljaram adhaslad darusyandanikayam prapatitam. 
drstva — jnnam amantrayale. Ivcna vo yusmakam Sankhakunjarah 


confcentenl do diro: « la ou Foil jolto les c*au\ do lavage do la vnisselle el les resulus do 
nouintiuio ». 

11 rossort do tons cos exemplos quo candaniku csl oxaclement ce quo nous appelons 
« io ruissoau », la ngolo plus on moms profondc par oil s’ecoulenl los eaux munngeres 
au-de\anl do la maison Le mot est done unc simple deformation da Sanscrit syandamka, 
deformation voulue, consciente, d’mlention ironique les pnanleurs du ruissoau 
evoquaient par antiphrase lc parfum du sanlal 

Quant k l’e\pression compos^e daru-syandanika « le ruis&cau (la ngole) en bois », on en 
a le parallele dans lo Vmaya pah, Guilavogga V, 17, oft sont reunics los prescriptions 
relatives an bam des moincs « Les Mcndiants se baignaienl partout dans le jardm et le 
jardin etait tout fangeux On (in fit rapport au Tres Sami a Jo vous pci mots, Men- 
dianls, la candanika », dit-il. La candanika clail a ciclouvert, los IMondiants etaicnt gAnos 
pour so baigner. « Jo vons pormots, Mcndiants, dit-il, Irms sortes do murs h Pen lour 
mur on bnquob, mur on pierre, mnr on hois (dam) a. Suit line prison pi 1011 rtdalivo au 
pavago du torn! ( southard ), qui pout 6lre fait, eg, dement on biiques en pierre, ou an 
bois. La syandamka (poll ctindatiikn) 6 I ail done i° la ngolo dMvacuation dos oau\ rnfma- 
goros qui part ait do la cuisine pout rojoimlre lo ruisseau j *a° lc ruissoau lm-mAmo, 
c’ost-h-dno la tranche© erouseo dans la rue au long dos maisons La ngolo domostiquo 
pouvait 6l.ro tout entiore on bois, erouseo clans du bois plom ou Formoo do lattes assem- 
blies, ou fitro revilue do boisagc pour omp6chor les lerros d’6(ro onlraiucos par Foau , 
lo Japon conlomporaiu montro oncoro partout, dans los grandee cites oommo dans los 
villages, cos trancliios boi&6os, lanl&l h no] ouvorl, tantcM oouvorlos avoc dos dallos do 
piorro. Lour existonco dans Plndo ancionno osl atteslio par la SukranUi 1 , 35 a 

kuryat 1 margin panuahhutnn nirgamartham jalasya ca 

cc II faul faire, pour Fecoulemont dos eaux, dos conduitcs cruusoos sur les c6les (do la 
ruo) » M, Binode Behan Dull, ii qui j’omprunto cotto citation, rappmto on untie dans 
son hvro vraimonl romarquablo . Town Planning m Ancient India, (Calcutta, i <)»5 — un 
des moillours tiavaux publics clans l’lnde au cours dc cos dornicros annexes — un passage 
d’un livte riccnl quo jo n’ai pas pu consul ter directemenl, Town Planning m Ancient 
Deccan , par M Venkalaram Ayyar, passage qui somblo cent h dcssoin pour iclairor la 
question de la syandanika-eandamka, « As in oihoi cities so also in Vanji the ditch 
encircled the walls of the city The water from the palace, public halls, and private 
residences fell into tins ditch by means of a conduit sluice known as Tumbn. The 
conduit-pipe discharged the water of the city into the ditch near the entrance gale 
where it was covered over with a stone culvert. By such a drainage syslem, the water 
used m private homes for domestic and bathing purposes, was conducted by pipes into 
the mam conduct which poured its contents into the ditch Those who could afford the 
expense had separate baths specially constructed lor them in such a manner that water 
might bo filled m or lot out of such baths at their pleasure When they had finished 
bathing, they opened the outlet of the baths which emptied water into the dram which 
led to the ditch outside ». 

Observons encore quo dans lc rucit cotrespondant en pali, Sumangala vihlsim, id. 
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kimcid uktah. Ko ’snkakam madhye madiyaputram Sankhakunjaraiii 
kimcid vaksyati. api tv agato 7 bhut sramano Gautamah. dvaramule 

siamoise I, 437 (recit tr6s etroitement apparente Si notre texte) le chicn mecontent va se 
coacher dans le& cendres k Pmlerieur du fourneau ( uddhanantare chdrikdja nipanno ), ici 
encore l’obscurite du terme candanika parait avoir decide le narrateur a lui substituer 
un autre mot, et une autre chose, plus facilement mtelligibles. 

Le mot syandanikd avait deja attire Pattention du Rev Richard Morris ; dans la sene 
des Notes and Queries oh se rencontrent tant dedications importantes, a propos du mot 
ekodibhaua (Journ Pali Text. Soc i885, p 35), dont ll propose d’ailleurs une inter- 
potation fausse, ll est amene k citer le mot ohgalla, et oligalia attire candanika dont il 
est presque inseparable II signale Pusage du mot syandanikd dans un passage du 
Saddharma Pundarika (chap vr, ed Kern-Nanjio, p i44, 1. to) que d’aiileurs il 
connait seulement par la traduction de Kern (Sacr Books, vol XXI), et il eent « A very 
gooH instance of this Sanskritizing process [la marotte des Pabsants de cette epoque ! ] 
in the Saddharma Pundarika (pp i4a, i46, 3g5) which has escaped the keen eye of 
Prof, Kern, is seen in syandamka [coir °kd, que donne bien le lexte sansent imprime] 
-1 guthodilla (var lect -odigiUa, odigalla ) translated b> <c gutters and dirty pools* ». 

Prof. Kern acknowledges his rendering oi guthodilla is conjectural Here we may call in 
Pali to throw some light upon the whole compound Syandamka 0 Not seldom we find the 
Pali terms candanika and ohgalla occurring together (see Angutlara Nikaya, III, \i, 8 ; 
Mihnda Paflha, p 230 , Sabbasava Suita), the former meaning, according to the Abhi- 
dbanappadipika, ' a dirt} pool al the entrance of a village ’, the latter f a dirty pool 
near a village The Pali candanika is probably to be referred to a more original 
candanika, from the root cand, and signifies a turbid pool, or one liable to become so 
on account of not being inclosed (see Thera Galha, 1 567 , Cullavagga, V, 17, 1). 
Buddhaghosa defines it as asucikalalakupo The sansknt syandanikd, according to the 
lexicographers, does not mean a tank, w r ell, or pool, but c a drop of salrva and the 
meaning e gutter * given to it by Prof Kern is deduced by him from the root syand (cf. 
syandana, oozing water). It is one of those words that may be restored to its primitive 
form since it is in fact a clever Sanskritizing of Pali candanika » 

Morris discute ensuite le terme guthodilla associe k syandanikd dans le texte du Sad- 
dharmapundarika Udilla serail une « sanscntisation » [une de plus] faite sur le pali 
oligalia, qui pourrait 6tre une alteration de allagalla , « from alia ' wet ’ = alia, olla, well- 
known praknt forms, sansknt ardra) c swamp) , marshy ’ and galla= Sanskrit garta, praknt 

* Burnouf qui n’avait pas rencontre le mot dans le premier des mss sur lequel il traduisait 
et ou il est omis, n’a rien naturellement qui puisse y correspondre dans sa traduction , mats 
dans ses notes sur le chapitre vi (p 385 ), il observe que « les deux mss de Hodgson, qu’il a pu 
consulter depuis », lisent syandanikd dev ant gulhoddlam a ce qui ajoute a la precision de Pid6e, 
car syandanikd peut repondre an sansknt syandml et signifier « salive » — Aucune des trois tra- 
ductions chmoises du Saddharma pundarika n’apporte d’eclaircissement sur ce passage 5 elles se 
contentent toutes trois d’6cnre « sans ordures » 

PS — M Grierson, a qui cette note a die commumquee en manuscrit, me signale que 
syandanikd survit encore en hmdi comme mot tatsama, et quit est enregistre dans le dictionnaire 
de la Nagari PrachannI Sabha, le Hindi isabda Sagara, p, 3736, avec le sens de « salive », 
« petit ruisseau » et « conduite deau, ngole (nahar) », 

La syandamka est sans doute le terme original dont l’equivalont cbmois est rendu par 
« aqueduc » dans Chavaunes, 5 oo Contes, n° 499 (Avadana d’Amrapall) 
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\asthitarh tam ittham bukkuti. tam enam sramano Gautama evam 
aha. clad api to Sankha na damayali yad asi khokariid bukkaram 
agutnh. ovam ukte Sankhakunjaro ’tisayitakupitas cancUbhuto ’natta- 
maml gouikaslrtal paryaiikad avaliryadhastal paryankasya daru- 
syamlanikayam nisannah. atha Sukah (kro)dhabhisaktah kupitas 
camUbhuto ’natlamana gomkan 1 niskramya yena Jctavanam Anatha- 
pindadusyaramas tenopasamkrantah. tena khalu punah samayena 
Bhagavan anekasatayam bhiksuparsadi purastan nisanno dharmam 
desayati. adriiksid Bhagavan Sukam Manavakam Taudeyapulrath 
duriid evagacchantam drstva ca punar bhiksun amantrayate sma. 
pasyata yuyam bhiksavah Sukam Manavam Taudeyaputram ita 
evagacchantam. Evam bhadanta. Sacec Ghuko Manavas Taudeyaputro 
’smin samaye kalam kuryat. yatha bhallo niksiptah 2 evam kayasya 
bhedat param maranad apayadurgalivinipate ’vicau narakesupapa- 
dyeta. tatlia hy anena mamantike ciltam pradusitam. cittapradilsanad 
dhctor evam iha [ke| satvah kayasya bhedat param maranad apaya- 
durgalyavieau narakesupapadyante. Athanyatamo bhiksus tasyam 
velayam gatham bhasate sma. 

praduslaeittam drstvaiva ekatyam iha pudgalam 
etam artham vyakarsic Ghasta bhiksuganantike. 
idanim bataviksepa m kalam kurvila manavah 
narakesupapadyela ciltam hy elena dusitam, 
yatha hy ucitarir* niksiptam evam eva Tathagate 
cittapradilsanad dhetoh satva gacchanti durgatim. 

adhiksepya Manavas Taudeyaputro yena Bhagavan tenopasathkran- 

, {jadda * well, pit* ». Et ll ajouto hagemonl. « But all this is by way of conjecture ». 

Pour ajouter uno conjecture do plus, je stgnalo quo, d’apr&s un mformafconr hxndou 
venu do Madras (M, Venkaliichalpati), lo lolougou a odatjulamdu pour designer « lo net- 
loyeur, lo bououx » (oft vada cat un simple suftixo d’cmploi analogue a wala do Thin- 
doustani). Lo (amoul poss&do aussi lo mot odagftl pour designer une « conduito dVau », 
coramc me I’indiquo raon collogue lutes Bloch. 

Enfin la substitution do charika « les cendros » dans lo rdcit pali h syandemika do la 
redaction sanscrite pout remonler k une confusion outre ksdra <c caustique » et ksara 
ft coulant »* 

1. Sic ms, , Ght ct Chb out * « il sortit de Che wei (= Sravasti) », te\to qui s’impose 

2 . Ght do ra6me. Gbs ot Chb emploient la comparatson classiquo du bras ploy<§ qui 
sc d6tcnd. 

3 Ucita correspond ici k durita do la stance sym<$trique inf. p aq. Cbt qui a cos deux 
groupes de stances n’a pas traduit ici la comparaison ; maisill’a conserved dans la stance 
sym&trique. Gbb n’a pas cos stances. 
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tah 1 . upasamkramya Bhagavata sardham sukhasambhavanayam 2 3 * * sam- 
rajaniyam vividham katham vyatisaryaikante nisannah Suko Manavas 
Taudeyaputro Bhagavantam idara evavocat agato Bhagavan Gautamo 
’smakam nivesanam. ag^mane Bhagavata Gautamena Sankhakunjarah 
kirheid uktah. Ihaham Manava purvahne nivasya patracivaram adaya 
firavasiyam pindaya praviksat 1 savadanam Sravastyam pindopaca- 
ranam. yena bhavato'* ’tra nivesanam tenopasarhkrantah. upasam- 
kramya dvaramule ’vasthitah. tena khalu punah samayena Sankha- 
kuiijaro gonikastrtamancake Mhirudho ’smantakopadhamayarii s 
kamsyapatryam s'alimariisodanam paribhuhkte. adraksit Sankha- 
kunjaro mam dvaramule ’vasthitaiii drstva ca punar bukkati. tam 
enam evarii vada[mi etad api te 6 ] Sankha na damayati yad asi 
bhokarad bukkaram agatah evam ukte Sahkh a kunjaro ’Ijhisaktah 
kupitas candibhuto ’nattamana gonikastrtat paryankad avatiryadhastat 
paryankasya darusyandanikayaih nisannah kim punar Bhagavan Gau- 
tamah Sankhakunjarasyasmakam purvasyamjatam janite. Alam Manava 
tistha ma etam artham paripraksxt 7 . *ma te bhavisyati aghatas 
caksantis ca cetaso daurmanasyam. dvir api trir api Suko Manavas 
Taudeyaputro Bhagavantam etad avocat. kim 8 punar Bhagavan Gau- 
tamo ’smakam Sahkhakunjaram purvikayam jatam samjanlte. Alam 
Manava tistha ma mam etam artham paripraksit. ma ihaiva ca te 
bhavisyaty aghatas caksantis ca cetaso daurmanasyam. anatha 9 tvam 

Manava yavad dvir api trir apy etam artham na Manava srnu 

sadhu ca susthu ca manasi kuru. bhasisye. yas te Manava pita Tau- 
deyah sa esa kayasya bhedad dhinayam svayonav upapannah Tad bho 
Gautama evam bhavisyati asmfikam pita ya 10 istayajna ahitagnir ucchri- 
tayupah sanniyate 11 kayasya bhedat subhre brahmaloke upapanno 
bhavisyaty. anenaiva te Manava manabhimanena pita Taudeyo maha- 
danapatih svayonav upapannah. pitur Manava yadi me bhasitam na 

1, A bhavanlopasamkrantah. 

2 , Sic A Probablement sammodariiyam . 

3 , Sic A 

4 A bhagavato 

5 A asmattarop 0 , ut sup 

6. Lacune dans A 

7. Sic A, et de meme mfra 

8. A om 

9. Le passage est corrompu , j’ai sum dans ma traduction le texte de Cht 

10 A yonau. 

11. Sic A Peut-6tre ll faut retablir samjndyate 
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sraddadhusi fena hi tvam Manava yena te nives'anam tenopasamkrama. 
upnsamkramyn Saiitkhakufyaram evam vada saced bhavan Chankha- 
kunjaro ’smakam purvi kaya m jatah pxlabhut Taudeyo ’dhiroha goni- 
kustrtnm paryankani. adhiroksyali adhirfidllam caivam vada. saced 
bhavan Chankhakunjaro ’smakam purvi kaya in jatah pitabhut Tau- 
deyah parihhufijita bhavan asmantakopadhanayam kamsyapatryaiii 
sfihmamsodanam paribhoksyate. bhuklavanlam enath vada. saced 
bhavan Chankhakunjaro ’smakam purvikayam jatah pitabhut Tau- 
deyah yal te ’smakam maranasamaye mama santam svapateyam nopa- 
dars'itam tad upadarsaya. upadarsayisyati. 

Atha Suko Manavas Taudeyaputro Bhagavata bhasitam udgrhya 
paryavapyayena svakam nivesanam tenopasaiiikrantah. upasaiiikramya 
Sankhakjunjaram clad avocat saced bhavan Chankhakunjaro ’smakam 
purvikayam jatah pitabhut Taudeyah adhiroha gonikaslrtaparyahke 
’dhinulham eainam evam aha saced bhavan Chankhakunjaro ’smakam 
purvikayam jatah pitabhut Taudeyah paribhunjila bhavan 1 asmantako- 
padhanayam kamsyapatryaiii suUmamsodanam. panbhuktavan. bhu- 
ktavanlam eainam evam aha. saced bhavan 2 Chankhakunjaro ’smakam 
purvikayam jatah pitabhut Taudeyah yal te ’smakam maranasamaye 
mama santam svapateyam nopadarsitam 8 tad upadarsaya. atha Sankha- 
kunjaro gonikastrtaparyankad avatirya ycnanyatamapuranavasagrham 
tenopasaiiikrantah. upasaiiikramya caturah 4 paryankapadukiui pada- 
nakharikabhir avalikhitamadhyaiii ea mukhatundakenopajighrati. 
yatah sa Suko Manavas Taudeyaputrah krtakrtasya hiranyasuvarnasya 
caturo lohasamghutan u adhigalavan madhyac ca sauvarnakamandalum. 
Atha Suko Manavas Taudeyaputras tat suvarnam gopayitva hrsta- 
tustodagraprltisaumanasyajatah Sravastya mskramyayena Bhagavams 
tenopasamkrantah. tena khalu punah samayena Bhagavan aneka- 
satayam bhiksuparsadi purastun nisanno dharmam desayati 7 . adraksld 

l . A paribhufijanlam bhatjavun. 

а. A bhagavantam 

3. B commence ici. 

t\ A caturnparv 0 , Ghfc Iraduil « au-dessous d’un lit de santal » (done candaruipary 0 ) 
Glis , « avec son muse a u et sos pieds, il fouille au-dessou* des quatre pieds d’un lit » 
(done com me B) 

5 A padukapodanahha Le mot nakharihd manque & PW, mukhatundu n’est atteste 
quo dans la languo bouddhique, corarao paryaudp 0 sup. 

б. A satrujhatu Ght tradmt « jaric ». Ni saihghdta, ni satnghafi n’est connu dans 
c© sons. Le mot qhata <c cruche » doit so Irouvcr h la base du tormc employe ici. 

7. A samdesayate 
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Bhagavan 1 Chukam Manavam Taudeyaputram durata evagacchantam 
drstva ca punarbhiksun amantrayate sma pasyatha yuyam bhiksavah 
Sukam Manavam Taudeyaputram durata evagacchantam. Evam bha- 
dauta 2 . Sacee Chuko Manavas Taudeyaputro ’smin samaye kalam 
kuryad yatha bhallo niksiptah evaiii kayasya bhedat sugatau svarga- 
lokesupapadyeta. tatha hy anena mamantike cittam prasaditam citta- 
prasadanahetor bhiksavah evam ihaike satva kayasya bhedat sugatau 
svargalokesupapadyante 3 . athanyatamo bhiksus 4 5 6 tasyarii velayam 
gatham bhasale. 

prasannacittam drstvaiva ekatyam iha pudgalam 
etam artham vyakarsic Chasta bhiksuganantike. 

* idanim gatadoso ^yarii kalam kurvlta manavah 
upapadyeta devesu cittam asya prasaditam. 
yatha duritam niksiptam evam eva Tathagate 
cittaprasadanad dhetoh satva gacchanti sadgatim. 

Atha Suko Manavas Taudeyaputro yena Bhagavan tenopasamkrantah 
upasamkramya Bhagavata sardham sammukham sammodanim sam- 
ranjanim vividham kathahi vyatisaryaikante nisannah. evam nisan- 
nam Sukam Manavaiii Taudeyaputram Bhagavan idam avocat. Kaccin 
Manava tathaiva yatha maya Sankhakunjaro vyakrtah bho Gautama 
tat tathaiva yatha Bhagavata Gautamena Sankhakunjaro vyakrtah 
Anyad api tavad vayam Bhagavantam Gautamam prcchema kamcid 
eva pradesaiii saced avakasam kuryat prasnavyakaranaya. Prccha 
Manava yady evam kanksasi Ko bho Gautama hetuh kah pratyayah 
yenehaike satva alpayuso ’pi dlrghayuso ’pi bahvabadha api alpa- 
badha api durvarna api suvarna api alpesakhya api mahesakhya api 
nicakulina api uccakulina api anadeyavakya api adeyavakya api alpa- 
bhoga api mahabhoga api dusprajna api mahaprajna api. kasya nu 
bho Gautama karmano vipakenedam satvanaiii nanatvam prajnayate. 

6 Tatra Bhagavan Chukam Manavakam Taudeyaputram idam avocat. 
Karmavibhangam te Manavaka dharmaparyayam desayisyami tena hi 

1 Deest B. 

2 B bhagavan. 

3 Toute cette phrase, depuis tatha hy manque a A. 

4. B om atha. 

5 A a brouille la question et la reponse. Aprejs maya il ecnt Bhagavata Gautamena 
et omct bho Gautama etc 

6 T 1 reprend ici A omet tout le passage depuis Tatra Bhagavan jusqu’k tena hi. 
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smu saclhu susthti ca manasi kuru. bhasisyc Evam Bhagavann iti 
Suko Muuavukas Taudeyapntro B ha gay a tali pratyasrausit. Bhagavan 
idam avocal k Karmasvakan aham Mauava sal\an vadami karma- 
dayadan “ karmayomn karmapraiisaranan.* karma Mauava satvan 
vibhajati. yad idam hinotkrslamadhyamatayam k tad yatha k asti 
karma alpayuhsathvartanfyam. asti karma dirghayuhsamvartanlyam. 
asti karma bahvabadhusamvartamyam. asti karma alpabadhasam 0 . 
a. k. durvarnas 0 ' 1 * 3 * 5 6 a. k. prasadikas 0 a. k alpesakhyas 0 . a. k, mahe- 
sakhyas 0 . a. k. mcakulopapattis°k a. k. uccakulopapattis 07 . a. k 
alpabhogas 0 . a. k mahabhogas 0 . a. k. dusprajnas 0 . a. k. maha- 
prajnas 0 . a. k. narakopapattis 0 a. k. tiryagyonyupapattis 0 . a. k. 
pretalokopapattis 8 9 * . a k. asuralokopapattis 0 . a. k. manusyalokopa- 
pattis 0 a k. kamavacara devopapattis 0 a. k. rupavacaradevopa- 
pattis 0 . a. k. fmipyavacnradovopapattis 0 . a. k. krtaiii nopacitam 
a. k. upacitaiii na ktium a. k. ki/tam upacitam ca a. k naiva krtam 
nopacitam a. L yena samanvagatab pudgalo narakcsupapannah 
paripuroam nairayikam ayuh ksapayitva cyavati 1W „ a. L yena saman- 
vagatah pudgalo narakcsupapannah sardhanairayikam ayuh ksapayitva 
cyavati 11 . a k y. s. p narakosupapannamatra cva cyavati 12 . a. k 
myatopupatlis 0 , a. k. aniyatopapattis 0 u . a. k. desantaravipaksam. 
a. k. y. s. p purvam snkhito hhutva pascad duhkhito bhavati. 

a« k. y, s. p. piirvam duhkhito hhutva pa scad api sukhito bhavati. 

a. k. y. s. p. purvam sukhito hhutva pa scat sukhito bhavati. a. L 

y. s p. purvam duhkhito bhutva pascad api duhkhito bhavati. a. k. 

i. A omot Kvum Bhagavan idam avocat, et romplaco co passage par : vicitrakurma 

suvicilrakletia vicitrantrd simatrudcsana yathoktam Bhagavatd Sukasya Mdntivasya Todeya - 
putrasydsvalapanasm Mmuvasyu. 

u. B dayadah 0 yoiutvah puis lacuno de quolqucs mots — M6mo dnumdration Mhvy. 
GX.XI, u3i3-»3i 0. — Lo pah iribt're hammabandhd apres kammayoni. 

3. A °madhya mottuma thrum . 

4* Boost A — Ni T, m P, ni Glib n’ont la table dos malieros; Ght en a une, mais 
qm diiFisro do celle-ci Ghg soul a unc 1 is to a pou pros identiquc. 

5 . A daurbalyat 0 . 

6. A nicakulas 0 . 

7. A uccakulas 

8. A Yamalokop 0 V. note sur § xvi-xvii, mf. 

9. A om kamavacara 

10 B narakes v ayuh ksapayitva narakesv evopapadyate , 

11* B om 

12. B °malra 0 ... tiryaggatopapattk 0 
x 3 . B om 
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y. s. p. adhyo bhavati matsari. a. k. y. s. p. daridro bhavati tyagavan. 
a. k. y. s. p. adhyo bhavati tyagavan *. a. k. y. s. p [sm] asti pudgalo 
yasya karma ksinam bhavati nayuh i. 2 . asti pudgalo yasyayuh ksinam 
na karma, a. p. y ayuK karmani ca ksinani 3 . a p, y. ayuh ksinam 
punyani ca 4 5 . a p. yasya nayuh ksinam bhavati na karma, api tu 
kles'ah ksinah h a. p. kayena sukhi na cittena. a. p. cittena sukhi 
na kayena. a. p. kayena ca sukhi cittena ca 6 . a. p. naiva kayena 
sukhi na cittena. a. k. y. s. pudgalo ’payesupapanno 7 ’bhirupo 
bhavati snigdhakayah snigdhacchavir nayanabhiramo darsaniyah. 
a. k. y s. pudgalo ’payesupapanno durvarno bhavati ruksakayo 
ghoradarsanah pratikuladar^anah. a. k. y. s. p. apayesupapanno 
durgandho bhavati jihmendriyo bhavaty avyaktendriyah. dasanam 
akusalanam karmapathanam vipakena dasanam bahyanam bhavanam 
abhivrddhih prajnayate 8 . dasanam kusalanarii karmapathanam 
vipakena dasanam bahyanam bhavanaiii vipattih prajnayate 9 dasanu- 
samsas Tathagalacaityanjalikarmanah. dasanusamsas Tathagatacai- 
tyavandanayah 10 * . dasanusaiiisas chattrapradanasya H . dasanusamsa 
ghantapradanasya. dasanusaiiisa vastrapradanasya 12 . das'anusamsa 
asanapradanasya. dasanusamsa bhajanapradanasya. dasanusamsa 
bhojanapradanasya dasanusaiiisa yanapradane 13 . dasanusamsah pra- 
tis'rayapradanasya. dasanusamsah panakapradane 14 . dasanusamsah 
phalapradiine 15 . dasanusaiiisa malapradanasya. dasanusaiiisa muktapus- 
papradanasya- dasanusamsah pradipapradanasya 16 . dasanusamsa gan- 

i. B a d’abord a A. y s. p. daridro bhavati tyagavan ; puis a. k y. s p. adhyo 
bhavati matsari , puis a k. y. s. p daridro bhavati matsari ; enfin a k y. s. p. adhyo 
bhavati tyagavan 

2 B asti . karma ksinam nayuh. 

3 . B a p y nayuh ksinam na karmani ca api tu klesah ksina bhavanti 

4 B om. 

5 . Gf B sup 

6 A om 

7 B pudgalah pdpesup °, et de mSme au suivant , ensuite apayesup 0 

8 A dasakusalanam — bhavati 

9 A om loute cette phrase. 

10 A om 

11 B °pradane et de meme dans toute la suite 

12. B om 

1 3 A dasdnusamsopanatpradamsya [sic]. 

1 4 A palakaprahvapraddnasya (evidemment pandkaphala 0 . Gf. le suivant). 

1 5 A om. (cf le pr<Sc 4 denl). 

1 6 B dipapradane 
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dhapradanasya k dasanusaihsah pravrajyayah. dasaiuisamsa aranya- 
vase. dasanusamsuh paindapalikalve i 2 * * * * dasa vaisaradyam 

uddesah Karmavibhaugasya dharniaparyayasya ,J 

I Tatra* katamat karma u alpayuhsamvarfaniyam ? ucv ale. prana- 
tipatah \ pramllipalasya anumodanam 7 pranatipatasya 8 9 varnava- 
dita. amitramaranabhinandanam '* amitramaranasya samadapanam 
amitramaranasya varnavadita. garbhasatanam. garbhasalanasya varna- 
vadita. sthanclilapratisthapanam yatra bahavah pranino ghatyante 
mahisapasusiikarakukku tadayah tasya yaj napravartakasya putrah 
pautras canye ca janah phalarthino bhayabhltas canuvrttim kurvanah 
sattvan nirghatayanti 10 . 

a) yathil Kasmlrayam 11 mahanagaryam bhiksuh kilarhann anyata- 
rasmin grhadvare tisthati 12 13 tasya grhasya parsvena rajapathas tena 
pasu ravamano nlyato. sa bhiksus tarn dtslva haha dink kastam iti 
vadati purusas tain prochnnli u . arya kirn ayam liadhikkaslam iti 
sabdah. sa aha. na vaktayyarn clad asraddhanam. karyarthain lu 
bravimi. ya csa pasu ravamano niyatc. anona pura n vanigisvarena 
bhutva sthandilam pratisthapitam. samvatsarikas ca pasuyajhah 
pravartitah. tatranena bahavah pasavo ghalitah. maranakalc ca putran 
ahuya praha. pulrtih. yady asti mavi sneho ya csa maya samvatsarikah 
pasuyajnah pravartitah. csa mayi kalagatc ’nupravartayitavya iti. 
putrais lathastv iti pratisrulam sa kalagatas tena mohajona prana- 

i B add dtusumMm dhupapradane. 

3 A pindapdtrlkarane. 

3 . A ora dharniaparyayasya . 

4 * A omot reguluVcmont tatra an debut do cliaque rubnquc 

5 . B insure yad 

6. B °p<Uihah 

7 B samammodanat. 

8 B° °po/e. 

9 T om, 

10. Chi ol Ghg out une enumeration analogue dcs dix molaits qux font la vie courto. 

Mais Chg soul a coramc ici 9 0 installer un temple des dioux AL 0 ^ 

on fait uneboucherio J|f d’dtros vivants , io° mstruire les hommes & se livrer bataillo 
pour qu’ils se fassent mutuollemont du mal — Pour cctte dornicre rubrique, voir notro 
texle inf apr&s l’evomple donne immodiatomont 

11. A karmardydm mahanagare. T gran khyer kas marya na . 

13 B sthxtah 

1 3 A puru$a$ .. °ti T a le plunol, 

i 4 * A om mnuf. T confirmo B 
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tipatena samanvagatah svagrhe pasuh 1 pratyajatah. sa tatra 2 jatau 
jatau ghatyate. adhuna 3 ekasastitamam varam niyate 4 atha sa bhiksus 
tam pas'urii karunayamana aha. svayam eva te sthandilam 5 krtam 
svayara eva yajnah pravartitah bahavah pasavas ca ghatitah. kim 
ravase. sarvam idam nirarthakam 

&) yathaivamvidham sthandilapratisthapanam. tathii yuddhadar- 
sanain. yatra bahavah sattva ghatyante hastyas'vamanusyadayah. 
yuddhapratibaddhanam ea sastranam abhinandanam. 

c ) yatha coktam Bhagavata Yaisalyam Kalikasutre 6 . pranatipata 
Ananda sevito bahulikrto niraya 7 sarhvartaniyo bhavati tiryagyoni - 8 
samvartanlyo ’pi bhavati, pretavisayasamvartanlyo ’pi bhavati 9 . yasmad 
alpapranatipatasya vipako manusyabhutasya sato 10 alpayuhsamvar- 
taniyo ’pi bhavati. 

d) 11 tatha dasadinava Nandikasiitra i2 uktah pranatipatasya. 
idam karma alpayuhsamvartanlyam. 

II. tatra katamat karma dlrghayuhsamvartaniyam. ucyate. prana- 
tipatan nivrttih. pranatipatanivrttau 13 varnavadita. tatra 14 samada- 
panam. tad varnavadita. vadhyapraptanam manusyapasusukarakukku- 
tadinam parimocanam iE> . bhltanam sattvanam abhayapradanam 

i. B pasusu . 
a. B om. 

3. B idam tu 
4 B upariiyate , 

5. A sthanddah krtah 

6 A samkalikawtra , T nag po ^od pa'i mdo « le sutra de celui qui est noir». Le 
Kalaka sutra, de PAnguttara V, 164 et son correspondant chinois, le sutra du bhiksu 

Noir §1 it dans le Madhyamagama g4 (Tok XII, 6, i3 b) — dont la scene 
est & Sravasli — n’ont rien d’analogue — Mais cn fait le passage exactement corres- 
pondant se retrouve dans PAnguttara IV, 247 § 1 . 

7 A naraka 0 
8 . B tiryaggati 

9 B om. preta 0 . bhavati T = A. 
xo B om 

11 T om ce paragraphe 

12 Ge sutra, cite k diverses reprises dans noire toxte, n’existe pas en sanscnt, et je no 
le connais pas en chmois II est traduit on tibetam dans le Kandjour, Mdo XXVI, 
p 421-425', d’ou M Feer Pa traduit en frangais Fragments extrails du Kandjour (Ann. 
du Musee Guimet V) p 243-249* Les dix dommages causes par le meurtre sont enu- 
m 6 res au premier paragraphe Gf* aussi inf note sur § XIII a 

1 3 A tadvarnav 0 
1 4* A tatsamad 0 , 
i5 A om. 


3 



34 


M UHEABMAV1BHANGA 


anathanam sattvanam * madhye kfirunyacittatfi. glananam sattviinam 
madhye maitracittaln anyesiun ca balavrddhanam. tesum eva bhoja- 
napradanam pratigriihakcsu ca maitracittata. a yat purvoktam kusa- 
lapaksena yuddhadarsanudi. talhsi sUlpacaityaviharanam simanam 3 
praiisamskaranam*. aia cvoktam\ 

‘‘ akalamrtyur na bhavet tasya 
yo bhagnasirnam pratisamskaroti 

a ) 7 tatha Bakapratyekabrahmasutram varnayanti sma. 8 tena kila 
rsibhutena paucabhijiiena trsnartasya sarlhasya pathabhrastasya npuri 
rddhya varsam patitam. tadartham ca Bhagavata gatha bhiisita 

tat te puranam vratasilavrttam 
svapnad vibuddho ’ham iha smarami 0 

10 tatra ca sartho Bodhisatlvah sarthavaho ’blnil. 

ya Enikulc janatam grlntam 

Em nama uadi yasya amikule raja kascid grlnlah praty amitrona 

r B arthe 

a B tad ova pdrvoktam sutiutm kusala. — A ata ovum pdrvohtum knsala 0 - T d nitty 
la sog$ pa snar smot pa l hams hid bzloy ste dye ba'i phvoys hvui pa « (out co qui a old 
di t antcriouromont, balaillo etc . est ii rclnm nor on lo mollanl <lu eAle du hum » 
Prabablomont ll fau( reUblir y ad eva pdrvoktam vnddhtula raanudi tadoiparltaih A rtvd 

8. A vibhmndndm. 

4 B p ratisam s'Av? rah a rnnarn . — T passe do la diroclcmont an $ HI ( bahvnbndhd ) 

5 . B eva caktam 

ft Metre upajaii. Au i or pada il manque uno brevo aprcs bhavet, 

7 A tathd sravakapraty 0 . — B yathd ca prat v°, Toulofois la restitution c&t cerlaino, II 
s’agit du sfitra intitule Bukabrahma dans lo Saihjiulta Nika) a I, sfitra qiu so 
rotrouvo lout cnhor dans lo Jataka, n° 4o5 Bukabrahma j ala ha . Lo rnAme sutra sc 
roliouvc dans los deux Iraduotions elunoisos du Samyukla Agama, Tok Mil, 4, 58 a ot 
lb 5, 36 a , cos dcu\ to\tes out nno redaction abregdo de I’mlioduction. — Pour Baka, 
sa longevity ot sa foil cite, cf MaluBharata III, 198, lo dialogue ontro Baka ct Jndra, 
qui rdsonuc do nombroux echos bouddhiques Apriyaih saha samvasah private cdpi 
vinabhavah etc 

8 A trmartah sdrthah pathdd apabhrwttah tasvopari rddhya varsanam pTiUtam 

9 Metro upajulx Pa da b, A vibuddho 7 nusmardmi , contie lo metre , et de mAme 
dans los deux vers suivants , ce qui so rapprocho du pah uillappabuddho va amissardmi 
— L’AUhakalhu du Jataka a un rdcil analogue , mais le rsi, au lieu de piocuror la pluie, 
amene lo Gauge k la caravano alteroe. — Tok. XIJ I, 5 omel ce premier episode. 

10. B talra ca sdrthe puis lacuno de 3 fcuillets — A talra pdrLhivamadhisattvah 
sarthavaho 7 bhut, 
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Himavantam anupravisya 1 sa niyamana eva vadhyam praptah saba- 
lavahanah. tena rsibhutena rddhya vatavarsam muktam. sa copayena 
pratyamitrajanakayo vibhramitah sa raja moksitah. 

tat te dvitiyam vratasilavrttam 
svapnad vibuddho ’nusmarami 2 * . 

3 sa ca raja Bodhisattvo babhuva. 

Gangasrotasi nava grhita 
nagena ghorena rddhikena 4 * * 

sa ca tada rsir Gangakule maharddhikah pancabhijnah pratisarati. 
tena ca kayah 1 ' krandamano jivitena nirasas* tato moksitah. 

* tat te trtiyam vratasilavrttam 
svapnad vibuddho ’nusmarami 7 

tasyam ca navayam nausvamx Bodhisattvas tena kalenabhut. evam- 
vidharii te trividham karma krtam, tato ’tiva dirghayuh. 

b') yatha kecid acaryah kathayanti 8 Bhagavan aha. bhutapurvam 
bhiksavo Jambudvipe sarvajanapadamari vartate sma athanyatarena 
sattvenanyalokadhatau sthitena rddhimatah sakasac ehrutam. yatha 
Jambudvipe sarvamari patiteti tena krtapunyena pranidhanam 

i. A insere sabalamhanah repute a la phrase suivante 

2 Sic A. Gf sup 

3 L’Atthakatha du Jataka a sur ce second vers un recit different. II s’v agit d'un 
village pille par des bandits qui emmenent les habitants comrae captifs , le rsi fait 
apparallre une armee ro% ale et les bandits se sauvent Les deux versions chmoises du 
Sanryukta supposent le m 6 me episode que le pali 

4 A mardhihena et add enlre parentheses rsikena — Les deux traductions chmoises 
du Samyukla discnt, chacune en termes differents « ce Naga voulait les tuer ». 

5 II y a cvidemment ici une laeune D’apres rAtthakalha du Jataka, les hommes 
montes dans la barque ont jete dans le Gange les restcs d’un repas trop copieux. , le 
Naga furieux de cette souillure vcut retrouver la barque , mais le rsi se transforme en 
oiseau Suparna, et le Naga epouvante disparait 

6 Baka, qui avait obfcenu, en recompense de ses actes mentoires, de naitre successi- 
vement parmi des categories de dieuv qui mesurent leur vie en millions d’annees 
(5oo kalpas chez les Brhatphalas, 64 kalpas chez les $ubhakrlsnas, 8 kalpas chez les 
Abhasvaras) avait fini par oublier 1’idee do mort et de naissance, et se crojait en posses- 
sion do l’eternite L’mtervention salulaire du Bouddha, qui vint lui donner une 
let^on dans son ciel de Brahma, guent Baka de sa folie, et avec lui des milliers d’autres 
Brahmas 

7 . Sic A. Gf. sup 

8 Je n’ai pas reussi a retrouver ailleurs cette histoire do Sarvausadha 
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krtam Jambudvipe upapadyaharh 1 sarvasattyanarh vyadhipranasaya 
jilyeyeti sa tati'opapannah ye ca sattvas trsitas tesam panlyena 
vyadhim nasayati. ye ea bubhuksilas 2 tesam bhaktena vyadhim 
nasayati cvam yena yasyarthas tenaiva tasya vyadhim nasayati. na 
nama tasya kimcid apy anausadham vad yad eva griiya prayacchati 
tat tad evausadham. tasya Jambudvipakair manusyaih Sarvansadhir 
ekanania krtam atha bhiksavah Sarvausadhivaidyarajo bahunam 
sattvasahasranam jxvitani dattva kalagatah. kiilantarena Mithilayam 
rajakule upapannah. tato’pi tena Mahadevabhutena asltiksatriya- 
sahasrani dharmadesanaya pravrajitani. Jambudvipe ’sitivarsasaha- 
srani manusyanam ayur na pariksinam. tatas cyutah kalantarena 

Kusinagaryam Mandhata samvrttah. bhuyas ca Saptasuryopadese 3 

* 

t, A apapadyayam pranianyajjavcti. 

2 A bhunitas 

3. A baptasurvapame dose. — L’histoiro do Sunotra esl, on diet, racouldo tout an long 
par lo Boudklhn dans lo Jamcux stilra des Sept Soloils ( satUtsunymmtta ) qui fait parlio do 
PAugullara Nika) a IV; u>3 Sunotra v c&l roprosenld commc un maUro ( sutthd ), un 
« faiseur do lra\ ersoc » (titthnknra = un fondatciir dWolo) qui prdtondait assurer a hos 
disciples lo mondo do Brahma ; si tons n’y parvenaient pas, tons y gagnaient du moms 
dos naissances dans los rangs les plus el eves do (a hierarchic dos hires, dopms les chefs 
do families nobles jusqu’aux dioux Paratnrmilavasavarhns Pins, so vouaut A la eharitd 
(nieltd) d IVxorga pondanl sepl ans, ct grAco A cotlo pratique, il out uno longuo sene do 
renaissances parmi los dioux Ahhasvaras, les Brahmas, puis commc l^akra (3G fois), 
puis commc roi cakiuvartin (plusiours centames do fois), il ost un des typos les plus 
dclalants do la longdvitd (so hi Sunetto satthd evanulitjhuyuko mmdno) Ash’aghosa rappclle 
son histoiro dans un vors du Saundarananda quo Pdditour, M. Johnston, condamnc 
commc interpolo, faute d'avoirsaisi Pallusion (XI, 67 ): 

maitraya saptavarsikya brahmalokam ito gatah 
Sunotrab punaravrtto garbhavasam upoyivan 

« sa charitc do sopt anndes Pavait fait aller d’ici an mondo de Brahma, cl pourtant 
Sunotra dut revenir on co mondo ot roprendre la vie fdtalo », 

Vasubandu dans lc traild qu’il a annexh a son Abludharmakosa ct qui on constiluo 
le IX e livro, rappollo Sunotra cn cos terraes (La Valiko, p, S 17 r ; Stchoibatsky, p 85 1 ) 

(c Comment le maitre pout-il avoir duclard : E 11 ce temps-la, j’ctais lo maitro Sunotra 
[si vous n’admeUez pas I’ldcntild fondamentale de la peisonne A travers les renais- 
sances] ? » Et le commentaire do Ya^omilra precise bien * « [Lo tovte dit J Le maitre 
Sunetra, on efFefc, e'est le Trcs Saint qui a dte jadis le Voyanl nomme Sunotra dont il est 
question dans le sutra du Lever dos sept soleils » Et do fait Sunotra figure dans le 
Lankavatura sulra, p i4t, parmi les naissances antdneuros (jatakopa patti) du Botiddha, 
on compagnio du roi Mandhatar (comme ici), d’Indra, do Vyasa , il figure <$galement 
dans une liste analogue de la Rastrapalapariprccha (p. 23, t. 16 oh Sunotra parail joner 
un r61o ldcntiquc k celui du cheval Balaha dans l’liistoiro des marchands ct dos Raksasis). 

M. do La Valloc Poussin a bion obsorsd (ad loc ) quo 1’indicaUon donnde par Vasu- 
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Sunetro naraa manavo vijneyah. ahaih sa bhiksavas tena kalena 
Sarvausadhivaidyarajo 'bhut. tasya karmano vipakena Mahadevasya- 
yuhpramanam yojayitavvam MandhatrSunetrabhyam apy evayuhpra- 
manam yojayitavyam. i3am karma dirghayuhsamvartamyam. 

III. katamat karma bahvabadhasaiiivartanivam. ucyate. khata 1 - 
capetapradanam. khatacapetapradanasyanumodanam. khatacapeta- 
pradanasva varnavadita tesam pradanena tustih. matapitros 
cittasarire pidakaranarn tathanyesam pravrajitanam silavataiii citta- 
samklesah. amitravyadhina tusfcih amitravvadhivyutthanenatustih. 
vyadhitanam abhaisajyapradanam. tathaparijirnabhojanam. idam 
karma bahvabadhasamvartaniyam. 

IV. katamat karma alpabadhasamvartaniyam. ncyate khataca- 
petapradanan nivrttih. tatra samadapanam, tadvarnavadita. tada- 
bhyanumodanam glananam matapitrnam upasthanakaranam. tad apy 
anyesam grhasthapravrajitanam. amitravyadhinanattamanaskata. tasya 
vyutthanena cattamanaskata bhaisajyapradanam parijirnabhojanam 
ca. idam karma alpabadhasaiiivartaniyam 

V katamat karma durvarnasamvartaniyam. ucyate krodhah. 
upanahah mraksah pradasah 2 matapitror avarnavadita. anyesam ca 

bandhu ne cadre pas avec la donnee da satta pah ou le Bouddha parle de Sunetra 
comme d’un personnage qui n’a aucun hen avec lui II en est de m6me dans le sutra 
correspondant du Madhyama Agama, n° 8 (Tok XII, 5 , i i a ) qui se rapproche beaucoup 

de la redaction pahe « Jadis ll y avait un grand maitre it nomine Bon-QEil qui 

donnait Penseignement aux Voyants her^tiques (= titthakard) » L’episode de Sunetra 
est omis dans la redaction tres originate du meme sutra mcorpor6e a FEkottara Agama, 
ch 34 (Tok XII, 2, 66) Mais ll existe une version isolee de ce m&me sutra, due a 
Fa hien des Song 982-1001, sous le titre de Sa po to sou li yu nai ya kmg = Saptasuryo- 
daya (et non pas Saptasuryanaya comme Nanjio restitue a tort), Nj 870 = Tok XII, 8 , 3 ; 
et dans cette version on retrouve la citation donnee par Vasubandhu « Jadis ll y avait 
un Bouddha nomme Sunetra Tathagata .. » et le recit s’acheve par ces mots ( 3 b col 3 ) : 
« Ge Sunetra Tathagaja de jadis etait un Bouddha exactement identique (litter sans 
aucune difference) et c’est moi-m&me ». 

1 A i>atacapeta. Et de ra^me mf T donne hhu char dan thal mos rdeg pa <c frapper 
du pomg ferme et du plat de la mam » Gf Mh\y 3 g 84 khataka , 3 g 85 capeta . 

2 A paridaghah — G’est k ce § que correspond, a Bb , le panneau 21, sur lequel est 
mscnt le mot virupa VIRUPA M. Krom dit, k propos de ce panneau (Boro-Budur, I, p 5 1 ; 
cf. aussi 55 et 82) « Ge relief represente des gens extr&mement laids ; ll est done pro- 
bable que le mot virupa est employd ici dans son sens general plutot que comme un 
nom propre ». Le mot virupa a <§te remplace au § V par durvarna, qui a la me me signi- 
fication et qui figure dans Pen-tete du §, dans le pah comme dans le Sanscrit, mais il 
s’est mamtenu dans la proposition correspondante du § survant virupanam sattvanam 
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grhasthapravrajilanam balavrdtlhanam. stupanganacaityagrhavihara'- 
narii ca bhumer avibodhanam stupfmam pratimanam ca dipavyucche- 
dnh. durvarnanum sattvanam avahasanam. tathacauksasamudacarata 
iclam karma diirvarnasamvartaniyam. 

VI. katamal karma prasadikasamvartanlyam. ucyale akrodhah. 
annpanahah amraksah 1 vaslrapradanam stupacaityagrhesu ca sndha- 
danam suvarnapatra 3 dunam, gandhalepapradanam alamkarapra- 
danam. matapitror varnavadita aryanum sllavatam vurnavadita 
stupanganaviharanam sammarjanam satatam grhasammarjanam 
virupanam sattvanam anavahasanam talhanyesam baiavrddhanam 
tatha cauksasamudacnrata 

a) 1 yatha aryaSundaranandena Lila Krakucchande samyaksam- 
buddhe bhiksusamghe jcntakasnanaiii krtam. tilths ca drstva ciltam 
prasadilam bhfiyas ca suvarjicna haritalena pratyekabmldhastfipe 
lepo dattah idam api drstva citlam prasaditam. abhirupalayam ca 
parinamitam. bhuyas ca stupe kriyamane pratbamam chattraih kari- 
tam yatha pascimabhavc sa eva vyakaroii. 

jentakasya ca snanena haritalasya lepanena ca 
ckacchattrapradanac ca prapta me suvarnavarmvta 4 . 

tathaivayam sobhitavan. idam karma prasadikasaiiivartamyam 


arutmhasantirn (famlis quo lo Jj V porlo : dnroarnanum snttmmm tmlumnam) Kl do f«ut Jo 
pannoau *u roprusento bion des gens kids ot dtflbrmes qui sonl tournds on ddrision 
I T insere mi chig pa = upradasah omis par A 
3 A a pattra 0 m«us T a snod spvud = patra 
3 T om. tout ce paragiapho jnsqu’au ddbnt do VII 

4 . Covers cst tiro d’uno collodion Tort curion.se ot pou etudido jusqu’ici (Ghavanncs 
et moi nous avons neghgo do Puliliser dans noire travail surlos Seize Arlials proteeleurs 
do la Lot, Jonrn. As. 1916 , II, a propos do Pindola Bhilradvaja), lo « Sutra ou los Cinq 


Cents Disciples du Bouddha racontent chacun son propro avadana #n* 

f mu 7 Nj 729 , Tok XIV, 0, i3 a , traduit par Tcliou Fa hou 
(F) on 3o3 A D , ot do plus mcorpore dans lo Vinaya dos Mula Sarvastivadms, section 
des Komedes, Tok XVJI, 4, 73 a (= Dulva II, 5o8 sqq.) traduit par Yi tsing (Y). Nanda 
(Nant’i F) raconte qu’au temps du Bouddha Vipatym ll avail donnd au sarligha uno 


.(» 


« maison de bams chauds 


F ; « des bains d’eau chaude parfumoe » 

# * ft » Y) en pronongant lo veeu pour lui-m&me et pour la Communautc 
d’etre toujours purs etpropres, sans souillures ni ocoulements, dime tenuo irrdprochabte, 
avoc un lemt do lotus Ensuite il naquit chez los dioux, puis chez Jos hommes, ot lou- 
jours sa beaulo otait merveillcuse Et dans la suite \oyant lo stupa d’un Bouddba-pour-soi, 
il Pa ropar6 (F , roblancln Y) ot Pa rov6tu dim onduil parfume ol d Pa recouvcrt encore 
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VII. katamat karma alpesakhyasamvartanlyam. ucyate. Irsya. 
matsaryam 1 parasya labhenatustih. parasya varnavaditaya atustih. 
matapitroh paribhavah. aryanam silavatam paribhavah. tathanyesam 
vyadhitabalavrddhanam* hine dharmahine ’kusalamule varnavadita 
bodhicittotpadasya 2 mvaranam. tadabhyanumodanam idarii karma 
alp e s akhy as am v ar tan ly a m 

VIII katamat karma mahesakhyasamvartaniyam ucyate. anirsya. 
amatsaryam. paralabhena tustih parasya yas'ovarnasabdaslokasra- 
vanena tustih parasya varnavaditaya attain an askata Bhagavatas' 
caityastupakarapanam hine dharmahlne ’kusalamule nivaranam. 
mahesakhyakusalamule samadapanam bodhieittotpadanam 3 . sarva- 
mahesakhyakusalamule bodhieittotpadanam 

a) ‘ yathoktam Bhagavata Varanasyam Purvaparantake 6 sutre 


do couleur jaune d’or, et ll a prononce ce voeu Je souhaite que mes organes soient tou- 
jours au complct, que mon corps soil couleui d’or Et ll est ne a Benares, le second fils 


du roi Kia-t’o Y ou Tchi wei ni ss m m F , vo>ant le stupa du 

Bouddba Kasyapa, ll v a suspendu un parasol Et il resume dans cette stance qui est 
celle de notre texte m^me . 

« Pour avoir baigne la Communaule, enduit un stupa de platre colore en jaune, 


donne au stupa un parasol, j’ai obtenu des bonheurs inno mb rabies » S IBS 7 
»r M?, £■ m » £ % Y (au lieu du terme suvarnavarnata de 


Poriginai sansknt) 

La meme histoire est aussi racontee dans le Fo pen hing tsi kmg (l’ouvrage que Beal 
a analyse et resume sous le hire de The Romantic Legend of Sahva Buddha ), Nj 68o ; 
Tok XIII, 7-9, au chap 67 (Tok XIII, 9, 6i a sq) Le premier episode se place au 
temps de Vipasym, a Pandumati ou regne le roi Pandu , plus tard, au temps de 


Kasyapa Buddha, le roi de Benares y est appele Ki li chi 


£ 


M P , nom glose 


par yu si « maigre a mounr de fairn » done Kr£i Le second fils de ce roi, en 

donnant un parasol d’or au stupa de Kasyapa, fait egalement \ceu de renaitre « avec un 
corps couleur d’oi » (62% col 17). 

Jentaha , dejk connu par Caraka I, i 4 et par Mlrvy 9289 estle correspondant du pali 
jantaghaia « <$tu>e » 

1 A om mais T ser sna et cf § VIII. 

2 A °cittdpodasya Mais T by an 6 hub kyi sems las zlog pa 

3 A °cittdpodanam i ut sup 

4 A bodhicittapodanam Mais T dge ba'i rca ba thams Sad kyis mtku 6 hen por sems 
bshved pa — G’est k ce § que correspond le panneau 43 de Bb qui porte Pmscnption 
MAHE&AKHYA et qui presente Pimage des felicit^s d’une vie riche 

5 . T om le § a et passe directement a IX 

6 A °ratuke Le Purvaparantaka sutra est encore cite inf p 20 du ms. pour 
l’avadana d’Amruddha G’est sans aucun doute le sutra 66 du Madhyama Agama j il y 
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’jitasya Bodhisattvasya samuttejanam krlam. mahate khalu te ’jita 
autsukyaya cilia in damayati. yad idam samghaparihftpanaya 1 vak- 
syate hi. 

M a i t r e y a s I u si ta s u r a lay a d h i va si 
praptavya divi bhuvi ceha yena puja 
sa sriman dasabalatam avapya Mghram 
lokanam bhavatu sa&iva nityapujyah. 

idarii karma mahesakhyasamvartanlyam 

IX. katamat karma nicakulasaiiivartaniyam. ucyate stabdhata. 
abhimanita ca amatapitrjnata*. asramanyata. abrahmanvata. akula- 
jyesthapacayita. matapitror apratyupasthanam. aryanam silavatam 
apratyupasthanam, anyesath ca gurusthaniyanam acaryopadhyavan'Sm 
apratyupasthanam mcakulanam satvanam paribhavah. idam karma 
nicakulasamvartaniyam. 

X. katamat karma uccakulasamvartaniyam. ucyate. aslabdhaln. 
anabhimanita. matapitrjnata. srumanyata. brahmanyata. kulajyestha- 
pacayita. matapiiroh pratyupaslhfmam. aryanam silavatam pratyupa- 
sthanam. anyesam ca gurusthaniyanam a c a ry o p a d hy ay a n a m praty- 
upasthanam. nicakulanam satvanam aparibhavah. 

a) yatha ca Bhagavata sutra il uktam. Yato bhiksavah kusalasila- 
vanto brahmacarinah kalyanadharmanah pravrajita upasamkramanti 
pafica tasmin kule ’nusamsah pratyanusamsitavyah. katame panoa. iha 
bhiksavah upasamkriinlesu silavatsu cittani prasadayanti svargasam- 

portc le titro do Chouo pon king St 4 £ « lo sutra qiu dnonco l’ori gin o » Tok XII, 
5, 75 ^ $ il en oxibte une version detach 6e, nnonyme, datdo dosTsm Orient aux (3 17 - 420 ), 

qui port© le titre do Kou lai che che king # b# « sutra du temps passd 

ot du temps k vomr » traduction oxactc du titro sansknt Nj 5(b ; Tok. XII, 8 , 16 Lo 
Purvaparanlaka sutra esl un dcs toxtes fond amen laux do la doctrine mailrdyenne , il 
suffira de renvoyor k Particle du BEFEO, XI, 43c)-457 ofi P 6 ri a analyst Pouvrage do 
B Matsumoto sur la Torre Pure de Maitroya, et k P excellent article ib, \X, iv, i58 sqq. 
ofi M. Demidville, k propos de la Maitreyasarmti pubhee par Leumann, a repris Pdtude 
do ce sutra Le passage cite dans notre texto no se retrouve pas dans les deux versions 
chinoises du Purvaparantaka, quoique le Bouddha s’y adresso bien on effet k Ajita 

1. Ms parihupayam L’observation du Bouddha k propos d’Ajita qui veut devenir 
cakravartm est naturellement iromque. 

2 . T phar mi ’jin pa dan mar mi jin pa dm dge sbyon du mi *jm pa dan bram zer mi 
’jin pa « ne pas temr pour pkre, pour mkre, pour sramane, pour brahmanc (coux qm 
le sont) ». — Et de mkmo, sauf la negation, au § suivant 

3. Le sutta pali cojrrespondant se trouve Anguttara III, 3 44, § a et 3. Jo n'ai pas 
r4ussi k retrouver le texto corrcspondant dans les Agamas chinois 
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vartamyam tad bhiksavah kularii tasmin samaye pratipadam prati- 
pannam bhavati. punar aparam bhiksavah upasamkrantesu silavatsu 
abhivadayanti pratyuttisthanti. uccakulasamvartaniyam bhiksavah. 
tasmin samaye pratipadam pratipannam bhavati. evam sarvasutram 
yojyam. idam karma uccakulasamvartaniyam. 

XI. katamat karma alpabhogasamvartanlyam ucyate. adatta- 
danam. adattadanasamadapanam cauryavarnavadita. tadabhyanu- 
modanam. matapitror vrttyupacchedah l . tathanyesam vyadhita- 
balavrddhakrpananam vrttyupacchedah parasya labhenatustih. 
paralabhantarayakriya durbhiksabhinandanam 2 ca. idam karma alpa- 
bhogasamvartanlyam . 

XII. tatra katamat karma mahabhogasamvartamyam. ucyate. 
adattadanan nivrttih paresam cadattadanan nivaranam. paresam 
adattadananivrttanam samanumodanam. matapitror vrttipradanam. 
aryanam 3 ca silavatam vrttipradanam. tathanyesam vyadhitabala- 
vrddhakrpananam vrttipradanam paralabhena tustih. parasyalabhe- 
natustih. paralabhasamanumodanam subhiksabhinandanam. 

d) tad eva sutram yojyam. punar aparam bhiksavah upasamkrantesu 
silavatsu 4 * danani dadanti punyani ca kurvanti. mahabhogasariivar- 
tanlyarii bhiksavas tat kulam tasmin samaye pratipadam pratipannam 
bhavati idam karma mahabhogasamvartamyam b . 

XIII. tatra katamat karma dusprajnasamvartanlyam ucyate. 
ihaikatyo na paran prcchati panditan. sramanan brahmanan. ko 
dharmah kim dharmam kurvatah sreyaskaram iti. api tu dusprajnan 6 
sevati. panditan parivarjayati asaddharmam dlpayati. saddharmam 
vigarhati 7 . saddharmabhanakanam vaisaradyopacchedam karoti. 
saddharmabhanakanam 8 abhimvesena na sadhukararh dadati. asad- 

1. La lacune de B cesse ici. 

2 . B °nandana 

3 A acaryanam 

4. A silavastradanani — B repute ici apres silavatsu - abhivadayanti pratyuttisthanti . 
pratipannam bhavati qui a d4jk ete cit 4 au § X. — La citation ici repond au § 5 du sotta 
pah de l’Anguttara, mais le pah a (au lieu de danani, kurvanti) yathasaltim yathabalam 
samvibhajanti 

5 Pour une redaction sanscnte parallele aux. §§ YII-XII, mais legerement diffcrente, 
v. le fragment publi4 par Hornle, Manuscript Remains of Buddhist Literature found in 
Eastern Turkestan, p. 48-5o. 

6 B dusprajnam 

7 . B vigarhayati Efc de m4me inf 

, 8. A °bhdwiam Au lieu d’ abhimvesena, B a and . 
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dharnmbhannkanam sadhukaram dadati. mithyadrstim varnayati. 
samyagclrstim vigarhati. latha pustakalekhakavacakanam 1 vrttyu- 
pacchedam karoti. 

tf) sutre 2 coktam. unraatiaka&ainvartanivam 3 .. karoli sammu- 
dhakas ca 1 kalam karoti dusprajnas ca bhuvnli. yathoktam Nandi- 
kasutre \ pancatrimsad adinavah suramairev amadyapramadasthane 7 
yojayilavyah. Buddhe cagauravo bhavati. dharme samghe 8 cagauravo 
bhavati. atah q Sakyasutram yoj avitavyam yada 10 ca Bhagavan Kapila- 
vastum agatah sa madyapanadosan 11 na kadacid 12 Bhagavantam upa- 
saiiikrantah. caturbhih sthavirair Bhagavata presitair 13 gatva vinltah 
kalagatas ca. Sakyah prcchati 15 Bhagavan. tasya ka gatir iti, Bha- 
gavan aha ll \ ime ’pi ca lb me Sakya bhasitasyartham ajaniyur iti sutram 

i A n pathakunam . 

a Le sutra vis<$ ici sans autre indication est sans douto lo Kalaka sfitra qm a etc dejk 
cite plus limit snr p. u, ot qui semble corrospondro h Align tiara IV, >l\ 7 , on eflel. le 
dernier g de ce hiitra trade du peche d’aleoohsmo ot s’achevt* par cos mots ummattaha - 
sammttaniho hoti 

3 A ol B ont aprf'S ca mol ca suivi d’une lacuna. T omet la suite jusqu’it la dermero 
phrase du § 

4 A samrddlux m ca, 

5 Lc Nandi kasulrn est cite iomme I’autonto classtquo sur la question do Balcool dans 
le Kosa de Yasubandhu IV, 34 , ot la Vyaklna do Y.isormlra on reprodml un passage 
ad loc Gf La Yallee, p 85 . Le sfitra cst cite plus tot encore dans lo grand commcntaire 
sur la PrajHaparamilii epu cst Pomvro do Nugatjuna * Ta tclio lou louen Nj 1 1 69 , 
Tok. XX, 1, 87* (ch i 3 ), Nagarjuna y tiansent tout ont if 1 re la hste dcs tronto-cmq 
ptfehos causes par I’alcool, telle que le Bouddhn l\i 6nonc6c «\ Vupasaka Nandi ka La 
hstc cst d'accoid pour l’ensemble a\ec colic que donno lo texto du NandikasiTlia tibetam 
trnduil par Foor (Atm Musdo Guimet Y, a 4 6), autant que la traduction delectuense de 
Feer permet d’en jugcr, mais l’ordrc des rubnques est different — Et cf sup ^ XIII a) 
ot mf, note sur $ LX I, ad fin 

6. A catmrimad La presence do cette varianto on A est singuliero, cai le chi fire de 
trente-cinq est classiquc 

7. B °madyapdne Mais pramiidasthana est garanli par le texte m6mo du Nandikasiltra 
cite par la Yy.lkhya du Ivosa wrammreyamadyapi arnddaslhancndseoitena bhamtena bahu~ 
llhrtena kayasya bhedan na rah cwpapadva te . 

8 B a une lacuno de deux mots ici 

9 B tathd 

10. A yatha 

u. B om sa 

xa B na kascid bhaqavata uktam samkrantah 

1 3 B insere ratrau devant yatvd, 

ih A bolcyah precchanli 

1 5 . B om. ces deux mots 

16, B au lieu de me sakya dorme gatkd 
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yojayitavyam 1 . yatha Cuda 2 Panthako nama bhiksus tasya Rajagrhe 
prativasato Bhagavata galhoddista. sa ca varsatyayena 3 na sakita 4 
grahltum bhiksavo vismayam praptah prcchanti. Bhagavan kaSyaisa 
karmano vipakena dusprajilah Bhagavan aha Kasyape samyaksam- 
buddhe parinirvrte esa axanyako bhiksus tripi takas tatkalam abhut °. 
bhiksunam ca buddhapujam akurvatam buddhavacanam antarhitam 
te bhiksavas tasya samlpam gatah asmakam buddhavacanam antar- 
hitam asmakam apy upadesam kurusvety anena matsaryadosat 
tesam upadeso na krtah. evam tacchasanam antarhitam. tasya kar- 
mano vipakenaisa dusprajnah\ idam karma dusprajnasamvarfca- 
niyam. 

XI Y. tatra katamat karma mahaprajnasamvartanlyam, ucyate 


i Jo n’ai pas pu retrou\er le sutra dont ll s’agit Le personnage en question cst 
peut- 6 tre l’emgmatique Sarakam ou Saranam qui donne son nom k deux sutras du 
Sarin utta V, 376 et 878 . Bhagavat cst a Kapilavatlhu , le Sahya Sarakam (Saranam) 
vient k mounr , Bhagavat declare que c’est un srolapanna, qu’a ce titre il ne peut 
ddchoir, et qu’il est en route pour la Sambodhi Les Sak^as slndignent Eh quox I 
il avait si peu destruction ! et il buvait tant d’alcool 1 ( sikUiadubbalyam dpddi majja- 
panam apdyi) Mahanaman se fait 1’interprete de leur surprise ; le Bouddha lui adresse 
uno le$on dont la phrase finale debute comme le texte cite ici ime ce pi Mahanama 
mahasala subhdsitam djdneyum (Peut-etre faudrait-il aussi cornger en cel le ca du 
texte Sanskrit correspondent) Le Samyukta Agama conlient le m&mc sutra, ch 33, 


Tok XIII, 3, g 6 b , le nom du Sakya y est « Cent-mains » qui scmble 

rambneraun original Satapani L’autre version du Sarhyukta (Nj 546) donne aussi cs 
sutra au chap 8 , Tok XIII, 5, 55 a , mais le nom du Sak>a y est « Rude-mam » 

jjHj ^ (Sthulapam ? Luhapam 3 ) Ce m4me Rude-mam » figure au sutra pre- 
cedent qui correspond au Godhasutta du Saimulta, oil ce Godhasutta precede unmedia- 
tement le Sarakamsutta , le texte parallele de l’autre version chinoise (Nj 544) donne 


ici a 1’interlocuteur le nom de Sat a » ise , Sata est evidemment la transcription du 
mot Sata qui constitue le premier element du compose Satapam Mais, dans les deux 
textes chmois, la discussion entre les Sakyas est provoquee par une prophetie du 
Bouddha au sujet de Sata (== Luha ?) pam , le Bouddha a predit qu’ii viendrait encore 
naltre sept fois chez les dieux et chez les hommes et qu’ensuite il attemdrait la fin de la 
douleur , mais il n’est pas question de sa mort comme d’un evenement dejk accompli, a 
la difference du texte pah 

2 A vi'ddha Panth 0 , 

3 A varsaratrena 

4 A na siksita 

5 B dslt 

6 Le recit sc retrouve dans le Divyavadana XXXV, qui est un extrait du Mula 
Sarvastivada Vmaya Tok. XVI, g, 25 b -33 a = Dulva VII, g 6 b (commentaire sur le 
ai e patayantika) 
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ihaikatyah pariprcchaka 1 * jatiyo bhavati panditan chramanan brahma- 
nan sevate 3 * * * dusprajnan 3 parivarjayati. saddharmam dipayati. 
asaddharmam vijiarhaii ' p dharmabhanakanilin vaisaradyam varnayati \ 
sahitabhasinam (l sadhnkaram dadati. almabhasinam pariharati. 
samyagdrstim varnayati. mithvadrslim vigarhati. masipuslakalekha- 
mpradanani dadati. na ca madyam pibati yathoktam ca Nandikasutre 
pancatrimsad 7 madyapanadosa akusalapaksena 8 * yojayitavyah idam 
karma mahapraj Hasamvartaniyam . 

XV. tatra katamat karma narakopapattisamvartaniyam. ucyate* 
tfvram pradustacittasya kayavannianoduscaritam. ucchedadrstih. 
sasvatadrstih. nastxkadrstih. akrivadrstih f| matsarivadah akrtajnata. 
anantaryam ary imam silavatam abhutabhvakhyanadanam idam 
ka rm a n a rakopapattisam var tan lyam . 

XVI tatra katamat karma tiryagyonyupapattisamvartamvam 
ucvute madhyamam kayavanmanoduscaritam vicilram ragasamutthi- 
tam karma vicitra ixi dvcsasamntthitam karma vicitram niohasa- 
multhitam karma, matapilroh pravrajilanam cakalpikapradanam. 
tiryagyonigatanam sntvanam avahasanam. tatha pi anidhanakarma 
yatha govratikakukkuravratikaprabhrtinam 10 pranidhanam atropapa- 
dyeyam 11 iti. 

a) yatha ca Bodhisatvasya Simha 12 3 jalake ’vadanam vaktavyam. 
yatha ca Varsakarasya brahmanasya markatopapattih ,a . lad yatha 

i, B prcchanajat 0 . 

a, B scmti, 

3. A imtoo brahmandn T om. cotto proposition. 

4 B vigarhayati . Et aussi inf 

5 k vardhayati T fie bar sgrub pa 

6 * A samhita bh autanum. t 

7 . A ici encore a cutvfwimad ddtnamh. 

8 . B °pathe. T. phyogs « c6t<5 ». 

9 B ajoute asatkriyavado T s= A-1I 

10 , Pour cos pratiques, cf. Mujjhima n<> 67 kukkuravatika (manque en chmois), 
Siksasamuccaya p. 33a ot n. 5 , Abh Kosa trad. La Vallee, chap, iv, p 147 n et Mhvy. 
GLXXIX, 3534 sqq — Au lieu de hukkura « cluen » T a bya « oiseau » = kukkuta 
« coq ». 

11 . A ' dmutropap 0 — T de liar skye bar <og dig cc pmsse-je naitre tel I » 

ia. A Siddhajal 0 . Le Simhajataka du recuoil pali, n° 167 (= Gunajataka) no contient 
rien qui soit applicable ici ; c’osfc uno variante de la fable du Lion et du Rat. Gf k la fin 
de co §. yatha cittapradmamna simhempaparmah . 

i3. Jo n’ai pas r4ussi k retrouver ^original de cette bistoire, quo je crois pourtant avoir 
ddjk lue. 
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Varsakarena brahmanena sthaviraMahakasyapo 4 bhiksu Rajagr- 
hasyoparimena 2 Grdhrakutat parvatad Rsigiriparsvam 3 vihayasa 4 
gaechan drstah 5 . tena pradustacittena Devadattajatasatrusamsargad 
vagduscaritam krtam 6 : esa sramano vihayasa 7 gacchan parvatat 
parvatarh gacchati. tad yatha markato vrksad vrksam eva. Bhagavatah 
kathitam. Varsakarena brahmanena krodhajatena 8 vagduscaritam 
krtam tasya ko vipakah. Bhagavan aha. asya vagduscaritasya vipa- 
kato° Varsakaro brahmanah panca janmantarasatani markato 10 bhavi- 
syatlti. tatas tena Varsakarena srutam Bhagavata nirdistatvarh kila 
panca janmantarasatani markato bhavisyatiti 14 . sa samvignacittam 
prasaditavan. tena Bhagavan parinirvanakale prstah tasya karmanah 12 
kada pariksaya iti. Bhagavan aha. tany eva panca janmantarasatani 
kim tu Rajagrhe utpatsyase 43 yatha 14 jambva 45 Jambudvipe jayate 40 . 
yatrostrikamatrani 17 phalani yatha ksaudramadhv anedakam 48 eva- 


1 A mahakalasyayo 

2 A °oparena . 

3 B .. rmakaparvatam 

L i A vihayasam B vaiha .. 

5 B insere distva 

6. B cyuta 

7 A vihayasam 

8. A h odharajatena 

9 B vipako 

10 A karma to B lacune 

11 B om toute la phrase tatas tena — Peut-6tre convicnt-il de corriger A et de 
her nirdistas ivam bhavisyasiti 

12 B msere vipakah 

1 3 B °saiam . grha utpatsyati 

1 4 B yaya 

1 5 A jambd 

iG B jayah A jndyate L’explication de ce passage est fort embarrassante, d’autant plus 
que les textes paralleles font defaut M Finofc propose de lire * yatha yaya jambva Jam - 
budvipo jhayate. en rapportant cette phrase a ce qui suit <c des fruits grands comme 
des ustrikas, comme ceux du jambu qui donne son nom au Jambudvipa » La peine est 
attenuee, puisqu’il aura comme singe d’excellents fruits a manger B n’a conserve qu’une 
partie du nom, °grha. — Les cruches austrika sont de grandes jarres, en forme de cha- 
melles (ustrikakrli), assez grandes pour servir de logis k des momes de Tordre Ajivaka, 
scion lc temoignage des textes jamas Cf. Abhidhana Rajendra, s v utthiya et utthiya- 
samana . 

1 7 A yatra aastrikd 0 B tatrostr 0 

1 8 B anetrakam A om Lc mot anedaka manque k PW 2 . II est cependant donne et 
explique par Mhvj. 5729, en tib shran rtsi ma skol ha ou bkol ha « miel non bouilli » ; 
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iBasvadani. tsitropapattir bhavisyatL tato vyutthitasya te 1 sugatir 
bhavisyati \atha 8 cittapradusanena ! siiiihesupupannah. tadartham ca 
Bhagavatai g.ltlia b ha si LI 

•* 

dirglia jagaralo riilnr dirgham srantasya yojanam 
dirgho balasya samsarah saddharmam avijanatah b . 

idam karma tiryagyonyupapattisarnvartaniyam 

XVII. c talra katamat karma Yamalokopapattisamvartaniyam. ucyat§ 
kruddhasya pratihatacittasya kayavanmanodascaritam lobho visama- 
lobho 7 milhyajivo jighaiiisitapipasitasya kruddhasya kalakriya. vas- 
tusv abhisaktacittasya 8 kalakriya 

<7) yatha coktamBhagavata Satavarge AgameKarmavibhangasutre 9 


cl de memo cn chmois « micl \icrge ». Lo mot vienl uussitot npres ks taudram madhu, 
5 7 8 , traduit on tib par shah bu'i^bnn ba'i ) sbran rsti « micl d’abeilles » Et cf pali 
ant'hdn « pur »* Et pom la locution onticio, cl. Maliavastu 1 , 3 3 9 8 sayyathapi numa 
hsndram rnatlhv anedakam coamuwildo, ct la note de Sennit, lb. p 57a , aussi A^d Sat 
1, 187, »43 (compard au dlnuma) 

i. B om 

2 A add, ca 

3 . A "pradovanena. 

4 A yathoktii, 

5 A ,J .s vnpttlo ratri GVst lo vers dc I’Udanavnrga I 17 (kj) = Dhammapada 60 Nile 
commeutaire pah, m celm duTchou )ao king Nj i 3 ai, Tok. XXIV, 5 , 4 o J) n’etablissent 
do lien enlro ec vers et Tinstone do Varsakara 

6 B insure ici talru katamat karma pretalohopapatlisamvartanh am, ucyale La mdme 
rubnquo figure dans la table dc.s malitVes de 13 j mais eotle table ne contionl pas la 
rubnquo buivanto yamal okopapatti quo 13 place pourtarit, comme A, immediatemoni 
aprf'S le prelaloka. — T comme A n’a quo la rubnquo yamalohop 0 , la rubnque 
pretalokop" figure seule au contrairc dans Clig et Ght, Mamfoslomeut I’uno dos deux 
n’ost quo le doublet do l’autre 

7 T rend lobho vmmalobho par \lod t'hags dan mi riys par * deal pa « la convoitiso ct 
le desir litcguher ». Ghg compte 1 , a, 3 los trois mdfaits , 4 la convoitiso dc boaucoup , 
5 la convoitiso du mauvais , 15 forme , 7 la faussc vuo ; 8 mouur en etat d’atlaohemont 
aux biens ot aux porsonnes , 9 mouur de faim , 10 mourir de soif. 

8 A ct B rcpelent ici kruddhasya, mais T om 

9 Lo passage correspondant se retrouve dans le Mahakammavibhanga pali p. ai 4 
pubbe vassa tarn katam hoti papakammam duhhhavedamyam pacclia va — maranakale vassa 
hoti micchddilthi — Le sutra se retrouve dans le Madliyama Agama Tok XII, 7, 18-20, 
lo passage cite s’y rencontre K) b col t 6- 1 7 — II scmblerait done quo V Agama designe 
comme lo Satavarga est le Madh^ama ; mais la traduction chi noise nc porle aucun 
indiced’une paroille division , olle forme 5 adhyayas et 18 vargas (Nj 54 a) Do plus la 
rdloionce au Satavarga Agama donnee mf ^ XXXVII se rapporte sans aucun doule 
au Saihyukla Agama — Gf Inlrod sup p n sq 
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tasya khalu punar Ananda pudgalasyanyajatikrtam va karma pra- 
tvupasthitam bhavati. maranakale va mithyadrstih. idam karma Yama- 
lokopapattisamvartaniyam 

XVIII. tatra katamat 'karmasuralokopapattisamvartanlyam. ucyate. 
sarvamrdukayavanmanoduscaritam. manah. abhimanah 1 adhimanah. 
asmimanah. mithvamanah. sukrta 2 kusalamulam Asuralokopapatti- 
parinamitam. sarvo 3 * 5 6 tkrstaragasamutthitam * dauhsllyam prajnamu- 
khena idam karmasura lokopapattisamvartaniyam 
. XIX. tatra katamat karma manusyalokopapattisamvartaniyam. 
ucyate subhavita mandabhavitas ca b dasa kus'alah karmapathah. 
katame dasa trividham kayakarma. caturvidham vakkarma. trividham 
manahkarma idam karma manusyalokopapattisarhvartanlyam. 

XX tatra katamat karma kamavacaradevopapattisamvartanlyam. 
ucyate. susamapta dasa kusalah karmapathah idam karma kamava- 
caradevopapattisamvartaniyam 

XXI tatra katamat karma rupavacaradevopapattisamvartanlyam 
ucyate. susamaptah susamahitas tato visistatarah paripurna das'a 
kusalah karmapathah. idam karma rupavacaradevopapattisamvar- 
taniy am . 

XXII tatra katamat karmarupvavacaradevopapattisamvartanlyam. 
ucyate. catasra arupvasamapattayah \ akasanantyayatanam vijnana- 
nantyayatanam akimcanyanantyayatan am . naivasamj nanasamj fiayata- 
nam etah samapattayo bhavita bahullkrtas ca bhavanti. idam karma- 
rupyavacaradevopapattisamvartaniyam. 

XXIII 7 tatra katamat karma krtam nopacitam. ucyate. yat krtva 
karma astlryati 8 jihreti vigarhad vijugupsati desavati acaste vyakti- 


1 B dpamdnah Mais T &h\xn bat, na rgyal « petit orgueil » done alpamanah Sur oes 
diverges formes de l'orgueil, cf TrimsikS v 12 a, comm, 

2 B insure °duskrta 0 

3 B samotkr 0 , mais T ’dod dhags kun gyi rab las byun ba’i. 

4 . A °rdgam anusamutth 0 . 

5 B abhavitamanda 0 . T, Chg, Ght disent simplement « les dix bonnes voies de 
l’acte » et en donnent remuneration detaillee 

6 T substitue a la simple enumeration des quatre a\ a tanas les definitions qu’en 
donne la Mhvy, 1492-1495 Chg et Ght de m&me 

7 Ghg et Ght inserent, entre le XXII ct le XXIII de notre texte, la niyatopapath, 
Yaniyatopapatti, et le desantara etc., que A, B, T, K, reportent plus bas, au XXX, 
XXXI et XXXII. 

8 B om ucyate . astlryati — astlryati deest PW et Mhvy , e’est mamfestement le 
correspondant du pali attiyati (graphic mccrtame) qui va de raeme en compagme de 
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karoti. ayatyam sariivaram apadvate na punah karoti. idam karma 
krtam nopacitam 

XXIV. latra katamat karmopacitam na krtam. ucyate. yat karma 
kayena 1 paripurayltavyam. tatra pradustacittcr vacam bhasate 2 evam te 
karisyaimti. idaiii karmopacitam na krtam. 

XXV taitra katamat karma krtam copacitam ca. ucyate, yat karma 
samcetanikam. 

a) yathoktam Bhagavatak 

manahpurvangama dharma manahsSrestha manojavah 
manasa cet pradustena bhasate va karoti va 
talas tarn duhkham anveti cakram va vahatah padam 
manahpurvangaina dharma manahsrestha manojavah 
manasa cet prasannena bhasate va karoti va 
tatas tam sukham anveti chaya va anuyayinL 

idam karma krtaiii copacitam ca. 

XXVI tatra katamat karma naiva krtam naivopacitam. ucyate. yat 
karma 4 samcetanikam svapnantarc krtam karitam va. idam karma 
naiva krtam naivopacitam. 

XXVII. tatra katamat karma yena samanvagatah pudgalo nara- 
ke§upapannah paripurnam nairayikam ayuh ksapayitva cyavati. ucyate. 


harayati (= jihreti) ot jigucchati (= jugupsati). — Pour jihreti, B a jihrtyalt. — A om. 
vigarhati (B 4crit par orreur viiorati) ; mais T a smod pa « il bli\mo ». — A ecrit ici 
acak$ati , mais acatfe parlout aillours. 

Pour 1’acte « aggravd » (upacita), cf. Kotfa IV, v, 120 , avec unc exeellonto note du 
traductour. Vasubandhu classe comme notre texte (auquel il semblo se rdl'drer , e’est 
aussi Pavis do 1’annotateur japonais Saeki Kiokuga) los actcs on hrta ot upacita ; l'acte 
upacita est celui qui est aggrave par uno s6rie do circonstances . intention, execution 
integrate, absence do remords, consequences inexpiablcs. 

1 B om. pari . 

2 B bhasati idam te . 

3. Gc sont les vers eelebres qui ouvrent lo Dhammapada pah, el quo l’Udunavarga a 
class4s dans ie Gitta varga XXXI, 2 4-2 5 — 1 c) B lit ca, A hi; cet est a retabhr comme 
au 2 . e) A lato na, f) A vahutapadam , B vahatuhre, lemons qui semblent ramener au 
texte courant — 2 c) B dent bien cet ici , A hi. e) A tato na — T substxtue a la 
definition du texte Sanscrit un devcloppcmcnt « G’est Pactc quo, apres l’avoir fail, on 
no regrotto pas, sur lequel on ne revient pas, dont on no se repent pas, qu’on no 
blAme pas, qu’on ne confesse pas, qu’on n’aime pas, qu’on ne public pas, qu’on ne rojclte 
pas, h propos duquel on ne s’engage pas k se garder pour Pavenir ». Gf. mf. XXVII. 

4, A samcetmiyam — B om. svapndntare (quo T confirmo cependant) et ecrit na 
kr t tam na karitam , Chg ost d’accord avec B. 
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ihaikatyena narakiyam karma krtam bhavaty upacitam. sa tat karma 
krtva nastiryati. na jihriyati 1 na vigarhati na jugupsati na desayati 
nacaste na vyaktikaroti nayatyam saiiivaram apadvate bhuyasya 
matraya hrsyati pritim* utpadayati. yatha DevadattaKokalikadayah 2 
idam karma yena samanvagatah pudgalo narakesupapannah paripur- 
nanairayikam ayuh ksapayitva cyavati 

XXVIII tatra katamat karma yena samanvagatah pudgalo nara- 
kesupapanno ’rdhanairayikam ayuh ksapayitva cyavati. ucyate ihaika- 
tyena narakiyam karma krtam bhavaty upacitam. sa tat 3 krtva nastl- 
ryati na jihriyati na vigarhati 4 5 * na jugupsate na des'ayati nacaste na 
vyaktikaroti. nayatyam saiiivaram apadyate api tu na bhuyasya 
matraya hrsyati na pritim utpadayati \ idam karma yena samanvagatah 
pudgalo narakesupapanno ’rdhanairayikam ayuh ksapayitva cyavati. 

XXIX. tatra katamat karma yena samanvagatah pudgalo narakesu- 
papannamatra eva cyavati. ucyate. ihaikatyena narakiyam karma 
krtam bhavaty upacitam 0 ca. sa tat krtvastiryati. jihriyati 7 . vigarhati 
vijugupsati acaste. desayati vyaktikaroti. ayatyam samvaram apad- 
yate. na punah kurute sa cen 8 narakesupapadyate upapannamatra 
eva cyavati. 

a ) yatha rajajatas'atruh. tena Devadattasahavenanantaryakarma 
krtam. pitrvadhah. samghabhedah. Dhanapalamoksanam. silayan- 
tramoksanam 9 Devadattasyades'ena. tasmad avicinarakagamanam 
srutva tena samvignena Bhagavati cittam prasaditam. Sramanya- 
phalasutre 'tyayades'anam krtam 10 . pratisariidadhati kusalamulani 
tena maranakale cittam prasaditam. asthibhir api 11 Buddham Bhaga- 

1. A naiva hriyati na vijugupsati. B na vitarati na jugupsate 

2. B devadattakalikaprabhrtayah 

3 A satatam B satam. T, Gbg, Ght suppnment la negation de\ant tous ces verbes 
A na vijihreti . 

4 Corr B vitarati A om et a ensuite vijugupsati . 

5. A insere sa narakesupapannah . ardhanaivayikam ayuh ksapayitva cjavatt 

6 B upacitam satam krtva 

7 A jihrlyate, om vigarhati 

8 A om cen 

g A devadattasyavlcigam 0 . 

10 A °desana 

11 A astabhir iti T rus pa = ossement — Le Sramanyapbalasutra auquel le texte so 
refere est le sutra fameux qui figure en pah dans le Digha, n° 2 , et dans le Dirgha 
chinois n° 27 Le clnnois en a incorpore une autre redaction, tres abregee, dans 1’Ekot- 
tara, ch 3g, Tok XII, 8 , i3 Enfin ii en exisle une version isolee, due a Tan wou lan 
(38 i- 395), le Tsi tcbo kouo king, Nj 593 , Tok XII, 10 — En outre un curieux 

4 
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vantarn saranam gacehami sa upapannamatra eva cyavati. idam karma 
yena samanvagatah pudgalo narakesupapannamatra eva cyavati. 

XXX. tatra katamat karma niyatopapullisamvartamyam. ucyate. 
yat krtva kvacid upapattau 1 parinamayati atfiutropapadyeyam iti. sa 
tatropapadyate 

yatha Bhagavato jatake Syamakajalakaprabhrlisu 2 pranidhanavasad 
upapattir varnyate. idam karma niyalopapattisaxiivartanlyam. 

XXXI. tatra katamat karmaniyatopapattisamvartaniyam. ucyate yat 
krtva na kvacid upapattau pariiiamayati amutropapadyeyam iti. 
yatha ^satvah karmavasad upapadyante. idam karmanivatopapatti- 
saiixvartaniyam. 

XXXII. tatra katamat karma desantaravipakam 4 ucyate yat karma 
tasminn eva janmantare va {) desantaragatasya vipacyate subham as'u- 
bharii va. tat karma desantaravipakam °. yatha Bhagavan kathayati 7 
blnltapurvam bhiksavo Jambudvipe manusyaiiam aparimanam 1 * ayur bha- 
vati. yatha raj ft o Mandhatuh 0 . athanyatarasmin 10 nagare Maitrayajno 

sutra, traduit par Chi Fa kiu (debut da xv° siecle), lo sutra des cinq pech6s origmaux 
d’AjiiUtlatru, A cho cho wang wen wou m king, Nj. 713 , Tok XIV, 7, 16, prophetise 
les existences futures d’Ajatasatru qui doit s’elevcr graduellement au faitc du Plan du 
D&ar pour redcsccndre graduellement jl la condition d’bomme, et cela pour une periode 
do ao kalpas au terme desqucls il doit ontrer on religion et devenir Bouddha pour soi, car 
la production do la pensdc (d’lllumniation) = [ bodhi]cittotpudu rend impossible la chute 
aux enfers , on no pent plus des lors <Hrc que dicu ou homme — Le recil des complots 
tram<$s par Devadatta et Ajalasatru forme unc portion considerable du chapitre sur les 
schismes dans le Vinaya dos Mula Sarvasthadms, Tok. XVII I, 3 = Dulva IV, 34 1-470. 

1. B ki^tvopapattau. 

2. A yatha bhagamtatltem svamakaj Fiatahaprabhrtisu B ,s yamajut 0 , T dper na btom 
Idan ’das kyis kar bam gyi skves pa’i rabs la cc par excmple, par Bbagavat, dans le 
jataka du Kar Sara » Sjyamaka osl la forme que prend, dans PAvadanakalpalata (xox) le 
nom qui est dcrit partout aillcurs Ssyilma et i^yamaka Mais dans aucune des recensions 
connues de ce jalaka, qui va &tre cite un peu plus loin (cf inf p 55 ) on ne trouve la 
mention d’un pramdhana 

3 Aye satvdh. 

4 . A B vipaksam T mam par smm pai ’gyur pa = °vipaka 

5 A B om vd, Mais T che *di hid dam che gian la « dans cette existence ou dans une 
autre existence » 

6. A B vipaksam 

7. A om. yatha.* kathayati . T = B. 

8. A apanmitam. 

9 B om yatha . Mandhatuh . T rgyal po Mandha Itar gyur pa’i che « une vie comme 
celle du roi Mandhatar ». 

10 B yuthdnyatarasminn asti Jambudvipe Mahakosala nama nagaram . tatra Maitra 0 .. 
T = A D’ailleurs, h la fin du recit, Mailrayajfia declare qu’il est de Tamalipta Maha- 
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nama sarthavahapufro babhuva. sa paneasatasahayaparivrta udyanam 
gatah. tais casahayair uktah. asmin nagare banijas tava pitaram pur- 
vangamaiii krtva mahasamudram avatirya Suvarna 1 bhumiprabhrtlni 
desantarani gatva dvlpantarani 2 ca pasyanti. dravyoparjanam ca 
kurvanti. vayam api tvam purvangamam krtva samudram avatirya 
dravyoparjanam karisyamo dvlpantarani 3 ca draksyamah. tatas tena 
evam iti pratisrutam sa ratrau gatva mataram aprcchati. amba Suvar- 
nabhumim gamisyamah 4 . tasya mataha. aparimaiiam putra dravyam 
grhe tisthati. na gantavyam iti. sa matur vacanena nivrttah sa bhuya 
udyanam gatah sahayair uktah. tarn artham vijnapayamah. tena 
tathastv iti pratisrutam. sa bhuyo mataram gatvaprcchati. bhuyas' ca 
matra^padapatanan nivartitah. evarh trtiyam api. sa kalantarena 6 bhuya 

kosali est le berceau de 1’homme infernal dont il va prendre la place — Le nom de 
Maitrayajna designe ici le personnage bien connu que la tradition palie appelle Mitta- 
vmdaka, et que les textes sanscnts connus jusqu’iei nomment Maitrakanyaka Le Jataka 
pali lui consacre quatre recits, n os 82, io4, 36g, 439, auxquels il faut encore ajouter le 
n° 4i, Losakajataka, dans lequel est mseree Thistoire de Mittanndaka En Sanscrit, le 
Divyavavadana lui consacre un long recit, n° XXXVIII , l’A\adanasataka de m&me, 
n° 36 ; l’Avadanakalpalata, n° 2 4 , la Romantic Life tradmte da chinois par Beal, p. 34a 
(Beal avait anteneurement publie la traduction de cet episode dans PIndian Antiquary 
1880, 324 226 Tlie merchant’s son who struck his mother) Chavannes dans ses Gmq 
Gents Gontes a rccueilli deux recits I, i3i (Mi-lan) et III, 10 (Tseu t’ong mu) 
Demarquee, l’histoire avait passe dans la Brhatkatha Rathasantsagara IX, 56, v i4o- 
168 (le marchand Gakra)= B K Manjarl XV, 3i4 s>q. L’aventure est racontee par une 
sene de reliefs a Boro-Budur m^me, i re galerie, mur principal, sene mfeneure, 
n os 106-112 , cf Krom I, 3o4-3n, et Foucher(qui les a identifies le premier) BEFEO, 
IX, 1. — Le Kmgliu yi siang (Tok XXXVI, 4? 54 a -55 b ) a recueilli un recit aberrant, 
extrait d’un sulra perdu, le Mi lien hing et aussi d’un autre ouvrage perdu, le Fou 
pao king , les auteurs du remaniement avaient voulu pallier, pour le lecteur chinois, le 
crime commis par le futur Bouddha contre la piete filiale , au lieu d’un coup de pied 
donn6 par colere, le heros en sortant du bam, tandis qu’il passe son v6tement, heurte du 
pied par m4garde la tkte de sa mere — La forme Maitrayajna (ecrile aussi Maitrayajlla 
et Maitreyajila), reduite k Maitrajfia dans 1’imitation koutcheenne (K), si on la compare 
a Maitrakanyaka, latsse transparaitre un original pracrit Metteyaniia (avec la ya-^ruti) 
M. Helmer Smith propose mgemeusement d’expliquer ce nom par metlej a (= matteyya 
par analogie avec petteyya) — rna (y=jna) « celui qui sait [par experience] ce qu’on 
doit k sa mere » ; cf. matapilrjhata sup § IX °mndaka serait dans cette hypothese un 
simple synonvme de °jraa, tire de vmd° = vid° « savoir » . 

1 A samudrabhumi . T =s B 

2 desantarani T — B 

3 B dvipdni Tom 

4. A °bhumim gatva dravyoparjanam ca karisyami T = B. 

5. B maid, mpatita . 

6. B om T = A 
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udyanarii gatva sahayair uktah 1 . tava dosad vayam apt na gacchamah. 
prcehamo vayam trayodasyam gamisyama iti. tena malur aviditam 
eva bahir bahu bhandaiii nirgaraitam 2 tasya gam an a kale prasthxtasya 
mata dvare padapalanam krtva sthitva putra na gantavyam iti. sa 
kruddho matuh padam mastake daltvatikrantah samudrakulam ca 
gatah. tena sahaya uktah. samudram avataratam na jnayate jxvitam 
maranam ca. vayam sarva evastaiigasamanvagatam posadham grhna- 
mah tais tathastv iti pratipannam posadham ca grhitam. te samu- 
dram avatirnah. samudramadhyagatanam ca tesam visamavatadya- 
hatah poto vinastas tena sarve kfilagatah. Maitrayajnas ca ma. pra. 
lamukhyan 3 avabaddham tamraghatam ca grhya samudrakula uttirnah 
sa paryalamanah sauvarnaprakaram nagaram pasyati. aramasamp^n- 
nam vanasampannam puskarimsampannam. dhupitadhupanam muk- 
lapuspavaklrnam avasaktapattadamakalupam tatas catasro ’psaraso 
nirgatah. sa tabhir grhya nagaram pravcsitah. sa tabhih sardham 
bahuni varsani kriditavan. bahuni vaxsasatani. bahuni varsasahasraxti 
bahiini varsasatasahasrani kriditavan sa tabhir uktah. aryaputra 
tavayam prihivipradeso 'purvah. asmakam avidilam na nirgantavyam. 
ya*di nirgacchasi sarvathottarabhimukhena na gantavyam iti. sa 
tasmat kalantarena nirgatah. sa bhuvo gacchan nagaram pasyati. 
rupyamayena prakarena. aramasampannam vanasampannam. purva- 
vad yavat. tasmad apy astav Apsaraso nirgatah. tabhir apy asau grhya 
pravesitah. sa tabhih sardham bahuni varsani kriditavan. bahuni 
varsasatani. bahuni varsasahasrani bahiini varsasalasahasrani kridita- 
van. purvavat. tato’pi kalantarena nirgatah bhuyas ca paryalan 
nagaram pasyati. vaiduryamavena prakarena aramasampannam vana- 
sampannam. puskarimsampannam. dhupitadhupanam. muktapuspa- 
vakirnam avasaktapalladamakalapam tasmad api sodasapsaraso nirga- 
tah. tabhir api sardham bahuni varsani kriditavan. purvavat sa tabhir 
uktah. aryaputra tavayam prthivipradeso ’purvah asmad viharattena 
na nirgantavyam. atha nirgacchasi. sarvathottaramukhena na ganta- 
vyam iti sa tasmat kalantarena nirgatah. bhuyah paryatamanah 

i. B a une lacunc de deux feuillets a partir d’ici 

2 A tena mataram viditam eva baknbhir bhanda nirgamitam. T des ma la ma byas par 
rgya rjas thams 6ad phvir btori nas de lam du ’ jug par byas pa « sans en ncn dire a sa 
m$re it fait deposer au dehois toules les merchandises et les fail placer dans la rue ». — 
Et pour la construction, cf asmakam avichtam « h notro insu », Inf m6me page 

3 Sic A. T mShod sbyin ru zans Kyi ril 6hen kha bskya * dar gyis bSad pa £ig la ’ju nas 

« Maitnnajila, so prcnant k unc grande fiolo do cuivre qui avait rembouchure fcrmee 
par une ctoffc. » M Fmot propose do restituer mahapatamukhavabaddham. 
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sphatikaprakarena nagaram. tathaivaramasampannam vanasampan- 
nam r puskarinisampannam. dhupitadhupanam muktapuspavakirnam 
avasaktapattadamakalapam. tasmad a pi dvatrimsad Apsaraso nirgatah. 
tabhir api sardham bahuni varsani bahuni varsasatani bahuni varsasa- 
tasahasrani kriditavan sa tabhir apy uktah. aryaputra tavayam prthivi- 
pradeso ’purvah. asmad viharat tena na nirgantavyam atha nirgacchasi. 
uttaramukhena na gantavyam iti sa tasam pramadad ratikhinno nirga- 
tah. uttarabhimukhena gacchan kantakatavim prapannah. athakrsnaya- 
sena prakarena nagaram pasyati sa tatrapravistah. pravistamatrasya ca 
nagaradvaram pihitam. urdhvam pasyati. prakaro vardhate bhairavam 
ca sabdam srnoti tatrasthas ca cintayati kim etad iti sa tatra gatah. 
at^ia pasyati purusasyasidharam cakram siras chinatti sa bhltah 
prcchati. kim etad bho purusa. nairayikapurusah praha esa pra- 
tyekanarakah. Maitrayajiia aha 1 , kim tvaya papakarma krtam iti. sa 
kathayati. asmin Jambudvipe Mahakos'ali 2 nama nagaram. tatraham 
mahasarthavahaputro ’bhuvam. sa pancabhih sahayasataih saho- 
dyanam gatah. te kathayanti. taya pita sarthavaho ’smakam purva- 
puruso’ sti. purvangamam krtva desantarani gatva dravyoparjanani 
kurvanti. Suvarnabhumim Simhaladviparii ca prabhrtini ca dvipanta- 
rani pasyanti. vayam api tvava purvahgamena des'antaram pasyama 
iti. vayam api gacchama iti pratis'rutam. so* ham grham gatva mata- 
ram aprstavan. aham evarii desantarani gamisyamiti. mata ma aha. 
putra lava pita samudram avatlrno desantaram gata eva kalagatah. 
tvam ekaputrakah. prabhutam grhe dravyam tisthati. na gantavyam. 
iti. maya na gacchamlti pratis'rutam. evam dvitiyam trtiyam catur- 
tham apy apadapatanam nivartitah. kalantarenaham bhuyo ’py udya- 
narii gatah sahayair uktah avasyam gantavyam iti. gamisyamiti maya 
pratis'rutam atha mama prasthitasya mata dvare padapatanam krtva 
sthita. putra niirhasi mam parityaktum iti tasyaham mastake padam 
dattva prakrantah. so’ ham pancabhih sahayasataih sardham samu- 
drakulam gatah astangasamanvagatam posadham grhya samudram 
avatirnah Suvarnabhumiprasthitanam asmakarii visamavatadyahatah 
poto vinastah te sarve kalagatah. aharii tubahubhir divasaih katham- 
cana samudrad uttirno ’tha prapidyamanah sauvarnena prakarena 
nagaram. aramasampannam vanasampannam. puskarinisampannam. 
dhupitadhupanam muktapuspavakirnam. avasaktapattadamakalapam. 
tasmac catasro ’psaraso nirgatah tabhih pravesito ’smi. yavat. 

i. A Maitrayajno ' ham T indique la correction 

2 T Kosall 
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tabhir api sardhara bahuni varsani. bahuni varsasatani. bahuni 
varsasatasahasrani kriditam. latah kalaniarena nirgacchan pa... pur- 
vavat. tasmad apsaraso nirgatah. labhih jpravesito ’smi yavat. 
tabhir api sardham bahuni \arsimi bahuni varsasatani bahuni varsa- 
satasahusrani kriditam. evaih vaiduryamayam. tasmad afpi soda- 
sapsaraso nirgatah,. tasmad api nirgatah. sphatikamayam nagaram 
pas'yami. purvavat tasmad dvatrimsad Apsaraso nirgatah. tabhir api 
saha tathaiva kriditam. ... kantakatavlm prapannah. yavad. Jlyasana- 
garam pasyami. so ? ham atra pravistah. pravistasya me dvaram 

pihitam. alra ca purvavat asidharam cakram sirasi parivarta- 

manam pasyami. tatra ca mamavasthitasya sirasi asidharam cakram 
samkrantam. yad aham matu *... nivrttah. astangasamanvagatpii 
ca posadhaiii grhitam, tasya karmano vipakena catursu mahanagaresu 
pratyekasvargasva 2 . matuh sirasi padaiii dattva gatah tasya karmano 
vipakena mamasidharam cakram siras chinatli. Maitrayajnas cintayati. 
mayapy etad eva karma krtam upasthito mamapi karmavipaka iti. 
nairayikapurusah praha kutas tvam Maitrayajnah kathayati. asti 
Jambudvipe Tamaliptam 3 nama mahanagaram lato’ ham mayapi 
caitat sarvam anustheyam. nairayikapurusah prfdia. asti 4 mayadyanta- 
rikse ghosah srutah ksinas tava karmavipakah Maitrayajno nama 
sarthavahaputrah adyagamisyati etad eva karma krtvcti. Maitrayajha 
aha. 1dm bhojanam, sa aha. ata eva mastakac chidyamanad yat piiyaso- 
nitam sravati. evam uktva sa purusah kalagatah patitah Maitrayajno 
bhitah samvignah, sarvepa bhavena matapitroh pranipatam krtvaha. 

urdhvam bhavagravitatiin adharad avicim u 
tiryakprathan agamtan api lokadhatun 
atmansva 7 surasuranaroragabhutakaye 
satvani yam upagatani 8 sukhino bhavantu 

r. Lacune, comblce kl’aidc de T dans la traduction. 

2. Id. ' 

3. T tamalipati 

4 A mepathya 0 T bdag gis kyan bar snan las sgra thos ms « apres que j’ai entendu 
une voix venant de Fespace » . 

5* A bhavagre vitatdm adharasya vicim . T snd ree man 6ad mnar med yan 6ad na 
« jusqu’au bhavagra en liaut et jusqu 5 & Pavia en bas » 

6. A Q pradhdn T om 

7* Sic A Au lieu de °naroraga° T lit mahoraga ( Uo ’phya dhcn po ). 

8 Sic A. Gontrairo au mMre commo & la grammaire ol au sens T bde bar gyur dig 
sdug bsnal bdag gis blan « qu’ils soient heureux , la douleur, c’esl moi qui la prends » 
duhkham maya hy upagatam ? M. Fmot propose satvdni ydny upagatdm sukhe bhavantu 
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evarii cintayitva sarvena bhavena matapitror namaskararii krtva 
pranipatam ca pranidhanam ca krtavan. yatra yatropapadyami mata- 
pitroh susrusarii 1 kuryam aham iti. ye ca kecana satva pratyeka- 
narake upapadyante 2 * tesam sarvesatn arthayaham atravasthitah. ye 
ca kecana Mokeyuktas ca muktas ca tesarii namah. te mam palayantu. 
idam uktva tasmin nairayikapurusah kale sthitah. punas ca prani- 
dhanam krtva punar apy aha 

krtvadau narakam avicim abhavagrad 4 
ye satvas cyutigatibandhanavabaddhah 
te sarve sukharn atinapya 5 dharmayuktarh 
nirvanarii yad ajaram 6 acyntam sprsantu. 

atha tac cakram asprsamanam sirasi nityakalam evopari vihayasi 
sthitam. nityaih ca kila tasya malasisam prayimkte yady asti mama 
kiriicit punyaphalam pradanena va silena va brahmacaryena va pati- 
vratatvena va tena punyaphalena mama putrasya yatra tatra sthitasya 7 
ma kiriicit papam bhavatu. tena ca tasya sivam asit 

£) 8 yatha Syamajatake savisena s'arena... Syamakumarasya mata- 
pitror asirvacanena salyas ca nirgato visarii ca nastam mrtas ca 
sariijlvitas tadvat tasyapi sivam 9 asit. yatha YajraRajagrhe Dha- 
namjayasutre aryaSaradvatiputrenoktam 10 . tarn enam brahmanam 
matapitarau samam manitau samyak / pujitau kalyanena manasanu- 

1 A busrusayam 

2 A msere kamas dev ant tesam 

3 . A loke muktah svamuktas ca. T jig rten na rigs pa dan Idan pa dan grol bar gyur pa 
« qui dans le monde ont de la convenance et sont sauves » 

4 . A avicim abhad T srid rce man iad na « jusqu’au bhavagra » 

5 Sic A Gorr. atilabhya ? 

6- A padacaram. T rgan med cc sans vieillesse ». 

7. B reprend ici 

8. T om tout le § b 

9. A asir asit. — Aprks asit B oraet toute la suite du § b — Le Svama jataka vise ici 
est sans aucun doute le n° 54 o du Jataka pah (Sanaa), le £vamaj du Mahavastu II, 
210 sqq., d’Avadanakalpalata n° 101 (Syamaka), de Gari)apitaka III, i 3 , de Chavannes, 
Cinq cents Gontes I, i 56 (Ghan), de Hiuantsang Mem I, 12 r (oh Julien retablit k tort 
Gammouka, corrige egalement k tort dans l’lndex II, 5 o 3 en cc Chanmoftka? » , lire 
Syamaka); de Rastrapalapariprccha p 12, 1 1 (Syamaku) 

io Jhgnore entierement de quel te\te ll s’agit ici Ni B ni T ne permeltent de contrdler 
le texte, lout au moms smgulier, de A avec la mention enigmatique de Vajra Rajagrha 
placee devant le nom du sutra f Le Dhanarhjaya de ce sutra serait-il le fils du tc multi- 
lionnaire » Mendhaka et le pkre de la celebre upasika YisJakha ? 
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kampete. adhosi vatana 1 putro dharmikena karmagunena na ca 
kimcit papam karma karoti. sarvam sutram yojyam. yatha ca 
Sivalakasulre 2 Bhagavatoktam. tam evain grhapatiputra matapitarau 
pancasu sthanesu pratyupasthitau pancasu sthanesu pratistha- 
payatah 3 tasya punar grhapatiputra 4 5 miitapitrbhyam anukampitasya 
purusapudgalasya vrddhir evam pratyasamsitavya. 

c) sa Hatra prityaharah sthitva paripurnesu sastivarsasahasresu 
kalagatah 

d ) 6 yatha rajAjatasatrur aparipurna eva nairayikayuhpramanre 
cyutah abandhyatvat karmanaiii kadacid ativa siroruja bhavati 

e) 7 atra krtapranidhanasya Maitrayajnasya matapitrsusrusa vakta- 
vya. yatha Syamajatake 8 ’ndhau matapitarau hastibhutena 9 paripa- 
litau. anyesu jatakasatesu ca. 

f) 10 atha Bhagavan praptakalam bhiksun amantrayate. syad evam 
bhiksavo yusmakam anyah sa ten a kfilena tena samayena Maitrayajno 
nama sarthavfihaputro babhuveli. naivam drastavyam aham sa tena 
kalena tena samayena Maitrayajno nama sarthavahaputra asit tasmat 
tarhi bhiksavo mama vacanam sraddadhanair buddhe sagauravair 
bhavitavyam dharme samghe sagauravair bhavitavyam. matapilrsu 11 
acaryopadhyaycsu sagauravair bhavitavyam evam 12 vo bhiksavah 
siksitavyam. ya evam desantaragatah sukham dnhkham pratyanu- 

1. Sic A. 

2. Le Sivalakasiltra citd doit 6tre le Smgalovada (Siga)a, Sigalaka) du pah, sutra 3 i 
du DlghaNikaya ; le passage cite correspond au § 28. Ge sutra parait avoir eu tin succ&s 
considerable, il fait parlic du Dirgha Agama, chap, u, Tok XII, 9, el aussi du 
Madhyama, chap. 33 , Tok. XII, 6 , on outre il a ete tradmt a part par xYn Che kao au 
n e siccle, XII, 10, 82, etpar Tche Fa hou entre 2G6 et 317, XII, 8, 53 . J’en ai trouvo 
au Ndpal un fragment que jo me propose do publior bient6t. — Dans loutes les 
versions cbmoises, 1’interJocuteur du Bouddha est designe commc « le fils de 

Bien-ne » 4 * ^ 

3 A °sthapayati 

4 . A °putrasya 

5 . Cette phrase se rattache k Thistoire de Maitrayajfia, qu’elle conclut et qu’clle rehe 
k l’exphcation du temps present donnee par 1 c Bouddha inf § j 

6 Le textc B reprcnd ici $ T de m6me. 

7 T om le § e. 

8. B msere tatha 

9, Sic A et B Faut-il r6tabhr hastebhuta par analogic avec hastegrhya, hastebandha ? 

10. T reprend ici. En fait le § / fait immddiatement suite au § c 

11. B matapitror 

12. B om. vo T = A 
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bhavati. 1 yatha Maitrayajnena desantaragatena tasminn eva janmani 
pratyekasvargam pratyekanarakam canubhutam. ya evam desantara- 
gatah 2 sukham duhkham pratyanubhavati. idarii karma desantara- 
vipakam 3 . 

g) etad darsayali Bhagavan. yatha mayi tatha matapitrsu. acaryo- 
padhyayesu vacanakarinam samo vipakah iha loke paraloke ca. 
katham 4 iha loke samah karmavipako bhavati. yatha Sravastyam 
daridrapuruso Bhagavantam sasravakasarhgham bhuiijanam drstva 
cittam prasaditavan. tena mahapunyasambhara uparjitah rajyasam- 
vartamyam karma krtam. tad eva ca moksabijam. tac ca jnatva 
Bhagavata gatha bhasita 5 6 . 

ye tatrabhyanumodante vaiyavrtyakaras ca ye 
anuna daksina tesam te ’pi punyasya bhaginah 

etad eva gatha G samutthan am. 

manahpurvangama dharma manahsrestha manojavah 

manasa 7 cet prasannena bhasate va karoti va 

tatas tam 8 sukham anveti chaya va anuyayini 9 . ^ 

tatas cyutas 10 ca devesupapannah. 11 yatha ca TagarasikhI nama 
pratyekabuddhah. durbhikse daridrapurusena supah 12 pratipaditah. sa 
ca tadahar eva tasmin nagare rajabhisiktah. tatah kalantarena pratyeka- 
buddhah samvrttah. ya esa sutrantare paripathitah pratyekabuddhas 

i. Bom toute cette phrase jusqu’k • idafa karma 

2 A add sugatah. 

3 A B vipakmm 

4 B atha 

5 A bhagavdn gatham bhasate . — La meme stance se retrouve dans Anguttara III, 
4 1 = Ekottara ch 3 a fin , Tok XII, a, a 3 a — Pour la stance suivante, cf. sup 
§ XXV Mais m Pune ni Pautre stance n’est mise en rapport avec Pepisode que rapporte 
notre texte 

6. A gathayah. 

7 Bw Aca 

8. A lato na B tam. 

9 B anugamm 

io A om. 

ii. A tatha. — L’histoire du don fait Si Tagarasikhm est un theme frequent. Gf inf, 
XXXVII , — et pour une histoire tres analogue Si celle du texte, mais dont MahalaSyapa 
estle h6ros, Beal, Romantic Life, p 3x9 

12 A yupah B yupani . Mais T brod shoms = pmdapata, aum6ne de nourriture. 
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Tagarasikhf nama 1 . evarii tavad Bhagavati samdrstikas cittaprasadasya 
phalavipakah 

K) katham matapitrsu. yatha Maitrayajnah sarthavahaputrah 
acaturtham 2 pratinivrtto malur vacanena catursu mahanagaresu 
pratyekasvargasukham anubhutavan. tat tu tasya moksabijam 3 . evam 
matapitrsv api samdrstikah phalavipakah 4 5 . 

i) katham Bhagavati matapitrsu ca cittapradosena * narakagam- 
anam bhavati. ucyate. Devadatto Bhagavati cittam pra...to 6 ’vicau 
mahanarake patitah. tatha Sindhu 7 visaye Raurukam nama nagaram. 
tatra Sikhandi rajaputrah pitaram ghatayitva narake patitah. evam 
Bhagavati matapitrsu ca eittapradusanena narakagamanam bhavati 8 9 . 

j) tena karanena kith nasti l) nanakaranam. ucyate mahantaih 10 
nanakaranam. Bhagavati anekakalpasatasahasroparjitakusalamula- 
sambhfitasambharah anutpannasya margasyotpadayita buddho 11 bo- 
dhaya margam desayati. tasmin krtah prasado ’prameyaphalavipakah 
ante ca nirvanam matapitror moksamargo ’vidxtah api ca na sarvam 
matapitror vacanam karyam. santi kecin mithyadarsanopahataciltah 
putran bruvanti, ehi mam avasanam 12 naya tava ca 13 bhavisyati hitaya 

I, En regard du Sanscrit, T poilc del mdo sde dag las gsuns pa gron khyer gcag pud 
t f es bya ha « Lcs sutrantas disent dc lui lo dtSnomme Nagarasikhm » Lc traducteur a 
lu nagaia pour tayara Lcs deux, caracl^ies na el ta sont souvenfc prcsquo idonliquos 

* a B doaturthvdm 

3. A. na tu lasva bum d’uno lacunc. B laoune, puis ksabljam. Mais cf. sup. § g) 
T de’i lhar pa’i sa bon du gyur pa cc ce fut le gorme du salut pour lui » 

4. B add iti. 

5. A °pradoso narahaya bhavati.. 

6 Sic B. A Demdatla.... to . Sans doute cittapradosato 

7. A siddha 0 . Raurukd, G’ost Thistoire bien connue que lo Divyavadana XXXVIII 
raconle tout au long (= Mulasarv Vinaya Tok. XVI, 9, 92-99 sur le patayantika 83) ; 
cf, Huber BEFEO, VII, i4* Autre redaction dans Chavannes, Gmq Gents Contes, n° 4ao, 
vol. Ill, p 1 3 1 , tiro du Tsa pao tsang king (le roi y cst appel£ Udrasena) Gf aussi 
l’hisloiro d’Udayana chess les Jamas qm en est l’cxacte r<5p6tition, jusqu’k la pluie de 
cendres finale. — Gf Luders, Weitere Bcitragc zur Geschichte und Geographie von 
Ostturkestan, Sitzber, Preuss. Ak Wiss. ig3o, I, p 29 (33) sqq , ou le savant auteur 
accumule un luxe de preuves superflu pour elablir que Etauruka est une ville du Sindhu, 
ce qui ne l’empeche pas d’avoir etc reportee ulterieurement on xisie Cenlrale 

8 A cittapr adosa narahaya bhavati 

9. A na kimcm nasti 

10 Sic B A om 

II. B om. 

12. B anasanam T bu ned kha 'che gnus du hhrid 6ig « fils, conduis-moi en un lieu. ». 

13. B tad vo 
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sukhaya mama ca. [prapate mam pa] 1 tayagnau va pravesayeti. tan 
naiva 2 * kartavyam. kim karanam. matapitarau ghatayitvavas'yam 
narakagamanam. ata eva Bhagavata pratisiddho na matapitrghatakah 
pravrajayitavyah nasti lasya pravrajya nopasampada. nasti phala- 
praptih. evamvidham varjayitvanyatha samasama matapitara acaryo- 
padhyayah. katham ca samasama. nanu Bhagavatoktam \ matapxtroh 
putrasneho yavad asthimajjam asritya tisthaty ala eva matapitrbhyam 
ananujnatasya nasti pravrajya. yatharyaRastrapalaSoiia 4 prabhrtayo 
Bhagavata matapitarav ananujnapya 5 na pravrajitah. adyapi tan 
ananujnatan na pravrajayanti. yatha ca 6 Bhagavati pravrajite Sud- 
dhodanasya .putrasokena caksusi antarhite ucyate 7 . matapitarah 
panea sthanani pratyasamsamanah putram icchanti. saiiivardhito no 
vrddhibhutan palayisyati karyam ca karisyati dravyasvami ca 
bhavisyati. kalagatanam ca pitrpindam dasyati. kulavamsas' ca 
cirasthitiko bhavisyati. imani panca sthanani pratyasaiiisamana 
matapitarah putram icchanti naivam acaryopadhyayah. Kevalam eva 
karuiiyam puraskrtya katham asya 8 nadikalapravrttasya saxiisaraca- 
krasya paryantarii kuryad iti. yatha Bhagavata Vinaya 9 uktam. 
upadhyayasya sxsye pntrasariijha bhavati 10 . sisyasyapy upadhyaye 
pitrsamjn a bhavati cvam anyonyanisritah sukhino 11 bhavisyanti. evam 
acaryopadhyayah samasama matapitrbhih. yatha Cakravartisutra 12 

1. A pariivah suivi d’une lacune jusqu’&L piti (=[ pravesa]yati — B ya suivi d’une 
lacune jusqu’k tayagnau T ned gvan[$] du thon £ig « jette-moi dans un precipice » ; done 
prapate mam pdtaya 

2 A tat tena . 

3 Gf Vinaya pali, I, p. 82 : puttap&mam . atthimmjam dhacca titthati . 

4 A °sastrapala somta 0 . 

5 A matdpitror anamjhayd 

6 Je n’ai pas rencontre aillcurs ce detail. Selon le Mahavastu III, 117-132 e’est 
Gautami qui a perdu la vue a force de pleurer Bhagavat, et elle recouvre la vue en le 
retrouvant 

7 A api ca — Le passage correspondant se rencontre en pali dans l’Anguttara III, 
43 , Pailcaka n° XXXIX 

8. A kathaydmi yasya 0 

9. Gf Vinaya pali, I, p. 45 upajjhayo saddhimharikamhi puttacittam utthapessati 

10 B bhavisyati Et de m6tne inf. 

ix A sukhita 

12 Le Cakravartisutra est encore cite a plusieurs reprises, v inf § LXX, LXXV et 
LXXXVI , dans ces trois passages, il est designe comrae un sutra de l’Abhidharma . 
Abhidharme Gakravartisutre ; Abludharmasutre A = Gakravartisutravibhange B ; et 
Abhidharmc Gakravartisutre A = Gakravartisutravibhange B. Les diverses citations 
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uktam Bhagavata kasya karmano vipakena ] raja cakravartl has- 
tiratnany asvaratnani ca pratilabhale 2 . dlrgharatram raja cakra- 
vartl mataram pitaraiii va svayam va skandhe 3 vahati va rathadibhir 
vahayati va acaryopadhyayan svayam vaTiali vfihayati va. tasya 
karmano vipakena raj a cakravartl hastyasvaratnani pratilabhate 4 
aneniipi karancna samasama malapitara acaryopadhyayas ca. api tv 
asty anyatra f, nanakaranam. grhasthanam matapitr 6 pravrajitah pujyah. 
pravrajitanam acaryopadhyaya eva pujaniyah 7 . yatha Mahisasaka 
gotrantanya Vinaye ’rthotpattim dharayanti 8 . yalhaha Bhagavan. na 
bhiksavah acaryopadhyayan anaprstva desantararh gantavyam 9 . 
kasmad. bhavati 10 bhiksavo 11 jlvitantaravo bhavati brahmacaryan- 
tarayo bhavati patracivarantarayah 12 bhutapurvam bhiksavo Mai- 
trayajno nama sarthavahaputra asid iti etad evavadanam yathavas- 
thitain 13 vaktavyam evam 1 * eva samasama acaryopadhyaya matapitaras 
ca. yalha coktam Bhagavata |r> . yo bhiksavo matapitarau skandhena 
grhya Jambudvlpam paryateta yogodvahanam ca kuryat 10 catursu 

montient claircment quhl s’agit dans cc siltia des actes qm amenent commc retribution 
une naissance dc Gakravartin, 
i. A vipakato 
2 B °labhatiti. 

3 , A om. svayam va skandhr et rathadibhir 
4 B °labhati 
5 . A aira 
C. A mdtapitarah . 

7. T om. tout lo doveloppoment suivant 

8. Mahisasaka cstune correction quo j’mtroduis dans lo loxte. T om. lout cc ddvelop- 
pement dopuis yatha Mahl . . jusqu’k yatha coktam, inf A cent: yatha mahisthasdka 
(fotranlarlpparinaye 'thopapattah dharayanti — B yatha .. sedsa (jotrdntariyd vinaye 
’thotpattim dharayanti La correction queje propose est tres vraisemblablc, car lo Vtna^a 
des Mahisasakas (Wou fan liu), dans la section qm traite pr( 5 cis 6 ment la question 
discutec ici, chap 18 ; Tok XVI, 2, i 2 h et i 3 b , enumfrre los trois obstacles 
(= antardya ), de la \ie, du froc ot do la subtle, de la condmte brahmique, tpls qu’ils sont 
cnonces ici, tandis que lo Vmaya pali no connait qu’une hsto dc io antarma (p. ex I, 
lis, 169 etc ), et le pdtracivara 0 ne figure pas dans cclle enumeration 

9 La regie correspondanto so Irouvo dans le Vinaya pali, Mahavagga II, 21 

10. A hasva hi bhavati 

11. A bhiksa 

12 B om patra Mais le toxte des Mahisasakas confirme la lecture dc A 

1 3 B om et lit kartavyam (au lieu de vakt 0 ). 

1 4 T reprend ici 
1 5 . A add s dire, 

16 T en regard do yogodv 0 donne • f cho ba thams Sad sbyar ba « el qui combineraif 
loutes les ressourccs vitalcs » — A entre hurydt el catursu mseie par diltographie yac ca. 
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dvipesu 1 hiranyasuvarnarh ca dadyat. evam api matapitroh pratyupa- 
karo na krto bhavati. yas ca punar buddhe prasadayet. dharme 
samghe pancasu siksapadesu aryakantesu silesu pratisthapayet. evam 
matapitrnam putraih pratyupakarafy krto 2 bhavati. tac ca sarvam 
acaryopadhyayah kurvanti yathaha Bhagaviin Daksinavibhahgasutre 3 . 
yathananda pudgalah pudgalam agamya Buddhaih saranaiii gacchati 
dharmam sariighaiii saranam gacchati vathoktani ca siksapadani vakta- 
vyani. tenananda pudgalena tasva pudgalasya na s'akyam pratikartum 
yad idam abhivadanapratvutthanamatrenaivam api prativisistatara 
aearyopadhyaya matapitrbhyam yatha ca Mahakatyayanenavanti- 
prabhrtayah pascimajanapada abhiprasaditah. yatha caryaMadhyan- 
dinena Kasmlrayam 5 panca nagasatani vinlya deso ’bhiprasaditah 

1 B jambudvlpesu. 

2 A putrah .. °A Mrakrto 

3 . Le Daksinavibhangasutra fait partie en pali du Majjlnma n° i 4 a, et en chmois 
(sanscrit) du Madhyama n° 180 Le passage cite ici se retrouve en pali Majjh. Ill, 254 * 
yam h ' Ananda puggalo puggalam agamma etc , et en chinois XII, 7, 3 o b col 11. — 
II existe en outre une traduction separee de ce sutra, due a Che hou, fin du x e siecle, 
Tok. XII, 8, 76 , le passage s’y trouve 76 b col 2. — Dans cette citation les variantes 
sont nombreuses . A a au debut yam Ananda pudgalam agamya — B om dharmam 
sangham saranam gacchati , A ecrit gacchami Les mots yathohtam ca siksapadani 
vaktav)dm resument le developpement donne par le pali dans tout un paragraphe, ct 
aussi par le chinois qui, tout en abregeant, 4 nonce pourtant les sihwpadas un a un — 
Pour sakram , B a saktam , — pour yad idam, B a Yad uta — Apres abhivadana, B add 
°vandana° — T a curieusement brouille lout ce passage il commence avec yatha coktam 
Bhagavala vo bhiksavo matapitarau . etc jusqu’k aryakantesu silesu pratisthapayet et 
poursuit « A cet mdividu on ne peut pas payer de retour avec des appellations respec- 
tueuses (cjus par smras pa ~ abhivadana), m avec un accueii poll (bsu ba = pratyutthana) 7 
m en joignantles mams (thal mo sbyar ba = ahjahkama m avec des pohtesses (btun ba t 
corr. ’ dun pa = sdmtci ), ni avec des frocs (dhos gos=z clvai a), ni avec des aumdnes de 
nourrituTe (bsod nams—pindapata'), m avec une couche et un siege (mal dha=sa)a- 
nasana ), ni avec des dons de remedes contre les maladies (na bai sman byvn pa=z glana- 
pralyajabhaisajya ) tout simplement (cam gyi == matrena) » G’est l’enumeration que donne 
le texte pali, et aussi, quoique plus bri&veraent, le Madhyama, enumeration dont A et B 
ne portent pas la trace 

4 T omet tout le dev eloppeme'nt d’evemples qui suit 

5 A uttarapalhe Kasigayd Katyayana est en effet l’apdtre de l’Avanti comma 
Madhyandma du Gachemire V pour le premier le Vmava des Mula Sarvastivadms, trad, 
chmoise Tok. XVII, 4 ? 104-109 = Divyavadana I = Dulva I, 378-4o5 et les versions 
paralleles citees dans mon article sur la Recitation primitive des Textes Bouddhiques, 
J As 1916, I, 4 o 2 sqq , — pour le second, m6me Vmaya, trad chinoise XVII, 2, 96 
(traduit par Przyluski Le Nord-Ouest de Tlnde dans le Vinaja des Mula-Sarvasti- 
vadm etc , J As igr 4 , II, 533 sqq ) = Dulva XI, 684 sqq (traduit par Feer 
Fragments extraits du Kandjour, Ann du Musee Guimet, t V, 82 sqq ). 
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Anavatap1<isar«bas ca kunkumam aniya Kasmirayam pratisthapi- 
tam. lac cadvapi lokopabhuktam \ viharas ca karito ’dyapi ca 
tatraiva prathasanti. yatha aryaGavampatina a Suvarnabhumyam 
yojanasatam janapado ’bhiprassiditah. yatha ca Purvavideha arya 3 - 
PindolaBliaradvajcnabhiprasadita (viharas ca karita adyapi tatraiva 

i. A loho Sam sakvam , et omel la phrase viharas ca pi ativasanti. 

2 Cc voyage do Gavampati on Suvarnabhumi esi aussi raconte dans le Sasanavamsa, ’ 

p 3 G M Przyluski qui a consacro au cc mylhe » do Gavampati une longue discussion (Le 
Goncile dc Rajagrha, p 23 g sqq.), a ignore ce voyage II signale cependant plusieurs, 
faits qui s’accordent avec cette tradition « Dans le Vmaya des Mula Sarvastivadms, 
difc-il, Gavampati reside, non dans l’espace, mais hors du Madhyadesa, dans une zone 
elevee de la frontierc Cette localisation, qui fait songer aux plateaux himalayens, semble 
cgalcnient indiquer quo le saint Gavampati dtait vencre par ies populations non- 
aryonnes, car declare le Bouddha dans le mdme texte <c de tous ceux qui habitent dans 
la region frontierc, Gavampati csl le premier » (p 243). Et « M Duroiselle a signale 
quo Gaviimpali esl dovenu l’un des saints les plus populaires des Mons ou Talaings de 
Birmanie » (p. i). 

M. Przyluski s’est abstenu ici, contrc son habitude, dbndiqucr par une reference 
precise le passage du Ymaya qu’il cite J’ai fim par le retrouver, non sans peine, clans la 
vastcelendue de cet ouvrago, au chap 5 du Ksudiaka vastu (Tok XVII, I, icp) , je n’y 
rencontre aucunc mention de la « zono elevee » Le BoucJdha dit a Gavampati Desor- 
mais lu n’habiteras plus lo pays du Milieu , lu de\ras t’elabhr dans les pays 

frontiercs . Et il parlilots’cn alia dans do nombreuses forets , et 

ensuite il alia s’mstaller au palais Che li dm (Snisa) et il y resta Lc Bouddha dit aux 
Mendiants . « Parmi mes disciples, de ceux qui habitent les pays fronticres, Gavampati 
est le premier », Je dois constater en outre quo, dans lc recit, du Goncile que donne ce 
Vmaya (chap xxxxv , Tok XVII, a, 88 b -89 a ) Gavampati est dejk installs au vimana de 
Sirisa, Cette localisation que M Przyluski declare c< trouhlanle » parce que « le nom 
n’est pas m6me rclev6 dans l’ouvrage de M Iviifel [Die Kosmographie der Inder] » est 
pourtant fort banale j M Przyluski l’aurait ronconiid dans l’Ekottara Agama, qu’il a cite 
k plusieurs reprises, au chap xxxiv, Tok. XII, 2, 66 b col 19 les i^irlsadevas y 
domeurenfc dans la Ville d’Argent construile sur lc mout Sumeru Jo signale tout parti- 
culierement un r< 5 cit tres int4ressant pour Fhistoirc du Serisaka Vimana dans FAtlha- 
katha du Vimanavatthu p. 33 1, r<$cit auquel se trouvo mkU Gavampati. — D’autrc 
part, la lists des primaul< 5 s ( Etadagga ) de l’Ekottara Agama, chap m, Tok XII, 
1, g 8 donne k Gavampati le premier rang parmi « les Mendiants qui habitent le Giel 

de Joie ^!j§ et qui ne demeurent pas cliez les hommes ». 

A omet toute la phrase relative a Gavampati et aussi la phrase suivante relative 
k Pindola. 

3 Pour Pindola, il me sufHt de renvo)er k la monographic que nous en avons donn6e, 
Chavannes et moi, dans Les Seize Arhat Protecteurs de la L01, J As 1916, II, et 
specialement k la p 25 i pour lc sejour au Piirva Videha. 

La fin do la phrase viharas ca prativasanti semble 6tre reprise par erreur au 
§ relatif a Maclhyandina 
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prativasanti) yatha caryaMahendrena 1 Simhaladvipe Vibhisana 
prabhrtayo raksasah samaye sthapita desas eabhiprasaditah. yatha 
cadhyardhasatake 2 sutra arvaPurnena Surparake nagare panco- 
* 

1 La Conversion de File de Ceylan par Mahendra est un fait notoire , mais je ne 
connais pas de texte qui fasse de Vibhisana et des Raksasas Jes convertis de Mahendra 

2 A dwardhasatake . Sorpyarake — B om nagare Qu’est-ce que le Sutra du (des 3 ) 
Cent cmquante a Nous avons dejk rencontre l 1 Agama en Cent Sections (Satavarga 
Agama, sup § XVII), nous le retrouverons un peu plus has § XXXVII, et encore dans le 
CQmmentaire qui suit le Karmavibhaga , mais c’est ici la seule mention de FAdhyar- 
dhasataka sutra (sutra, et non pas Agama) Faut-il prendre ici s ataka au sens de 
« centieme », ce qui n’est pas impossible, et traduire le sutra numero i 5 o? Et alors, 
de quelle collection 3 Le sutra de la legon a Purna est place, dans la collection palie, au 
Majjhima Nikaya ou ll occupe le n° i 45 , et aussi au Sarhyutta, dans le Salayatana- 
samyutta XXXV 7 88 Pour le canon chmois, ll ne parait que dans le Samyukta Agama 
varga I, n° 86 (Tok XIII, 2, 44 ) > mais ll n’est pas question dans ces textes de la visite 
du Bouddha a Suparaka m de la construction du vihara Au contraire, tous les traits de 
ce recit paraissent dans le Purna du Divvavadana (II), que la traduction donnee par 
Burnouf a rendu justement celebre (Introd a l’Histoire du Buddhisme lndien, 
p. 235-275) , mais ce‘ texte lui-m^me est un simple extrait du Vmaya des Mula Sarvasti- 
vadms (Osadhivastu, chap, u; Tok XVII, 4 , 6 -i 4 = Dulva II, 4 o sqq ). II est 
difficile d’admettre que la citation du Adhvardhasataka sutra puisse se rapporter a ce 
texte du Vinaya. 

Le terme de Candanamalaprasada dans le Divya (p 43 ) a ete rendu par Burnouf 
(p. 258 ) « un palais orne de guirlandes de bois de santal » II ne peut s’agir en ce cas 

que d’une decoration des parois , on aurait sculpte des guirlandes dans le bois de santal 
Csoma, qui a rencontre la m6me legende dans un autre texte du Kandjour, Mdo III 
Aryamstha Bhagavanjnana vipulano sutraratna Anantanama mahayanasutra (I sic), 
parle dans son analyse d 7 « une belle maison (khan bzan =prdsada , cf. Mhvy 55 12) 
avec une galerie en bois de santal » M me Rhys Davids, analysant l’Apadana a propos des 
vers des Theragatlias attnbues a Isidmna thera (187 et 188), dit que ce M endian t ne 
dans le Sunaparanta, avait assiste au double miracle lorsqu’avait ete presente au Bouddha 
<c the Sandalwood Pavilion » et elie ajoute cette note plutot inattendue « I cannot 
trace this legendary event elsewhere » La Paramatthajotika sur le Suttanipata, Purala 
sutta, cite le Gandanamala parmi les residences ( [nwasagara ) de Bhagavat Jetavana- 
MahaGandhakuti-Karerimandalamala-Kosambakuti-Candammciladi Le pall dit reguliere- 
ment °mala que M Stede (Pali Diet, s v ) rend, d’apres des commentataires, par « a sort 
of pavilion, a hall » Le Mahavastu II, 367 mentionne le nom d 7 un malaoihara dans une 
longue liste des dons et des recompenses Le Siksasamuccaya p 3 oo reproduit cette 
liste , la traduction tibetaine donne, en regard du Sanscrit malavihara, phren bah khan t 
simple equivalent mot a mot , Bendall observe « apparently some kind of booth of 
garlands », mais une baraque de guirlandes n’a mamfestement rien h faire ici, Le 
Divyav de m^me (Indranamabrahmanavad p 79, et Sudhanakumarav, p 467)* 
Yi tsing dans les passages correspondents (XVII, 4 , 44 b ) a resumd le texte et sautd ce 
terme Le terme parait encore dans un texte sansent de Koutcha pubhe par M Luders 
(Weitere Beitrage zur Geschichte und Geographic von Ost-Turkestan, Sber. 3 Pr Ak. 
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pasakasatum abhiprasaditani. candanamalas ca viharah karitah. 
yatha ca Bhagavan pancabhir bhiksusataih sardham vihayasa tatra 
gato janakiiyas cabhiprasaditah api ca kim ekaikasya bhiksor nama- 
grahancna krtena yato Bhagavan 1 parinirva * .ntar yah kascid vinito 
bhiksur va bhiksuni vopasako vopiisika va sarve te bhiksubhir eva 
vinilah. yas ca yenabhiprasaditah sa tasyacaryopadhyayas ca eta 
... ta Bhagavan 2 matapitarah paiica sthanani pratyanusamsamanah 
pa tram icchanti. acaryopadhyayas tu karunyan nirvanam dharmaiii 
desayanti. anenapi karanena matapitrbhya acaryopadhyayah prati- 
visistatara iti. ata evam aha Bhagavan mama bhiksavo vacanam 
sraddadhanair Bhagavati parah prasadah karyah dharme samghe 
matapitrsv acaryopadhytlyesu parah prasadah karyah. tad vo bhavi- 
syati dirgharatram hitaya sukhayeti idam karma desantaravipakam 3 

Wiss , H)3o, I, p a3 Ruckseite a-3 yo buddhacaityem prasannacitto malaviharam 
[sic| prakarovi tidoam [corr maldvihdram prahaioti vidodnj . M Luders so contente 
do mettro tin point d’interrogalion a In suite du mot maldvihdram On cst en face d’un 
termo technique, done d’mterpretation difficile Lo precieux Diciionnaire d’architecture 
Ihndoue do P -K Acharya ne donne pas le mot mcdd ( mais ll a un article etendu sur 
le derive mdhkt X cc a class of buildings, a type of pavilion » ; les definitions qu’il en cite 
exigcraient pour les comprcndre exactemenl, la competence d’un architecte. Toutefois 
le Kamikilgama, auquel il emprunto plusieurs passages, connail, k defaut du termo 
malttprasada (donnd par le Purnavadana sup ), le terme forme par une autre combmaison 
dos mdmos elements, prasadamulika qui y cst defim ainsi 

yathestadisi samyuktd bhogabhfmisamamUd 

prdsddavyasadlrghoccd prokta prdsddamcilikd 

« Une construction dtablie dans une orientation cboisie k plaisir, pourvue d’un terrain 
do plaisance, et qui a les dimensions d’un prasada (palais k Stages) en large, en long, 
et cn hauteur, est appelee prasadamalika ». II semblo done bien qu’il faut traduiro 
candanamala vihdra (ou prasada) par . couvent (ou palais k etages) k pavilion de santal. 

G’est sans aucun doute possible cette construction fameuso qu’il faut rcconnaitre dans 
la miniature etudide par M Foucher dans ses Etudes d’lconograplne bouddhique et 
reproduite pi. I, n° 6. Le nom de villc quo M Foucher a lu supdea est certainement 
sapara (on salt combion les deux signes du ra ct du ca sc rcssemblent) ; au lieu de 
vulbhuha, jo lis sur la pbotographie vandraka qui me semble &trc une copic ddformce 
de purmaka j 1’cnsemble serait done supdranagare purnnakavitaragakrta candanamhara . 

i A om, ici plusieurs lignos B a une lacune de peu d’otendue apres parinirva 
T qui reprend justement ici permet de la combler, au moins quant au sens ; xl faut 
certainement lire Bhagavatah pari 0 au lieu de Bhagavan que donne B, 

a A reprend ici , il a sautd du mot bhagavan [parinirv 0 . . .] au bhagavan d’ici La 
courte lacune qui precede lmmedialement est facile k combler, quant au sens T om. 
toutc cette phrase el passe directemont k ala evam aha. — A a encore une lacune entre 
kdranyd[n\ et [ka]ranena, puis entre bhiksavo et dharme 
3 A om idam B 4crit ici encore °vipaksam 
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XXXIII. katamat karma yena samanvagatah pudgalah purvam 
sukhito bhutva pascad duhkhito bhavati. ucyate ihaikatyo danam 
yacitah samanah purvaiii prahrstah 1 pratijanite 2 pramudito dadati. 
dattva ca khalu pratisari 3 bhavati. sa vada manusyesupapadyate. 
adhyesu 4 mahadhanesu mahabhogesu kulesupapadyate. pascat 
tasya te bhogah pariksayam paryadanam gacchanti. sa pascad 
daiidro bhavati. yatharyaGopakah \ tena kila Kakucchande*' samyak- 
sambuddhe bhiksusamghasya godhenur datta. sa pascat parair 
garhito 7 na sadhukrteyarii datteti. tena cittam pradusitam. sa yatra 
yatrapapadyate tatra tatra mahadhano bhavati. pascat tena citla- 
pradosena daridro bhavati. pas'cime bhave ’pi Rajagrhe nagare 


x. A prakrstam. 

2. B prajariite 

3 A ripmtsari 

4 . A ddhyakulesupapadyate mahadhanesu mahabhogesupapadyate T = B 

5 T l’appelle khye’u grags pa id’enfant Gloire ». L’erreur, car e’en est certainement 
une, tient a une faute de lecture, qui provient de la confusion facile dans Fecriture du type 
Gupta entre le ga et le sa Le traducteur tibetam a Iu yathayaso — (A £ent yathayagopahak), 
Je ne connais pas par ailleurs Farya Gopaka Un brahmane nomme Gopaka Moggallana 
donne son nom au sutta 108 du Majjhima, qui a son correspondant dans le Madhyama 
chinois, n° 1 45 , e’est un dialogue de doctrine entre ce brahmane et Ananda, apres la morfc 
du Bouddha , le commentaire pali du Majjhima n’a rien a raconter sur ce personnage. 
Quant a l’histoire elle-meme, e’est celle que M Foucher a ctudide k propos de sos repre- 
sentations iconographiques dans Journ. As. 1917, I, 260 Le Nourrisson de la Morte ; 
cf aussi ib. p 280 sq II y a une parente manifeste entre les textes traduits par Gha- 
yannes et ins£r6s par M, Foucher dans son article d’une part et notre texte d’autre part. 
Des deux c6tes le personnage doit son salut miraculeux h un don de lait dans le passe 
lomtam * laitage dans le sutra du roi Tchan fo yue et dans le Tchou to fou then king, 
vache k lait dans le Karmavibhanga Le heros de Fhistoire est appeld dans les deux r 4 cits 
chinois Siu t’o et Siu t’o ye ; ll ne s’agit pas lk d’un personnage de fantaisie, mais 
bien d’un des momes du Canon j le « venerable Siu t’o ye » figure dans la hste des 
grands rehgieux auxquels le Bouddha adresse un sutra du Madhyama (n° 32 Adbbu- 
tadharma sutra = Majjh 123 Acchanyabbhutadhamma) , le pah se contente d’mdiquer 
la presence de « nombreux bhikkhus » ( sambahulanam bhihkhunam ) sans les mention- 
ner un k un M Foucher a restitud hypothdtiquement le nom Sanskrit sous la forme 
Sudaya , je pencherais plutot pour une restitution Sudhaya, de la racine dhai « teter » 
En tout cas ll n’y a pas lieu de chercher hors de FInde Fongine de ce conte, ni de 
s’etonner que les representations en soient frequentes ; ll s’agit d’un des saints que 
Fancienne tradition plagait autour du Bouddha. Le nom de Gopaka est peut-ktre un 
simple surnom qui rappelait Fancienne profession du mome au temps de son offrande 
de lait. 

6. Sic A , B Kakutsande, 

7. B grahito. A om. parair B na sadhukrtam datte-ti 


5 
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’nyatarasmin grhe pratyajatah \ tasya jayamanasya mala kalagata. 
anena mata marita jayamanena mulanaksatre jato ’yarn ma nirmulam 
kill am karisyaty amangalo ’yarn iti matra sardham smasane utsrstah 
tutrapi ca matur ckastanat kslram pragharati i 2 * tenaiva punyanu- 
b haven a vivrddhas ca Bhagavatagatya 1 pravrajitah etac ca sarvam 
anupurvena Bhagavata bhiksfmarii kathitam. evam anena purvam 
kslradhenuh 4 * prasadajatena datta pascad vipratisari samvrttah. 
tasyedam karmaphal^m yas tv asau purvakas eittaprasadas h tad 
evasya moksabijam. yatha 6 ca Campayam mahanagarvam 7 Isvaro 
grhapatiputrah tena bhrtyanam haste sarvam dhanam caturdisam 
banijyaya 8 presitam tac ca sarvaiii desantaragatam 9 vinastam. sa 
ca parakarmakarali 10 * samvrttah. 4i idam karma vena samanvagatah 
pndgalah plirvam sukhito bhutva pascad duhkhito bhavati 

XXXIV. katamat karma vena samanvagatah pudgalah purvam 
duhkhito bhutva pascat sukhito bhavati. ucyale ihaikatyo danam 
samadaya yacitah samanah pratij anile 12 13 . krcchrena dadati dattva tu 
danam pascat pritim utpadavati la . sa yada manusyesutpadyate dari- 
dresu kulesutpadyate. tasya pascat te bhogii abhivrddhim gaech- 
anti. 44 atra cAniruddhasyavadanam vaktavyam. tena kila Raj a grhe 

i A prajatah 

a A pravarfate . Mais cf. Avail ana Pataka I, aS? ; Divyav 57, cl pah paqgharati 

3 . B °gntm 

l\ A gtulhenuh . 

5 . A purvam kascit pi'asudah. 

G T om. ccl excmplc et roprend a ulatii karma Jc nc connais pas l’hisloire dc 
cct frvara. 

7 A °nagare, 

8 A banijyena. 

9 A ditigalam 

10. A karmak^etra 

xi. T reprond ici. 

12 Ex conj A ihaikatyo danam samdpilafa matrsamanah krcchrena dadati B ihaikatyo 
dunam sarnaddyma , pratijdrdle T dig sbym pa byed du bdug na kha na ba las khas len 
cm kha sra him du sbyin pa byed la « quelqu’un qui s’est mis k faire des dons promcl 
peniblemcnt et donne pcmblement » Ghg ct Ght n’apportent pas d’eclaircissement J’ai 
retabli le passage d’apres la fin du § 

1 3 A adalva tu danam yascdpnoti samulpddayanti 

1/4 T om tons les cxcmplcs donnas ici. A atiayorurodhasydoaddnam Lc sulra Purva* 
parantaka, qui a deji cte cit 6 sup § VIII (voir la note ad loc ) s’ouvre en effet par 
l’avadana d’Amruddha , le Pratyckabuddha porte dans la version chmoisc du Madhyama 

Tok. XII, 5 , 75^ lo nom do Wou hoan 0 « sans mal » qui est cerlainement 
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syamakatandulabhaktam Uparisthasya pratvekabuddhasya pindapato 
dattah taddivasam eva rajna tustenastau mahagrama dattah. tac ca 
pascimakam daridryam *. yatha tasyaiva vyakaranam 2 Purvaparantake 
sutre. yatha 3 ca Sravas^yam daridrapurusena svajanaphalani yacltva 
ksetram nltani karsanarthe. tasya patnya paragrhe bhajanam ad hay a 4 
vrihim aniya bhaktam siddham. atha Bhagavata Saripulra-Maud- 
galyayana-Mahakasyapa-Subhutiprabhrtayah ete uktah amukasya 6 
grhapater grhe prathamam bhaiksyam 6 grahltavyam iti. te ca sarve 
yathanupurvam tatra gatah. sarvais ca tasmad bhaiksyam labdham. 
atha pascad Bhagavan api gatah taya striya jataprasadaya parisistam 
bhaktam 7 sarvam Bhagavato dattam 8 pranidhanam ca karoti. anfcna 
Bhagavan kusalamulena ma me 9 bhuyah kadacid diiridryam syad iti. 
tathastv iti Bhagavata pratisrntam. tadahar 10 eva tasya mahanidhanam 
pradurbhutam. tac chrutva raja 11 Prasenajit tasmin grhe gatah. 
tenoktam. asmakam purvarajabhis te dinarah sthapita iti. grhapatina 
tasya tato grhyanjahpuro dattah angarah samvrttah. rajna bhuyo 
grhapater dattah. suvarnaxii samvrttam. atha raja Prasenajid vismaya- 
jatah 12 . gatva Bhagavato nivedayati. Bhagavan aha. punyanirjata 
grhapater na grahya 13 . sarvam ca tadanupurvena kathitam. evam esa 
yada data bhavali duhkhena yacitah samanah pratijanite 14 . duhkhena 

Fequivalent d’un sanscnt Arista , it faudrait done lire avec B Uparista (upa -j- arista) Le 
recifc pah contenu dans les Theragathas, et d6veloppe dans FAtthakatha du Dhammapada, 
sur le vers 38 a, donne au vers 910 le nom d’Upanttha au samana qu’Amruddha a servi 
dans une naissance anterieure. Dans le recit quo donne le Hien yu king Tok. XIV , 9, 
71-72, Arista est le nom du pauvre homme. Ailleurs, par exemple Sphutartha sur 
Kosa IV, v 95, le don decisif a ^te fait par Aniruddha a Tagarasikhin que nous retrou- 
verons inf. — Au lieu d’ Uparisthasya, A lit apaci tasya, 

i. A tac ca pascimam daridram B tatra pascimakadaridryam 

2 A karanam . 

3 J’ignore Forigme de cette histoire. Pour une histoire analogue, cf. Chavanncs, 
Cinq Cents Contes, n° 487 

4 . Ex conj, B ddhayya A avadhya , 

5 A alra grha 

6. A prathamato bhiksam. 

7. B om bhaktam 

8 A dattvd pranidhanam ca krtam 

9 B om me . 

10 A tadahany eva , 

11. B om. raja et remplacc tasmin grhe par tadahar 

12. B vismayo jatah. 

i 3 A om bhagavan aha et porte puny amrj alas le grhapatina grahya iti, 

i 4 - B yatha, pratijandli T reprend a\ec evam esa 
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dadati datt\ii ca cittam prasadayati. tena hetuna purvam daridro 
bhuUa pascaa mahadhano bhavati. idatn karma yena samanvagatah 
pndgalah piirvnm duhkhito bhutva pascat sukhito bhavati. 

XXXV. katamat karma yena samanvagatifh pudgalah purvam ca 
pascac ca sukhito bhavati ucyate. ihaikatyo dauaiii yacitah sa 
prahrstah 1 pralij unite prahrsto dadati. dattvapi ca pritiman bhavati. 
sa yada manusyesupapadyate. adhyesu kulesupapadyate maha- 
dhanesu mahabhogesu. atra 2 Bhadrike nagare Mindhakaprabhrtmam 
caturnam danapatinaiii vipako vaktavyah. taih kila Tagarasikhi . 3 
pratyekabuddhah pinclapatena pratipaditah. atra Vinayavadanath 
vaktavyam. idam karma yena samanvagatah pudgalah purvam ca 
pas'cac ca sukhito bhavati. 

XXXVI. katamat karma yena samanvagatah pudgalah purvam ca 
pascac ca duhkhito bhavati. ucyate ihaikatyah kalyanamitra 4 * * virahito 
bhavati. sa dunam na dadati. na ca tena kimcit l> papakarii karma 
krtam bhavati. sa yada manusyesupapadyate daridresu kulesupa- 
padyaie. alpanna puna ^bhojanesu. yatha Sravastyam daridradara- 
kasyavadanam varnayanti. Sravastyam kila Bhagavan pindapatam 
paryatati 7 . tada ca Sravastyam iksudvadasl 8 * nama bhavati. Bhaga- 
vatii ceksuni labdhani 0 , anyatarasmin grhadvarc daridradarakas 
tisthati. sa Bhagavantam iksuni 10 yacati. Bhagavataikam datlam sa 


i. A prakntah.. praknto . 

a. T om h parti r d’ici jusqu’k idam karma . — A adrabhadvipe L’avadana de Mmdhaka 
(Mon 0 ) a et6 conscrvd dans la collection du Divyav, IX ot X , commc jc l’ai dqja mdique 
[Toung Pao 1:907, VIII, p. ii 3 , n.] la traduction chinoise du Vmaya des Mfila Sarvasti- 
vadins n’a pas cc rdcit, mais ll se retrouve dans la traduction tibdtaine Dulva III, fin do 
l’Osadhivastu Burnouf en a traduil uno partie dans son Introduction p 190-194 Le 
texte Sanscrit don no h la ville Ig nom de Bhadramkara, Lg rdcit parallelc du Vmaya 

dos Sarvastivadins en clunois l’appclle P’o t’l = Bhadrika (Tok XVI, 4 * 67 a ) 

3 . A tamagaraiikhl, Lo texte Sanscrit du Divya dit simplcment . anyatamah pratyeka- 
buddho « un d’ontre les Pratyekabuddhas » Pour Tagarasikhm, cf. sup. § XXXIV, note 
sur Aniruddha 

4 B om mitra qui est garanti par T 

5 A om kimcit. 

(). A om. °pana° T om, yatha et reprond a la fin du § z=zidam karma . J’ignore la 
source do cet avadana 

7. A prayah 

8 A bhikmdvada&l . 

9 B cekmbhaiksyam labdhvd . 

10. B ikmn Cepcndant B dcrit commc A , ekam datlam , et mf. saroani 
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bhuyo yacati Bhagavan aha. vatsa. ucyatam. necchamiti te 1 bhuyo 
dasyamiti. sa praha. maya Bhagavan na kadacin necchamity uktam 
purvara Bhagavan aha vatsa. ucyatam necchami Bhagavan sarvani 
dasyamiti teneksuloblian necchamity uktam. Bhagavatil sarvani 
dattani. atharyanandah prcchati. Bhagavan lum idam. Bhagavan aha. 
na kadacid e§a 2 Ananda ruparasagandhasparsadlnam trptapfirvo 
’bhavat necchamiti va na kadacid uktapurvam. tad etasya vacanam 3 
tasya necchamiti hetubhutam bhavisyati. aha ca. 

necchamity esa vyaharo 4 na kadacid udiritah 
kuto rupani sabdas ca gandhah sparsas ca vai kutah. 
ity evam prarthayann esa nityam bhramati balisah 
necchamiti praha rsena 5 yaisa vak samudlrita 
hetur alpecchata yaisa 6 sa evasya 7 bhavisyati 

idam karma yena samanvagatah purvaiii ca pascac ca duhkhito bhavati. 

XXXVII katamat karma yena samanvagatah pudgala adhyo 
bhavati matsari. ucyate ihaikatyenalpamatram danaiii dattam bhavati 
sllavati patrabhute na tu punas 8 tyagacittam abhyastam bhavati 
yada manusyesupapadyate. adhyesu kulesupapadyate mahadhanesu 
mahabhogesu. tena danavisesena 9 yat lena punas tyagacittam abhy- 
astam na bhavati sa tena karmana matsari bhavati. yatha Sravastyam 10 

1. B necchami to. A om. deux lignes et saute a necchami Bhagavan 

2 . A esam., typlapuroam bhavat tavagamanam necchamiti va na kadacid vakiavyam . 
purvam tad etasya vacanam 

3 B om. vacanam . B hetupurvam 

4 A vyavaharo * 

5 A prakrstena 

6 A yeha 

7 A sa evaha (eveha) 

8 A punah punas, dc merae mf 

9 A °visayena 

io T s’arrete avant yatha et reprend a la fin du §, ayam pudgalah — B a une 
lacuno de l Sravastyam a ter avadanam Le nom de Hillisala ne m’est pas connu par 
ailleur& Lc Jataka 78 presentc un nom tres analogue , Illlsa, le heros du jataka, est lui 
aussx un type de gros marchand riche ct a\aricicux, et son histoire cst rapporl 6 e a 
propos d’un autre marchand du meme genre ( maccharisetthi ) , mats aucun des details 
donnes de part et d’autre n’est commun aux deux histoires L’histoire rapportee ici et 
les stances qui la termment, se retrouvent dans le Satin utta, Kosalasamyutta, III, 2 , 
io Aputtaka ; mais lo marchand est anonyme Le texte correspondant, stances 
comprises, figure dans le Samyukta Agama chap 46, Tok XIII, 4, 69 ^, et aussi dans 
la seconde version de ce recueil XIII, 5, 20 aJb , mais dans ces deux redactions du 
Samyukta, le nom du marchand est Mahanama (Mo ho nan). Une autre redaction, un 
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HiliibiTlagi'hapater avadanam. sa kila purvajanraani matsarl bhavati. 
atha lasya grhadvare Tagarasikhl nama pratyekabuddha agatah. tasya 
bhiksa datta. lena drstvadiyamana tena ksavanaye na ca bhiksa 
datta sa ca pravrajitah paribhrastah. sa t&na karmana divyama- 
misyakah sampaitayo ’nubhuya Sravastyam agra “ kulikaputrah 
pratyajalo maisarl kfilagatah lasya dravyam rajiia Prasenajitaputra- 
kam grhltva Satavarge a game Prasenajitsamyuktesu 3 Rajopakirna- 
kam nama sutram Prasenajid Bhagavatah kathayati. ilia Bhagavann 
agrakulikah kalagatah. tasya mayaputrakam svapateyam grhltam. 
Bhagavan aha. katiyam 4 maharaja grhapater dravyam grhitam. sa 
aha \ satam Bhagavan satasahasranam yad ahalam 6 parisistam 
dravyam aparimitam anahatam. Bhagavan aha. idam tasya maharaja 
saptamam aputrakam dravyagrahanam. yat tena Tagarasikhi nama 
pratyekabuddhah pindapalena 7 pratipaditah. tad asya karma parik- 
sinam anyac ca kusalamulam na krtam. tenadya s prpthamayatii 
ratryam Maharaurave narake pacyate tatra Bhagavan gatha bhasate 

dhanam dhanyam jalarupam gavasvamanikundalam 
dasakarmakara bhrtya ye canye anujivinah 
mriyamanasya nanveti napi adaya gacchati 
yat lena krtam bhavati kalyanam atha papakam 
tad dhi tasya svakam 4 bhavati tac ca adaya gacchati 
tasmat kuruta punyanam nicayam 10 samparayikam 

peu difTSronte ol sans los stances, so rencontre dans l’Ekottara Agama chmois, chap i3, 

Tok XIII, i, 55 a , le marchand y est appelc P’o i’i (Bhadrika ?). — La men- 

tion du (ou dos) Prasenajitsamyukta ajoutee h cello de Satavarga prouvc quc le 
Satavarga Agama est identiquo au Samyukta ou le contient , la division du Samyukta 
chmois cst on 5o sections 

1 Sic A. B tena drsta dlyamdnd tena kru — sa ca pravrajitah paribhrastah II y a 
evidemment uno lacunc ici , pour la completer, on pout so icportcr au recit du 
Samyukta ou encore k PAtthakatha du Dhammapada, vers 355 qui reprend ct complete 
le recit du sutla 

2 B dryahulika 0 . pi ajato 

3. A °samyuhle rajavallaham nama B marque uno lacunc entre Prasenajilapu - — et 

°tavaige , lacune quo’ la construction decolc Lc sutta pali porte le litre do Aputtaka , 

4 B kevatl. 

5 A om 

6 B ya ahatam. A jahy upahatam 

7. B pinclahena 

8 A pralhamam rdtrim liaurave mahdndrake 

9 A sukham 

10. A tasmat puriydm kurvita nirayam 
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punyani paraloke ’smin pratistha praninam smrta 1 
grhe tisthati kayo ’yaiii s'masane priya 2 bandhavah 
sukrtam duskrtarii caiva gacchantam anugacchati. 

ayam pudgala adhyo 3 bhavati matsari. 

XXXYIII. katamat karma yena samanvagatah pudgalo daridro 
bhavati tyagavan ucyate. ihaikatyena pudgalena bahu danam dattam 
bhavati. tiryaggatesu 4 manusyesu ca h duhsilesv abrahmacarisu 
punah punas tyagacittam abhyastam b . sa vada manusyesupapadyate 
daridro bhavati tyagavan tena danabhyasena. yattu tenapatrabhutesu 
danam dattaiii tena daridrah 7 . yatha Sravastyam tatra Yinaye tantra- 
vayasya mdanam varnayanti 8 . sa tyagavan 9 daridras ca punah punas 
tyagacittam abhyastam. idam karma yena samanvagatah pudgalo 
daridro bhavati tyagavan. 

XXXIX. katamat karma yena samanvagatah pudgala adhyo bhavati 
tyagavan ucyate ihaikatyena pudgalena bahu danarii dattam bhavati 
silavatsu patrabhutesu. punah punas tyagacittam abhyastam bhavati 
sa tena karmana yada manusyesupapadyate. adhyesu kulesupa- 
padyate mahadhanesu mahabhogesu. yat tu tena punah punas tyaga- 
cittam abhyastam tena tyagavan bhavati yathanathapindadena kila 
Krakucchande 10 samyaksambuddhe Jetavanaih niryatitam. viharas' ca 
karitah evaiii Kanakamunau samyaksambuddhe Kas'yape Sarvartha- 
siddhe ca. bhuyas ca Maitreyasya 11 suvarnastirnam niryatayisyati. 
idam karma yena samanvagatah pudgala adhyo bhavati tyagavan 

XL katamasya pudgalasyayuh kslnarn na karma, ucyate yah 
pudgalo narakac cyuto narakesupapadyate tiryagbhyas 12 cyutas 

i. A pralistha bhavati dehinam 

2 A ’pi ca 

3 A mahddhano 

4 A add ca 

5 B om ca. 

6 B om punah punar abhyastam 

7 A om yat tu . daridrah 

8. A yatha Sravastyam mnaye tanlramtvd avadanam varnvate . T om J’lgnore ou est 
cet avadana dans le Vinaya II s’agit peat-dtre de Tavadana do Soma, le tisserand de 
SravastI, Avad Sataka, n° 5 

9 A ddnavan 7 et om punah .. abhyastam 

10 Sic A. B krakutsande 

1 1 B add samyaksambuddhasya T om G’est ici 1 ’application de la theorie da Retour 
Eternal, quo le Mahavana surtoul a miso on relief , mais je ne connais pas de text© de 
ce genre relatif a Anathapindada Ici T a conserve Pexemplo donne h l’appui. 

12 A tiryagyonyds 
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liryaksupnpadyute yamalokac cyuto yamaloke upapadyate devebhyas 
cyuto de\esupapadyate. yatha Varsakarasya brfihmanasya punah 
punah krdagatasya markatopapattih 1 . yatha Kasmirayam purvoktasya 
grhapateh punah punah pasupapatlih 2 . yatha ca Sravastyam kascid 
daridrah kutumbi kalagatah tasya grhadvare balivardo vranibhutena 
skandhena tisthati. sa grha asaktacittah kutumbi tasya balivardasya 
skandhe krmih pratyajatah upapannamatras' ca kakena bhaksitah. 
punas tatraiva krmih pratyajatah. sa evam saptakrtva ekadivasena 
kalagatah. upapannamatras ca kakena bhaksitah 3 . yatha carya- 
Mahamaudgalyayano Magadhesu bhaiksyam 4 5 paryatamano ’nyata- 
magrhadvaram anupraptah tasmims ca grhe grhapatih patnlsahito 
matsyamamsaprakarena bhojanam bhunkte putrena paryankagatena 
krsna casya kukkurl purah sthita. sa tasya matsya 6 sthini ksipati, 
atha sa grhapalir Mahamaudgalyayanam drslvaha. gamyatam arya 
nasti kascid atra yo bhiksfuii dasyati. sa khalu samprasthitah. 
tasmims ca grhadvare de^antarabhyagatah purusa vidvamsah pur- 
vasthitah te tain drstva vismayam praptah. aho ascaryam ayam 7 
nama rddhimatam agryah yena Nandopanandau nagarajanau vinltau 8 
Vaijayantas ca prasado vama 9 padaugusthena kampitah Sakro visma- 
pitah 10 trisahasram lokadhatum nimesantaracari sa nama bhiksam 
adattva visarjitah atha sthaviras tesam samvejanartham 11 aha. vatsa. 
naitad ascaryam. purusa ucuh 12 atha kim anyad ascaryam vismaya- 
karanam. sa uvaea. ya esagrhapatir matsyamamsaprakarair bhojanam 

i A karmatop Pour cctte histoirc, cf. sup § XVI 

a. B pasusup a , Pour cetlc histoiro, cf sup § I 

3 . A cent seulemont upapannas ca . T = A 

4 A bhaisajyam Je n’ai pu letrouver l’onginc do ce recit quo T a aubbi conserve 
lout entier 

5 A om T = B. T Iraduil matsYamamsaprakarena par ha sah byan Was pah kha zas 
« un mcls accompagnc dc jus dc chair dc poisson » , ct de m 6 mo inf II s’agiraxt d’un 
condiment tol que celui dont on so sert dans tout PExtrdmc-Onent 

6 B mamsasthmi. 

7 B mahams tavat 

8 A damitro 

g A om vama T = Lo texte de A forme un demi-sloka qui rdpond exactement a 
1 horagatha, vers 1194 

yo vejayantapasddarn padangutthena kampayi . 

io. A sakras ca devanam mdrah vismayam ulpadilah, T = B. 

1 r A samvedana 0 T skyob par bya bah phyir « pour lo devoir do protection » 

12. A purmah praha 
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bhuhkte 1 esa matsyah asya grhapateh pita, tena ya esasya grhasya 
prsthatah puskarini atah prabhutamatsyan uddhrtyoddhrtya bhak- 
sitah 2 . sa kalagato ’traiva matsyah pratyajatah sa eso ? nekasa 
uddhrtyoddhrtya bhaksyate. atraiva ca bhuyo bhuya upapadyate. yapy 
esa kukkuri asyaiva grhapater mafca etaya lobhadosena na kimcid 
danam dattam. na ca silam sevitam, kevalam kulavamsarthaiii 
dravyam paripalitam satraiva grhe asaktacitta kalagata kukkurisu 
pratyajata. kalagata bhuyo bhuyo ’traivopapadyate. sarvarh ca ratrim 
grham samantat paryatati. matra kascit pravised iti. atha vas tv esa 
putrah paryahke krtah eso ? sya eva striyah pracchanna 3 bharta anena 
ca grhapatina srutam esa te patni parapurusavyasakta jateti. sa esa 
grhapatir gramantara 4 gamanavyapadesena grhan niskrantah. esapi 
strl parapurusena saha sayita anena grhapatina ratrav agamya puruso 
ghatitah. so' syam eva striyam araktacittas tenaiva snehanubandhena 
kuksav upapannah. pasya vatsa yah pita caiva h tasya sa mamsani 
bhaksayati. ya G mata janitrl tasya matsyakantakasthikani 7 dadati. 
yag ca satruh kruddhena maritah 8 paradarikah lam paryankena 
dharayati esa sariisaradoso nirvedah 9 karyah. idam atrascaryakara- 
nam atha sa bhiksur 10 Mahamaudgalyayana etad 11 evartham sarvam 
pascimajanatasamvejanartham s'lokena samgrhitavdn. yathaha 12 . 

pitur mamsani khadate 13 matuh ksipati kantakan 
bharya jararh ca poseti 14 loko lb mohatamovrtah 

ayam pudgalo yasyayuh ksinam na karma. 

1. A eka° B lacune. T ha de m <c ce poisson s> 

2 B bhaksitani 

3 A pralhamam . T byi bo « l’amant adullere 

4 A grdmantargam 0 T = B. 

5 B devatam 

6 B yd mdtur janitrl A yd mala yamatl T ma gan yin pa « celle qui est la mere » 

7. B om maisya 0 et donne 0 dsthimdmsdni. T ha’i rus pa dan gra ma « les os et les 
aretes du poisson » 

8. A yas ca satruh hsandrdhena ghatitah B 00a satruh , mais T dgra bo « Penncrm » 

9 A mrvedhah , mais T shyo ba = B. 

10 atha edrya 0 T = B B maudgalyayanasagotrah ; T = A 

11. Sic A et B B om. sarvam . B °janatdyah samvedanarlham. T shyob bar bya ba’i 
phyir, ut sup 

12. B add sah 

1 3 A khadante, B khadeta 

1 4 A pusnati 

1 5 A loke B lobha T gti mug dan ni <$hags par bsgribs « obscurci par 1 ’egarement 
(moha) et la conyoitise (lobha). 
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XLL 1 * katamasya pudgalasya karma ksfnam nayuh ucyate. yah 
purvain sukhito bhutva pascad duhkhito bhavati purvam yo duhkhito 
bhutva pascat sukhito bhavati asya pudgalasya karma ksinam nayuh. 

XLI1. katamasya pudgalasya karma ksinam ay us ca. ucyate yah 
pudgalo narakac cyutas lirjaksupapadyate tiryagbhyas cyuto yama- 
loke upapadyate. yamalokac cyuto manusyesupapadyate. tatas cyuto 
devesupapadyate \ yathfi Sravastyam vanikputra 3 * * * udyanam gatah 
puspahetoh patnivacanenasokavrksam arudhah. sa ca vrksasakha 
vislrna*. sa pasana&iayam patitah kfdagatah. tatra mahajanakayo 
rudati\ atha bhiksavo divaviharam l} gatah. tarn drstva samvigna 
Bhagavato nivedayanti. Bhagavann 7 aho anityata atrodyane grhapa- 
tiputro balo ’bhuktabhogo ’sokavrksat palitah kalagatah. tatra maha- 
janakayah samnipatilah Rauravasadrsas ca sabdah s'ruyate 8 9 . Bhagavan 
aha esa eva bhiksavah grhapatiputrah purvain mahasamudre ? nya- 
tarasmim Nagakule upapannah. sa tatra jatamatra eva strisahitah 
Lrldamano Garuclenoddhrtya bhaksitah tatra Nagakanya rudanti lha 
striyo rudanti. sa ca^yasyah striyii vacanenasokavrksam arudhas tasyo- 
pary aghatam krtavan. asya dosenaham vrksarn arudhah. kruddhah 
kalagato narakesupapannah. asya pudgalasya karma ksinam ayus ca 10 . 

XLIII. 1J katamasya pudgalasya punyani ca kslnani ayus ca. 

i. B tali a hatamat karma ycna samamdgatah pudgalah karma kfmam nayuh omct la 
suite du § cl passe Ji yah pudgalo narakac § XLIT, on omeltant lc debut du XLII. 

2 T substituo au Yamaloka les Prclas ( yi dags), ct a la suite des Pretas, inserc la 
naissance cho i les Asuras ( Lha ma yin) En outre T om l’exemplc donne yatha 
Sravastyam ole J’ignore d’oii cst lireo cettc histoire. 

3 B vamkpurusa , el om puspahetoh 

4 * A. vistirna 

5 B ruditah 

6 B divamhardya 

7 A om 

8 A lulercale naraka apres Raurava — B saimitlutah (au lieu do sruyate) 

9. A om. sa ca 

10. B nayuh Amsi B considerc co § corame le d6veloppoment du theme du ALL G’es 
une errour evidente, cooune 1’attoste aussi T 

11 A soul donne ce § J’ai reproduit sans essayer de le cornger le texte tres faulif de 
A , j’ai traduil en m’aidant du recit que le Vmaya des Milla Sanastnadins donne de la 
mort de Prasenajil (Tok XVII, 1, a8 l) , Ksudraka \astu, chap 8 = Dulva X, 1 46 
Foer a traduit cot episode sur lo tibdtjin dans ses Fragments du Kandjour (Annales 
du Musce Guimet V), p. 64 sqq. , malheurousemcnt la traduction cst, de son aveu 
m6me, remplie d’errours ot presque inutilisabic Lo toxic chinois cst beaucoup plus 

d6volopp<$ Prasonajit y meurt |d ®? Ic ± « la bouche pleme de bois et dc 
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ucyate. yatha sa eva Hilli^ali grhapatih. yatha Bhagavan aha. tasya 
punar maharaja grhapates tac ca kusalam karma parikslnam anyac 
ca na krtam. so ’dya prathamaratrliii Raurave pacyate. yatha raja. 
Prasenajid rajyad bhrasEo Rajagrham anupraptah sa tatra purana- 
mulakapattrani mukhe praksipya khadan purusenaksiptah, syasu- 
purnena mukhenatha maranam mrtah pratyekabuddhapurvas tasja 
[purvasya?] pindapatasya vipakena. avam pudgalo yasyayus ca 
kslnam punyani ca 

XLIII bis. katamasya pudgalasya nayuh kslnam [na ] 1 karma, api 
tu klesah kfclnah. ucyate. srotaapannasya. sakrdagaminah anaga- 
minah pratyekabuddhasya. ayam pudgalo yasya nayuh kslnam [na] 
karma, api tu klesah ksinah 

XLIV. katamah pudgalah kayena sukhi na cittena ucyate. 
krtapunyah prthagjanah kayena sukhi na cittena. yatha mahadhana- 
brahmanagrhapatayo 2 raja ca Mandhata ayam pudgalah kayena 
sukhi na cittena. 

XLY katamah pudgalas cittena sukhi na kayena. ucyate. yatha- 
rhann apunyah 3 cittena sukhi na kayena yatharya 4 Sonottaras tena 
kila purvajanmani pratyekabuddhasya snayato b gomayapindakah 
kapikacchumisrah 6 snanartham dattah. tena karma 7 vipakena 
kusthena sarirarii visiryati tatha hi 8 gatha bhasita. 

lerre » Dans une existence anterceure, ll s’etait mis en colere contre sa mere parce 
qu’ellc a\aitdonne a un Pratyekabouddha de passage des radis qu’il eomptait manger 
Peut-6tre ll faut cornger syasu 0 da ms on pamsu 0 . — Pour Hillisali, cf sup § XXXVII 
011 son nom est ecrit °sdla 

1. A et B ecrrvent au debut et a la fin du § : yasya nayuh kslnam karma apt tu (B kar- 
mapi tu) klesah ksinah Mais T porte ies deux fois che ’an ma zad Sin las kyan ma zad la 
de’i non mons pa zad pa yod C’est ce lexte que j’ai adopte dans ma traduction D’ailleurs 
K confirme T 

a Sic B A mahadhano brdhmanagrhapatih. Mais T dper na yul magadha’i hram ze dan 
khyim bdag , c’est ce tcxte que j’ai suivi dans ma traduction 

3 B alpapunyah cittena A yathapunyah sa Chg tl IS HH « comme 

l’Arhat sans m6ntes » T dper na dgra beam pa kar ma sa Ita bu c< comme par 
exemplo l’Arhat Karmasa »>. J’ignore si Apunya doit etre pns ici comme un nom 
propre ? mais cf mf XLVI. 

4 A yatha casono 0 Je n’ai pas retrouve cet a\adana m le vers qui le conclut 

5 A srapato 

6 A kapikaccha B kapindakacchu T kapita sukara . Le kapikacchu est lo mucuna 
pruritus des botanistes 

7. B karmano. 

8 A om tatha hi 
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karmam nimam balavattarani 1 karmabhyo vajrakalpebhyah 
yatm vaslbhuto ’ham anubliavami duhkhani karmani. 

yatha ca Janghakasyapah. lena kila Varauagyam pratyekabuddhasya 
pralisrutam. bhaktam dasyainlti. sa tasya mahata parisramena kalati- 
kramane asanne 2 bhaktam dattavan. sa tena karmana pascimc 
janmani vitarago J pi bhutva 2 purvahne pindapatam paryatati. kalati- 
kramano asanne kathamcid bhaktam labhate tathasya Janghaka- 
s'yapa eva naraa. ayam pudgalas cittena sukhi na kayena 

XL VI. katamah pudgalah kayena sukhi cittena ca. ucyate. arhan 
ksinasravah krtapunyah. yatha Kasnnraraja Dharmayasahputro 
Bakulahk tathil hy asya simhanadah. asltir me ayusmanto h varsani 
pravrajitasya na kadacid vyadhir bhutapurvah antatah siro’rti- 
matram api 6 tena ldla Varanasyam gandhikabanija 7 bhutva 
Kakncchandah 8 samyaksambuddhah sasravakasamgho glana '’bhaisa- 
jycnopanimantrito bhiksuna carhata eka hantaki grhita. sa tasya 
karmano vipakena nirabadhah. arogyaparama labha ukta Bhagavata 10 
yatha caryAniruddhah kathayatx. tasya khalv ayusmanlah pinda- 
patasya vipakena saptakrtvah pranlte Trayastrimsadevanikaye 
upapannah saptakrtvo manusyesu raj yam karitam. tasyaiva ca pincla- 

1. Stance A a) bahkatarani , b) dharmesu vajrahalpataresu , c) °bhuta api , d) anubha- 
vamo. T = B II soluble bien quo la stance esl une urya, soit dofcetuouse, soil irr 4 gu~ 
Here, elle devicnt reguliere si on lit a) nuna cl b) kalpakebhyah , 

2. B om, asanne T mtroduit une negation de\ant dattavan zas ma byin « ll ne 
donne pas la nourn lure (promise) ». 

3 A vitarago* pi purvahnapiridaheloh 

4 A yatha cottarapathe kasimrayam raja dharmdyanaputro, T dper na rgyal po Shos 
grags kyi ba ba kula Ita bu « commc le fils du roi Loi-gloire, Bakula » Scion l’Apadana, 
Bakula cst*ne k ICausSambi Son avadana, tel qu*il ost conic ici, est cnlicrcment 
d’accord avec lo rout qu’en fait Bakula lui-mdme dans la collection des Avadanas dos 
grands disciples que j’ai ddj& cilcc ad § VI (Tok XVII, 4 , 69** , Vinaya dcs Mula 
Sarvastivadins, Osadhivastu, chap lxx) , et Tok XIV, 6, i6 a (trad b part) 

5 . A asmatlo 

6. A sirovarti Le simhamda rapportc ici ost conformc b la scric des declarations do 
Bakula dans le Bakulasutta du Majjhima i24=Madhyama 34 aslti me dvuso vassdni 
pabbajitassa ndbhijanami. 

7 B gavakabamjd A °bamjena T ot le chinois confirment gdndhika, 

8 A kukuccliandah. B kakulsanduh 

9 A grama 0 B lac -f- na° T na bah = glana 

io G’esl le debut du vers 6 du varga XXVI de rildanaAarga = Dbammapada 204 
T s’arrdte apres cottc citation et conclut le § — L’avadana d’Aniruddha qui suit est 
d’accord avec le locit fait par Amruddha dans lo m6me rocueil que je viens de citer, 
Tok XVII, 4 , 72 b ct XIV, 6, ig b 
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patasya vipakenarhatvaphalalabhi 1 civarapindapatasayanasanaglana- 
pratyayabhaisajyapariskaranarii 2 labhi. tatha hi tasya Bhagavata 3 
durbhikse panca bhiksusatani dattani. tasya punyanubhavena sarvesaiii 
divyam ananla 4 5 bhaktam pradurbhavati. ayam pudgalah kayena 
sukhi cittena ca. 

XLV1I. katamah pudgalo na kayena sukhi na cittena ca. akrta- 
punyah'’ prthagjana utsannakulavamsa vastrannapanavirahitah para- 
grhesu hindanti. tatha vyadhibhih kusthaksayakasajvarapandu- 
rogadadrupamadibhih parigata hastapadavikalas caksurvihinas ca. 
ayam pudgalo na kayena sukhi na cittena. 

XLVIII. katamat karma yena samanvagatah pudgalo ’payesupa- 
panno ’bhirupo bhavati prasadikah snigdhakayah snigdhacchavir 
nayanabhiramo darsaniyah. ucyate. yah pudgalo ragasamutthitena 
dauhsilyena samanvagatah apayesupapadyate yatha mayurasuka- 6 
sarikakarandavacakravakaprabhrtayah. idarh karma yena samanv- 
agatah pudgalo ’payesupapanno ’bhirupo bhavati prasadikah snigdha- 
kayah snigdhacchavir nayanabhiramo darsaniyah. 

XLIX tatra katamat karma yena samanvagatah pudgalo ’payesu- 
papanno durvarno bhavati ruksakayo ghoradarsanah 7 . ucyate. yah 
pudgalo dvesasamutthitena dauhsilyena samanvagato ’payesupapa- 
dyate. yatha siriihavyaghrakakasrgalakrsnasarpapretapisacadayah. 
idarii karma yena apayesupapanno durvarno bhavati ruksakayo 
ghoradarsanah. 

L. tatra katamat karma yena samanvagatah pudgalo ’payesupa- 
panno durgandho bhavati jihmendriyo 8 ’vyaktendriyah. ucyate. yah 
pudgalo mohasamutthitena dauhsilyena samanvagatah apayesupapa- 


1 A vipakenaitarhy apy aham labhi 

2 B parikwnam . A om labhi, 

3 Sic A et B 

4 A divyanantaryabhaktam 

5 A om. ce §. B ecrit akrtapmyah prthagjana sum d’une lacune et met cnsuite 
tous les mots au pluriel T mdique bicn le pluriel pour prthagjana par l’addition du 
terme dag J*ai rectific le texte en consequence J’ai mamtenu le simple hindanti que T 
rend par rgju ba « circuler » 

6 A partir d’ici, lacune d’un feuillct dans A. 

7 B msere ici apratikfiladarianah (sic), qui ne reparalt pas dans la phrase finale du § 
el que T n’a pas 

8 B jihvendrtya et de m 6 me k la fin du § T a lu de m&me et traduit Ue'i dban po 
htteralement. La correction jihmendriya me semble cependant certain^, d’ailleurs K avail 
lu amsi (ynse [et yusona] yndrmta). 
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dyate. yatha chuchundarikrmyajagarayukamaksikadayo 1 yatha sarlre 
vimsntikrmijatayah idaih karma yena samanvagatah pudgalo 
’pavesupapanno durgandho bhavati jihmendriyo ? vyaktendriyah. 

LI. dasaknsalfih karmapathah. katame dasa. trividham kayakarma 
caturvidham vakkarma. trividham manaskarma. esam das an am akusa- 
lanam karmapathanam vipakena dasanam bahyanam bhavanam abhi- 
vrddhir bhavati. 

LII. prfmatipatasyakusalakarmapathasya vipakena prthivya 2 ojas 
ca tejas eantardhiyate tasyaiva ca karmano vipakenfdpayur bhavati. 

LIII. adattadanasyakusalasya karmapathasya vipakena prthivyam 
asanisukasalabhamusikaldtaprabhrtayah 3 * 5 [sasyaghasaka utpadyajnte 
tasyaiva karmano vipakena bhogavyasanam adhigacchati. 

LIV. kamamithyacarasyakusalasya karmapathasya vipakena prthi- 
vvain trnadarbhadini durgandhlni pradurbhavanti\ tasyaiva kar- 
mano vipakena sampannagrhavasam pravisanti \ atravadanam 
Kvabhrapadasya Susudhi darika Kasirajnah patni Devavatarane Kfdo- 
dayinah purvajanmany avadanam vaktavyam. 

LV. mrsuvadasyakusalasya karmapathasya vipakena mukharoga- 

i T ajoutc h la listc <c lcs punaises » 

2. B a unc lacunc ontre prthivya ot . .yate J’ai essayd do la comblcr au mo\en dc T 
sa '1 mdam dan gzi b)innub par gyaro . 

3 B a une lacunc enlrc °prabhrtayah ot . nte. J’ai essayc iu aussi dc la combler au 
mo\cn dc T sa la ser ba dan pa lan dan phyi ba dan srm ba la sogs pa lo thog la za ha 
mams f byun no — La lacunc do A. cesso devant bhoga!\ 

4. Ge 5} cst d6plorablemcnt corrompu. A om prthivyam ot 6crit trnardarbhddim prddur - 
bhavanti j B tmakusavanadurgasaruadurgadlm prdd 0 , T sa la rcwa dri na ba dan nags chal 
dri na ba dag shye bar ’gywo « sur le sol ll pousse des herbes malodorantos ct dcs 
bosquets malodorants » G’est la traduction quo j’ai adoptee , probablement darbhadim 
do A ct durgasarvadurgddim de B sont des alterations de durgandhlni Chg, Cht, K, 
different enti&remont. 

5 B prativasanti . — Au lieu de svabhra °, A a sutra 0 , au lieu d e susudhi A a kausarnbi . 
J’ignore tout de Svabhra (Sutra)pada , Susudhi pourrait faire pensor h Sussondi, femme 
du roi de B6nar£s dans Jataka 36o, mais l’histoire n’a rien qui se rapporte au sujet de 
ce §. L’avadana de Kalodaym, tel qu’il est raconte tout au long dans le Vmaya des Mula 
Sarvastivadms, & propos du patayantika 80 (Tok XVI, 9, ch xlit, p. 85) ne se rattache 
pas davantage au sujet traits ici T est, pour comble d’mfortune, manifestement defec- 
tueux las de rad kyi mam par smm pas lo legs pah khyim na gnas pah rtog ($ ) pa brjod pa 
ha si rgyal po dga’ bas lha *ons pa la nag po ’dhar Idan gyi die rabs sna mah itogs pa brjod 
pas smos pa mams bya’o « par la maturation de cet acte mdme, l’avadana de (celui qui 
est) plac6 dans une maison ou la recolte de I’amuSe a ete bonne, a l’amv^e des dieux 
(devavatarana) par le roi heureux de KasI, lc jataka de Levant noir (Kalodaym), l’avadana 
d’uno existence anlerieurc doivent 6tre foionces » 
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dantaroga 1 galarogamukhadaurgandhyadini pradurbhavanti tasyaiva 
karmano vipakenabhutakhyanarii pratilabhate. 

LVL pisunavacanasyakus'alasya karmapathasya vipakena prthi- 
vyam 2 sarkarakathallySdlni duhkhasamsparsadlni pradurbhavanti 
tasyaiva karmano vipakena jativyasana mitravyasana bhavanti 
bhedyah parivaras ca bhavati 3 . 

LVII. parusavacaso ’kusalakarmapathasya vipakena pamsurajo- 
dhulivatavrstyadlni pradurbhavanti. tasyaiva karmano vipakenama- 
npjnasabdasravanadarsanany anubhavanti 3 . 

LVIII sambhinnapralapasyakusalasya karmapathasya vipakena... 
kandarasvabhradini pradurbhavanti. tasyaiva karmano vipakenaua- 
deyavacana bhavanti 4 * 6 . 

LIX abhidhyaya* akusalasva karmapathasya vipakena vrlhiyava- 
godhumadinam sasyanam tusapalala G dini pradurbhavanti. tasyaiva 
karmano vipakena paraprarlhanlyabhoga bhavanti. 

LX vyapadasyakus'alakarmapathasya vipakena prabhute upte 7 
nisphalam sasyam bhavati tasyaiva karmano vipakena p rati kul ajar- 
's an o bhavati. 

LXI mithvadrster akusalasva karmapathasya vipakena tiktakatu- 


i. B om dantaroga , T = B — B durgandhadini — B °dkhydndni °labhati 

2 A om prthivyam , ecrit sakalakathillakad 0 B om duhhhasamsparsadim et ioute la 
fin du § apros pradurbhavanti T om jdtio)asand mitravyasana bhavanti ct portc * gyog 
* khor dbyer run bar ’ gyuro quo j’ai adopto dans ma traduction J’ai en consequence 
corrigc le textc de A tebhyah en bhedyah ( ta et bha sc confondant facilcment en ccnturc 
du type Gupta). 

3 . B paruwvacanasya 0 — B vipakatah. T sa la tdul dan nal nil gyi rlun Idan £in 6 har 
then po la sogs pa *babo « sur lerre des vents de poussi^re ct de .. s’&event etde grandes 
pluies tombont » 

4 A om tout le § La lacune do B est combldo par T sa mtho dman dan sman Ijons 
dan nam grog dan gyans la sogs pa 'gyuro 

5 Les panneaux inscrits, h Boro-Budur, reprennent a partir d’ici Le panneau 121 
(cf pi n° i), moitie droitc, porte l’inscription ABHIDHYA et monlre « deux person- 
nages, un liomme et une femme, en route vers un champ de mats; a droile, des person- 
nages h peine degrossis sont assis sous un pendapa » (Gf Annual Bibliography of Indian 
Arcbieology for 1929, p. 3 ) 

6. A palajdd 0 B mala. . T gra ma dan spu bu « des barbes et dc la balle ». 

7 A cyute T semble brouiller ce § avec le suivant cc des moissons et des fruits et 
des scmences chauds ( uma ) ot 4 cres ( tikta ) apparaissent » Gf inf LXI. K semble &lre 
d’accord avee T La moitie gauche du panneau 121 h Bb(Gf pi , n° 2) est l’illustration 
de ce §, comme l'mdique l’mscription VYAPADA ; elle represente simplement quatre 
personnages on conversation dans un bois 
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kabhavany api 1 pxcumandakosatakivisaliktalabuprabhrtmi phalani 2 
pradurbhavanti. mithyadrster akusalasya karmapathasya vipakena 
nasiikyavadl bhavati ucchedadystih lokayatadisu ca sastresn prasado 
bhavati. 3 yatha Padasvasya rajaputrasya yah*KumaraKasyapena Sve- 
tikayam vintto lokayatikah. yatha yatha sattva iman dasakusalan 
karmapathan bhavayanti tathaisarii dasanam bahyanam bhavanam 
ativapradurbhavo bhavati. anenaiva ca karanena mahasamvartakalpe 4 
bhavisyati samayo ’nagate ’dhvani yat tila bhavisyanti tilapistam 6 
bhavisyati tailarii na bhavisyati iksur bhavisyati iksuraso na bhavisyati 
gudo na bhavisyati. na khandam 6 bhavisyati na sarkara bhavisyanti 
gavo 7 bhavisyanti kslram bhavisyati dadhi bhavisyati navanitam na 
bhavisyati na ghytaih na ghrtamando bhavisyati. evam anupurvena 
sarvona sarve 8 rasa antardhasyanti. 

j B 0 bhamny apt eumanda 0 , A tili tahatuka bhavanti | picumardaP T 'bras bu med pa dan 
fihnn ha dan dug dan rim ba la sogs pa 'byun bar % gynro a fruits absents ct tout pelils, et 
poison ct vol apparaxssont » Au lieu do repelcr onsmte, commo font A ct B, la formulc 
enliere mithyadrster akusalasya karmapathasya mpdkena, T se con lento de dire, comme 
A ot B font dans les § precedents las dc hid kyi rnam par smin pas « par la maturation 
specmlc dc cet acte-lk » 

a B om phalani. 

3 T om. I’evomple de Padasva Lc rajaputra Padaiha cst sans aucun doutc identiquc 
au rajafhla Payasi qui ost le hdros du Payasi suttanla, Digba XX 1 IT. Lc texte chinois 
corrospondant & co suttanta se trouvo dans le Dirgha VII , lo porsonnage y ost appolo 
Pi (Pai)-siu 7 nom qui se rapproche do la forme paiie et qui cst irreduclible h Pada<va. La 
ville de Svetika est en pali Setavya A dcrit, dvidemment par distraction . Svetavipakabhyam 

4 . B portc mahasamva. . bhavisyati. Sans douto il faut rdtabhr mahasanwarta, d’ac- 
cord avee T rnam par 'jig pa'i che « au temps de la destruction special© » Gf Mhvy 8279. 
— A dcrit tout differemment * abhidharma ukto bhavisyati 

5 A °pistam na bhavisyati . 

6. A khando . 

7. A om gavo . jusqu’k na ghrtam. 

8. B anupurvena phrve rasa T traito co doveloppement d’une autre fagon « II y aura 
du sdsamc, xl n’y aura pas d’huile do sesame , il v aura dc la canne, il n’y aura pas do 
sucre ; s’ll y a du sucre, il n’y aura ni sucre en morccaux ni sucre en brisures , xl y aura 
des vaches, il n’y aura pas de lait , s’ll y a du laxt, il n’y aura pas dc bcurre » — 
T d’accord avec Ghg insere a la suite du § LXI une liste dos dix Sentiers-d’Actes bons 
(i kusala harmapalha) et des dix dtais d’ordre externe qui s’accroissent en consequence 
D’ailleurs B dans sa table des mati&res annonce une rubrique de ce genre qui no se 
rctrou\e pas dans le developpement [LI bls ] dasanam kusaldnam harmapathdndfn vipakena 
dasanam bahyanam bhavanam vipattih prajnayate <c 11 y a dix bons sentiers-d’acte qui ont 
pour consequence la suppression de ces dix choses d’ordre externe » A om. cette 
rubrique dans sa table des matures 

Il peut 4trc ulxlc de donner lex la traduction de ce ddveloppement qui sert do contre- 
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epretrve aux § LII-LXI J’mdique les § de cette hste en repetant les numeros correspon- 
dants de la premiere liste ci-dessus, sums de la lettre b. 

LP Par le fait d’assumer V observance de dix Sentiers-d’Actes bons les objets exterieurs 
demennent tout & fait abondants Quels sont ces dix ? 

LIP Si on renonce a VaUentat contre la vie, grdce & la maturation de cela, la force et 
Venergie de la ter re ne viennent pas d disparattre 

LIIP Si on renoRce a prendre ce qui ne vous est pas dome, grdce a la maluiatwn de cela, 
la grile , les rats, les msectes , la famine etc., ne viennent pas a paraitre 

LIV b Si on renonce a la pratique de V amour irregulier , grdce a la maturation de cela, les 
crodtes salines du sol et la poussiere et le vent et la pluie violente ne viennent pas A tomber. 

LV b Si on renonce au mensonge, grdce a la maturation de cel acte, une odeur d&ptaisante ne 
vient pas A se produire 

LVP Si on renonce <1 la calomnie, grdce A la maturation de cet acte , des gorges et des 
precipices, et des moiteurs ou des vapeurs qui font vomir ne viennent pas a se produire 

LVIP Si on renonce a la grossierete des paroles, grdce A la maturation de cet acte, cailloux , 
graviers lessons ne viennent pas A se produire en contact ( penible ) 

LVIIP Si on renonce a Vincoherence des propos, grdce A la maturation de cet acte, fourres 
d’herbes, junqles forestieres, jungles epmeuses ne viennent pas a se produire 

LIX b Si on renonce a la convoitise, grdce A la maturation de cet acte, les moissons, etc., 
viennent A se produire ayant des fruits 

LX b Si on renonce A la violence, grace A la maturation de cel acte, la recolte est bonne, les 
fruits et les semence s ne viennent pas a se produire amers m chauds 

LXP Si on renonce A la Vue-Jausse, grdce a la maturation de cet acte, les semences ne 
viennent pas a se produire sans dormer de fruits ou avec des fruits tout petits 

Tels sont les Dix- Sentiers-d’Actes bons qui, si on en assume Vobservance, font que dix 
objets exterieurs demennent tout a fait abondants 

Amsi done, m&me dans l’mterieur de T, les § symetriques ne correspondent pas 
toujours enlre eux LIV b repond a LVII, LVP & LVIII, LVIP a LVI T 2 est en general 
d’accord a\ec la sene LII-LXI de T , ccpendant le n° 3 correspond non a LIV, mais a 
LIV b , et 7 correspond non a LVII, mais a LVIIL b On a oil combien la repartition des 
articles etail flottante dans la tradition 

T ajoule encore une liste des dix fauies propres a chacun des quatre peches capitaux 
(T 2 offre un developpement parallele , cf Feer p 272 = Mdo XXVI, k r j§ h ). Je traduis 
aussi cette hste : 

Dans VaUentat A la me, il y a dix idees de mal, quon le sache ! Quelles sont ces dix On 
a beaucoup d’ennemis , on n’est pas seduisant A voir, on pense aux peches , par lAon ejjraie 
les etres vwants , apr'es un mauvais sommeil on a un mauvais reveil , on a des rives de peche , 
on fait sa transmigration en etat de torpeur , on a des remolds , on fait et on accumule les 
actes qui rendent la vie courte, et quand le corps se detruit , apr'es la mort on tombe dans de 
mauvaises destinations et on nail dans les enfers 

Dans Vacte de prendre ce qui n’est pas dome, ily a dix idees de mal , qu’on le sache ! 
Quelles sont les dix 9 On devient querelleur , on s’agite hors temps ; on est un rddeur de 
nuit } les mauvais amis vous epuisent, les bons amis vous rejettenl , on n’obeit pas aux r'egles , 
on est frappe par le roi ; on est attemt par le chalimenl , on accumule les acies qui aboutissent 
A vous priver des biens de la vie , et quand le corps se detruit , apr'es la mort, on tombe dans 
de mauvaises destinations et on nait dans les enfers 

Dans Vamour irregulier , ily a dix idees de mal , qu’on le sache ! Quelles sont les dix 9 

6 
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LXII katame dasanusamsa 1 Madhyaclese 2 caturmahacaityaLumbinl- 
Mababodhiprabhrtisu 3 Tathagatacaityanjalikarmapranipate ucyate. 
Madhyadesejanma pratilabhate. udarani ca vastrani pratilabhate. uda- 
ram kulam pratilabhate. udarani vayah 4 pratilabhate udaram svaram 
pratilabhate. udaram pratibhanatam ° pratilabhate. udaram sraddham 
pratilabhate. udaram silam pratilabhate udaram srutam b pratila- 
bhate udaram tyagam pratilabhate udaram smrtim pratilabhate 
udaram praiiiam pratilabhate asyoddanam. de^avastrakularupa- 
svarapratibhanatasraddhasilasrutatyagan 7 smrtiman bhavati prajna- 
van tathagatasya buddha 8 prasadam krtvanjalim 9 labhate dhlrah 10 


Qelai qui fait Vamour avec la femme d'un autre se met d guetter les occasions, a se quereller 
avec elle, d devclopper se$ mauvais dharmas & obslruer el d epuiser ses bons dharmas ; ne se 
rachant pas, il ne se garde pas , ne cathanl pas ses fils , s a femme , ses richesses, il ne les 
garde pas , il se met d dire inquiet, il n'a plus confiance on amis , conseillers, proches, 
parents; il aecumule les at les d'adaltere , et quand le corps ( ut sup ) 

Dans le mensonge il v a dix ideas dc mal, qu'on le sache f Quelles sont les disc 9 Sa bouche 
se met d sentir , il chasse les dieux de son corps et dome aux elre s mhnmams Voe< asion d’y 
cntrer , mdme quand il dit la v&rite, personae ne le trait , il dement un mentear , dans les 
occasions oh il faut croire, on ne pense pas d Vmterroger , il n’a m eloge, ni honneur, ni 
reputation , ni renom (sloka) , sa parole n'est pas acceptable , il aecumule les actes qui 
affectent le corps, et quand le corps , , (ut sup ) 

T (d’accord avec T 2 ) ajoule la lisle des l rente-six defauls qui ueunenl de Falcool Gf. 
sup. la note sur § XIV, au sujet du Nandi ka sutra. 

K n’a aucun de cos dcveloppements sp 4 ciaux k T , il rappelle loutelbis par un \ers le 
theme des avanlages des dasa kusalakarmapaihdh 

Lhmagier de Bb suivait, lui aussi, un texte oh les « bons sentiers d’acles » dlaient 
dnonces apres la vue fausse ; le panneau 122 porte ^inscription MITHYADRSTt et le 
ia 3 RUSAL A 

i Lo tcxle ici est trks incertain La place memo du § vane Ghg le rojetle tout & la 
fin el lhmagier de Bb fait de m6me Au lieu de da$a, A a dvuda?a , mais tous les lextes 
parallkles confirment B. 

2. B a une lacune au lieu de Madhyadese, 

3 A °Limbini °. 

4 - A payah mais T cl les Gh cc forme », et Fuddana mf substitue rupa B om cette 
rubnque et la prcc^denle que Fuddana garanlit. A eent tantot pratilabhate, tant6t 
°labhati ou °labhanti . 

5 B a ici pralibhanam, mais relabht pratibhdnatd dans Fuddana. A pratilabham 

6 A sabham par confusion du l et du bh dans les ccntures du type Gupta 

7 B tydga, et om svara dans la lisle 

8 A dudupat 

9 B prasadam uddravdn aiijaltm 

10. A virah saprajna , — - B uddra asrava L’uddana scmble 6lro de forme metrique, 
mais je ne puis reussir k reconstituer le vers 
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saprajna udaram asravaksayam. uktam ca siitre f . ye kecid Ananda 
caitvacaryarh caramanah prasannacittah kalam karisyanti. yatha 
bhallo 2 niksiptah prthivyam tisthate evarii kayasya bhedat svargesupa- 
patsyanti 3 . 

1 A om suti e 

2 A bhoge prthwyam pratisthita itv evam 

3 B upapadyante — T dit dans le § correspondant « Il y a dix avantages a jomdie 
les mams dev ant les caityas du Tathagala Lesquels ** On obtient de naitre dans uno 
maison en plem developpement, on a un corps en plcin dev eloppement et un , 

en plem dev eloppement, des respects et des hommages en plem developpement, des 
nchesses en plem dev eloppement, une audition (de lemons = sruta) en plem de\ eloppe- 
ment, une foi en plem developpement, une memoire en plem dev eloppement, une 
science en plem developpement, une raison en plem dev eloppement Tels sont les di\ 
avanlages qu’il y a a joindre les mams en adoration devanl les caityas du Talliagata » — 
T a donne la Hste famille, forme, amis, pere ei mere, nchesses, renommee, foi, 
memoire, sapience, ciel — Ghg mente, tamille, lemt, son, parasol, eloquence, foi, 
moralite, Erudition, savoir. — Ght famille, teml, traits, affaires, nchesses, reputation, 
fox, memoire, savoir, beaux-aris (= kala) 

Bb relegue 1’anjali a la fin de la galene, comme fait Ghg. Le panneau 167 porte en 
effet Inscription ANJALI — et non pas caityunjah comme eenl ici Kv , et d’ailleursle 
sujet traitS n’est certainement pas l’afijali devant un caitya M Krom le decnt comme 
« un hommage en sembah (= anjab) a un homme debout qui tient en main un lotus 
rouge el qui est suivi par un porteur de parasol » Je m’elonne que M Krom n’ait pas 
signale la taille extraordinaire du personnage au lotus, qui depasse de beaucoup celle 
des autres personnages represents en grand nombre sur ce relief , ses dimensions sont 
encore plus clairement mdiquees par lo contraste a\ec le porteur de parasol qui semble 
Sire un nain aupres de lui Sur le panneau sun ant, on relrouve encore cette dispro- 
portion, et M. Krom la note « Sur le i58, demi-panneau de droite, une maison 
entouree d’une palissade, Mhe a la fagon d’un grenier a nz, avec un porche sur le c 6 te j 
deux personnes sont assises au-dessous [de la maison, sous le porche] une troisieme 
gnmpe a une echelie vers Tetage du liaut ; irois autres, de grande taille — ils sont aussi 
grands que la maison — sont figures k droile en dehors du bailment » Ici la dispro- 
portion entre ce groupe el les autres personnages est plus accentuSe encore « Le demi- 
panneau de gauche, inacheve el en mauvais etat, montre une fois de plus un homme en 
grand apparat a\ec sa femme et de la compagme » On lui apporte des presents dont il 
est difficile de preciser la nature Le 157 que M Krom n’a pas decrit completemenl 
(tout au moins dans l’edition anglaise qui est seule a ma disposition) est un tnptyque 
dont deux tableaux, celui du milieu et celui de gauche, montrent aussi des scenes de vie 
luxueuse personnages assis en compagme et recevant des presents Dans le tableau du 
milieu, deux des personnages assis a l’amere-plan ont mamfestement la face plus grande 
que tous les autres Le sculpteur a interprets au sens le plus concret l’epilhete udara, 
caraclSristique des advantages eonferes par l’ailjali , udara designe generaleraent la gran- 
deur morale, mais il a aussi le sens de « grand » au temoignage des lexicographes, et en 
effet T le traduit ici par rgya then po et rgya She ba qui ont lous les deux le sens de 

« etendu, volumineux » , Ght le rend par j|§ a grand en etendue » (Ghg 
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LXIII katame dasanusamsas Tathagatacaityavandanayam. ucyate 
abhirupo bhaxati. susvarah adeyavakyah pansadam upasamkran- 
tah 1 parisadam avarjayati pnyo bhavati devamanusyanam. mahesakhyo 
bhavali. mahesakhyaih samagamo sattvaih bliavati buddhair bud- 
dhasravakais ca samagamo bhavati 2 . mahabhogo bhavati. svargesu- 
papadyate 8 ksipram ca parinirvati. ime dasanus'amsas Tathagatacai- 
tyavandanayah 


dit ]j^ « supeueurement excellent ») Nous avons done ici sous les yeux, 

Iranscrits en valeur plastique, la « grande taille » (udarafh vayas ) de Kv, la « grande 
maison » ( [rgya then po'i khyirri) de T et sans doute quelques autres rubrxques « grandes » 
comnae la « grande liberalilc » ( uddi a tydga ), la « grande eloquence » (udara prati - 
bhdnci) etc 

Quanl aux deux dermers panneaux do la sene, i5g el 160, ils sont mdependants de 
l\u1jah Le i5y osl une represent a (ion du cakravarlm mdiquo pai les attribute roue, 
choval, elephant, etc , lo x6o osl pour les trois quarts une scene du ciel, comme le 
montrcnl les deux kmnnru* sous lc kalpauksa. Or dans aucun dcs levies paralleles ne 
parail parnn les recompenses de Paujah la digmtd dc cakiavartm, si Irequemment pro- 
mise par ailleurs , et lc « ciel » no pnratl pour colic rubrique que dans T 2 , a P exclusion 
de lous les aulics 

i. B parisamkruntah A cent les deux fois par^ad. 

a. B om. cctle plnase T inserc les Bodhisallvas enlie les Bouddhas et les Sravakas 

3. B svarge copapadyate — T enumere ainsi les dix avanlages belle forme — temt 
coulcur d’or ( mdocj gser gyi mdocj Ita bu) — charme, aspect seduisant — voix harmo- 
nieuse — parole prenante — pas do lumdile k entror dans Fassemblee — elre aimc dcs 
dieux ct des hommes — avoir un grand prestige Avon un grand prestige consiste en 
cow faire socield avec les Bouddhas llhagavnts, el les Bodhisallvas, et les auditeurs dcs 
Bouddhas, et avoir de grandes ressources, ct naitre au ciel et dire bienlolen Parmirvana 
— Bb esl cuneusemenl en accord avec T ; le panneau qui illustre la caityavandand 
(n° ii4) est une sorte de diptyquo (cf pi , n° 2) donl la partie droile porle Finscriplion 
GAITYAYAND AN A el la partie gauche SUVARNAVARNA , Brandes ct Kern avaienl 
pense qu’il s’agissait d’un porsonnage de ce nom K dont la lisle se dmcloppe on parallele 
exact avec noire texle a malhoureusemcnl ici une lacune de six syllabcs , nous ne pouvons 
done savoir si elle conlenait Fdquivalenl de suvarnavarna bel-air ( kartse ere), belle \oix 
Qxarlse webenni ), parole a prendre (enkalle reki ) — Iacuno de 6 syllabes - — entree dans 
Fasscmblde, etc 

Les panneaux ia5 et 126 dc Bb sonl une illustration de la suite du § Le panneau ia5 
est dms<§ en deux scenes , sur l’une on voit k un personnage assis sur un banc avec des 
femmes ; des sorviteurs apporlenl des plats, des musiciens jouent sur des instruments k cordo , 
Pinscnption au-dessus porte susvara Brandos et Kern apres lui claienl tentes d’mterpreler 
ce mot comme un nom propro, le nom du hcros de la scene , M. Krom, qui a recueilli 
cetle interpretation a pourtant bien \u que le lerme de susvnia pouvail se justifier par 
la representation dcs musiciens « aux beaux sons » , il a voulu surlout, dxt-il, mettre 
en garde contrc uno confiance excessive dans Pintcrprdtalion de Brandes II a bien fait 

L’autre moitie du panneau ia5 figure « dcs liommes d ’importance dans un pendapa » 
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LXIV. katame dasanusamsas chattrapradanasya 1 ucyate. chattra- 
bhuto bhavati Iokasva. anavatapto bhavati kayena anavatapto bhavati 
cittena 2 . adhipatyasamvartamyaiii canena karma krtam bhavatv upa- 
citam 3 . punah punas ca raja bimati cakravarti mahesakhyo bhavati. 
mahesakhyaih sattvaih samagamo bhavati buddhair buddhasravakais 
ca samagamo bhavati mahabhogo bhavati. svargesupapadyate ksi- 
pram ca parinirvati 

a) atra Gangasamtare Bhagavatah pratvekabuddhasya stupe dat- 
tasya chattrasya 4 vipako varnyate. yatha caryaSundaranando vyaka- 
roti. 

jentakasya ca snanena talasyalepanena J ca 
ekacchattrapradanac ca prapta me suvarnavarnata. 

evamadi chattrapradanasya vipako vaktavyah. aha ca 6 . 

(une construction omerte de toutes parts) L ’inscription porle MAHAUJASKASAMA- 
VADHANA G’est la peut-etre [’equivalent terme k terme do mahesakhyaih samaqamah 
de Kv La Mh\\ met k la suite les deux mots mahaujaska n° 64io et mahesakhva n° 64 i I. 
Toutefois comme mahaujaska cst plus specialement une epithete des Bodhisattvas (cf. entre 
autres Mhvy 727), ll se peut que les personnages represented soient les Bodhisattvas 
menhonnes par T, Chg, Ght, et quo K\ seul a omis entre les Bouddhas et les sravakas 
Samavadhdna est un synonyme exact de samagama « rencontre, reunion » Le panneau 126 
est aussi en deux scenes ; Tune montre un homme en grande toilette assis sur un banc 
en compagme de femmes, el qui parle k des personnages, les uns debout, les autres 
agenouilles devant lui , Tmscription, lue d’abord gosthl > est certainement BH 0 G 1 
comme a reclifie M Krom ; c’est le mahabhogo du Kv L ’autre scene qui porte clairement 
Tinscription suarga montre en effet la jouissance du ciel caractensee par un Lalpavrksa 
et des kinnaris 

Gbg ala m6me lisle que Kv., sauf qu’il mlroduit, comme T, les Bodhisattvas entre 
les Bouddhas et les Sravakas — Ght donne parole souple — intelligence dominant la 
foule — dtre aime des hommes et des dieux — merites etendus — soci^te avec les sages 
— honneur el souveramete — sen ice perpetuel des Bouddhas — voismage des Bodhi- 
sattvas — ciel — Parmirvana. 

T 2 est d’accord avec Kv 

Entre LX 1 II et LXIV, T msere un § (que j’mdique par LXIII b ) sur les mentes qu’il 
yak balayer le caitva Ce sont belle forme, aspect sedui&ant — cliarme — voix har- 
monieuse — evanouissement de la passion, de la haine, de l’egarement — ni paille, m 
gravier, m sur les chemms ou on passe — naissance dans une famille distinguee — 
grande situation — naissance au ciel — Parmirvana 

1 A dasa gundh sutrapradane , et om ucyate 

2 A anavataptacitto bhavati cittern 

3 . A uparatas ca 

4 B bhagavati pratyekabuddhe puis lacune 

5 B alasyalep °, A asyalep 0 Mais cf sup § VI ou le m6me vers est cite. 

6 Ges deux \ers ont etc mal transmis. Le premier est en metre vasanlatilaka Au 
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pada b) B ecril kaurandadumaracitam pratibhaktaMham j au pada d) satku .. . nena ca 
jagaddharasya Le second Aorsesl en metre upajali ; au pada a) B ecnl £ric<hnabhutapra - 
tuna tuhtnhemadan dam qui va conlre le metre , au pada b) bahujjvalam , au pada c) nard- 
dh ipdndni # 

Lc premier excmplo cite a trail a la scene fameuse ou le Bouddha en route du 
Magadha vers Vaisali, visile sur son passage la villo naissantc de Patalipuira et traverse 
miraculeusement le Gange Dans le lecit donne par le Vinaya des Milla Sarvaslivadins, 
Osadhrvaslu, chap 5 fin (Tok XVII, 4 ? i8 b -ig b = Dulva II, ioo sqq ), dieux, 
nagas, etc., se disputent Phonneur de porter un parasol au-dessus de la tkte du 
Bouddha , le Mailre expose a ses disciples l’acte passe qui lui vaut cette recompense 
Quand ll etail jadis le roi cakravartin Maha Sudarsana (le heros du XVII e sutta du Digha 
= Dlrgha II b ofi ce sutra fait corps avec le Mahaparimrvana sutra, le XYI e du Digha), 
il a comble d’honneurs un Pratyekabuddha et sur ses restes, apres sa mort, il a 61 eve un 
stupa qu’il a couronn 4 d’un parasol. « Pom avoir jadis honore d’un parasol le stupa 
d’un Pratyekabuddha, j’ai obtenu d’etre deux mi He cinq cents fois un cakravartin et 
encore par suite de cot acte, mamtonant que j’ai atteste Panuttara-samyak-sambodhi, 
j’ai au-dessus de ma teto deux mille cinq cents paia^ols divins a cent rais » (rg b , col 8-9) 

Pour Phistoire do Sundarananda et le veis cite ici, tf § Yl sup el note T ne donne 
pas les oxomplos ni les vers , la lisle qn’il donne des di\ avanlagcs coriespond avec Kv, 
mais ontte Je \ (rdtena) ot lo 5 ( adhipalya ") do Kv il insero « on devicnt l’appui du 
mondo » (’jig rten gyi rten du ’gyur ha ), mais d’autre part il omet le maheidkhyo 
bhavati do Kv. 

T 2 est d’accord avec T K concorde avec Kv, mais il remplace les buddhasravakas de 
Kv par les Bodbisattvas (cf sup note sur lo § pieccdcnt) — Ghg suit do pres Ka et se 
rapprocho encore davantago de K — Gbt s’en ecarle au conti aire , sa lisle porle pliis 
do brftlures lmtantcs — plus dc dispersion de Pesprit — domination du monde — 
oeuvres d’art 6tcndues — monies mnombrables — cakravartin — signes du corps au 
complot — dehvrance des trois poisons (Meta) — ciel — Parmirvana 

Bb illustre ce § du panneau 127 au panneau i 3 o Le 127 est divise (cf pi , n° 3 ) on deux 
compartiments , k droite presentation d’un parasol k un personnage qui a Pair d’un brah- 
mane , Pmscription porlo chatiadana « don d’un parasol » Mais ici il ne s’agit pas d’un 
parasol donne k un caitya, commo le veul lc texte de Kv Le personnage agcnouill 4 qui fait 
l’offrande est accompagne d’unc femme debout au-dessus de laquelie est etendu un 
parasol dont le long manche esi soutenu par une autre femme , il doit done s’agir d’un 
couple royal Or lo Pratyekabuddha au-dessus du stupa duquel le roi Maha Sudarsana 
avait engd un parasol etait le propre fils de ce roi, le dernier dc ses mille fils, qui avait 
demandd et obtenu d’entrer dans les ordres devenu Pratyekabuddha, les reines le pnent 
de rester dans le pare pour y recevoir ses lemons et pour lui presenter leurs hommages 
G’est sur l’emplacement ofi il residait que plus tard le roi ot les reines elevent un stupa 
qu’ils ddcorent de banmeres, de parasols, etc. G’est probablement i’ensomble de ce r6cii 
que 1’imagier a essaye de resumer dans sa scene du chatradana 

Le demi-panneau de gauche montre un personnage d’i importance assis enlre deux 
femmes landis que d’autres personnages plus humbles, debout ou accroupis, lui rendent 
hommage L’inscription avait ct <5 lue par Korn vmayadharmakdyacitta , M. Krom a 
rectifi.6 la lecture et reconnu NlftUPATAPTAKAYAGITTA qui r<$pond bion k Kv 
anavatapto kayena anavatapto. cittena 

Lc panneau 128 montre « une conversation enlre deux personnages de grande silua- 
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vad dharyate pravaradandam udararupam 
kodandadamaparimanditavastikos'am 
chattram visalam amalam sasimandalahham 
chattrapraflanaj anitena j agaddharasya 
srlcihnabhutam manihemadandam 
patojjvalam kafieanam atapatram 
yad dharyate murdhni naradhipasya 
chattrapradanena j agaddharasya 

ime dasanusamsas chattrapradiinasya. 

LXV. katame dasanusamsa 1 ghantapradanasya. ucyate. abhirupo 
bhavati. susvaro bhavati. naanojiiabhasl bhavati. kalavinkarutabhasi 
bhavati 2 . adeyavakyo bhavati nityaih sampraharvajato bhavati 3 . 
punah punar anandam sabdam srnoti. svargesupapadyate maha- 
bhogas ca bhavati ksipram ca parinirvati. 

d) yalha Visakhaya 8 Mrgaramatra Bhagavan prstah. katham mama 
prasade iritvam kalam fi pancangikam turyam sadaiva vadet Bhagavan 

tion avec chacun deux epouses qui se font pendant par couples, instalies dans un 
pendapa » , d’autres personnages sont de part et d’autre accroupis plus has, sur le sol. 
L’inscription porte M A H E S A K H Y A S A \ 1 A V A D H A N A qui correspond au mahesukhyaih - 
samagama de ICv (cf sup. § LXJII, note Templox de mahesakhya ici confirme la suppo- 
sition que, au panneau ia5, le terme mahaujaska se refere aux Bodhisattvas) 

Le panneau 129 lllustre la mention du cakravartin cc un monarque uni\ersel est assis, 
une aurdole autour de la t6te ; il a a c6te de lui son « joyau de femme » ( strlratna ), 
aussi avec une aureole , des autres joyaux du cakravartin il a Pelephant et ie cheval h 
droite, et au-dessus d’eux le cmlamani et le cakra , parmi les sujets qui Tentourent rien 
ne permet de distmguer le c< joyau de mimstre », le « joyau de general » et le « joyau 
de pere de famille » L ’inscription porte GAKRAVARTTI. 

Le panneau i3o, avec Inscription SVARGGA, est une representation banale des joies 
du ciel, caracterise par le kalpa'vrksa, les vases h joyaux, les Kmnaras, et aussi des Gan- 
dharvas, des Apsaras, des saints 

1. A dasa gunah Gf fin du §. 

2 B om kalav 0 — bhavati. 

3 B om mtyam — bhavati. 

4 B om iabdam 

5 B ms kila 

6 , B om mtyam kalam — A ecnt ici pahcarddhikam , mats retablit plus lom paficdn - 
gikam comrae B — B om vadet k la fin de la phrase T a la mkme hste que A ; mais, 
en regard de sampraharyajato , il porte * rab ta dga * bar 3 gyur ba « il est extr&mement 
content » traduction qui suppose la lecture sampraharsa 0 II faut reconnaitre que sam- 
praharya est embarrassant ; le verbe signifie surtout « combattre» mais 1’idee premiere 
est « battre » , prahara designe t< une \eille, une duree de trois heures » (marquee par 
le battement ( prahar °) de la cloche ou du gong) J’ai traduit, dubitativement, le mot 
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aha. sarvasvaropetaih ghantam aropaya. evam te nityam kalara 
prasade pancangikaturyasabdo bhavisyati anavadyas ca. ime dasa 
guna ghantapradanasva. 


a\cc cctte signification Entre smoti ct svarge de Kv , T introduit Ions spyod che bar 
’gynr ba^mahubhogo bhavati. Enfm T om. l’exemple de Visakha , jo n’ai pas retrome 
la source correspondante 
T 2 est d’accord avec T 

Ghg donne voix brahmique — grande reputation — connaissanco de ses propres 
naissances anteneures — — parole convaincante — tresors et parasols toujours dispombles 
colliers magmfiques pour la parure — traits du visage reguhers qui ravissent les 
regards — ciel — grandes jouissances — Pannirvana 

Ght beaute incomparable — timbre de voix dehcieux — voix de kalavmka — 
parole convaincante — tous ceux qui nous voient se rejouissent d’obtemr [comme ?] 

Ananda qui a beaucoup enlendu ^ I ^ — honneurs et dignite 

reputation etenduc — ciel — Parimrvana Le traduefceur a\ait sous les yeu\ la iiste 
meme du toxic Sanscrit , on est slupefait d’y \oir ct* qu’esl devenuo la phrase ananda(iri)~ 
sabdam smoti 

Is. est d accord a>ec kv dans lVnsomble, mais mlroduit coipme T l’equivalent de 
mahdbhoqo bhavati 

Bb a unc sene de qualro panneaux pour jllustrer to §, Au 1 3 1 cc on voit une grande 
cloche fixoc Ji un support el, au-dessous, dos personnnges agenouilles font hommage ^ un 
temple couronne do lotus qui occupe le centre du panneau » L’mscription porte 
QUANTA La parlic gauche du m6me panneau montre <c deux personnages importanis 
en conversation dans un pendapa, a\ec Tinscriplion MAHE^AKIlYASAMAVADHAlNA 
(cf sup LXIV et panneau t a8) 5 aucuno des nombreuscs listes dont nous disposons no 
comporte cette rubnque II en est de m6me pour le panneau qui suit, le i 3 a, oh Ron voit 
un roi cakravartin assis dans un ceixle de femmes oh on ne distingue pas la reine , k droito 
des hommes assis oil sont 4 vulemment les trois « perles », ministre, general, chef de 
famille sans que nen les distingue non plus , au-dessus, le cheval ct Fclephant , i gauche 
les femmes de la cour sont a genoux , le disque etle joyau sont au-dessus d’elles, places 
sur des coussms », L ’inscription porte CYKRAVARTI Gependant, comme pour le dcmi- 
panneau precedent, aucune dos listos ne mentionne cotto rubnque h propos do la cloche 
T 1 somble que lhmagier a simplemcnt repris les sujots dc» deux panneaux 128 et 129 
Le r 33 est divisd en deux scenes qu’un arbre scparc , k droite « conversation entre des 
personnages impoi tants » , cctte lois sous des arbres, avec des personrages infericurs, 
assis plus has, qui semblent ecouter avec ravissement , iSi gauche un personnage on 
grande toilette, la tete aurdolee, est assis sous un abri , devant lui un personnage 
agonouill 4 lui presente un pot recouvert, d’autres, assis sur lo sol, semblent &lre en 
conversation. Lhnscnption trac 4 e sur le panneau de gauche est en partie obht4r4e , les 
dermeres syllabes sont claircment ^AlBDASRAYANA que Kern avaitbien d4chiffre, rappel 
Evident de la rubnque ( ananda ) sabdam bnoti de Kv , Kern avait renonc6 k dechiffrer le 
reste j M Krom, par une analyse mmutieuse des trails, arrive k lire (PO)RVA(SAM)JNA 
oh deux dos quatre syllabes sont certames. La formule evoque curiouscment une rubnque 

qui est sp 4 cialo k Ghg i ^ m % = purvamvdsajhana « on connalt ses propres 
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LXVI. katame dasa guna vastrapradanasya, ucyate. slaksna 1 chavir 
bhavati. snigdhacchavir bhavati 2 na ca rajas cailam 3 kave slisyati 
hrirapatrapyasampanno bhavati priyadarsano bhavati * prabhutavastro 
bhavati labhl ca bhavati suksmanaih f> vastranam astarananam 6 . maha- 
bhogo bhavati. svargesupapadyate 7 ksipraiii ca parinirvati. Yath- 
oktam Bhagavata Devata 8 sutre. vastraprado bhavati varnavan. ime 
dasa gunanusamsa vastrapradanasya 9 . 


naissances anterieures » ; il se peut que le personnage parlant du panneau de droite 
soil cense rapporter ses existences passees, a la grande surprise de ses auditeurs Au lieu 
de PtjRVASAMJSA, je serais tente dc lire PCRVABHUSA, puisque le souvenir des 
puroamvasa constitue une des six abhijhd <c super-savoir » Le panneau i 34 est lui aussi 
divisd en deux scenes , a droite « un grand personnage avec une auieole, accroupi sous 
nn abri, revolt ies hommages de ses sujets ou ses visiteurs , Pmscription tres fruste avait 
ete lue d’abord par Kern BHOGf, qu’il a plus tard cornge en gosthi, a tort sans aucun 
doute, c’est l’equivalent du mahdbhoga de T, Chg, et K. Sur lc panneau de gauche « un 
homme et une femme sont assis dos a dos sur un banc au-dessous d’un arbre » k peme 
degrossi, destine sans doute a figurer un kalpavrksa, puisque Pinscriplion indique * 
SVARGA « le ciel » (cf le 126 qui offre les deux m£mes scenes avec les memes 
inscriptions). 

1. A suhla°. 

2 Bom 

3 B caili T de’i lus la rdul dan dri ma m Shags pa cc h son corps poussiere et salele 
n’adherent pas » 

4 A om. 

5 A insere ca 

6 B add pratydstaranandm 

7. B svarge copa 0 , comrae partout 

8. A om devata Pour ce sulra et cette citation, vid, inf. ad § LXX 

9 B om cetle conclusion 

T avant ce § msere une rubnque sur « le don d’une banmere » ( pataka ) dont j’aurai 
Poccasion de parlor ci-dessous § LXIX, note Pour le \ Element (na bza *) T enumere 
12 avantages dont 10 sont identiques k Kv , il y ajoute une 3 e qualite de peau « la 
peau unie » (pags pa sran pa) et il dedouble (cf inf ) le priyadarsana du texte « on 
est charmant a -voir » (mjes sin Ita na sdag par ’gyur ba ) et « on est content de le 
regarder » ( mthon na dga * bar ’ gyur ba) 

Chg \isage et yeux bien faits — chair delicate et douce — la poussiere n’adhere 
pas — abondance de vMements excellents — litene cxquise pour couvnr le corps — 
pudeur et honneur servent de vetements — qui voit, aime — grandes richesses — ciel — 
Parmirvana (done = K\) 

Ght corps bien bati — qui vous >oit se rejouit — merites eclatants — temfc delicat 

— teint et traits incomparables — corps exempt de poussiere — vMemenls bien propres 

— litene fine — grande situation (done = Kv) 

K est aussi d’accord avec Kv. 

Bb a 3 panneaux pour le vastradana, i35-i 37. Le 1 35 « est, d’apr&s Pinscription 
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LXVII kata me dasanusamsa 1 asanapradanasya ucyate gurustha- 
niyo bhavati lokasya priyadarsuno bhavati prasadiko bhavati. pan- 
dita ^janabhigamyo bhavati yasah lurtis casya loke prathita * bhavati. 
sukhasaumanasyabahulo 1 bhavati svadese *bhiramati. asanair avai- 
kalyain bhavati'’ upasthayakair avaikalyam bhavati. mahabhogas ca 
bhavati 6 . svargesupapadyate 7 . ksipram ca parinirvati. ime dasa guna 
asanapradanasya 8 . 

VASTR ADANA, ua brahmane a qui est offerte une Otoffe k veture » , Pautre moitiO du 
panneau n’a pas ole IravaillOe , la pierre est reside a Petal brut , mais Pmscripticm traces 
indique le sujet que le sculpteur devait traiter Kern, suivi par M Krom, lit prasadiko 
« favorisO » , mais la lecture est clairement PR AS ADI KA <c beau » , le terme ne paraitpas 
dans le tc\le Sanscrit du LX VI ; mais ll se lit au § suivant, LXVII , T l’avait certainemenl 
dans Ponginal qu’il suivail (cf sup ) . « on est content de \ous regarder » , aussi Chg 
« qui \oit, aime », ct Ght « qui vous voil, sc rejouii » , mais e’est le texte koutcheen 
qui garantil la certitude de la loctuio prasddika dans Porigmal sansent , K porte en effet 
p xi a , 1 2 , v XIX takanlanhe arsenca masketi hartse Halts i ne = « ll est provoquanl 
(enenra) le piasada (donl takankanne est l’equivalent constant), bon ( hartse ) Si -von 
((kdtsi ne), done prdsadiha , pnvadarsana sonl les dcuv premiers avanlages assures porn 
le don du w(lssi=. vastra. — Au surplus, sup § XLVI1I, prasadiha de K\ est rendu en 
koutchcen(Kp xxavii 1) , 1 2 ) par takarksn-enenca 

Le panneau i30 cc aussi en partie inacheve, monlre de nouveau un personnage 
eminent assis parmi scs femmes ct recevant les hommages de gens assis sur le sol, sous 
cles arbres G’ost la lepre&enlation rdguliere du mahubhoga « le personnage de grande 
situation » do Kv 

Lc r37 inscrit SVARGGA « lo ciel » est en effet « une scene paradisiaque, avec lc 
personnage principal assis au centre, entoure do femmes et de personnages inferieurs ; 
de chaque cotOae dresso un kalpavrksa avec sos Iunnaras et ses pots a joyaux » 

1 . A guna 

2 A pindajana 

3. A om loke pi aihita 

4. A °saumanasye pudgalo . 

5 A bhavisyati Et do mOme dans la phrase suivantc. 

6 . A om. cette phrase. 

7 . B smrge cop 0 comme partout 

8 B om cctte phrase. 

A partir de celle rubrique, l’ordre des rubuques change considerablement d’un texte 
k Pautre T mtercale si\ autres rubnques entro vastra et asana , K semble ignorer cettc 
rubrique , Chg Pignore , Cht suit le mOme ordre que T 

La liste des dix a\<mtages est dans T on grande partie identique k Kv , 1 = Kv 1 ; 
2 = 2 , 3 = 4 -h 5 Kv « chez un grand nombre d’hommes sa reputation, sa notoriete, 
son bruit, son vers ( chigs su b&ad pas — sloka [alteration pour loke de Kv 5] sont mani- 
festos en abondance [amsi T lit pmdajana comme A] j 4 = 6 Kv , 5 = 9 ( asanaih ) -f- ic 
(upas thdpakaih b ion pa, vehiculc (= vahana, absent dans Kv) , 6 « les mondes se 
rOunissenl en cercle autour de lm » ; cf. Ivv 5 ; 7=11 Kv* ( mahabhoga , 8 = grande 
puissance), 9 - 10 = les 2 dermers de Kv 
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LXVIII katame dasanusaiiisa bhajanapradanasya 1 . ucyate bhajana- 
bhuto bhavati gunanaih snigdhasamtatir bhavati. na ca trsabahulo 
bhavati 2 . trsartasya panlyam pradurbhavati. na ca pretesupapadyate. 
bhajanair avaikalyam bhaVati. mahabhogas 3 ca bhavati. svargesnpapa- 
dyate. ksipram ca parinirvati. ime dasanusamsii bhajanapradanasya 4 . 


T 2 (Feer p. 276, II, § 1 tapis) est identique a Rv , mais ll omet 9 et 10 Kv 
Ght vertus et actions de poids (= gurusthamva ) — louanges dans le monde , — 

membres vigoureux, — reputation elendue, — vertus celebrees; — Concorde et conten- 
tement , — tr6ne de cakravartin et nombreux serviteurs, — qui voit, est heureux — ciel 
— Parimrvana 

Bb lllustre cette rubnque beaucoup plus loin, au panneau r 56, apres la s4rie, mala, 
puspa , gandha, dipa . C’est k la m&me place, ou du moms apres la m&me serie, que le 
don du siege ( asana ) figure dans T, T 2 (Feer tapis) et Ght Lc n° i56 ne porte pas 
description, mais M Krom a bien reconnu qu’it s’agit de « la presentation d’un siege 
k un brahmane » dans le premier tiers du panneau , le reste du tnptyque montre les 
felicites qui en denvent 

1 B a ici une formule speciale dasanusamsa bhajanapradanasya . hatame dasa 
2, A om cet article, et ecrit ensuite trsnar 0 
3 B sabhogas ca — et ensuite svarge cop 0 comme partout 
4. B om ime etc 

Dans T aussi, bhajana (snod spy ad) suit immediatement asana La liste de Kv y 
reparait tout entikre, sauf bhajanair avaikalyam qui est remplace par « ll plait aux dieux 
et aux hommes » (lha dan mi mams dga bar *gyur ba ) etde plus T insere entre gunaname t 
snigdhasamlati. le temt lisse ( mdog snom pa = snigdhacchavis ). 

T 2 = T 


Ghg vase (d’election) du monde — bonnes lois toutes lisses ( —kusaladharmah 
smgdhdh) — pas d’envie de boire — en cas de soif, eau a volonte — pas de renaissance 
chez les Pretas — vases merveilleux a la disposition — pas de mauvais amis — grande 
fortune — ciel — Parimrvana 

Ght traits et temt d’un lisse eclatant — vases nombreux k volonte — pas de soif — 
nchesses abondantes — pas de mau\aise destination — joie des dieux et des hommes — 
grande fortune — autonte et situation — ciel — Pannirvana 

K, compte tenu des lacunes, est d’accord avec Kv 

Bb a trois panneaux, i38, i3g, i4o Le 1 38 (cf pL, n° 4) montre « une presentation 
k trois personnages », mais ll convient d’ajouter que les objets prdsentes aux trois grands 
personnages assis sous un toit par des gens assis et debout sont de la vaisselle , la pierre 
porte une inscription qui a echappe k Kern, et que M Krom a bien lue , on reconnait 
aisement DANA , ce qui precede semble pns dans un eclat de la pierre, mais aucun doute 
n’est possible , ll faut ici bhajana ddna La moitie gauche du meme panneau represente 
«quatre moines assis sous un auvent, tournes \ers quatre personnages du commun [assis 
sur le sol] et qm les ecoutent respectuousement L’inscription, remarquablement nette, 
mdique • KUSALADH ABM A BIIAJANA G’esl l’equivalent du bhdjanabhuto qiinanam de 
Kv , mais kusaladharma deyait figurer, au lieu de guna, dans certaxnes recensions, puisque 


Ghg donne # * a ^ )|Jj§ « obtenir de bonnes lois bien lisses » ou 
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LXIX. kata me dasanusamsa bhojanapradanasya. ucyate balavan 
bhavati varnavan bhavati 1 . sukhito bhavati pratibhanavan 2 bhavati 
dirghayur bhavati. mahajanabhigamyo bhavati. priyadarsano bhavati. 
mahabhogas ca bhavati svargesupapadyate^ ksipram ca parinirvati. 

a) yathoktam Bhagavata Vaisalyam Siiiihasya rajaputrasya. dadan 
Siiixha priyo bhavati. santo jana* bhajanti. kalyanasabdo bhavati. 
visaradah parsadam 5 avagahati kalagato devesupapadyate 
gatha cokta G . 

= kusaladharma , et K xl v° i confirme caneusement cette lecture * Iwake tatakau 
$ su cmela ne hremt pelaiknen tse « il est devenu dans ses naissances le vase de la bonne 
loi » (hremt-pelaikne = kusala-dharma) 
i A om cat n° bh° 
a A pi atibhdmn 

3. B svarcje cop 0 

4. A jnnam ; B om Mais pah santo sappnrisd bhajanti 

5 B parwa . devesu 0 Pour awquhati, cf pali (dans les \ers) parisam vigdhati msarado 
6. B vathfi coktam Le toxtc corrcspondant, y compns le acts suivant, se retrouve en 
pah dans rAngutlara IV, 38 (Pailcaka, n° XXXIV), suLra adress6 en oflct a Siha 
scnapati , chacuno dcs rubriques menkionneos ici y est le theme d’un developpement 
spdcial A et B divcigcnt sur le texte de la stance, et il est difficile d’y retablir une 
indra vanish reguliore, commc l’a le pah, sauf au pada c ou le pah presente comme le 
Sanscrit une breve dans vtikviim au lieu de la longue quo la metnque eugerail a cetle 
place D’aulrc pari A et B sont d’accord pour accepter la curicusc lecture amitawa en 
face du pah asitassa S’agit-il d’uno confusion, possible dans des alphabets du type 
gupta, enlie m et $ P Ou bien le rapprochement Amitasya tfnmo est-il un achcmmement 
vers lo personnage du Bouddha Amita (°abha, °Jyus) ? Lo chinois n’apporte pas ici de 
clart4 Le toxic corrcspondant s’y relrouve dans la traduction de l’Ekoltara, ch 24 
(Tok XII, 2, 22 b ), mais les vers y sont plul6t resumes que traduits 

Au pada a, B lit ialra ca nandati ramanti modanti Le pah a modare qui convient au 
m&tre , — au pada b pahea , — au pada c srutvd (A hi tea est d’accord avec le pah 
katvdna) , — au pada d, B om te neccssairc au metre La soconde longue du 2 e groupe 
a etc resolue on deux breves (suga 0 ) 

Je n’ai pas refcrouvd l’origme des autres vcis cites i la suite , le metre en est correct, 
B lit dans le premier, au pada a °vyahjanem panitam , — au b gudam (pour subham ) , 

— et au second vers, pada b yasas ca (au lieu de suhham ca) 

En outre B om. la formule de conclusion ime etc 

T d’accord avec Kv place la nourriture (kha zas = bhojana) aussit6t apres le vase 
( snod spyad = bhajana) et donne la listc longue vie — beau temt — force — solidite de 
la memoire (di an H- spo6s = pratibhdna) — pas de tirmdite a entrer dans les cercles — 
sympathie des cercles — plane aux dieux et aux homines — grandes jouissances — ciel 

— Panmrvana 

T 3 (aussi apres vase) = T — Ghg (aussi aprfcs vase) = T — Ght (aussi apres 
vase) = T — IC (aussi apres vase) = T 

Bb n’a pas cctte rubrique apres bhajana , il inscre ici trois panneaux (i4i-i43) dont 
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te tatra nandanti ramanti ca modayanti 
samarpitah kamagunesu paiicasu 
krtva hi vakyam Amitasya tayino 
modanti te*Sugatavarasya sravakah. 

etad danasya phalam Bhagavatoktam. 

svargesupapadvate ksipram ca parinirvati. aha ca. 

nanarasavyanjanasupramtam 
kale subhaih gandharasopapannam 
dadati yah patram aveksya danaiii 
sadaryasamghasya gunan vicintya 
ayus ca varnam ca yaso balam ca 
samprapya bhogan pratibham sukham ca 
divlha caiva prathitottamasrlh 
sukhat sukham yati vimoksam ante. 

ime dasa guna bhojanapradanasya. 

le sujet est clairement mdique par l’mscription du n° 1 4 1 * PATAKA « banmere » Et 
en effet le i4i montre « un petit temple avec des gens assis on debout aupres de lui et 
tenant des banmeres » Des deux panneaux suivants, Tun 142) cc montre, comme on l 7 a 
vu si souvent deja, un personnage important au milieu de femmes et de survants » , 
Finscription, fort nette, porte ADHYABHOGI , l’autre (1 43) est une scene paradisiaque , 
caracterisee comme toujours par un kalpa\iksa, des Kinnaras, des pots de joyaux, dans 
l’arbre, un parasol abnte une tiare » La rubrique pataka manque a Kv, mais c’est la 
sans doute Peffet d’une omission de copistes, puisqu’elle parait dans tous les textes 
paralleles 

T la place plus haul, enlre dril bu = ghanta (la cloche), et na bza* = vastra Vetoffe , 
(c Si on offre a un temple une banmere t (ba dan = pataka ), ll y a dix a vantages On est 
comme un drapeau (, rgyal mchan = dhvaja ) du monde , amis, connaissances, conseillers, 
proches, parents vous honorent, \ous respectent, \ous servent, ^ous venerent, dans 
toutes les directions, gloire, honneur, reputation, renom se mamfestent, on est 
beau, on est charmant , on a dans les autres naissances longue vie, on a la repu- 
tation d’etre puissant , on nait dans une famille noble , on a de grandes jouissances ; on 
nalt au ciel , on arrive vite au Parmirvana. Tels sont les di\ avantages si on offre une 
banmere a un temple » 

Pour T 2 cf II, n, 1 (Feer tapis). — Ghg place la banmere entre le parasol et la 
cloche , la liste des avantages, sauf des variations insignifiantes, = T — Ght place la 
banmere au m6me rang que T et Chg, ici encore la liste des avantages, avec quelques 
menues variations et un ordre different, = T 

La rubrique bhojana est certainement le sujet traite dans les panneaux i44-i 47 de Bb. 
M Krom decntainsi la scene du panneau i44? moitie droite « on y sert un repas, cetle 
fois sans poi&son ». II y a une trace d’mscnption, oii M Krom croit reconnaltre uno 
syliabe sa , je crois lire assez bien jana et le signe efface qui precede doit 6tre la syllabe 
bho qm n’a peut-^tre pas entierement disparu Le demi-panneau gauche, le i45 et 
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LXX. katame dasa guna yiinapradanasya ucyate sukumaracarano 1 
bhavati suprati$lhitacarano 2 bhavati margaklamatho 3 na bhavati. 
na ca bahvamitro bhavati punah punah rddhipadan pratilabhate 
hastyasvadibhir yanair avaikalyam bhavati mahabhogas ca bhavati. 
svargesupapadyate ksipram ca parinirvati. 

a) yathacoktam Devatasutre b vanadah sukhito bhavati yo dadaty 
upanahau yatha coktam Abhidharme Cakravartisutre. katamasya 6 kar- 
mano vipakena raja cakravarti hastyasvadini vahanani pratilabhate. 
dlrgharatrarh raja cakravarti mataram vapitararh vopadhyayam va skan- 
dhena vahati va vahayati va 7 . hastyasvadxbhih sivikayanair va vahati 
va 8 . durgasamkramam va karoti setubandham q karoti. upanaha- 
pradanani va dadati karunyena mahalavyam sartham ,0 atikramayati. 
tasya karmano vipakena raja cakravarti hastyasvadini pratilabhate, 
tatrarudhah n samudraparyantam prthivlm divasacaturbhagena parya- 
tati. ime dasa guna yanapradanasya 

le 1 46 sont dcs scenes de beatitude , non n’y cst asscz caracterise pour ) rcconnaitre des 
avantages spdciauv au t 44 **-, « un personnage important ost assis avee une nombreuse 
compagrne do femmes et do servilours; le i45 cst unc conversation entre des gens d’im- 
portance ; au t 46 un homme cst a**sis sur un banc au-dessous d’un ament en compagrne dc 
plusieurs femmes Lc 1 47 cst bien le ciel, corome 1’inscnption Pindiquo SVARGGA Nous 
a\ons le kalpavrksa regulior, un dieu qui marchc vers la gauche cn compagrne de plu- 
sieurs femmes, un temple dans une hgne de images, et un tStang de lotus horde d’arbres » 

1 A vacano 

2 A suwmsihitaiacano. 

з. B °klamo A°klamathane ca bahvamitro bhavati 

4 B svarge copap 0 

5. Le Devatasutra a ddjk 4t 6 cite sup, § LXV 1 G’est en pall le Knhdada sutta du 
Samyutta, Devalasarnyulta I, 5, 2 p 32 = en cbmois Samyukta Agama, ch xxxvi, 
XIII, 4, 3 a A la citation donneo § LXVI repond le pah vatlhado hoti vannado et en 
chmois « Qui dorme un vMemerit obticnt un beau teint » — Et pour le passage cite 
ici, le pah a ydnado sukhado hoti « qui donne un vehicule donne le bonheur » , mais 

le chmois, d’accord avec Kv, porte M fit # ^ ^ « qui donne un char 
oblient le bonheur ». Le membre de phrase qui suit ro dadaty upanahau, n’est qu’une 
glose introduce par Kv et n’appartient pas k la citation — Pour lc Gakravartisulra, 
cf sup ad § XXXIII ou le m4me passage se trouve dejk citd en partie B om abhidharme 
devant cakravartisutre 

6 A tasya , om rdjd , om vahanani 

7 B skandhena vahapajati va 

8 B sivikdydm vahapayati vd, 

9 A durgasamkramam vd karoti samtdrya eva vd karoti . 

to A sartham vdh° , 

и, A yatra rucih samudar 0 

Kv confond et m61e sous une soule rubnquo deux dons distmets quhl semble tenir 
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pour identiques yarn , le vehicule, le moyen de transport, et upanah cc 3a chaussure » 
Apr&s avoir cite le texte du Devalasutra ou li n’est question que du don de yana, K\ 
ajoute comme une sorte de glose « (le yanada), c’est celtu qui donne une paxre de 
chaussures » Et la citation du JUakravarti siilra reunit aussi et met aussi sur la m£me 
ligne les deux categories de dons T 2 , Ghg font de m6me , la liste qu’ils donnent des 
dixavantages afferent* est tres voisine dc Kv, et de plus ils sont d ’accord pour intro- 
duire cc la multitude des serviteurs » (comme au § sui\ant de Kv) 

T et Ght constituent un groupe a part , ils ont, au lieu de la rubrique unique, deux 
rubriques differentes pour le cc vehicule » et pour la « chaussure » Ils sont aussi 
d’accord pour la disposition de ces deux rubriques dans l’ensemble ils mtercalent aprts 
la cc banmcre » et le « v^tement » les trois dons de « fleur », « guirlande », 
« lampe », « parfum » — que Kv place plus bas LXXT1I sqq. — ajoutent deux 
rubriques qui manquent a Kv - cc musique instrumentale » cc edification de stupa » — puis 
ont siege (Kv LXV1I) — chaussure — vase (Kv L XVIII), nourriture (Kv LXIX) — 
vehicule — suivi comme dans Kv par cc residence » et cc breuvage ». Dans T la lisle 
d’avantages pour le don de chaussures est jamais les mon lures ( bzon = yana, vahana) 
ne manquent , — les pieds sont bien d’aplomb , — en route, on e&t sohde a la marche , 

— le corps ne fatigue pas , — en marche, m epme, ni gravier, 111 lesson ne blessent lc 
pied , on obiient les pouvoirs magiques (rju. * phrul = rddhipada ) ; — on a les honneurs , 

— on a de grandes jouissances , on arrive vite au Parinirvana 

Ght a en regard on a le prestige, on est un modele , — elephants et chevaux ne 
manquent pas, — on est solide k la marche , — le corps n’a pas de fatigue, — on 
marche sans se faire de mal , — pas d’epines ni de cailloux , — pouvoirs magiques au 
complet , — serviteurs en abondance (== T 2 el Ghg) , ciel , — Parinirvana 

Pourl’autre rubrique, T b£on~ydna et vahana , Ght si on fait un don d’elephant, 
de cheval, de char, de vehicule au Bouddha et a la communaule, T donne comme liste 
d’avantages pieds mignons , — pieds bien plantes j — en marche, pas de fatigue , — 
plaisir ; — pas d’ennemis nombreux , — pouvoirs magiques , — jamais aucun manque 
de vehicules (montures) , — honneurs, — ciel ; — Parinirvana Ght a parallelement 
pieds souples , — prestige total , — corps sans fatigue , — bien-4lre sans maladie ; — 
absence d’inimities, — pomoirs magiques, — serviteurs nombreux(cf alinea precedent) , 

— aspect qui ravit hommes et dieu\ , — ciel , — Parinirvana 

Le poeme koutcheen K s’mterrompt au debut de la rubrique panndk (= upanah , 
chaussure) 

Pour le mente particular attache au don de chaussures, cf entre autres le jataka de 
Sankha (n° i42 du Jalaka pali) 

Bb a, comme Kv et son groupe, reuni les deux rubriques dans un seul developpe- 
ment auquel ll consacre deux panneaux, i5o et 1 5 1 Au i5o, sur le demi-panneau de 
droite, Kern avail cru lire l’mscription GHATRADANA, et sur celui de gauche, il 
n’avail pu dechiffrer que les trois syllabes MAH AN A M Krom a demontre i’inexacti- 
tude de ces lectures sans leur substituer nen de positif cc II semble improbable, dit-il, que 
cetto inscription soit chatradana, puisque sur le relief qui l'accompagne on ne voit pas de 
parasol » Des quatre caracteres, seul le second, f, est net , ce qui est au-dessous semble 
6tre un u plul6t qu’un r Le troisieme ressemble Si un n, le quatneme a un $ avec un 
virama (ou un a). L’ensemble reste obscur Pour la for mule de gauche, je prefere 
garder la premiere lecture de Kern, maharaja , plut6t que la seconde [mahana] Mais ce 
n’esl pas la fin de Inscription , trois ou quatre lettres mdistxnctes sunrent, suivies a la 
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LXXI. katame dasa gunah pratisrayapradanasya uoyate. raja 
bhavati pradesikah raja bhavati mandalikah raja bhavati Jambudvi- 
padhipatih raja bhavati dvipadvayadhipatih raja bhavati dvipa- 
trayadhipatih. raja bhavati caturdvipadhipatiS cakravarti. mahabhogab 
ca bhavati svargesupapadyate ksipram ca parinirvati 
yatha 3 Sumedhaya bhiksunva gatha. 


fin par kalya L’enscmble scrait done maharaja % kalya « un grand roi pr£l » 
D’apres le traitement de lhmage, nous pouvons imaginer quelquc chos,e comme « pr6t a 
partir en voyage » ou « pr6t pour une \1s1te » Et M Krom deent amsi le i 5 o 
« Sl droite une offrande It un couple de brahmanes, a gauche, un roi en palanqum, 
precede par un cheval et un elephant, et, chose bizarre, le cheval est plus grand quo 
l’elephant » Mais la nature du cadean fait aux brahmanes devient evidente des qu’on a 
le texte , e’est mamfestemcnl une paire de chaussurcs, plus precisement do soeques en 
bois, telles qu’aujourd’hui encore les brahmanes dans Undo entiore les portent poui 
circulcr dans les temples , elles consistent en une semellc de bois retenue au pied par un 
lacct et surlout par une cheville de bois finissant cn champignon qui s’insero entre le 
gros orteil ctle second doigt le nom Sanscrit en est pdduhu , le nom hindi est hhadfui 
Au Japon, on les porle dans l’usage courant, ce sont les qeta quo Pestampc a rendues 
familieres au public occidental Los images gieco-bouddluquos les represented souvent, 
cf Foucher, Art grcco-bouddlnquo, II, p 182 ct fig 419 Le personnago en palanquin, 
P 414 phant, le che\al llluslrent h la mamero javanaise les mots ,s wild, hasti, asva de Kh 
Sur Pmscnplion de droite je lis sans hesitation UPANAT , sur cello de gauche, en 
combinant Kern et Krom VAHANXVAIKALYA equivalent au \iiriair avaihah’am de 
Kv Lc i 5 i, mscnl SYABG\, est une iois do plus une scene de beatitude cc un homme 
en grande toilette a\ec deux femmes pres d’un edifice qui est lesle frusle, ct a gauche le 
paradis a\ec un arbre, mais sans pots ni Kinnaras , les <Hres celestes, donl quolques-uns 
font de la musique, ont un aspect teireslre » 

1. B svarge copap 0 . 

2 A add ca 

Dans cette stance, B lit en a kanakamunau , en b na ca mvese , cn c vaisakhyas ct 
om. sa devant viharam. G’cst, aux \ananfces pres, la stance qui sc lit en pall dans les 
Therigathas, v 5 18, section de Sumcdha, la deriuere du recueil 

bhagavah kondgamane samyhdramamhi navamvesamhi 
saUuyo tlm jamyo viharadanam addsimha 

Le vers de Kv semble 6tre une arya mutilde , le premier liomistichc de\ient regulicr 
si on lit, en s’appuyant sur le pah efc la lecture de B nave ca mvesane Le second 
h^mistiche est plus embarrassant , ll y manque 3 mores Les masculins trayo et sa, qui 
semblent garantis par le metre, sont surprenanls Doit-on supposer un mot iel que jams 
qui aurait disparu 3 Le neutre tlm du pah n’est pas moms ctrange La forme kondgamum 
est aussi lout §1 fait exceptionnelle , B lui a substilue la forme noimalo kanakamuni , mais 
kondgamum reparait dans le Lankin a tara, p 29, a 56 b Lc commentairo des Therl- 
gailias dcsigne comme les trois amies Dhananjani, Khcma, et Sumedha, Le pali et son 
commentaire ignorent lc detail de Plustoire lei qu’il est rapporto ici 
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bhagavati Konagamunau samgharame ca nive^e 
sakhyas trayo vayam sa viharara dadau purvam 1 . 

eta gatha Sumedhayah. Dharraadinna ea bhiksunl Visakhya 2 ca 
Mrgaramata. tabhih 3 purvam daridrastribhis catvari kasthani nikhanya 
kasakatakam 4 upari dattvii Bhagavan Konagamanir * Buddho niman- 
tritah. sa tatra bhiksubhih sardham muhurtaiii visrantah. tabhis 6 cit- 
tani prasaditani. tena karmana satasahasram varan 7 devesupapannah. 
aparimitani cakravartirastrany anubhutani 8 . Sumedhagathas casminn 
arthe sarva vistarena pratvekam avagantavyah \ ime dasa gunah 
pratisrayapradanasya. 

LXXII. katarae dasa gunah panakapradanasya. ucyate. sarven- 
driyasampanno bhavati. prasannavadano 10 . visuddhalalatah. snig- 
dhacchavih. sariigatabhasl 11 bhavati na ca trsabahulo bhavati. trsi- 

1 . B marque une lacune entre dadau purvam et sumedhdya 

2 . A et B lisent amsi 

3 . A et B °mdtdbhih. 

4 - A nikhanya kdsasakafam . B hasakifakam La correction katak 0 s’impose car Pherbe 
kasa est specialement employee k faire des lits de gazon ; il suffit de renvoyer a l’article 
kasa de PW ou les citations abondcnt 

5 B lit encore ici kanakamumt , et om buddho 

6 B tani. 

7 A satasahasram samvatsaram. B satasahasranam vurum Le pali a dasakkhattum sata- 
kkhattum dasasatakkhattum saldni ca satakkhattum 

8. A aparimanani cakravartirdjyanu 0 . 

9 B marque une lacune entre sumedhayd , ct °lyavagantavyd Le texte renvote k un 
recueil de stances de Sumedha parallele k celui des Therigathas 

Le mot pratisraya designe un abn pour \oyageurs, un bengakrw, un cara\anserail 
(cf Achar^a, Dictionary of Hindu Architecture, s > ) T le rend par gnas « place ou 

Ton se tient (= sthdna) , Ght par 
om cette rubnque T 2 = Kv. Mais T et Ght ont Pun el l’autre un developpement beau- 
coup plus etendu, dont Kv ne forme qu’une partie Les a\antages qu’on gagne sont, 
d’apres ces deux textes tapis de \ Elements moeUeux , naissance au gre du d6sir soit 
chez les hommes soit chez les dieux, a \olonte dans une grande famille royale, ou 
brahmanique, ou bourgeoise, ou chef de village, de \ille, de faubourg, de bourg, ou roi 
vassal, ou roi sou\eram, ou monarque d’un d\ipa, de deux, de trois, ou cakravartm 
monarque de quatre d\ipas, ou de differentes classes de dieux (dont enumeration 
= Mhvy 3 o 78 - 3 106), ou srotapanna, sakrdagamin, anagamin, arhat, pratjekabuddha, 
samyaksambuddha 

Bb ne paralt pas lllustrer cette rubnque 

L’lnstoire de Sumedha ne se rencontre quo dans Kv 

10. A sampurnavaddnyo T = B. 

11. A sadbhulabhdsl 


=une maison, un abn. Ghg 


V 
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tasya pamvam praclurbhavati. na ca pretesupapadyate mahabhogas 
ca bhcnaii s\argesupapadyate 1 ksipram ca parinirvati vathu caha. 

manoj navarna m rasagandhas ujvtam 
sar\ endnyaprl li\ ivardhanam ca 
akahkam satpuru saprasastam 
dadati samghaya tu panakam yah 
sakrtpipasavxgato visoko 
rasan pradhanan caturo ’nubhuya 
jagac ca saddharmarasena tarpya 
trsaksayam yati sukharii sukhena. 

ime k dasa gtrnah panakapradanasya 

LXXIII. kata me dasa guna malapradanasya. ucyate. malabhuto 2 
bhavati lokasva kayad daurgandhyam apaiti saugandhyam pradur- 
bhavati nityasugandho 1 nitvalamkrto bhavati abhedyaparivaro 
bhavati. sarvajanapmo bhavati. mahabhogas ca bhavali. s\argesu- 
papadyate 4 ksipram ca parininati 

1 B svarge cop 0 

J’ignorc l’ongmo do cc vors An pada a) V <tamuj navai nam , lac dans B mannjna c\ 
conj b ) A et B prUivardh n , O oivardli° ex conj motri causa c) A s a paurMujirasastam — 
Au second vors, a ) B * aktuP , b ) A rasaprnclanuc. Si 3a lecture ost oxacte, jhgnoic quclles 
sont les quatre saveurs pnncipales L’enuraerahon ldguheie eompoitc 6 rasas madhura, 
amla> lavana, hatuka , tikta , kasaya (cf Mh\y 189 S- 1 Q 03 ct Abludharma lvo<a I, io) 
d) A tu^ta sukham juh' 1 , B yanii . 

T, T 2 , Ght out tous trois dcs lisles en parlio idontiqucs a Kv , T et T 2 substituent 
snigdhasamUitt (ut sup bhujana LXVIII) a snigdhaechams dc Kv En face do samgtiiabhdsi , 
T 2 a « un langage qui fait piaisir 33 , Ght « traits dclatants 33 senable supposcr °bhasl — 
Kv soul donno les stances 

Bb a deux pannoaux, i48 et i4g, pour illustrcr cottc rubrique Le sujet dc i48 est 
bien clair « On voit d’aboid verser de Beau dans un bol pour un couple do pairs res 
respectables, ct h cotc [panneau dc gauche] une repetition du personnago distingue a^vee 
femmes el servitcurs 33 L’lnscriplion du dcmi-panneau droit a trompd Kern et 
M Krom, lls ont lu tous deux tana , la forme du pu , ici comme au n° i5o, I’a fail 
confondre avec un la fl faut lire puna, et relabhr PANAKA, le dernier caraclcro elant 
lllisiblc L’mscnplion du demi-panncau gauche ost lertamemcnt BHOGI comme l’a 
suppose M Krom. Le panneau sun ant, n° i4g, qui portc Fmscription SYARGGA, 
montre « le paradis avec un temple, I’arbre-ti-souhails, et entre les deux, une danse 
paroillc aux danscs tcriestres, la danscuso sur une petite plate-forme, aupics d’elle des 
femmes dobout agitant des clociietlcs, des musiciens avec un tambour el des cymbales 
assis sur lo sol » , 

2 A maUbhuto , 

3. B om. 

4 B svarge cop 0 
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dy a&a ea. 

malyam vicitram pravararh sugandham 
praharsanapm prltikaram naranam 
prasannacitto munidhalugarbhe 
Tathagatebhyas ca dadati yo vai 
sa divvamalyabharanojjvaiangah 
srlmat sukham prapya diviha caiva 
bodhyarigadamapratibhusitatma 
moksam param yati gunagragandhah 1 . 
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i) tathanyatarasya 2 * 4 5 6 daridragrhapater duhitli. sa khalu dvare J 
sthita janapadam sarvalamkarabhusitam pasyati. utsave ramamaiiam. 
sa pitaram aha " mam apv alamkurusveti. pitaha \ kuto ’smakarii 
daridranam alamkarah esa janapadah krtapunyo ’nekaso Buddhe 
Bhagavati krtadhikarah tena ca karmana Karnesumanasva sthavi- 
rasyavadanarii vistarasas tasyoktam 0 . evam alpo ’pi Bhagavati krtah 
prasado mahaphalo bhavati taya pitativoparodhitah pravaccha mama 
kimcid eso ’grato viharah 7 atra bhagavatah pujam upacarisyamiti 8 . 
tena duhkhartena vibhave ’vidvamane palalamayim malaria krtva 
datta. sa tarn 9 palalamayim malam grhya Buddhapratimayah sirasi 
dattva padayoh pranipatya aha I0 . Bhagavann anena kusalamulena 
samsare samsaratya ma bhuyah 11 daridryarii syad iti. tasyah prasada- 
jatayas tad ahar eva manusyarii stribhavam atikrantam 12 divyarii 
rupam pradurbhutam tadvisayaprativasina ca rajriagradevi sthapita. 
kalagata devesupapanna pascime ’pi 1 * ca bhave Campayam agraku- 


1 La source de ces stances m’echappe Au pada a) B lit kusumam sugandhi , b) narah 
sa malya , c) °pravibhunta° , d) A °dgrasattvah 

2 A talhd c'anya 0 

3 . A $ thane 

4 A prdha. B mamdpy alarm 

5 A om et ecnt yato 

6 A lit h amaP B a une lacune entre vistara? et °svoktam . Pour Ivarnesumana, cf 
inf § LXXIV. 

7. B prayaccha mangabhir vivesdgrato vistarah 

8. B hansydmi 

9 B dattva tasdm . 

10 A krtva et om pad? pani 0 Bom aha 

11. B ma bhut kadacid et om. syat 

12. A tad aha eva manusyakam stribhavavyatih dntam, — B om lupam 

1 3 . A om ’pi. 
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likasya duhita pratyajata paramakalyanl sauvarna casya mala sarva- 
ralnamandlla sirasi sahasaiva pradurbhuta 1 . matapitrbhyam vismava- 
jaliibhyam Malinlty evas\a nama kvtam yada ca Bhagavan 
abhisambnddho R.ljagvhac 2 Campam anupraptah sa copasamkranta 
tasyas ca Bhagavata dhannaclesana krta pravrajita carhantl samvrtta 
saha citlotpadad evasya ma me bhuyo mala bhavatv ily antarliita. 
tain ca drsiva vismayaprapta devata gatham anugayate yathaha 3 . 

dattva tu palalamaylm malarii sa Malini Sugatasya caitye 
varakanakaratnamalarh lebhe bodhyangamalam ca. 

ime dasa guna malapradanasya 4 . 

LXX1V. katame dasa guna muktapuspapradanasya ucyate. puspa- 
bhuto bhavati lokasya ghranendriyam vis'udhyati. kayadaurgandhyaiii 
samapaiti \ saugandhyam pradurbhavali dasa disah sllagandhah 
khyatiiii gacchati b abhigamanlyas ca blmali labhi ca bhavati 


1. A prddmktld. B a unc lacune d’ici a nama. 

2 . B Rdjacjrhc et om la suite jusqu’i bhagavcUa 

3 A sloham anngdvanti aha ca 

4 . B om line etc 

T cl T 2 r=Kv, mais T lntroduil en outre la rubnque du « parfum do \ertus repandu 
dans les dix regions » qui parail dans K\ au ^ suwant Ght, qui mserc mala ontre 
piivpa et dipa , & la suite do imtra, mtroduit aussi celte rubriquc dans ce § , en outre il 
mcntionnc deux avantages paiticuliers* « on naifc dans les terros des Bouddhas des 
IO regions [cf. le dasadisah au § suivant] » ct « on n’enlond [sic] que do beaux parfums >> 
Ghg n’a pas ce §. 

La stance et Tlnstoire dc Malini no se retromont pas on dehors do Kv Pour l’histoire 
de Malini, je n’ai pas reussi h on d^couvnr la source 

Bb n’a qu’un soul panneau pour cctte rubnque, le n° 1 54, en triptyque, chacune des 
trois scones a son inscription propre. La scene de gauche montre « une presentation de 
cadcau » , l’objet present^ semble etre une sorte do bol donl lc contenu n’est pas visible. 
L’inscription avait ete luo par Kern vasoddna « don do vetoment » , mais la m6mo 
rubriquo, vastraddna a etc dej& lllustree au panneau 1 35 M Krona a bien rectifid la 
lecture MALA DAN A « don de guirlande » , il y a d’autant plus dc mcrite que « sur 
co relief on ne voit pas de guirlandes (pas plus que de \6tements) quoique les sculpteurs 
aient bien su represen ter ces objets sur d’autres panneaux ». Mais l’accord de cctte 
lecture avec le texte de Kv tranche la question La scene du milieu a\ec 1’mscnption 
BHOGI montre une fois de plus lo grand personnage iddal, et la derniere scene, qm 
portc lhnscription SVARGGA, ropresente une fois do plus les fehciles celestes. 

5 B jahdti 

6 A °yandha,silak ( idntijdtm gacchati B a unc lacune dc dasa Si tala 0 ct cnire hhydtim et 
gacchati , T phyogs dan phyogs mchams mams su de’i chul hhrims hyi dro’i nad Idan bar 
'gyur ba « la bonne odour de scs vorlus monte a tous les points dc Thomson ». 
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isianain dharmanam mahabhogas ca bhavati. svargesupapadyale 
ksipram ca parinirvati. 

a) Atra Karnesumanasya 3 purvajanmani prasade jate ekaika- 
puspapradanasya vipako vaktavvah. yatha sa eva aha 3 . 

ekapuspapradanena asitikalpakolayah 
durgatim nabhijanami buddhapujaya 4 tat phalam 

ime dasa guna muktapuspapradanasya 

LXXV. katame dasa guna 0 dipapradanasya. ucyate. pradipabhuto 
bhavati lokasva. maiiisacaksur c nasyati. divyacaksuh pradurbhavati 
avidyandhakaram vidhamati 7 . jnanaloka utpadyate. kusalakusalan 
dharman ksipram prajnaya pratividhyati. sariisare samsarato ’vidv- 
andhakaro na bhavati. mahabhogas ca bhavati. svargesupapadyate 8 . 
ksipram ca parinirvati, 

i , B svarge copa°. 

2 A alra svamanasya purv 0 prasddaj ate naikap 0 B prasado jay ale 

3 A yatha sdrthavdhah 

4 A °pujdyd t B 0 pujasya . B om la formule finale me etc Karncsumana raconte lui- 
m6me son avadana dans le recueil quo j’ai deja cite plusieurs fois et qui est incorporc dans 
le Vina) a des Mulasar\astivadins, Tok XVII, 4? 67 13 et trad k part XIV, 6, i4 a Lors 
d’une f<He de stupa, quand la foule faisait des offrandes, ll n’a\ait, lui, qu’une fleur k 
roreille , il la pni, la posa sur le stupa et fit le vceu de de\emr Bouddha « Pour a\oir 
donn4 uno flour, pendant cent kotis d’annees (Fa hou * cent mille annccs), j’ai eu le 
bonhour complet chez les dieux, et le restant de mente m’a *\alu le Nirvana » On \oit 
que le \crs de K\ ne repond pas exactement aux deux \ersions chmoises, il semble que 
Tune ct l’autre a^aient lu sata 0 au lieu de 'blh 0 

Toutes les \ersions sont k peu pres d’accord sur cette rubnque (T, T 2 , Ghg, K) Cht 
introduit ici « il cst sans pared dans le monde , . il \a naitre dans les dix directions 
dans les terres puies et voir les Bouddhas » Il semble qu’on retrouve dans cette \ersion 
le hmntijdtim gacchati do Kv A (p iod, n 6), transforme en ksetrajatim sans doute. 

Bb a un panncau pour ce §, le n° i&2 , l’inscription de la scene k droite avait ete mal 
luc par Kern dharrrajavada. M. Krom, une fois de plus, a rectifie PUSPADANA , 
le relief montre en eflet « un hommago de flours a un temple » ; le demi-panneau de 
gauche est le ciel, comme le marque l’inscription S VARGA- Mais, comme l’observe 
M Krom, il n’y a non de celeste dans les personnages representes , ds ont Pair de 
simples habitants de la terro » Il semble que le sculpteur, sans temr compte de 
l’inscription, a lllustre une fois dc plus le mahabhoga (= bhogt) du texte, car e’en est 
bien 1’image stereotypec 

5 B dasanusamsa 

6 A om nasyali et divyacaksuh 

7 B vigacchati 

8, B svarge cop 0 . 



102 


MAHAKARMAVIBHANGA. 


a) yatha coktam Abhidharme Cakravartisutravibhange 1 kasya kar- 
mano vipakcna raja cakravarti maniratnam pratilabhaie. dlrgharatram 
raj Ha cakravartina dipapradanani pradatlani. pradlpaikadanani ea\ 
andhakarc ratna 3 pradipa dharita k ye eaksusmantas te samavisa- 
maiii rupani pasvantu aha ca b 

buddhaprasastam labhate ca caksus 
caksus til yasyottamahetubhutam 
lokavabhasain bhavatlha rupam 
pradipadanena jagaddharasya. 
tejo’dhiko nartham udlksanlyah 
ativa tustah subhakarmadarsl 
samprapva saukhyam divi ceha caiva 
visuddhacaksuh prasamam paraiti 

atrarvaniruddhasya dlpe divyacaksur rslnaiii ca caksufcpatana- 
moksayane 0 vaktavvam jatha dipamalapiadanena 7 Dipaiikareua bu- 
ddhatvam praptam. ya ca Sra vasty am caksuvikalena & pradipa mala 
karila. saprasado jatah. pranidhanam krtavan. utthitasya f| casya 
yatha pauranam 10 caksuh samvrttam ime dasa guna dipapradanasya. 

* 

i. & abhidhamasutra Pour lc Cakravarlisulia, cf sup § XXXII bj La comparaison 
clos autres passagos prouvc qu’il faut combiner A et B (qui omel ici abh°) ct relablir 
Abhidharma Cakruvartisulr 0 

a. B pradipapra dattdm ca 

3* B tailaprad 0 . 

4 A dhdrayild 

5 J’ignore la provenance do cos deux stances Dans la i re on a) A lit °pranastam , 
b) A cakwstrayaih srautram ahetubhutam Dans la 9°, on a) A lit 'dhikd ye 'tha sud ° , 
b) pare raitabhyah 6ubha ° , c) fin A cctgrya , B a une lacunc , la correction caiva me 
scmble s’imposer , d) A pdrayati , B a une lacunc , lc metre semblo imposcr paraiii. 

b Sic B (X ecril cahsurupodanam mohsdyanas ca ) Faul-il supposer que nous avons ici 
un duel ncutie dont le second termo scrait mohvayaria donvo du denommatif mok'idy 0 
alternant avee moksay 0 ? mais lc singulier vahtavyam place a la suite est pour le moms 
cmbariassant. Quant au\ deux episodes auxquels xl est fail allusion, jc no les connais pas. 
Anuruddha (Am 0 ) dans les vers dcs Thcragatbas, y i6 dit bien dibbacakkhum visujjhi me, 
mais sans explication Et le don do la lampe n’est pas rapporte dans l’avadana d’Anu- 
ruddha auquol j’ai dejk eu l’occasion de me referor, sup § XXXIV, n i4 

7 A om dlpamdlapr 0 Le don de lampe fail pai Dipankara et qui fut Tongine de son 
nora est raconlc dans Dor Weise und dot Thor, trad Schmidt, p. 33a 

8 A raksavikaleva B a une lacuno apres yd ca . 

<j. A sihitat>ya B om casya 

io B mscro bhavati 

T 2 = Kv. Observer que Feer a, par une Ucheuso confusion, substitud dans sa traduc- 



MAHAKAHMAVIBHAVGA 


io3 

LXXVI katame dasa guna gandhapradanasya. ucvate. gandha- 
bhuto bhavati lokasva ghranendi'ivara visudhyati. kayadaurgan- 
dhyam apaiti. saugandhyam pradurbhavati. dasa disah 1 silagandhah 
pravati abhigamaniyo bhavati. labhi ca bhavati isfcanam dharmanam. 
mahabhogas ca bhavati. svargesupapadyate 2 ksipram ca pariuirvati. 

a ) yathoktam Abhidharme Cakravartisutre 3 . kasya karmano 
vipakena rajnas cakravartinah * striratnasya romakupebliyah sarirad 
gandho nirgacchati. tad yathii gandhasamudgakasva ' dirgharatram 
taya striva caityagarbhagrhesu 0 gandhopalepanani dattani sura- 
bhini ca puspani 7 dhupas ca dattah stupesu ca gandhasnapanani 
krtani. tasya karmano vipakena rajnas cakravartinah striratnasya 
sarirad evaihrupo gandho nirgacchati 8 tad yathii gandhakarandasya 
ime dasa guna gandhapradanasya q 

tion FofFrandc do « beurre» ( f mar) i FofFiandc de lampe ( mar me) T, Ghg, Ghl = Kv, 
mais disposes dans des ordrcs differents , de plus tons trois ont, au lieu de « i’oeil do 
chair disparait » ( nasyati ), « l’ceil de chair est pur » (probablcment visudhyati) 

Bb illustre ce § par le panneau 1 55 , le sujet en est eudent, malgre Fabsencc 
description un cand41abre monumental est dresse a cole d’un grand sanctuaire , a la 
droitc, des personnages ass»s et debout en adoration , la par Lie gauche du panneau 
montre de nouveau le bonheur du paiadis 

1 B disi disi 

2 B svarge copa° 

3 B om abhidhauna et ajoute vibhange apres sutre 

4 A raja cakravarti Pour ce sutra, cf sup XXXII (b) et LXXV 

5 . A srirangam nirgacchanti tadyogdrthasamudgatsya 

G A caityagandhahagrhesu 

7 B om sur° ca pin 0 , 

8 A evamrupd gandha mscaranti 

q B om la clausule finale ime 

Ghg a fondu co § avec LXXIV ( puspa ) qui est idenlique, sauf la substitution de gandha 
ot puspa respectivement T, T 2 , Chi sonl d’accord avec Kv , mais au lieu de silagandhah 
pravdh tous trois ont « il a une belle forme » K\ seul a le § a) 

Bb illustre ce § au panneau 1 53 Kern avait renonce a lire Fmsci ipiion , M. Krom 
proposait vrddha ou vrddhi , « la fin du mot me semble etre, ecrit-il, ndha ou ddha , la 
premiere lettre est plus difficile & distmguer , il se peut que ce soit vr » La lecture 
GANDHA est certame La recension de Bb « place done ce § immddiatemcnt apres la 
llcur (puspa i 5 a), ce qui est sa place rcguliere puisque le texte, comme nous venons de 
le voir, n’est guere qu’une repetition mtegrale du d(h eloppement sur la fieur « Le pan- 
neau montre une presentation de dons » (Krom), mais non ne permet de preciser la 
nature du don, pour nous du moms, car les objots presentes par les trois personnages 
ont une forme particuhere, idenlique dans les trois cas, et qui evoque assez bien une 
piece d’etoffe epaisse rephee sur elle-meme. La partie gauche, avec Fmscription 
SVAB.GGA est encore une scene de felicile paradisiaque 
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LXXVI1. Ivatame dasa gunah pravrajyajah ucyate. putrabharya- 
diihitrdhanalrsnasya na bhavati. kamasya parigraho na bhavati ! . 
araiivavase prltim pralilabhate 2 buddhagocaraiii sevate. biilagocaram 
vivarjayati :i durgatiga manly an dharman vivatjayati sugatigamanlyan 
dharman sevate. deva asya sprhayanti. nityam sugatavacane pra- 
vrajyam pratilabhate ime dasa gunah pravrajyaya bhavanti. 

TjXXVIII. katame dasa guna aranyavasasya ucyate samganika 
vivarjayati*’ pravivekam 6 sevate dhyanalambanam cittam bhavati. 
na ca bahukarmakrlyatam 7 prapnoti buddhanam smrtim yati 8 . 
pritisukhasaumanasyam 0 kayo na jahati. antarayiig ca na bhavanti 10 . 
brahmacaryasya alpavasena samadhim adhigacchati 11 uddistaiii casya 
padavyanjatiam na nas'yati 12 yathasrutanam dharmanam vistarenar- 
thara ajanati. ime dasa guna aranyavasasya 

LXXIX katame dasa gunah paindapatikatve ucyate cankramo ’sya 
uparjito bhavati gocaro’sva prahato ,a bhavati mano ’sya nihato 

I Ex corr A ora. B lit kamasya pan. . (unc scconde main a supplee s reclho ct pro- 
pose cn marge sraddhdna bhavati T porto de \lod pa’igons su ’jin par mi 'gyur ba il n 1 ^ 

a pas prise totale ( yons su = pan j jm pa graha) de ce(s) dosir(s) Ght 1|=£ 

11 n’a pas de passion pour los desirs souilles 

a. B prUifn labhate piobablement par haplographio. 

3 . B varjayati , et dans la phrase sun ante vwarjayate — Au lieu de bala°, T, T 2 et 
Ght ont mdra quo j’ai adoptc dans ma traduction 

4 T, I 2 , Ght ajoutent a cette hste incomplete la naissancc au cicl ct lc Parinirvana 
qui parfont le chifTio do dix annonce. 

5 A sangamkaydn j B sadmamham , T *du ’ji « les kermcsscs ». Les deux copisles ont 
etc surpns par le terme samganika, elrangor au Sanscrit classique, mais cn usage dans lc 
Sanscrit bouddhiquo comme dans lc pah, ct qui signific « la compagme, la socidlc » — 
B varjayati , mais T main par spon pa = viv° comme A 

6 B om et a pratisevale , 

7 A om bahu 0 

8 B sprhayati , T sans rgyas b 6 om Idan * das rnams la smon pa « il adressc sa pricrc 

aux Bouddhas Bhagavats » , Ght i§> # ^ « les Bouddhas aiment a penser 

a lui » 

9. B om °suhha n T = A — A °$aumanasyakdydh jahati 

10 B om de brahmacaryasya . . '& yathdsruta 0 . T passe immediatement h yathdsruta 
(ji Uar thos pah ,) 

ri Ex corr A samddhimadhye qacchali T thag mthon thob pa « il obtient unc vue 
extreme (= vtpayanu) Ght « il a parfait lc samatha ct la \ipa<yana » 

12. Ght soul a Pcqunulenl <c T 1 a bcuucoup appris ct rctient bicn » 

1 3 Sic A et B , mais T de s pyod yul la gains par * gyur ba « il a la pratique de son 
domaino » ( updrjita dans la phrase precedento est rendu aussi dans T par goms par 
' gyur ba ) 3 Cht c< il deuent expert cn litres vivants » 



MAH \K.AHMAYIBH A$OA 


io5 

bhavati. atmunam labhena yojayati. paran punve pratisthupayati. 
sastuh 1 sasanam dipavati 2 pascimaya janataya alokah krto bhavati. 
sabrahmacarinam 3 upaghatah krto na bhavati. mcacittam upastha- 
pitam bhavati. pindapafcaparacittasya bhiksoh sai’va diso ’pratikula 
bhavanti gamanaya. ime dasa gun ah ,f pindapatikatve 

LXXX dasa vaisaradyani. katamani dasa. ucyate. visarado gramam 
pravisati visarado granian niskramati \isaradah pindapatam pari- 
bhuixkte. visaradah parisadi 1 ’ dharmaiii desavati ^saradah samgha- 
madhvam avatarati visiirada acarvopadhvayan upasamkramati 
visarado maitracittah 6 sisyan anusasti. visaradas civarapindapata- 
sayanasanaglanapratyavabhaisajyapariskaran paribhunkte L grahyaiii 
casya vaco bhavati. imani dasa vaisaradyani. 

karmavibhangasutrarii samaptam. 


i A sfistra T = B 

2. A diplam bhavati 

3. B saclbrahma 0 T = A 

4 B anusamsa 

Cht a une Iisto assez diflerente prestige integral — miiiir les etres — pas do negli- 
gence — pas de desir de gloire — chant cic merite universel — felicitations des 
Bouddhas — exaltation des Trois Joyaux — conduite brahmique intcgrale, pas de basse 
pcnsce ; — ciel — Pannirvana. 

5 A parsadi. 

6. A maitracittas ca sisyan, chasti 

7 A msere sriana devanl glana , Cht de m6mo T = B A om Ic colophon 

Unc listc do dix vaisaradyas ne m’est pas connue par aillenrs , les texles chmois 
connaissent des groupcs de 4, de 6, de r4 'vaisaradyas (cf p ex les references donnees 
par Rozonberg, p 3o() col 3). La liste ordinaire en Sanscrit et en pah est de 4 j cf pour 
le Sanscrit Mhvy. VIII pour les 4 \aisaradyas des Bouddhas (i 3 1 -i 34) et XXVIII pour 
ceux des Bodhisattvas (782-786) , cf aussi le vaisaradja (M Tucci a restilue k tort 

abhirutva pour le chmois UH et le tibetam mi ’jigs pa) parmi les « parures do la 
discussion » dans Tucci, J B A S 1929, 456 sq 

Les deux mss sansents s’ai retent hrusquement apres cette liste , mais T, T 2 et Cht 
donnent la fin du sutra que Fintroduction Jaissait entendre 

« Fils de brahmane, ll en est ainsi Les 6tres ont St eux leurs actcs 5 ils naissent des 
actes comme cause 3 ils sont les hentiers des actcs , ils sont mstallcs dans les actcs , e’est 
par les actes quo les etres sont distingues, moyens, ou tout a fait grands Tout ee que je 
t’ai dit, e’est en \isant Facte que je Fai dit Par Fcxpose de ce theme de la Loi, Suka le 
fits de brahmane ent une pensee de piete pour Bhaga\at Ensuite lo fils de brahmane 
s’adrcssa ainsi a Bhaga\al Gautama, si tu as Fintontion de visiter d’autres maisons 
d’upasakas a Sravasli, veuille aussi visiter la maison du brahmane Taudeya mon pere ; 
et ainsi il y aura pour longtemps, dans la maison du brahmane Taudeya, bonheur ct 
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profit II so lobcila do cc quo Bhaga\at aiait dit, et avec un sentiment dejoie consecutive 
1 1 sc re lira du voismagc do Bhagaiat » 

Lc dcrmci panneau do la galeric inferieure a Boro-Boudonr monlie apres Paehevement 
des scones do beatitude qui on occupc la partie dioite et lc centre, un groupement 
inaltcndu et singuher cc Quatre hommes sont assis, avec des arbres a l’arriere-plan , its 
ont la clunelurc naltee en chignon au sommet de la tele, a la fagon des ascetos, mais lls 
ne peuvenl pas etre des ascetes oidmaircs, en raison des pendants d’oreille, du collier 
ot de la cemturc qu’ils portent Deux d’entre euv ont les mams contio le sem, cn 
meditation II esl impossible (ajoule M Krona), de deviner ce qu’ils signifient, mais ce 
n’ost ceilamcment pas pai hasard quo, apres tout cet efcalage do gloire celeste et 
terrestro, la serie enticre s’ach&vc sur cos calmes figures sorties du monde et perducs 
dans la meditation ». 

Uno fois de plus M Ktom a fail preuvo de sa finesse et de son sens arlistique Les 
sculplours de Boro-Boudour ont tiro parti dc<? qualie rubnques qui dans Tongmal 
sanscut aussi bicn quo dans les redactions tibetaines et chmoisos servent de conclusion a 
l’dtudc des Vctcs ct de 1cm s consequences, pour les employer comme uno sorte de tran- 
sition on tic les activilos ordinal! cs de la vie humaine ct la \ie du Bouddha qm decore la 
galcrio du promioi otago On pent memo se domain lor si 1’imention des sculplours 
javanais est onlioromcnl oiigmale, on shls ont senlcment tian^cnl en pierie un agence- 
ment giaduo) do Levies cons l iluo cn grand ensemble, cornmc l'A^ataihsaka par evempk, 
ol dent le karniavibliauga aurait forme le point de depart, el si les qualie paia- 
gmphes places ii la fin du Kaimavibliauga n’elaicnl pas destines a amoicci la lecture du 
Lalilavislaia 
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HOMMAGE AU TRES SAINT MANJUfeRl QUI A &TE PRINCE 


Conque 9 lait? lune 9 jasmin? cristal 9 tranche de neige? tissu de 
lin 9 nuage pale? 6 blancheur f 6 eclats de rire qui fusent 1 monlee 
dans les nues d’ombrelles enfilees ! ses parasols adorables eelairenfc 
le monde ; dieux en trois dizames, hommes, oiseaux merveilleux, 
Bienheureux, chantres du paradis s’y plaisent Inclinez-vous tons 
pour Tadorer sans repit, le Bouddha, parent du Soleil ? 

Dans les cieux, m6les a la poudre du santal, embelhs par un 
doux zephyre, sons des luths et des flutes, des tambourins et des 
tambours, musiques et melodies des chantres du paradis, quand il 
naquit pour proteger la terre, en ebranlant les trois mondes f a 
Tomniscient, qui a barre la route a toute Destination, au Bouddha, 
hommage * 

Sutra prononce par le Bouddha. 

C’est ainsi que j’ai entendu — une fois — le Tres Saint etait 
a Sravasti, au j'ardin d’Anathapindada Et alors le Tres Saint au 
matin s’habilla, prit son bol et son froc, et il entra dans Sravasti 
pour mendier sa nourriture. Il fit sa tournee dans Sravasti selon 
l’ordre regulier, et il atteignit la maison de Suka Manava, le fils de 
Taudeya. Or, a ce moment-la d^ns la maison de Suka Manava, fils 
de Taudeya, [le chien] Conque-Elephant, couehe sur une litiere 
recouverte d’un matelas, mange une bouillie de riz et de viande 
dans une ecuelle de cuivre posee sur le fourneau Le Tres Saint vit 
Conque-Elephant couche sur une litiere recouverte d J un matelas, qui 
mangeait dans une ecuelle de cuivre posee sur un fourneau. Et Conque- 
Elephant vit le Tres Saint sur le seuil, et sans se deranger, il se mit 
a aboyer. Et le Tres Saint s J adressa ainsi a Conque-Elephant. Ce 
n’est pas assez pour te dresser, Conque, que tu en sois venu de faire 
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bho' a faire buk * (= a aboyer)? A ces mots, Conque-Elephant, furieux, 
enrage, malcontent, descend de la litiere reconverte d’un matelas, et 
se couche au-dcssous de la litiere, dans la rigole de bois 

Or a ce moment-la Suka Manava fils de Taudeya etait sorti pour 
quelque affaire. Et Suka Manava fils de Taudeya survint. Et Suka 
Manava vit Conque-Elephant precxpite en bas dans la rigole de bois. 
Et Tav ant vu .. il interpelle ses gens : Qui d’entre vous a dit quelque 
chose a Conque-Elephant 9 — Qui d’entre nous dirait quelque chose 
a Conque-Elephant qui est notre fils 9 mais il est venu le sramane 
Gautama, et comme il se tenait sur le seuil de la porte, le voila qui 
s’est mis a aboyer comme cela f El alors le sramane Gautama lui a 
dit. Ce n’est pas assex pour te dresser que tu en sois venu, de faire 
hho a faire buk 9 A ces mots, Conque-Elephant, furieux, enrage, 
malcontent, descend de la litiere recouverte d 5 un matelas, et se 
couche au-dessous de la liti&re dans la rigole de bois. — Alors 
Suka pris de colere, irrit<§, furieux, malcontent, sortit de (SravastI), 
et il se rendit au pare de Jeta, au jardin d’Anathapindada 

Or a ce moment-la le Tres Saint etait assis dans une assemblee de 
Mendiants, et il y en avait plusieurs centaines, et il leur pr^chait la 
Loi. Et le Tres Saint vit do loin venir Suka Manava fils de Taudeya, 
ct Tayant vu, il s’adrcssa aux Mendiants Vous voyez, Mendiants, 
Suka Manava fils de Taudeya, qui arrive par ici? — Oui, la paix sur 
toi ! — Si Suka Manava fils de Taudeya venait a trepasser en ce 
moment, tout comme un trait decoche, il irait tout droit, apres la 
dispersion de ses elements, apr&s la mort, renaitre aux enfers, dans 
F Avici, ou il serait precipite pour y subir une Destination miserable. 
Car a mon <§gard il a eu une pens6e impie, et une pensee impie a 
mon egard fait que les 6tres, apres la dispersion de leurs elements, 
apres la mort, vont renaitre aux enfers, dans TAvIci, miserable 
Destination 

Et alors un des Mendiants prononga sur l’heure cette stance . 

En voyant un homrae ici qui avait une pensee impie, le Mailre a 
prononce sur ce sujet une prophetie en presence de la reunion des 
Mendiants 

Si cet homrae venait a trepasser maintenant, sans retard il s’en 
irait naitre aux enfers, car sa pensee a <3te impie. 

Comme si tout leur meritc etait decharge, par le fait d’une pensee 
impie a regard du Talhagata, les 6tres vont a la mauvaise Desti- 
nation, 
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Apres avoir gourmande [son personnel], [Suka] Manava fils de 
Taudeya se rendit aupres du Tres Saint. S’y etant rendu, il echangea 
avec le Tres Saint une conversation interessante, vari£e, dans une 
intention d’amahilite respectueuse ; assis a quelque distance, Suka 
Manava le fils de Taudeya, parla ainsi au Tres Saint Le Tres Saint 
Gautama est venu a notre maison; a son arrivee, le Tres Saint Gau- 
tama a dit quelque chose a Conque~fil6phant. — Oui, Manava, rnoi 
que voici le matin je me suis habille, j’ai pris mon bol et mon froc 
et je suis entre dans Sravasti pour mendier la nourriture. J’ai fait 
ma tournee dans I’ordre regulier ; je suis arrive a ta maison ; quand 
j’y fus arrive, je me tins au seuil de la porte. Or a ee moment-la 
Conque-Elephant etait monte sur une couchette couverte d’un matelas, 
et il mangeait une bouillie de riz et de viande dans une eeuelle de 
cuivre posee sur le fourneau. Conque-Elephant m’a vu arr&te sur le 
seuil et quand il m’a vu, il se met a aboyer. Et je lui dis : Ce n’est 
pas assez pour te dresser, Conque, que tu en sois venu, de faire bho , 
a faire buk ? A ces mots, Conque-Elephant furieux, enrage, mal- 
content, descend de la litiere couverte d’un matelas et se couche 
au-dessous de la litiere, dans la rigole de bois — Mais qu’est-ce que 
le Tres Saint Gautama connait de la naissance ant^rieure de notre 
Conque-Elephant 9 — Assez, Manava ! arr6te la ! ne m’interroge pas 
sur ce sujet, pour que tu n’aies pas un coup de colere, dTmpatience, 
de mauvaise humeur. Par deux fois, par trois fois, Suka Manava fils 
de Taudeya repeta les m&mes paroles au Tres Saint Mais qu’est-ce 
que le Tres Saint Gautama connait de la naissance anterieure de 
notre Conque-Elephant ? — Assez, Manava ! arr6te la ; ne m’inter- 
roge pas sur ce sujet! pour que tu n’aies pas la-dessus un coup de 
colere, d’impatience, de mauvaise humeur [Et Suka lui dit par trois 
fois : Je desire seulement que tu m’exposes cette affaire , nous serons 
heureux de l’entendre. Et Ie Tres Saint lui dit] . Manava, ecoute et 
fais bien attention, Je vais te le dire. Manava , ton pere Taudeya apres 
la dispersion de ses elements, est alle renaitre dans une miserable 
portee de chienne. — Non, Gautama, voici comment il en sera ! Mon 
pere, qui est connu pour avoir offert des sacrifices, entretenu le 
feu sacre, dresse des poteaux rituels, quand ses elements se sont 
disperses, sera alle naitre dans le monde brillant de Brahma. — Tu 
as beau le croire, Manava, et t’en faire vanity, ton pere Taudeya, le 
grand Bienfaiteur, est alle renaitre dans une portee de chienne. Si 
tu ne crois pas, Manava, a ce que je te dis de ton pore, eh bien 1 
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Manava, retourne ch ez toi. Et rentre chez toi, dis ceci a Conque- 
Elephani * Si e’est toi qui as ete dans ton existence anterieure raon 
pere Taudeya, Conque-Elephant, monte sur la litiere recouverte d’un 
m a tel as 1 II y montera Quand il y sera monte, dis-lui : Si e’est toi, 
Conque-Elephant, qui as ete dans ton existence anterieure notre pere 
Taudeya, mange maintenant * Et il mangera la bouillie de riz et de 
viande dans son ecueile de cuivre posee sur le fourneau. Quand il 
aura mange, dis-lui Conque-Elephant, si tu as ete dans ton 
existence anterieure notre pere Taudeya, la fortune qui me revenait 
au moment de la mort et que tu ne m’avais pas montr^e, montre-la 
moi ? Et il te la montrera 

Et Suka Manava le fils de Taudeya recueillit les paroles du Tres 
Saint, il les retint, et il retourna chez lui De retour, il parla ainsi a 
Conque-Elephant Si e’est toi, Conque-Elephant, qui as ete dans ton 
existence anterieure mon pere Taudeya, monte la-dessus! 11 monta 
sur la litiere recouverte d’un matelas Alors il lui dit Si e’est toi, 
Conque-Elephant, qui as ete clans ton existence anterieure notre pere 
Taudeya, mange done * Et il se mit a manger la bouillie de riz et de 
viande clans I’ecuelle de cuivre posce sur le fourneau. Et quand il eut 
mange, il lui dit Si e’est toi, Conque-Elephant, qui as 6te dans ton 
existence exterieure mon pere Taudeya, la fortune qui me revenait au 
moment de ta mort et que tu ne rn’avais pas montree, montre-la moi t 
Et alors Conque-Elephant descend de la litiere tapissee de laine, 
s’en va \ers un vieux baliment d’habitation, flaire de son museau 
pointu les quatre pieds d’une couchette et aussi la place au milieu 
qu’il gratte avec ses ongles. Et de la Suka Manava le fils de Taudeya 
tira quatre jarres en fer d’or tant brut que travaillc, et du milieu il 
lira une cruche d’or Et alors Suka Manava le fils de Taudeya, ayant 
mis cet or en siirete, ravi, content, enthousiasme, satisfait, de belle 
humeur, sortit de SravastI et se rendit la ou etait le Tres Saint Or 
a ce moment-la le Tres Saint assis en avant d’une assemble de Men- 
diants, plusieurs centaines, leur pr^che la Loi Le Tres Saint vit de 
loin venir Suka Manava fils de Taudeya, et l’ayant vu, il s’adressa 
aux Mendiants • Yous voyez, Mendiants, de loin venir Suka Manava, 
fils de Taudeya — Oui, la paix sur toi 1 — Si Suka Manava fils de 
Taudeya venait a trepasser en ce moment, tout comme un trait 
decoche, il irait tout droit apres la dispersion de ses elements, 
renaitre dans les mondes celestes. Car a mon egard il a eu une 
pensee de piete , une pensee de piete a mon egarcl fait que les &tres, 
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6 Mendiants, apres la dispersion de Ieurs elements, apres la mort, 
vont renaitre dans les mondes celestes. 

Et alors un des Mendiants prononca sur i’heure cette stance : 

En voyant un horame ici qui avait une pensee de piete, le Maitre a 
prononce sur ce sujet une prophetie en presence de la reunion des 

Mendiants. 

» 

Si cet homme venait a trepasser maintenant, quand ses peches 
sont partis, ii s’en irait renaitre chez les dieux, car sa pensee est 
devenue pieuse. 

Comme si tout leur peche etait decharge, par le fait d’une pensee 
pieuse a 1’egard du Tathagata, les 6tres vont a une bonne Destination. 

Et alors Suka Manava fils de Taudeya se rendit aupres du Tres 
Saint, s’y etant rendu, il echangea avcc le Tres Saint une conversa- 
tion aimable, interessante, variee, face a face, assis a quelque distance 
Et, quand Suka Manava fils de Taudeya fut assis, le Ties Saint lui 
dit Eh bien ! Manava ; est-ce que c’est comme je Tavais predit a 
propos de Conque-Elephant ? — Oui, Gautama , c’est tout comme le 
Tres Saint Gautama Tavait predit apropos de Conque-Elephant Nous 
aurions bien encore autre chose a te demander, une question parti- 
culiere, si toutefois tu avais le temps de repondre a une question. 
— Demande, Manava, si tu le desires — Quelle cause y a-t-il, Gau- 
tama, quel facteur pour que ici-bas il y ait des 6tres qui \ivent peu, 
ou qui vivent longtemps, qui ont beaucoup de maladies ou peu de 
maladies, qui ont bonne reputation ou mauvaise reputation, qui sont 
pauvres ou riches, qui sont de haute naissance ou de basse nais- 
sance, qui ont la parole antipathique ou sympathique, qui sont infor- 
tunes ou fortunes, qui sont peu sages ou tres sages ? Quel est TActe, 
6 Gautama, dont la Concoction produit la diversite des &tres ? 

Alors le Tres Saint parla ainsi a Suka Manavaka fils de Taudeya. Je 
vais te precher, Manavaka, la Classification des Actes qui est un 
Theme de la Loi Ecoute et fais bien attention; je vais parler. — 
Ainsi soit-il, Tres Saint, rephqua Suka Manava fils de Taudeya Et le 
Tres Saint dit Je declare, Manava, que les 6tres sont propnetaires 
de l’Acte, hentiers de 1’Acte, nes du sein de TActe, ont pour retraite 
l’Acte C’est l’Acte, 6 Manava, qui classe les 6tres, en inferieurs, en 
superieurs, en moyens 

[Suit une table des rubriques qu’il est superflu de traduire ; on 
en retrouvera tout le contenu au Tableau comparatif des recensions, 
Introd., pp. i4 a 19 .] 
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I La-dedans, quel est l’Aete qui aboutit a une vie courte ? R6ponse, 
C’csL l’attenlal contre la vie; e’est l’approbation donnee a un attentat 
con Ire la vie ; e’est 1’eloge d’un attentat eontre la vie; e’est les feli- 
citations a propos de la mort d’un ennemi ; e’est 1’encouragement a 
la mort d’un ennemi , e’est 1’eloge de la mort d’un ennemi ; e’est 
I’avortement , e’est l’elogc de l’avortement ; e’est l’inslallation d’un 
emplacement ou nombre d’£tres vivants sont mis a mort* buffles, 
groset petit betail, pores, coqs, etc et ou, en outre du sacrifiant, 
ses fils, ses petits-fils, d’autres gens encore, soit par espoir de 
profit, soit par peur, l’imitent et mettent a mort des 6tres vivants, * 

Ainsi, par exemple, dans IvasmTra, la grande ville, un Mendiant 
qui etait Arhat se tient a la porte d’une maison ; a c6te de la maison, 
Il y a la grand’rue Un boouf y passe, qui mugissait d’etre men£ Le 
Mendiant a cette vue s’ecria : Ah ! misere ? Les gens lui demandenl 
Saint homme, pourquoi dis-tu * Ah ! misere ! II repond Ce n’est pas 
chose a dire a ceux qui n’ont pas la foi, mais dans le cas qui se 
pr6sente, je parlerai Ce bceuf qu’on mene et qui mugit, e’etait aupa- 
ravant un prince des marchands qui fit installer un terrain pour y 
e6l6brer un sacrifice pendant une ann6e enti&re ; la on 'mit a mort 
quantite de bestiaux. A l’heure de la mort, il manda ses fils et leur 
dit Me& fils, si vous avez pour moi quelque tendresse, ce sacrifice de 
betail que j’ai commence a celebrer et qui doit durer un an, quand 
je ne serai plus la, vous devrez le continuer * Ses fils lui promirent 
de le faire. Apres sa mort, en raison de cet attentat a la vie engen- 
dr6 par 1’erreur, il revipt naitre dans sa propre maison comme une 
tfrte de betail. Il y est d6ja n6 ainsi plusieurs fois, et chaque fois il 
finit par 6tre mis a mort. Maintenant e’est la soixante et unieme 
fois qu’on le mene a la boucherie. Et alors le Mendiant pris de 
piti6 pour cette b&te lui dit C’est toi-m^me qui as fait installer 
un terrain, e’est toi-m&me qui as mis en train ce sacrifice ou tant 
de betail a £te immole. Pourquoi grognes-tu ? tout cela ne sert a 
rien 

Comme fait l’installation d’un terrain, ainsi fait le spectacle d’une 
bataille oil quantite d’6tres vivants sont tu6s, elephants, chevaux, 
hommes, etc., et aussi les felicitations a propos des armes, adressees 
a des gens en train de se batlre. 

Et comme le Tres Saint 1’a dit a Vaisali dans le Kalikasulra : 
L’attentat a la vie, 6 Ananda, pratique, r6p6te, aboutit a l’enfer, 
aboutit a une naissance animale, aboutit au Domaine des T repasses. 
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La Concoction (Tun attentat, m&me petit, a la vie aboutit, quand on 
est dans la condition humaine, a une vie courte. 

De m6me les dix dommages ^nonces dans le Nandikasutra pour 
1’attentat a la vie. Cet Acte aboutit a une vie courte. 

II. Et quel est I’acte qui aboutit a une grande longevile ? C’est la 
renonciation aux attentats contre la vie ; c’est l’eloge de la renon- 
ciation aux attentats contre la vie , c’est l’encouragement qu’on 
donne en ce sens ; c’est l’eloge qu’on donne a cet (encouragement) ; 
c’est la mise en liberte des &tres qui vont &tre mis a mort, hommes, 
bestiaux, pores, coqs, etc ; c’est la s4curite donnee aux creatures 
en danger ; c’est, quand on est au milieu des &tres a l’abandon, une 
pensee de pitie ; c’est, quand on est au milieu des 6tres souffrants, 
une pensee de charity, et encore pour les autres, vieillards et enfants ; 
c’est la nourriture qu’on leur distribue , c’est, a 1’egard de ceux qui 
recoivent le don, une pensee de charite. Tout ce qui a ete dit au 
paragraphe precedent, a propos du spectacle d’une bataille, etc., est 
a retourner dans le sens du bien. Et encore, la restauration des monu- 
ments a reliques, des monuments commemoratifs, des couvents 
delabres. C’est pourquoi il est dit : 

II n’y a pas de mort precoce — Pour qui repare des ruines. 

Et on raconte en illustration le sutra de Baka devenu un des Brahmas 
Done ce Baka etait devenu Yoyant ; il avait les cinq Super-savoirs ; 
une caravane egar£e souffrait de la soif ; il fit tomber la pluie sur 
elle, grace a son pouvoir magique A ce sujet le Tres Saint a prononce 
une stance . 

Cet acte vertueux et moral d’autrefois, — je m’en souviens ici 
comme au sortir d’un r&ve. 

Et cette caravane avait pour chef le Bodhisattva. 

Sur le bord de l’Eni la foule prisonniere. . 

L’EnI est une riviere , au bord de cette riviere un roi avait et£ fait 
prisonnier , son adversaire I’avait emmene dans l’Himalaya, et il 
allait 6tre massacre avec ses soldats et ses Equipages. Baka, qui £tait 
devenu Voyant, dechaina par sa puissance magique le vent et la pluie ; 
la multitude des ennemis se dispersa ; le roi se trouva delivr6. 

Cet acte vertueux et moral, le second, — je m’en souviens ici 
comme au sortir d’un r6ve. 

Le Bodhisattva 6tait alors ce roi. 


8 
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Sur le courant du Gange une barque saisie — par un Dragon feroce .. 

Or en ce temps- la il etait un Voyant sur le bord du Gange, en pos- 
session d’une grande (orce magique et des cinq Super-savoirs, et il 
aceourut a l’aide. Et 1’equipage qui poussait des cris de desespoir (fut 
sauve). C’est pourquoi (le Tres Saint) a dit : 

Cet acle vertueux et moral, le tioisieme, — je rn’en souviens ici 
comme au sortir d’un r6ve. 

Et sur ce bateau le patron etait alors le Bodhisattva Voila les 
trois actes que tu as faits, et e’est pourquoi ta vie est extr£mement 
longue. 

Et, par exemple, il y a des maitres qui racontent ceci * Le Tres 
Saint a dit * Jadis, au temps pass6, 6 Mendiants, il y avait une epi- 
demie universelle dans le Jambudvipa. Et alors un 6tre entre les 
&tres qui demeurait dans un autre Univers l’apprit d’un personnage 
doue dc pouvoirs magiques , il entcndit qu’une epidemie etait tombee 
sur le Jambudvipa. Or il avait accompli des actes meritoires ; il pro- 
non$a done ce voeu : Que j’aille naitre dans le Jambudvipa pour y 
abolir la maladie qui frappe ious les 6tres?Ily alia naitre, etles 
6tres qui etaient alt^res, il leur donne a boire et abolit leur souf- 
france, et ceux qui etaient affames, il leur donne a manger et abolit 
leur souffrance. 11 donne ainsi a chacun ce qui lui manquait et abolit 
la souffrance de chacun Pour lui il n’y a lien qui ne soit un remede ; 
tout ce qu’il prend et donne devient un remede. Les hommes du Jam- 
budvipa lui donnerent le nom de « Tout-Remede ». Et puis, 6 Men- 
diants, ce Tout-Remede, prince des m^decins, qui avait rendu la vie 
a de nombreux milliers d’6tres, vint a trepasser. Et une autre fois il 
naquit dans la famille royale de Mithila. Et ensuite il fut Mahadeva, 
pr^cha la Loi, et ordonna quatre-vingts milliers de gens de caste 
noble. Et dans ce temps-la, la vie des hommes dans le Jambudvipa 
ne s’abaissait pas au-dessous de quatre-vingt mille ans. Dans une autre 
naissance il fut plus tard le roi Mandhatar a Kusinagari. Et il faut 
encore le reconnaitre dans le personnage nomme Sunetra du texte sur 
la Comparaison des sept soleils C’est moi, 6 Mendiants, qui 6tais 
dans ce temps-la Tout-Remede prince des medecins. Il faut rattacher 
a la Concoction de cet acte la longueur de la vie de Mahadeva ; il 
faut aussi combiner de la m§me maniere avec Mandhatar et Sunetra 
cette longueur de vie Tel est l 5 Acte qui aboutit a une longue vie. 

III. Quel est l’Acte qui aboutit a beaucoup de maladies ? Reponse : 
Donner des coups de poing ou des soufflets , approuver celui qui 
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donne des coups de poing ou des soufflets ; faire Feloge des coups de 
poing et des soufflets ; toe content du fait qu’on en donne ; faire 
souffrir son pere et sa^mere dans leur corps et leur esprit, et de 
m6me a Fegard d’autres, religieux, hommes de vertu, troubler leur 
esprit ; toe content de la maladie d’un ennemi ; toe mecontent du 
retablissement d’un ennemi , donner a des malades ce qui n’estpas 
un remede ou leur donner des aliments indigestes. Tel est Facte qui 
aboutit a beaucoup de maladies. 

IY. Quel est FActe qui aboutit a peu de maladies ? Reponse G’est 
renoncer a donner des coups de poing ou des gifles ; encourager a y 
renoncer , louer ceux qui y renoncent ; les approuver avec joie ; 
servii son pere etsa mere quand ils sont souffrants, et aussi d’autres 
encore, chefs de famille et religieux dans les ordres ; n*toe pas 
content de la maladie d’un ennemi ; toe content de son retablisse- 
ment ; donner des remedes et aussi des aliments digestibles. Tel est 
FActe qui aboutit a peu de maladies. 

V. Quel est FActe qui aboutit a toe disgracieux 9 Reponse La 
colere ; la rancune ; la dissimulation , le mordant , dire du mal de son 
pere et de sa mere et d’autres encore, chefs de families, religieux dans 
les ordres, enfants, vieillards ; ne pas tenir propre le sol des coursde 
stupa, des maisons a caitya, des monasteres ; detruire les lampes des 
stupas et des images saintes, tourner en derision les toes disgracies, 
avoir un comportement deshonnto. Tel est FActe qui aboutit a toe 
disgracieux. 

VI. Quel est FActe qui aboutit a toe gracieux 9 Reponse : L’absence 
de colere, de rancune, de dissimulation, de mordant, donner des 
etoffes ; donner du platre pour les stupas, les maisons a caitya ; 
donner des vases d’or , donner de Fenduii parfume ; donner des orne- 
ments , dire du bien de son pere et de sa mere, dire du bien des 
saints vertueux ; balayer les coursde stupas et les monasteres ; balayer 
constamment les maisons [a caitya] ; ne pas tourner en derision les 
toes disgracies et d’autres encore, enfants, vieillards ; avoir un 
comportement honnto 

a ) Ainsi le saint Sundara Nan da avait, au temps de Krakucchanda 
le Bouddha eompletement illumine, donne a la eommunaute des 
IVfendiants un bain de vapeur , et, en les voyant, il avait eu une pen- 
s6e de piete. Et de plus il avait donn6 au stupa d’un Bouddha-pour- 
soi une couehe d’orpiment , et, en le voyant, il avait eu encore une 
pens6e de pi£te. Etde plus, pendant qu’on faisait un stupa, il avait 
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fait faire le premier parasol. Corame il le proclame lui-m§me dans sa 
derniere existence . 

Par un bain de vapeur, un enduit d’orpiment — un don de parasol, 
j’ai ce teint d’or charmant 

C’est ainsi qu’il etait devenu beau. Tel est PActe qui aboutit a 6tre 
gracieux. 

VII. Quel est PActe qui aboutit a &tre un ch£tif personnage ? 
Reponse L’avarice , la jalousie , 6tre m^content du profit d’autrui; 
&tre mecontent du panegyrique d’autrui ; manquer de respect a son 
pere et a sa m&re; manquer de respect aux saints vertueux, et aussi 
a d’autres, malades, enfants, vieillards ; faire le panegyrique d’un 
homme vil, d’un homme sans foi ni Loi, d’un homme sans Racines- 
de-bien , d^tourner de la Production de la pensee dlllumination ; 
approuver cet (acte). Tel est PActe qui aboutit a 6tre un chetif per- 
sonnage. 

VIII. Quel est PActe qui aboutit a &tre un grand personnage 9 
Reponse : L’absence d’avarice , Pabsence de jalousie ; 6tre content 
du profit d’autrui ; fetre content d’entendre vanter, glorifier, louer 
autrui, prendre plaisir au panegyrique d’autrui , faire batir des caityas 
et des stupas du Tres Saint, ecarler les gens vils, les gens sans foi 
ni Loi, les gens sans Racines-de-bien , encourager aux Racines-de- 
bien qui font les grands personnages , produire la Pensee d’lllumina- 
tion ; produire la Pensee de toutes les Racines-de-bien qui font les 
grands personnages. 

a) Ainsi il est dit que le Tres Saint a Benares a pique au vif le 
Bodhisattva Ajita dans le Sutra Purvaparantaka En verite, Ajila cela 
te dresse Pesprit pour une noble ambition, qui est de deserter la 
Communaut6 J Car il sera dit 

Maitreya qui reside au ciel des dieux Tusitas — lui qui doit rece- 
voir au ciel et sur terre les hommages — puisse-t-il bient6t acquerir 
les Dix Forces (d’un Bouddha) — et devenir, comme la lune, l’eternel 
objet des hommages du monde ! 

Tel est l’Acte qui aboutit a 6tre un grand personnage 

IX Quel est PActe qui aboutit a une basse naissance 9 Reponse . 
La raideur ; s’en croire ; ne pas connaitre pere ni mere ; manquer a 
l’etat de sramane , manquer a l’etat de brahmane . manquer d’egards 
envers les aines de la famille ; ne pas servir son pere et sa mere ; 
ne pas servir les saints vertueux ; ne pas servir d’autres qui sont des 
substituts de gurus, directeurs d’^tudes et professeurs ; humilier les 
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gens de basse naissance. Tel est PActe qui aboutit a une basse nais- 
sance. 

X Quel est PActe qui aboutit a une haute naissance? Reponse * 
L’absence de raideur, ne pas s’en croire ; connaitre pere et mere; 
Petat de sramane ; Petat de brahmane ; avoir des egards pour les aines 
de la famille ; servir son pere et sa m&re , servir les saints vertueux ; 
servir les autres qui sont des substituts de gurus, directeurs d’eludes 
et professeurs ; ne pas humilier les gens de basse naissance. 

a) Comme le Tres Saint Pa dit dans le Sutra « La ou des Men- 
diants de bonnes moeurs, de conduite brahmique, d’Essences bonnes, 
entres dans Pordre, viennent a passer, dans cette famille, il y a cinq 
avantages a celebrer. Quels sont les cinq ? Ici, Mendiants, quand, a 
Poccasion des gens de vertu qui viennent a passer, les pensees sont 
pieuses, pareille famille aboutit au ciel , elle est engagee dans le 
bon chemin. Et puis encore, 6 Mendiants, quand les gens de vertu 
viennent a passer, si on les salue de la voix, si on se leve pour aller 
au-devant d’eux, pareille famille aboutit a une bonne naissance, elle est 
a ce moment-la engagee dans le bon chemin. » Le Sutra tout entier 
est a appliquer ainsi. 

Tel est PActe qui aboutit a une haute naissance. 

XI Quel est PActe qui aboutit a une petite situation ? Reponse : 
Prendre ce qui n’est pas donne , encourager a prendre ce qui n’est 
pas donne ; dire du bien a propos de vol , y donner son approbation ; 
couper a son pere et a sa mere leur subsistance , couper leur subsis- 
tance a d’autres encore, malades, enfanls, vieillards, miserables ; 
&tre mecontent du profit fait par autrui ; faire obstacle au profit d’au- 
trui ; se feliciter de la disette Tel est PActe qui aboutit a une petite 
situation, 

XII Quel est PActe qui aboutit a une grande situation ? Reponse . 
s’abstenir de prendre ce qui n’est pas donne , detourner les autres de 
prendre ce qui n’est pas donne ; donner son approbation aux autres 
quand ils s’abstiennent de prendre ce qui n’est pas donn6 ; donner a 
son pere et a sa mere leur subsistance ; et aussi donner aux saints 
vertueux leur subsistance, £tre content du profit fait par autrui, 
6tre mecontent du manque de profit d’autrui ; approuver le profit 
d’autrui ; se feliciter d ? une bonne recolte 

II faut appliquer ici le m£me Sutra que ci-dessus « Etpuis encore, 
6 Mendiants, si, a Poccasion des gens de vertu qui viennent a passer, 
on donne des dons, on fait des actes meritoires, pareille famille abou- 
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tit a une grande situation, elle est a ce moment-la engagee dans un 
bon chemin ». 

Tel est FActe qui aboutit a une grande situation. 

XIII . Quel est FActe qui aboutit a une mauvaise Sapience 9 R6ponse . 
Ici-bas on n’interroge pas les autres, pandits, sramanes, brahmanes, 
pour savoir quelle est la Loi, qu’est-ce qui fait le bonheur pour celui 
qui pratique la Loi ; mais on fr6quente des gens de mauvaise Sapience ; 
on evite les docteurs , on eclaircit la fausse loi ; on critique la vraie 
Loi ; on d6truit FAssurance des recitants de la vraie Loi ; on ne donne 
pas un « Bravo ! » aux recitants de la vraie Loi ; on donne un 
« Bravo ! » aux recitants de la fausse Loi , on vante la fausse Vue ; 
on critique la vraie Vue , on coupe la subsistance aussi a ceux qui 
6crivent ou lisent les manuscrits 

a) Et il est dit dans le Sutra . « Cela aboutit a la folie . et il meurt 
en £lat de d^mence Et de plus il a une mauvaise Sapience Corame 
il est dit dans lc Nandikasutra II y a trcnte-cinq peches qui se combinent 
avec cet 6tat de negligence qui consiste a boire Falcool de riz ou 
Falcool de fruits. On n’a pas de respect pour le Bouddha ; on n’a 
pas de respect pour la Loi, pour la Communaute Et il faut appli- 
quer ici le Sakyasutra Quand le Tres Saint etait venu a Kapilavastu, 
ce Sakya qui commettait le p6ch6 d’ivresse alcoolique, n’etait jamais 
all<5 voir leTres Saint. Quatre Anciens que le Tres Saint avait envoy£s 
vinrent le convertir et [dans cette m6me nuit] il mourut. Un Sakya 
demande : Tr&s Saint, quelle est sa Destination? Le Tres Saint dit 
0 Sakya, il faut que ceux-ci aussi connaissent le sens de ma parole, 
etc. Le Sutra est a appliquer ici. 

Et encore comme le Mendiant nomme Cuda Panlhaka , tandis qu’il 
demeurait a Rajagrha, le Tres Saint lui donna une stance a appren- 
dre ; a la fin de la saison des pluies, il ne pouvait pas encore la rete- 
nir Les Mendiants surpris demandent Tres Saint, quel est FActe 
dont la Concoction lui fait une mauvaise Sapience 9 Le Tres Saint 
dit : Quand Ivasyapa, leParfait Illumine, etait en 6tat de Parinirvana, 
celui-ci etait un Mendiant silvestre qui poss^dait les trois Corbeilles 
Or les Mendiants n’allant plus rendre hommage au Tres Saint, la 
Parole du Bouddha disparut. Les Mendiants allerent le trouver * 
Nous avons perdu la Parole du Bouddha, donne-nous Fenseignement, 
lui dirent-ils. Mais par p6che d’avarice, il ne leur donna pas Fensei- 
gnement. Et c’est ainsi que la doctrine disparut C’est par la Concoc- 
tion de cet Acte quTl a une mauvaise Sapience 
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Tel estFActe qui aboutit a la Mauvaise Sapience. 

XIV. Quel est FAcle qui aboutit a une Grande Sapience ? Reponse : 
lei un homme a le godt de poser des questions ; il recherche Ies 
docteurs, les sramanes, les brahmanes , il evite les gens de mau- 
vaise Sapience ; il eclaircit la bonne Loi ; il critique la Loi fausse ; il 
loue FAssurance des recitants de la Loi ; il donne un cc Bravo ! » aux 
propos raisonnables , il £vite celui qui tient des propos deraisonna- 
bles . il loue la Vue exacte ; il critique la Vue fausse ; il donne en 
cadeau de l’encre, des livres, des calames ; il ne boit pas d’alcool 

Comme il est dit dans le Nandikasutra : Les trente-cinq peches 
qu’il y a a boire de l’alcool doivent 6tre reportes du c6t6 du mal. 

Tel est FActe qui aboutit a une grande Sapience 

XV. Quel estFActe qui aboutit a une naissance infernale? Reponse : 
Le mefait grave de corps, de parole, de pens£e chez un homme qui 
a Fesprit impie ; la Vue de l’arr£t definitif, la Vue de Feternite , la 
Vue negative; la Vue de Flnaction; la doctrine de Favarice, l’ingra- 
titude, les peches inexpiables ; les accusations ealomnieuses contre 
les saints vertueux 

Tel est FActe qui aboutit a une naissance infernale. 

XVI. Quel estFActe qui aboutit a une naissance animale ? Reponse : 
Le mefait moyen de corps, de parole, de pensee, FActe de toute 
sorte qui vient de FAttraction, FActe de toute sorte qui vient de la 
haine, FActe de toute sorte qui vient de Ferreur, donner a son pere, 
a sa mere, aux religieux une chose qui ne convient pas ; se moquer 
des 6tres passes a une naissance animale ; faire un Voeu comme le 
font ceux qui pratiquent des observances a la maniere d’un taureau, 
d’un chien, en se disant Puisse~je reprendre naissance parrai eux f 

d) II faut reciter ici FAvadana du Bodhisattva tel qu’il se trouve 
dans le Jataka du Lion. Et aussi Fhistoire du brahmane Varsakara 
Celui-ci vit un jour le Mendiant, FAncien, Kasyapa le Grand, qui 
allait par la voie des airs du mont du Pic du Vautour au mont de la 
For6t du Voyant, et qui passait au-dessus de Rajagrha Sa pensee 
6tait impie, parce qu’il vivait en compagme de Devadatta et d’Ajata- 
satru ; il commit ainsi un mepris de parole : Tiens ! dit— il, voila un 
brahmane qui va par les airs d’une montagne a l’autre, comme un 
singe fait d’un arbre a Fautre On le dit au Tres Saint Le brahmane 
Varsakara, dans un acces de colere, a commis un mefait de parole ! 
Quelle en est la Concoction? Le Tres Saint dit En vertu de la 
Concoction de cet Acte, le brahmane Varsakara sera un singe dans 
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cinq cents naissances Et ensuite Varsakara appritl’indication qu’avait 
donnee le Tres Saint * II sera un singe dans cinq cents naissances. La 
pi6le rentra dans son esprit agit6 , au moment du Parinirvana, il 
demanda au Tres Saint: Get Acte, quand sera-t-il entierement epuise 9 
Le Tres Saint dit Pendant cinq cents naissances, tu naitras a 
Rajagrha, comme le jambu ne nait que dans le Jambudvipa, la ou 
les fruits ont la taille d’une cruche ustrika, et que leur saveur est 
comme celle du miel d’abeilles clarifie, c’est la que tu naitras. 
Ensuite tu te rel&veras et tu auras une bonne Destination [C’est ainsi 
que Pimpiete de la pensee fait naitre parmi les lions.] Et c’est a ce 
sujet que le Tres Saint a prononce cette stance . 

A qui veille la nuit est longue ; — a qui peine la lieue est longue : 
— longue est la renaissance au fou — qui ne connait pas la loi vraie. 
Tel est PActe qui aboutit a une naissance animale. 

XVII. Quel est PActe qui aboutit a une naissance dans le monde 
de Yama (= des TrSpasses)? Reponse : Un mefait de corps, de parole, 
d’esprit commis en 6tat de colere, quand Pesprit est en etat de 
Repulsion ; la convoitise , la convoitise du mal , une profession 
condamnable ; mourir de faim, mourir de soif, mourir en colere ; 
mourir en etat d’attachement aux biens mat^riels 

d) Comme le Tres Saint a dit dans PAgama des Cent Sections, 
dans le Sutra du Karmavibhanga « Pour cet individu-Ia, 6 Ananda, 
ou c’est un Acte commis dans quelque vie anterieure qui est la pre- 
sent, ou bien une Vue fausse a Pheure de la mort. » 

Tel est PActe qui aboutit a une naissance dans le monde de Yama 
(= des TrepassSs). 

XVIII Quel est PActe qui aboutit a une naissance dans le monde 
des Asuras 9 Reponse * Tout mefait tenu de corps, de parole, d’esprit , 
Porgueil ; l’orgueil manifeste ; Porgueil du surplus , Porgueil du : Je 
suis , Porgueil a faux , la Racine-de~bien [venant] d’une bonne action 
et qui a 6te inflechie vers le monde des Asuras , les mauvaises moeurs 
provoquees par toute Attraction elevee au moyen de la Sapience 
Tel est PActe qui aboutit a une naissance dans le monde des Asuras. 
XIX. Quel est PActe qui aboutit a une naissance dans le monde 
des hommes? Reponse • Les dix bonnes voies de PActe bien exercees 
ou faiblement exercees. Quelles sont les dix 9 Les trois actes de 
corps ; les quatre actes de parole , les trois actes d’espnt. 

Tel est PActe qui aboutit a une naissance dans le monde des 
hommes 
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XX. Quel est PActe qui aboutit a une naissanee chez les dieux de 
la sphere du desir? Reponse Les dix bonnes voies de PActe bien 
completes. 

Tel est PActe qui aboutit a une naissanee chez les dieux de la 
sphere du desir. 

XXL Quel est PActe qui aboutit a une naissanee chez les dieux de 
la sphere de la forme ? Reponse . Les dix bonnes voies de PActe 
bien completes, bien concentrees, entierement accomplies a un degr6 
superieur. 

Tel est PActe qui aboutit a une naissanee chez les dieux de la 
sphere de la forme. 

XXII. Quel est PActe qui aboutit a une naissanee chez les dieux 
de la sphere du Sans-forme 9 Reponse . Les quatre Mises-au-point du 
Sans-forme : Lieu d’infinite de Pespace, Lieu d’infinite de la Notation, 
Lieu d’Infinil£ du Zero, Lieu du ni-Connotation ni-Non- Connotation. 
Ces quatre Mises-au-point sont exercees, multiplies. 

Tel est PActe qui aboutit a une naissanee dans la sphere du Sans- 
forme. 

XXIII. Quel est PActe qui, etant fait, n’est pas aggrave 9 Reponse : 
L’Acte dont, apres qu’il a ete fait, on est g6ne, honteux, degotite, 
qu’on confesse, qu’on declare, qu’on public, et on se promet d’&tre 
sur ses gardes a l’avenir ; on ne le fait plus. 

Tel est PActe qui, etant fait, n’est pas aggrave. 

XXIV. Quel est PActe qui, n’etant pas fait, est aggrave 9 Reponse : 
L’Acte qui reste a completer par le corps. On prononce une parole 
avec un esprit d’impiete, et on dit . Voila comment je vais te faire 1 

Tel est PActe qui, n’etant pas fait, est aggrave. 

XXV. Quel est PActe qui est a la fois fait et aggrave 9 Reponse : 
L’Aete intentionnel. 

Comme Pa dit le Tres Saint : 

« L’Esprit va en t6te des Essences ; leur mieux, e’est PEsprit ; 
leur rapidite, e’est celle de PEsprit. Si dans un esprit d’impiete on 
parle ou on agit, alors la douleur vous suit, comme la roue suit 
Pattelage. 

« L’Esprit va en t£te des Essences ; leur mieux, e’est PEsprit ; 
leur rapidite, e’est celle de PEsprit. Si dans un esprit de piete on 
parle ou on agit, alors le bonheur vous suit, comme l’ombre par- 
dernere. » 

Tel est PActe qui est a la fois fait et aggrave. 
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XXVI Quel est FActe qui n’est ni fait ni aggrave 9 Reponse • 
L’Acte intentionnel qui a ete fait ou fait faire pendant le sommeil. 

Tel cst FActe qui n’est ni fait ni aggrave 

XXVII Quel est FActe qui fait que Findiviclu qui en est affecte nait 
aux Enfers et apres y avoir passe une longue vie infernale y renait ? 
Reponse L’Acte infernal fait par quelqu’un et qui est aggrave ; cet 
acte fait, il n’en est pas g£ne, ni honteux, ni degotite ; il ne le confesse 
pas, ne le declare pas, ne le public pas , il ne s’engage pas a se 
garder dans l’avenir , il en est excessivement joyeux et content. Tels 
Devadatta, Kokalika, etc. 

Tel est l’acte qui fait que Findividu qui en est affecte nait aux 
Enfers et apres y avoir passe une longue vie infernale, y renait. 

XXVIII. Quel est Facte qui fait que Findividu qui en est affects 
nait aux Enfers et change de naissance apres n’y avoir passe qu’une 
demi-longevite infernale ? Reponse L’Acte infernal fait par quel- 
qu’un et qui est aggrave , cet acte fait, il n’en est pas g£n6, pas 
honteux, il ne le blame pas, il n’en est pas degoute, il ne le confesse 
pas, ne le declare pas, ne le pubhe pas ; il ne s’engage pas a se 
garder dans l’avenir; toutefois, il n’en est pas excessivement joyeux 
ni content. 

Tel est l’Acte qui fait que Findividu qui en est affecte nait aux 
Enfers, mais n’y passe qu’une demi-longevite infernale avant de 
reprendre une autre naissance 

XXIX. Quel est FActe qui fait que Findividu qui en est affecte, a 
peine passe par la naissance aux enfers, reprend aussit6t une autre 
naissance ? Reponse * Si un Acte infernal a ete fait ici-bas par quel- 
qu’un et a ete aggrave , mais, apres Favoir fait, il en est g6ne, hon- 
teux, il le bl&me ; il en a le degout, il le declare, il le confesse, il le 
public. Il prend l’engagement de s’en garder dans Favenir. S’il va 
renaitre aux Enfers, aussittit qu’il y est ne, il passe a une autre nais- 
sance. 

ct) Comme le roi Ajatasatru. En compagnie de Devadatta, il avait 
commis ces p^ches capitaux * parricide, schisme de la Communaute ; 
il avait lance [l’elephant] Dhanapala [contre le Bouddha] ; il avait lanc6 
au moycn d’une machine un rocher [sur le Bouddha], tout cela a 
Finstigation de Devadatta. Mais quand il apprit que Devadatta etait 
tombe en consequence dans i’enfer Avici, il fut bouleverse ; sa pensee 
a Fugard du Tres Saint devint pieuse Dans le Sutra sur le Fruit de 
FEtat de Sramane, il confesse ses p6ches, il rassemble des Racines 
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de-bien. A l’heure de la mort, sa pens6e fat pieuse encore : M&me 
avec mes ossements, dit-il, je vais prendre mon refuge dans le Bouddha 
le Tres Saint. Et a peine ne [dans Fenfer], ii prend une autre naissance. 

Tel est FActe qai fait que Findividu qui en est affecte, a peine 
passe par la naissance aux Enfers, reprend aussitdt une autre naissance 

XXX. Quel est FActe qui aboutit a une naissance determinee 9 
Reponse • L’Acte qu’on deflechit, apres l’avoir fait, vers une naissance 
en un certain lieu, en disant Puiss6~je naitre en tel ou tel lieu f Et 
alors on y nait. Comme on raconte dans le Jataka la naissance du 
Trfcs Saint, par Feffet d’un vceu, dans le Jataka de Syamaka, etc. 

Tel est FActe qui aboutit a une naissance determinee. 

XXXI. Quel est FActe qui aboutit a une naissance indeterminee ? 
Reponse L’Acte qu’on ne deflechit pas, apres F avoir fait, vers une 
naissance determinee, en disant : Puisse-je naitre en tel ou tel lieu 1 
Comme les etres naissent par Feffet de FActe 

Tel est FActe qui aboutit a une naissance indeterminee 

XXXII. Quel est FActe qui a sa Concoction a Fetranger 9 Reponse 
L’Acte qui dans cette naissance-ci ou dans une autre a sa Concoction 
quand on est a Fetranger, acte bon ou mauvais, cet Acte a sa Concoc- 
tion a Fetranger. Comme le Tres Saint raconte 

Autrefois, 6 Mendiants, dans le Jambudvipa, la vie des hommes 
est immens6ment longue, comme c’est le cas pour le roi Mandhatar. 
Dans une d’entre les villes il y avail un chef de corporation appele 
Maitrayajna. Escorte de cinq cents camarades, il se rendit au pare. 
Et ses amis lui dirent alors * Dans cette ville-ci les marehands pre- 
naient ton pere pour leur chef, et ils descendaient au grand Oc6an, 
ils allaient a la Terre de FOr et a d’autres pays, et xls visitaient FAr- 
chipel et ils faisaient fortune. Nous aussi nous te prenons pour chef, 
nous descendrons a la mer, nous ferons fortune et nous visiterons 
FArchipel Soil, leur dit-il, et il accepta Le soir il s’en retourne et 
dii adieu a sa mere Maman, nous allons partir pour la Terre de 
FOr 1 Sa mere lui dit Nous avons, mon fils, a la maison d’immenses 
richesses 11 ne faut pas partir. Il y renonga sur la demande de sa 
mere. 

Il alia encore une fois au pare , ses camarades lui dirent Nous te 
soumettons encore la mAme requite Soit, dit-il, et il consentit. Il 
retourna chez sa mere et lui dit adieu Sa mere tombant a ses pieds 
le retint encore Une troisieme fois il retourna au pare , ses camarades 
lui dirent : C’est ta faute si nous ne partons pas. Nous te le deman- 
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dons encore. Nous, le treize, nous partirons. Alors, a l’insu de sa 
mere il fit transporter en dehors de la maison toute une cargaison. Au 
moment ou il s’en allait, sa mere tomba a ses pieds pres de la porte, 
et sans en bouger, ellc lui dit * Mon fils, il he faut pas partir f Dans 
sa colere, il donna un coup de pied a sa mere sur la t6te, passa 
outre, el s’en alia jusqu’a la plage II dit a ses camarades Quand on 
va sur iner, on ne sait qui vit ou qui meurt. Faisons vceu d’observer le 
jour-sabbatique avec les huit Commandements. Amsi soit-il, et ils 
acquiescerent Et ils firent le vceu. Ils descendirent a la mer. Ils 
etaient au beau milieu de la mer quand leur navire, battu par des 
vents capricieux se perdit, et ils perirent tous Maitrayajna, lui, 
s’accrochant a un grand vase de cuivre qui avait le col ferm6 par une 
£toffe, put atteindre le rivage Continuant d’avancer, il voit une ville 
avec des murailles d’or, des jardins, des bosquets, des etangs de lotus , 
Fencens y fumait ; le sol etait jonche de fleurs ; des bouquets de ban- 
deroles etaient attaches partout De cette ville sortirent quatre 
Nymphes-celestes (Apsaras). Elies le prirent et le firent entrer dans 
la ville. Il passa avec elles de longues ann6es a s’amuser, bien des 
centaines d’annees, bien des milliers d’annees, bien des centaines de 
milliers d’ann^es a s’amuser. Elles lui dirent Notre beau sire, tu ne 
connais pas ce pays-ci , n’en sors pas sans nous avertir. Si tu sors, en 
tout cas, ne va pas au Nord. Or une autre fois il en sortit. Il alia 
plus loin, et voici qu’il apergoit une ville avec des murailles d’argent, 
des jardins, des bosquets, etc comme ci dessus. De cette ville 
sortent encore huit Nymphes du ciel Elles le prirent et le firent 
entrer en ville II passa avec elles de longues annees a s’amuser, bien 
des centaines d’ann^es, bien des milliers d’annees, bien des centaines 
de milliers d’annees a s’amuser .. comme plus haut... Une autre fois 
il en sortit II alia plus loin et voici qu’il apergoit une ville avec des 
murailles de beryl, des jardins, des bosquets, des etangs de lotus , 
Fencens y fumait , le sol 6tait jonche de fleurs ; des bouquets de ban- 
deroles etaient attaches partout. Et il sortit de cette ville encore 
seize Nymphes-celestes. Avec elles encore il passa de longues annees 
a s’amuser,... comme ci-dessus .. Elles lui dirent * Notre beau sire, 
tu ne connais pas ce pays-ci 11 ne faut pas en sortir sans nous avertir. 
Et si tu en sors, en tout cas, ne va pas au Nord Une autre fois, il 
en sortit II alia plus loin, et voici qu’il apergut une ville avec des 
murailles de cristal, desjardins, des bosquets, des Etangs; Fencens 
y fumait; le sol etait jonche de fleurs , des bouquets de banderoles 
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etaient attaches partout. Etde cette ville encore sortirent trente deux 
Nymphes celestes. Avec elles aussi il passa de longues annees a 
s’amuser, bien des centaines d’annees, bien des milliers d’annees, 
bien des centaines de milliers d’annees a s’amuser. Elies lui dirent : 
Notre beau sire, tu ne connais pas ce, pays-ci. II nefautpas ensortir 
sans nous avertir Et si tu en sors, en tout cas, ne \a pas au Nord. 
II finit par se lasser de la volupte, et grace a leur negligence, il 
sortit. Il marcha vers le Nord et il arriva a une for6t epineuse. Et 
voici qu’il apergoit une ville avec des murailles de fer. Il y entra. 
A peine entre, la porte de la ville se referma. II regarde en l’air, la 
muraille s’eleve et il entend uu bruit terrible. Il s’arr^te et se 
demande : Qu’est~ce que cela 9 II s’approche, et il regarde. Un 
homme, el une roue armee de glaives lui tranche la t6te. Effraye, il 
demande * Qu’est-ce que cela, he * i’homme ? L’homme infernal lui 
dit C’est un enfer personnel. Maitrayajna lui dit * Quel peche as-tu 
commis? Il lui raconte Dans ce Jambudvlpa il y a une ville appelee 
Mahakosala. C’est la que j’etais fils d’un chef de corporation. En 
compagnie de cinq cents camarades, j’etais alle au pare. Voila qu’ils 
me disent Ton pere etait chef de corporation, le premier entre nous 
tous. Sous sa direction, on allait a Tetranger, on y faisait fortune. 
On visitait la Terre de TOr, File de Ceylan et le reste de 1’Archipel. 
Nous irons, nous aussi, sous ta direction visiter les pays etrangers. 
— Bon ! allons-y, nous aussi. Et je-consentis. Je retournaiala maison 
et je dis adieu a ma mere . Ainsi, je m’en vais a Tetranger Ma mere 
me dit. Mon fils ! ton pere voyageait sur mer, il allait a Tetranger, 
ct maintenant il a fait son temps. Tu es mon fils unique Nous avons 
des richesses en abundance a la maison. Ne Ten va pas. — Bien, je 
n’irai pas , et j’acquiesgai a sa demande Deux fois, trois fois, quatre 
fois il en fut ainsi, et tombant a mes pieds elle me retint. Une autre 
fois j’etais encore alle au pare; mes camarades me dirent : Il faut 
absolument aller la-bas. J’irai, je vous le promets Comme je me 
mettais en route, ma mere tomba a mes pieds sur le seuil de sa mai- 
son et n’en bougea plus . Mon fils, tu ne dois pas me quitter Je lui 
donnai un coup de pied il la t6te et je partis. Avec mes cinq cents 
camarades je me rendis sur la plage. Je fis voeu d’observer le Jour 
sabbatique avec les huit Commandements et je partis sur mer. Comme 
nous faisions route vers la Terre de TOr, notre navire battu par des 
vents capricieux se perdit Tout le monde perit. Moi seul, apres bien 
des journees, tant bien que mal, je m’en tirai. Je sors de Te au, 6puise 
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de fatigue, et \oila que j’apercois une ville avec des murailles d’or, 
des jardins, des bosquets, des etangs de lotus , Fencens y fumait ; le 
sol etait jonche de (leurs , des bouquets de banderoles etaient 
attaches partout. De cetle ville sortirent q*uatre Nymphes celestes 
Elies me firent entrer en ville etc.. Avec elles je passai de longues 
annees a m’amuser, des centaines d’annees, (des milliers d’annees), 
des centaines de milliers d’annees a m’amuser Une autre fois, en 
sortant. . etc... Et de cette ville sortirent (huit) Nymphes du ciel 
Elles me firent entrer en ville . etc . Avec elles aussi je passai de 
longues annees a m’amuser, bien des centaines d’annees, (bien des 
milliers d’annees), bien des centaines de milliers d’annees a 
m’amuser .. De m&me pour la ville de beryl. De cette ville aussi 
sortirent seize Nymphes-du ciel Et de la encore je sortis. Et 

j’aper^ois une ville de crisial. comme ci-dessus . De cette ville 
encore sortent trente-deux Nymphes-du ciel Et avec elles encore je 
m’amusai. . J’arrivai a une for6t epineuse etc .. Et voila que 
j’aper^ois une ville avec des murailles de fer. J’y entre A peine 
entre, la porte se ferme etc . comme ci-dessus... Je vois une 
roue armee de glaives qui tourne sur sa t6te. Et voila que la roue 
arm6e de glaives vient se poser sur ma t&te a moi. Farce que je 
m’etais retracts quatre fois sur la demande de ma mere, et parce que 
j’avais fait le voeu d’observer le Jour-sabbatique avec les huit 
Commandements, par la Concoction de cet acte, j’ai goute dans 
quatre grandes villes les f^licites du Paradis. Et parce que j’ai donne, 
en partant, un coup de pied sur la t6te a ma mere, par la Concoction 
de cet acte, une roue armee de glaives me tranche la t&te. Maitrayajfia 
se dit : Moi aussi, j’ai agi exactement de m6me ; et voici que la 
Concoction de mon Acte est presente. 

L’homme infernal lui dit Qui es-tu 9 Maitrayajfia lui raconte : 
11 y a dans le Jambudvipa une grande ville appelee Tamalipta ; c’est 
de la que je suis. Et c’est a mon tour de faire tout cela. L’homme 
infernal lui dit . (C’est vrai) J’ai entendu aujourd’hui une voix dans 
l’espace qui disait : La Concoction de ton Acte est epuis^e. Maitraya- 
jfia, fils d’un chef de corporation, arrivera ici aujourd’hui, car il a 
commis le m6me acte. Maitrayajfia dit : Qu’y a-t-il a manger t? L’autre 
repondit . Le pus sanglant qui coule de la t6te tranch6e. Et sur ces 
paroles l’homme qui avait fait son temps tomba mort. Maitrayajfia 
effray6, bouleverse, fit de tout son 6tre adoration a son pere et a sa 
mfere, et il dit : 
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Jusqu'au Faite de FExistence en haut, en basjusqu’a Fenfer Avici, 
en travers... innombrables sont les Plans du Monde , dans Fensemble 
des dieux, des Asuras, des hommes, des Serpents, des Fantdmes 
qui le remplissent, leurs doulears, je les prends pour moi, et qu’ils 
soient heureux * 

Sur cette pensee, il fit de tout son 6tre adoration a son pere et a 
sa mere, il se proslerna et prononga un Yceu * Partout ou jeviendrai 
a naitre, puisse-je pratiquer Fobeissance a mes parents ! Et tous les 
6tres, quels qu’ils soient, qui reviennent naitre dans un enfer per- 
sonnel, pour leur bien a tous je reste ici Et tous ceux qui dans le 
monde sont en Union et dehvres, hommage a eux ! Quhls me pro- 
tegent* Et ayant ainsi parle, il denieura la comme horame infernal, 
Et il prononga encore un autre voeu 

Que, a partir de Fenfer Avici jusqu’au Faite de FExistence, les 6tres 
qui sont lies par les chaines des transmigrations et des Destinations, 
goutent tous au bonheur conform© a la Loi, et touchent ensuite au 
Nirvana qui n’a ni vieillesse ni decheance 1 

Et des lors la roue resta tout le temps en Fair sans lui toucher la 
t&te. Et pendant tout ce temps sa mere benit son fils . Si j’ai quelque 
fruit de merite pour avoir donne Faum6ne, ou pratique la morale, ou 
exerce la continence, ou m ? 6tre devou^e a mon epoux, que, par ce 
fruit de merite, mon fils, quelque part qu'il soit, n’ait pas de mal 9 Et 
grace a cela il fut en paix. 

b) Comme dans le Syama jataka, le jeune Syama perce d’une fleche 
empoisonnee , la benediction prononcee par son pere et sa mere fait 
que le trait sort de la plaie, que le poison est aboli, et que le mort 
ressuscite Ici encore (grace a cette benediction) tout finit bien — 
Comme Sariputra le declare dans le Dhanamjayasutra, a (Vajra?) 
Rajagrha . Le brahmane, son pere et sa mere, 6galement honores, 
regulierement veneres, ont pour lui un sentiment attendri dans leur 
cceur bienveillant Leur fils (les sert) vertueusement, selon la Loi , il 
ne fait jamais un acte mauvais. Tout le Sutra est a citer — Et encore 
comme le Tres Saint a dit dans le Sivalaka sutra 0 fils d’un chef de 
famille ! le pere et la mere, qui ont regu (de leur fils) cinq sortes de 
services, lui rendent cinq services en retour. Et, 6 fils d’un chef de 
famille 1 quand un 6tre humain est tendrement aime de son pere et de 
sa mere, on peut lui predire la fortune 

c ) Ainsi (Maitrayajna), alimente de tendresse, finit son temps avant 
Fachevement des soixante mille annees. 
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d ) C’est comme le roi Ajatasatru qui changea de condition avant 
d’avoir 6puise toute la longue duree de la vie aux enfers. Mais comme 
les Actes ne peuvent Hre steriles, il a parfois de violents maux de t6te. 

e) II faut parler ici de la docilite de Maitrayajna a l’egard de son 
pere et de sa mere apres qu’il eut fait son voeu ; et dire aussi comment 
dans le Syama jataka (Syama) gardait son pere et sa mere aveugles 
en restant (sous leur main ?), et encore dans des centaines d’autres 
jataka s 

f) Et ensuite le Tres Saint, quand le moment enfutvenu, s’adressa 
aux Mendiants • II se pourrait, 6 Mendiants, qu’un d’entre vous 
pense que c’etait lui, dans ce temps-la, a cette epoque-la, qui a ete 
Maitrayajua, fils d’un chef de corporation. N’ailez pas croire cela. 
C’est moi qui dans ce temps-la, a cette epoque-la, etais Maitrayajna, 
fils d’un chef de corporation. Axnsi done, 6 Mendiants, vous devez 
avoir foi dans ma parole et avoir du respect pour le Bouddha, avoir 
du respect pour la Loi, pour la Communaute, avoir du respect pour 
votre pere, votre mere, votre maitre, votre professeur II faut que 
vous soyez instrmts ainsi, 6 Mendiants Celui qui, ainsi parti a i’etran- 
ger, eprouve respectivement du plaisir ou de la peine, comme c’est 
le cas de Maitrayajna qui, parti a Petranger, a des cette naissance 
m6me eprouve un paradis personnel et un enfer personnel, — celui 
qui, parti a Petranger, y eprouve plaisir ou peine, e’est la PActe qui 
a sa Concoction a Petranger. 

g) Yoici ce que le Tres Saint indique M’obeir, ou ob6ir a son pere 
a sa mere, a ses directeurs, a ses maitres, la Concoction en est la 
m6me, en ce raonde et dans Pautre. Comment la Concoction est-ellela 
m6me en ce monde 9 Par exemple, a SravastI, il y avait un pauvre 
homme qui en voyant le Tres Saint, avec la Communaute des Audi- 
teurs, prendre de la nourriture, eut une pensee de piete. Par la il 
acquit une grande provision de merites, PActe qu’il avait fait devait 
aboutir a la dignite royale, et en m&me temps c’etait le germe de son 
salut. Connaissant cela, le Tres Saint prononga cette stance. 

Ceux qui se plaisent en cela — et qui font aussi leur service, — 
rieri ne manque a leur salaire, — ils ont aussi part au merite. 

C’est la m&me l’origine de la stance 

L’Esprit va en t6te des Essences ; — leur mieux, c’est PEsprit ; 
leur rapidity, c’est celle de PEsprit — Si dans un esprit de pi6t6 — 
on parle ou on agit — alors le bonheur vous suit, — comme l’ombre 
suit par derriere. 
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. Apr&s cela, (ce pauvre homme) passa naitre chez les dieux. — Ou 
encore, par exemple, le Bouddha-pour-soi nomine Tagarasikhin, 
dans un temps de famine, regut du brouet en don d’un pauvre 
homme Or ce jour-la m6me (ce pauvre) fut sacre roi dans cette m6me 
ville, puis, plus tard, ll devint Bouddha-pour-soi; e’est celui-la qui 
est mentionne dans un autre Sutra sous le nora de Tagarasikhin. Ainsi 
un esprit de piete a l’egard du Tres Saint a une Concoction de fruit 
des la vie presente 

A) Et quand ll s’agit (de la piete) envers le pere et la mere, comment 
est-ce 9 Par exemple, Maitrayajna, le fils d’un chef de corporation, 
qui etait revenu jusqu’a quatre fois sur sa decision pour obeir a sa 
mere, a obtenu en retour le paradis personnel dans quatre grandes 
villes Et de plus ce fut pour lui le germe de son salut. Ainsi, quand 
il s’agit du pere et de la mere, la Concoction du fruit se fait aussi 
dans la vie presente. 

1 ) Et comment une pensee impie a Pegard du Tres Saint comme a 
Pegard du pere et de la mere fait-elle qu’on va en enfer ? Reponse . 
Devadatta qui avait un esprit d’impiete a Pegard du Tres Saint est 
tombe dans le grand enfer Avici. Et de m6me le roi Sikhandin, qui 
regnait au pays de Sindhu, dans la ville de Rauruka, est tombe en 
enfer pour avoir tue son pere. Ainsi un esprit d’impiete a Pegard du 
Tres Saint comme a Pegard du pere et de la mere fait qu’on va en 
enfer. 

j) Alors il n’y a done pas de difference ? Reponse * II y en a une, et 
elle' est grande Le Tres Saint a pendant des centames de milliers 
d’Eons acquis des Racines-de-bien qui lui ont fait une Provision 
abondante , e’est lui qui a fait naitre la Yoie quand eile n’elait pas 
nee , Illumine, il montre le Che min qui mene a Plllumination. Si on 
a de la piete pour lui, la Concoction de fruit en est sans mesure, et 
au bout e’est le Nirvana Le pere et la mere ne connaissent pas le 
chemin du Salut Et de plus, il ne faut pas obeir en tout au pere et a 
la mere II y a des parents qui ont Pesprit alfecte par de fausses Vues 
et qui disenta leur fils Allons f conduis-moi dans un lieu inhabite, 
ce sera pour ton bien et aussi pour mon bonheur Ou Jette-moi dans 
unpreeipice Ou Fais-moi entrer dans le feu. Et cela, il ne faut pas le 
faire. Pourquoi ? C’estque, si on a tue son pere ousa mere, on va fatale- 
menten enfer Et e’est pourquoi le Tres Saint a interdit d’admettre 
dans les ordres un parricide ou un matricide. Pour lui, ni entree dans 
les ordres, ni ordination, ni acces au fruit. A part ce point, pere et 
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■'mere, maitre el professeur sont absolument 6gaux Identiques 9 
Comment cela 9 N’est-ce pas le Tr&s Saint quil’a dit « Le pere el la 
mere ont pour leur fils un amour qui p6netre jusqu’aux moelles ; il ne faut 
done pas conferer Tordination a qui n’est pas autorisS par son pere et 
sa mhre » ? C’est ainsi que Rastrapala, Sona et autres n’ont pas 6te 
ordonnes par le Tres Saint tant que leur pere et leur mere ne les 
avaient pas autoris^s. Et aujourd’hui encore on ne confere pas l’ordi- 
nation sans une autorisation (des parents) Ainsi quand le Trks Saint 
quitta le monde, son pere Suddhodana en eut tant de chagrin qu’il 
en perdit les yeux. 11 est dit * « Le pere et la mhre ont cinq choses 
en vue quand ils souhaitent un fils Quand il sera grand et que nous 
serons vieux, il nous gardera, il fera tout ce qu’il faudra faire ; il 
sera le maitre de notre fortune , quand nous n’y serons plus, il nous 
donnera les offrandes funeraires ; la duree de la famille sera assuree. 
Voila les cinq raisons que les parents ont en vue quand ils souhaitent 
un fils. 

Le cas n’est pas le m6me pour les maitres et les professeurs. Eux, 
ils n’agissent que par compassion Comment pourrait-il en finir avec 
le cercle des transmigrations qui tourne de temps immemorial 9 se 
disent-ils. Comme le Tr&s Saint l’a dit dans le Vinaya Le profes- 
seur considkre l’eleve comme un fils ; Televe considere le pro- 
fesseur comme un pere. Ainsi en s’appuyant Tun sur l’autre ils 
seront heureux. Done maitre et professeur sont absolument egaux 
avec pere et mfere. Comme le Tres Saint l’a dit dans le Sutra du 
Cakravartin* Quel est l’Actedont la Concoction fait que le roi Cakra- 
vartin obtient une perle d’elephant, une perle de cheval 9 C’est que 
pendant longtemps le roi Cakravartin transporte lui-m&me sur ses 
6paules son pere et sa mkre, ou bien les fait transporter en char, 
etc II transporte lui-m6me ou fait transporter ses maitres et ses pro- 
fesseurs C’est par la Concoction de cet acte que le roi Cakravartin 
obtient une perle d’el^phant, une perle de cheval. Pour cette raison 
encore, maitres et professeurs sont absolument £gaux avec pere et 
mere. 

Et il y a encore une difference sur un autre point. Les chefs de 
famille doivent honorer leur pere, leur mkre et les religieux. Mais les 
religieux eux-m&mes doivent honorer maitres et professeurs. Comme 
les Mahisasakas qui appartiennent a une famille diflferente rapportent 
Implication dans leur Vinaya * « Ainsi que l’a d6elar6 le Tres Saint, il 
ne faut pas, 6 Mendiants, partir a l’6tranger sans avoir demande conge 
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aux maitres et aux professeurs. Pourquoi cela? 0 Mendiants, il y a 
obstacle a la vie, obstacle a la conduite brahmique, obstacle a la sebile et 
au froc. Jadis, 6 Mendiants, il y avait un fils de chef de corporation appeU 
Maitrayajna » Et il failt reciter ici, tel qu’il est, cet avadana. Ainsi 
done maitres et professeurs sont absolument egaux avec pere etmere. 
Et comme Pa dit le Tres Saint : Celui, 6 Mendiants, qui prenant sur 
ses 6paules son pere etsa mere, ferait le tour du Jambudvipa et qui 
s’attellerait au joug (pour les vehicular) dans les quatre continents, 
et qui donnerait de For et de For, il n’aurait pas ainsi rendu a son 
pere et a sa mere les services qu’il avait regus d’eux. Mais celui qui 
les rendrait pieux a 1’egard du Bouddha, de la Loi, de la Communaut6, 
qui les afferrmrait dans les Cinq Preceptes, dans les vertus cheres 
aux Saints, e’est ainsi que le fils rend a son pere et a sa mere les ser- 
vices qu’il a regus d’eux. Or, tout cela, maitres et professeurs le font 
tout cela. Comme le Tres Saint Fa dit dans le Sutra du Daksina- 
vibhanga : Parexemple l’homme qui a cause d’un autre homme prend 
son refuge dans le Bouddha, prend refuge dans la Loi et la commu- 
naute il faut enoncer ici les cinq Preceptes dans leur enonc6 regu- 
lier..., cethomme-la ne pourra jamais le rendre a Fautre simplement 
par des appellations respectueuses, les politesses de l’accueil, etc. 
Ainsi les maitres et les professeurs Femportent encore sur le pereet 
la mere 

Et encore comme Katyayana le Grand a converti les populations de 
l’Occident, a commencer par l’Avanti. Et aussi comme le saint 
Madhyandina, soumettant a la discipline cinq cents Dragons dans le 
Cachemire, a converti le pays , puis apportant le grand safran du lac Ana- 
vatapta, il l’a installe au Cachemire ; les gens en font usage encore 
aujourd’hui , et il y fonda un monastere qui est encore habite. Et 
aussi comme le Saint Gavampati a, dans la Terre de l’Or, converti les 
gens sur une centaine de lieues. Et encore comme le Purva Videhaa 
ete converti par le saint Pindola Bharadvaja. Et aussi comme le 
saint Mahendra a, dans File de Ceylan, amene a la foi les Raksasas, 
Yibhisana en t§te, et converti le pays. Et aussi comme le saint Purna 
(temoin le sutra des Cent Cinquante) a converti dans la villede Sur- 
paraka cinq cents laics et y a fait construire un couvent avec une frise 
de santal ; et aussi comme le Tres Saint s’y rendit par la voie des 
airs avec cinq cents Mendiants, et la multitude qui etait venue la fut 
convertie. Mais a quoi bon mentionner un a un le nom de chaque 
Mendiant 9 En fait depuis que le Tres Saint est arrive au Parinir- 
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vana, tous ceux qui sont entres dans la Discipline, que ce soit Men- 
diant ou Mendiante, oil laic, ou laique, e’est toujours par des Men- 
diants qu’ils y sont enlres. Et celui qui a converti devient pour lui un 
maitre et un professeur [Comme Fa dit ? ] le Tres Saint Le pere et la 
m&re ont cinq choses en vue quand lls souhaitent un fils ; les maitres 
et les professeurs, eux, c’est par compassion qu’ils piAchent le Nir- 
vana, la Loi . et pour cette raison encore, les maitres et les profes- 
seurs sont d’une -excellence sup^rieure au pere et a la mere. C’est 
pourquoi le Tres Saint a dit : 0 Mendiants, si on croit en mes 
paroles, il faut avoir une piete absolue envers le Tres Saint, il faut 
avoir une piet£ absolue envers la Loi, la Communaute, le pere et la 
mere, le maitre et le professeur. Il en resultera pour vous du bien 
et du bonheur de longue duree 

Voila l’Acte qui a sa Concoction en pays etranger 

XXXIII. Quel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe 
est d’acord heureux et devient ensuite malheureux? Reponse Quel- 
qu’un ici-bas, etant sollicite de donner, toutd’abord promet dans un 
elan de joie et il donne dans un elan de contentement , mais, quand 
il a donne, il en a du regret. Celui-la, quand il revient naitre parmi 
les hommes, il revient naitre dans des families riches, de grande for- 
tune , dans la suite, sa fortune s’epuise, se perd ; et ensuite il devient 
pauvre. 

C’esl comme le saint Gopaka. Au temps ou Kakutsanda etait Par- 
faitement Illumine, il avait donne a la Communaute des Mendiants 
une vache laitiere Dans la suite, d’autres le reprouverent et dirent * 
Tu n’as pas bien fait de la donner II en concut une pensee d’impiete 
Et alors, purtout ou il va renaitre, il est d’abord tres riche, puis a 
cause de cette pensee d’impiet6 il devient pauvre. Et, dans sa derniere 
existence, il etait revenu naitre a Rajagrha dans une des families dela 
ville Au moment de sa naissance sa mere trepassa « Il a tue sa mere en 
naissant, il est ne sous le signe de l’ast^risme Mula (Racine) 1 II ne 
faudrait pas qu’il rende sa famille deracinee ! C’est un porte-malheur ! » 
Et on le deposa avec sa mere au cimetiere Et la, par l’influence du 
m^rite qu’il avait acquis, voila le lait qui coule d’un des seins de la 
mere. II grandit, et le Tres Saint etant survenu Fordonna Le Tres 
Saint raconta au long totfte cette histoire aux Mendiants Ainsi done 
il avait d’abord donn6 par pi^te une vache laitiere, et ensuite il l’avait 
regrett6, et tel fut le fruit de son Acte Le mouvement de piete qu’il 
avait eu d’abord devint la racine de son salut 
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Et c'est aussi comme Is'vara, le fils de famille, a Campa la grande 
ville. II avait remis toute sa richesse a ses employes et F avait expe- 
dite dans toutes les directions , et partout ouil Favait envoyee, elle 
fut perdue. Et il dut s’emplover au service des autres. 

Tel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe est d’abord 
heureux et devient ensuite malheureux. 

XXXIV. Quel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe 
est d’abord malheureux, puis devient heureux? Rdponse Quelqu’un 
ici-bas s’etant engage a donner, se trouve sollicite et proraet, mais 
il donne difficilement ; puis, le don une fois accompli, il en eprouve 
de la satisfaction. Celui-la, quandil revient naitre parmi les homines, 
il revient naitre dans des families pauvres , puis dans la suite sa for- 
tune va en croissant. A ce sujet ilfaut reciter Favadana d’Aniruddha. 
Or, celui-ci a Rajagrha avait prepare un plat de millet et de riz , il 
le donna en aumdne au Bouddha-pour-soi Uparista Le mtme jour, 
le roi, content de lui, lui donna huit grands villages Et jamais plus 
il ne fut pauvre. Comme [en fait foi] la prophetie qui le concerne 
dans le sutra Purvaparantaka 

Et encore comme a SravastI ce pauvre homme qui avait demande 
des fruits aux gens de sa famille et qui les avait emportes aux champs 
pour les planter. Sa femme, ayant mis en gage de la vaisselle, 
rapporta du riz et le mit a cuire. La-dessus le Tres Saint s’adressant 
a Sariputra, Maudgalyayana, Mahakasyapa, Subhuti et autres, leur 
dit Vous irez qu6ter la premiere aumdne chez tel chef de famille. 
Ils y allerent done a tour de rdle, etils re^urent tous une aumdne de cet 
homme. Et ensuite le Tres Saint aussi y alia , la femme, prise d’un 
sentiment de piete, lui donna tout ce qui restait du plat, et elle fit un 
veeu . 0 Tres Saint! Que, grace a cette Racine-de-Bien, nous ne 
soyons plus jamais pauvres * — Qu’il en soit ainsi, repondit le Tres 
Saint Cejour-la mdme, Fhomme trouva un grand tresor. Le roi Pra- 
senajit vint a le savoir , il se rendit le meme jour chez lui, et lui 
dit Ces deniers, ce sont les rois mes anc&tres qui les ont ddposes la. 
Le chef de famille en prit done une poignee et la lui remit , ils se 
changerent en charbon Le roi les rendit au chef de famille et ils 
redevinrent de For Le roi Prasenajit, surpris, se rendit aupres du 
Tres Saint etFinforma. Le Tres Saint lui dit . Cette fortune est venue 
de ses merites a ce chef de famille , tu ne peux la lui prendre. Et il 
raconta toute Fhistoire Ainsi cet homme, qui donnait, promettait 
avec peine quand on le sollicitait, et il donnait avec peine , puis, le 
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don fait, sa pensee se faisait pieuse. Pour cette raison il avait ete 
pauvre d’abord, puis il devint riche. 

Tel est PActc qui fait que Pindividu qui lui est associe est d’abord 
malheureux et devient ensuite heureux. 

XXXV. Quel est PAcle qui fait que Pindividu qui lui est associe 
est heureux d’abord et ensuite 9 Rcponse : Quelqu’un ici-bas £tant 
sollicite de donner promet dans un elan de joie, donne dans un 6lan 
de joie, et quand il a donn6, il est encore satisfait Cet individu, 
quand il vient renaitre chez les hommes, vient naitre dans des families 
riches, opulentes, fortunes Ici il faut reciter l’histoire des quatre 
pcrsonnages charitables Mindhaka, etc., de la ville de Bhadrika, 
comment leur Acte avail muri On sait qu’ils avaient donne une 
aum6ne de qu6te an Bouddha-pour-soi Tagarasikhin , il y a a ce sujet 
dans lc Ymaya un Avadana qu’il faut reciter ici 

Tel est PAcle qui fait que Pindividu qui lui est associe est heureux 
d’abord et ensuite 

XXXVI. Quel est PAcle qui fait que Pindividu qui lui est associe 
est malheureux d'abord et ensuite 9 RSponse . Quelqu’un ici-bas est 
depourvu d’Amis-de-bien , il ne fait pas de dons, mais il ne commet pas 
d’Acte de mal. Celui-la, quand il vient renaitre parmi les hommes, il 
vient naitre dans des families pauvres oil il n’y a guere a boire et a 
manger. 

Comrae on raconte Pavadana du petit gargon pauvre de SravRsti. 
Or le Trks Saint circulait dans SravastI pour qu&ter sa nourriture. 
C’6tait alors lejour qu’on appelle « le douze des Cannes a sucre », 
Le Tres Saint avait regu des Cannes a sucre. Et un petit gargon qui 
se trouvait a la porte d’une maison demanda de la canne a sucre au 
Tres Saint. Le Tr&s Saint lui en donna une. Il en demanda encore. 
Le Tres Saint lui dit . Mon cheri, dis-moi seulement : Je n’en d6sire 
pas f et je t’en donnerai encore II r^pondit : Tres Saint, jamais 
jusqu’ici je n’ai dit Je n’en desire pas ! Le Tres Saint lui dit Mon 
ch£ri, dis-moi que tu n’en desires pas, et je te les donnerai toutes. 
Par gourmandise, Penfant lui dit: Je n’en desire pas! Et le Tres 
Saint les lui donna. Alors le saint Ananda demanda . Tres Saint, 
qu’est-ce que cela 9 Le Tr&s Saint r^pondit : 0 Ananda, cet enfant 
n’a jamais jusqu’ici eu assez des formes, des sons, des saveurs, des 
odeurs, des contacts, etc II n’a jamais jusqu’ici prononce ces mots : 
Je ne desire pas ! Ces mots m6me Je ne desire pas * seront pour lui 
la cause initiale de son salut Et il dit • 



LA GRANDE GLASSIFICATION DES AGTES 


i35 


Jene desire pas * Ces mots-la, il ne les a jamais prononces ! Qu’est-ce 
a dire des formes, des sons, des odeurs, des contacts ? Ainsi va deman- 
dant le stupide, pris dans le tourbillon. Mais maintenant qu’il a dit 
dans un eclat de joie : Je ne desire pas !, il n’a plus de grands desirs 
et ce sera la cause de son salut. 

Tel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe est malheu- 
reux d’abord et ensuite. 

XXXVII. Quel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe 
est riche et avare ? Reponse * Quelqu’un iei-bas ne donne qu’en petite 
quantity, mais a une personne vertueuse et digne de recevoir ; mais 
sa disposition a la generosity ne se repete pas, ne se renouvelle pas. 
Celui-la, quand il revxent naitre parmi les hommes, il vient renaitre 
dans des families riches, opulentes, fortunes, a cause de la haute 
valeur du don qu’il a fait. Mais comme sa disposition a la generosity 
ne s’est pas repetee, pas renouvelee, par cet Acte il devient avare 

C’est comme Fhistoire du chef de famille Hillisala a Sravasti Dejii 
dans une existence anterieure il etait avare. Un jour le Bouddha- 
pour-soi nomme Tagarasikhin vint se presenter a sa porte. Il lui 

donna une aum6ne de nourriture , puis en la lui voyant prendre 

il ne lui donna pas d’aum6ne, et le religieux disparut. Par cet Acte, 
il jouit de la plus haute fortune tant d’ordre divin que d’ordre humain, 
puis il revint naitre a Sravasti comme le fils d’une des grandes 
families , il v6cut en avare, puis mourut. Comme il n’avait pas de fils, 
le roi Prasenajit prit sa fortune, (comme raconie) le Sutra intitule 
Rajopakirnaka dans la collection des recits sur Prasenajit qui fait 
partie de FAgama en Cent sections. Le roi Prasenajit dit au Bouddha ; 
Tres Saint, un homme de grande famille est mort ; il n*a pas de fils, 
je prends done sa fortune. Le Tres Saint lui dit : A combien se monte 
la fortune du chef de famille que tu as prise, grand roi 9 II r^pondit : 
En espeees frappees, 6 Tres Saint, il y a une centaine de centaines 
de mille , le reste de sa fortune, qui n J est pas en espeees frappees, ne 
peut se compter. Le Tres Saint dit : C’est maintenant la septieme 
fois que sa fortune est confisquee, faute de fils Le merite qu r il avait 
acquis en donnant Faum6ne au Bouddha-pour-soi nomm6 Tagarasikhin 
s’est epuise, et il ne s’est pas acquis d’autre Racine-de-bien. Aussi il 
passe aujourd’hui sa premiere nuit dans Fenfer Maha Raurava a y 
6tre cuit. Et alors le Tres Saint dit des stances . 

Fortune, grains, or, vaches, chevaux, pendeloques de pierreries, 
esclaves, ouvriers, serviteurs, et tous ceux qui vivent de lui, quand 
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il meurt, tout cela ne le suit pas, et il ne Femporte pas avec lux. 

Ce qu’il a fait de bien ou de mal, c’est la ce qu’il possede, et il l’em- 
porte avec lui. 

Qu’il se fasse done une provision de merries pour Fautre monde ; 
les merites, e’est le point d’appui des 6tres vxvants dans Fautre 
monde. 

Il quitte son corps dans sa maison, ses amis et ses parents au 
cimetiere ; ses actions bonnes ou mauvaises le suivent sur sa route. 

C’est cet individu qui est riche et avare. 

XXXVIII. Quel est FActe qui fait que I’individu qui lui est associe 
est pauvre et genereux? Reponse* Un individu ici-bas a donne beau- 
coup de charit^s aux animaux, a des hommes de mauvaises m oeur&, 
sans conduite brahmique , il a a maintes reprises pratique la pensee 
de generositc Celui-la quand il revient naitre chez les hommes, il est 
pauvre et genereux Comme est rapport£e la donn^e anterieure du 
tisscrand de Sruvasti dans ce m6me Vinaya . il etait genereux et 
pauvre ; il avail a maintes reprises pratique la pensee de gen^rosite 

Tel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe est pauvre 
et genereux 

XXXIX Quel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe 
est riche et g6nereux? Reponse: Un individu lci-bas a donne beau- 
coup de charites a des gens vertueux, dignes de rccevoir , il a a 
maintes reprises pratique la pensee de generosite Celui-la, par 
Feff'et de cet Acte, quand il revient naitre chez les hommes, il vient 
renaitre dans des families riches, opulentes , mais de ce qu’il a pra- 
tique a maintes reprises la pensee de generosite, il est genereux 

C’est comme Anathapindada qui avait fait don du Jetavana quand 
Krakutsanda etait le Parfait-Illumine, et qui y avait construit un mo- 
nastere. Et de m£me quand Kanakamuni etait le Parfait-Illumine, et 
Kasyapa, et Sarvarthasiddha. Et il en fera don encore a Maitreya en 
couvrant le terrain de pieces d’or 

Tel est FActe qui fait que Findividu qui lui est associe est riche et 
genereux. 

XL Quel est Findividu dont la duree de vie est epuisee sans que 
son Acte lesoit? Reponse L’mdividu qui, en sortant de l’Enfer, 
revient naitre en Enfer, qui, en sortant d’une existence animate, 
revient naitre parmi les animaux; qui, en sortant du monde de Yama, 
revient naitre dans le monde de Yama , qui, en sortant d’une existence 
de dieu, revient naitre parmi les dieux C’est comme Varsakara le 
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brahmane qui, apres des morts et des morts, revient naitre comme 
singe. C’est encore comme ce chef de famille au Cachemire dont il a 
et 6 question ci-dessus (§ I) qui revenait encore et encore naitre dans 
les bestiaux. Et c’est encore comme le pairvre pere de famille a 
SravastI, devant la porte duquel, au moment ou il trepassait, se 
trouvait un taureau qui avait une plaie a Fepaule Ce pere de famille, 
qui avait sa pensee attachee a sa maison, revint naitre comme ver 
sur Fepaule du taureau , il venait de naitre qu’un eorbeau le mangea , 
il revint naitre comme ver au m6me endroit et il perit sept fois de 
suite ainsi dans la m6me journee , chaque fois qu’il venait renaitre, 
il etait mange par un eorbeau 

Et c’est encore comme le saint Maudgalyayana-Ie-Grand qui en 
faisant sa tournee de qu&te au Magadha arriva a la porte d’une maison 
oil le chef de famille, en compagnie de sa femme prenait son repas , 
il mangeait un plat aceommode avec de la chair de poisson , il tenait 
son fils dans son giron et une chxenne noire se tenait devant lui a qui 
il jetait les ar&tes du poisson. Le pere de famille en voyant Maudga- 
lyayana-le-Grand, lui dit * Va-t 7 en, saint homme , personne ici ne te 
donnera l’aumdne, Le saint s’en alia. Or a la porte de cette maison 
survinrent des hommes instruits qui arrivaient d’un aulre pays ; ils 
furent frapp6s de surprise Oh ! quelle chose extraordinaire ! celui 
qui est le premier des maitres de pouvoirs magiques, qui a dompte 
les deux rois des Dragons Nanda et Upananda, qui de son orteil 
gauche a ebranl6 le palais divin de Vaijayanta a la stupefaction de 
Sakra, FIndra des dieux, qui parcourt en un clin d’ceil l’univers avec 
ses trois mille mondes, e’est lui qu'on renvoie sans lui donner 
Faumdne * Alors FAneien, en vue de leur edification, leur dit . Mes 
amis, ce n’est pas la qu’est Fextraordinaire. Ces hommes lui dirent ■ 
Alors qu’y a-t-il encore d’extraordinaire pour nous surprendre ? 11 leur 
dit Ce pere de famille qui mange pour son repas un plat aceommode 
a la chair de poisson, le poisson qu J il mange est son peie. Vous 
voyez cet etang par-derriere sa maison , il en tirait et en tirait des 
poissons pour les manger. Une fois trepasse, il revint naitre poisson 
dans cet etang , a son tour d’en 6tre tir6 et tire et d'etre mange. Et 
chaque fois, e’est la qu’il revient naitre Et la chienne que vous 
voyez, e’est la mere de ce maitre de maison ; elle etait si avaricieuse 
qu’elle ne donnait jamais Faum6ne , qu’elle ne respectait pas la morale ; 
elle ne pensait qu’a garder son argent pour sa famille et sa race. Sa 
pensee 6tait attachee a sa maison quand elle trepassa , elle vint y 
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renaitre chienne , et chaque fois qu’elle trepasse, elle y revient 
prendre naissance Et toute la nuit elle tourne tout autour de la 
maison pour emp6cher que personne y entre Et le fils que rhomme 
porte dans son giron, c’etait le galant de cefte femme Or ce maitre 
de maison apprit que sa femme s’etait eprise d’un galant, done il 
pretexta un voyage, s’eloigna de la maison, et la nuit, quand elle 
6tait couch^e avec Eautre, il survintet tua rhomme. Ce galant avait 
Eesprit attache a cette femme quand il trepassa ; enchain^ par cet 
amour, il alia naitre dans son sein Regardez, mes amis e’est sonpere 
de qui maintenant cet homme mange la chair ; e’est sa mere, la tn&re 
qui Ea enfante, a qui il jette les aretes du poisson , e’est son ennemi, 
celui qu’il a tue par fureur, le galant de sa femme qu’il porte main- 
tenant dans son giron. La voila, la vilenie de la transmigration; 
prenez-en le d^goCit Ce qu’il y a d’extraorclinaire la-dedans, e’est 
cela ! Et alors, le saint Maudgalyayana-le-Grand, pour Unification 
des generations a venir, resuma toute l’histoire en une stance : 

Son pere, il lui mange la chair ; — sa mere, il lui jette les ar6tes ; 
— l’amant de sa femme, il le dorlote ; — la folie aveugle le 
monde ! 

Tel est Eindividu dont la dur6e de vie est 6puisee sans que son 
Acte le soit. 

XLI. Quel est Eindividu dont EActe est epuise sans que sa dur^e 
de vie le soit 9 Reponse : Celui qui, ayant £te heureux d’abord, 
devient malheureux ensuite. Celui qui, ayant 6te malheureux d’abord, 
devient heureux ensuite. C’est cet individu de qui EActe est 6puise 
sans que sa dur6e de vie le soit 

XLII. Quel est Eindividu de qui EActe est 6puis6 et aussi la duree 
de vie 9 Reponse : L’individu qui, au sortir de EEnfer, passe renaitre 
chez les animaux , qui, au sortir d’une existence animate, passe 
renaitre dans le monde de Yama ; qui, au sortir du monde de Yama, 
passe renaitre chez les homines , qui ensuite passe renaitre chez les 
dieux. Comma ce fils de marchand, a SravastI, qui 6tait alle au pare 
et qui, a la demande de sa femme, monta sur un arbre asoka pour 
cueillir des fleurs La branche cassa , il tomba sur une grosse pierre, 
et trepassa. La foule se mit a verser des larmes. Les Mendiants qui 
6taient sortis pour leur promenade de la journee, tout bouleverses de 
ce spectacle, en firent rapport au Tr&s Saint. 0 Trks Saint 1 comme 
tout passe ! Dans le pare un fils de famille encore tout jeune, qui 
ri avait pas encore joui de sa fortune, est tomb£ d’un arbre asoka, et 
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il est mort. La foule est accourue et a pousse des cris a se croire dans 
l’enfer Raurava. Le Tres Saint dit 0 Mendiants 1 ce m6me fils de 
famille etait ne autrefois au sein de POcean dans une des families de 
Dragons II venait d’y naitre et jouait en compagnie des femmes 
quand un Garuda Penleva et le devora. Les filles des Dragons se 
mirent a pleurer , ce sont ici ces femmes qui pleurent. Et ce jeune 
homme qui a la priere de sa femme est monte sur un arbre asoka a 
eu la-dessus an coup de colere . « C’est sa faute si je suis monte sur 
l’arbre ! » II a trepasse en etat de colere et il est alle naitre en enfer. 

Tel est Pindividu de qui PActe est epuise, et aussi la duree de vie. 

XLIII Quel est l’individu de qui les merites sont epuis^s et aussi 
la duree de vie ? Reponse Comme c’est le cas du chef de famille 
Hillisali Comme Pa dit le Tres Saint De ce chef de famille, 6 grand 
roi, PActe de bien est epuise et il n’en a pas fait d’autre. Cette nuit-ci 
est la premiere qu’il passe a cuire dans Penfer Raurava. Et comme 
le roi Prasenajit, dechu de la royaut£, qui s’etait enfui jusqu’a 
Rajagrha , la il se fourra dans la bouche des feuilles de radis trop 
vieux qu’un homme lui avail jetees en pitance. La bouche pleine de 
terre menue, il mourut alors. C’etait la consequence d’un acte 
ant^rieur lors d’une aum6ne faite a un Bouddha-pour-soi. 

Tel est Pindividu dont la dur6e de vie est epuis^e et aussi les 
merites. 

XLIII bis . Quel est Pindividu de qui ni la duree de vie n’est 
epuisee, ni PActe, mais de qui les Passions sont epuisees 9 Reponse : 
Celui qui est entre dans le Courant celui qui a une fois a revenir ; 
celui qui ne reviendra pas ; le Bouddha-pour-soi. 

Tel est Pindividu dont la duree de vie n J est pas 6puis6e, ni PActe, 
mais de qui les Passions sont epuisees 

XLIV. Quel est Pindividu qui est heureux de corps et non d’esprit ? 
Reponse Le Profane qui a accompli des actes meritoires est heureux 
de corps et non d’esprit. Comme les brahmanes et les chefs de 
famille (du Magadha) et comme le roi Mandhatar. 

Tel est Pindividu qui est heureux de corps et non d’esprit. 

XLY. Quel est Pindividu qui est heureux d’esprit et non de corps ? 
Reponse . C’est comme, par exemple, PArhat qui n’a pas de Merites 
(ou : Apunya) ; il est heureux d’esprit, non de corps. Et aussi comme 
le saint Sonottara ; il avait dans une existence anterieure donne a 
un Bouddha-pour-soi qui prenait son bain une boule de bouse de 
vache ou il avait m6l6 de la plante a demangeaisons pour son bain. 
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En consequence de cet Acte, son corps etait ravage par la lepre. Et 
la stance le dit bien : 

« Lcs Actes, en verite, sont les plus forts, — du fait des Actes 
pareils au diamant — qui m’ont soumis a leur empire — je recueille 
des Actes douloureux. 

Et encore comme Kasyapa-la-Jambe II avait, a Benares, promis a 
un Bouddha-pour-soi de lui donner a manger , mais il tarda jusqu’a 
la limite du temps permis, et c’est a grand peine qu’il lui donna la 
nourriture promise. Par 1’effet de cet Acte, devenu Aflranchi-de- 
passions dans une existence ulterieure, il passe la matinee a qu&ter 
PaumAne de nourriture , puis, quand la limite du temps permis est 
toute proche, il obtient a manger tant bien que mal De la son sur- 
nom de Kasyapa-la-Jambe 

Tel est Pindividu qiu cst heureux d’esprit et non de corps. 

XLYI. Quel est rindividu qui est heureux de corps et d’esprit 9 
R^ponse L’Arhal qui a epuise les Ecoulements et qui a fait des actes 
meritoircs. Comme Bakula, fils du roi Dharmayasas du Cachemire. 
Son Rugissement-de-Lion lc dil bien Depuis quatre-vingts ans je 
suis entre dans Pordre monastique, et je n’ai jamais ete malade, pas 
m6me d’un mal de t&te. Jadis il avait ete marchand de parfums a 
Benares, et il avait invite Kakutsanda, le Parfaitement-IlluminA, avec 
la Communaute de ses Auditeurs pour leur distnbuer des remedes 
en cas de maladie, et un des Mencliants avait recu alors un myrobalan 
En consequence de cet Acte, Bakula n’etait jamais malade Le Tres 
Saint Pa bien dit Le premier des benefices, c’est la sante. Et comme 
le saint Aniruddha le raconte aussi En consequence, longue vie a 
vous !, de PaumAne qu’il avait faite, sept fois il est alle renaitre dans 
la classe eminente des Trente-trois dieux, sept fois il a exerce la 
royaute chez les homines , el encore en consequence de cet Acte, il a 
obtenu le fruit de P6tat d’Arhat , froc, aum6ne, lit, siege, remedes 
pour combattre la maladie, vaisselle, tout cela il Pa obtenu, parce 
qu’en temps de detresse il avait fait ces dons a cinq cents Mendiants. 
Par la vertu de ce Merite, tous ils voient se mamfester pour eux une 
nourriture merveilleuse sans fin 

Cet individu-la est heureux et de corps et d’esprit. 

XLVII Quel est Pindividu qui n’est heureux ni de corps ni 
d’esprit 9 [Reponse] Les Profanes qui n’ont pas fait d’actes de merite, 
qui ont aneanti la perpetuite de leur famille et de leur race, qui 
sont dApourvus de vAtements, de nourriture, de boisson, qui vont 



LA GRANDE CLASSIFICATION DES ACTES 1 4 I 

(Tune raaison a Pautre, atteints de maladies comme la lepre, la 
consomption, la toux, la fievre, la Iepre blanche, Peruption d’abces, 
la gale, mutiles des mains et des pieds, p rives de la vue. 

Cet individu-Ia n’est fteureux ni de corps ni d’esprit 

XLVIII. Quel est PActe qui fait que Pindividu qui lui est associe 
nait dans des conditions miserables, mais avec de la grace, avec un 
corps bien fait, un teint charmant, des yeux seduisants, un regal 
des yeux ? Reponse : L’individu qui, par Peffet d’une conduite immo- 
rale provoquee par P Attraction, nait dans des conditions miserables, 
comme paon, perroquet, geai, canard sauvage, canard rouge, etc. 

Tel est PActe qui fait que Pindividu qui lui est associe nait dans 
des conditions miserables, mais avec de la grace, avec un corps 
bien fait, un teint charmant, des yeux seduisants, un regal pour les 
yeux. 

XLIX Quel est l’Acte qui fait que Pindividu qui lui est associe 
nait dans des conditions miserables, laid, le corps grossier, effrayant 
a voir ? Reponse . L’individu qui par Peffet d'une conduite immorale 
provoquee par la Repulsion, nait dans des conditions miserables, 
comme lion, tigre, corbeau, ehacal, serpent noir, Trepasse, Demon 
carnassier, etc. 

Tel est PActe qui fait que Pindividu qui lui est associe nait dans 
des conditions miserables, laid, le corps grossier, effrayant a voir. 

L. Quel est PActe qui fait que Pindividu qui lui est associe nait 
dans des conditions miserables, avec une mauvaise odeur, les sens 
obtus, les organes indistincts ? Reponse L’individu qui, par Peffet 
d’une conduite immorale provoquee par PEgarement, nait dans des 
conditions miserables, comme rat musque, ver, boa, pou, mouche, 
etc., comme les vingt especes de vers qui sont dans le corps 

Tel est PActe qui fait que Pindividu qui lui est associe nait dans 
des conditions miserables, avec une mauvaise odeur, les sens obtus, 
les organes indistincts. 

LI II y a dix Sentiers-d’Actes mauvais. Quels sont les dix 9 Trois 
actes du corps, quatre actes de la parole, trois actes du Mental Par 
la Concoction de ces dix Sentiers-d’Actes mauvais, dix etats d’ordre 
externe viennent a s’accroitre 

LII L’attentat a la vie est un Sentier-d’Acte mauvais qui a pour 
consequence que [la force et l’energie] de la terre disparaissent, et 
en consequence de cet Acte on a une duree de vie courte 

LIII. Prendre ce qui ne vous est pas donne est un Sentier-d’Acte 
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mauvais qui a pour consequence qu’il nait stir Ie sol des destructeurs 
de moissons, tels que gr&le, perroquets, sauterelles, rats, insectes, et 
en consequence de cet Acte la vie devient difficile. 

LIV. La pratique d’un amour irregulier eSt un Sentier-d’Acte mau- 
vais qui a pour consequence que sur le sol les herbes et les bois 
deviennent malodorants, et qu’en consequence on entre dans une 
maison ou la nourriture est abondante. Ici PAvadanade Svabhrapada ; 
la jeune Susudhi epouse du roi de KasI , Pavadana de Kalodayin a 
Devavatarana, dans une existence anterieure, doit 6tre recite. 

LV. Le mensonge est un Sentier-d’Acte mauvais qui a pour conse- 
quence les maladies de la bouehe, les maux de dents, les maux de 
gorge, la mauvaise haleine, etc., et en consequence de cet Acte on 
se plait a des propos qui sont conlraires a la verity. 

LVI. La calomnie estun Sentier-d’Acte mauvais qui a pour conse- 
quence Papparition sur le sol de cailloux, de gravier, etc , de 
matikres qui font mal quand on les louche ; et en consequence de cet 
Acte on a des dissentiments avec les amis, des dissentiments a\ecles 
parents, et tout Pentouragc est dispose a la desunion 

LVII. La grossierete des paroles est un Sentier-d’Acte mauvais 
qui a pour consequence Papparition de poussieres, de poudroiements, 
de tourbillons et de pluies de poussiere ; et en consequence de cet 
Acte on percoit des sons et des spectacles deplaisants 

LVIIL L’incoherence des propos est un Sentier-d’Acte mauvais qui 
a pour consequence Papparition de hauteurs et de depressions, de 
gorges et de precipices ; et en consequence de cet Acte on n’a pas 
la parole sympathique. 

LIX. La convoitise est un Sentier-d’Acte mauvais qui a pour 
consequence Papparition de balles et de barbes pour les moissons de 
riz, d’orge, de ble, etc., et en consequence de cet Acte on doit aller 
demander aux autres de quoi vivre. 

LX. La violence est un Sentier-d’Acte mauvais qui a pour conse- 
quence la sterility des moissons m$me si on a seme en abondance ; 
et en consequence de cet Acte on a un aspect repoussant. 

LXI. La Vue-fausse estun Sentier-d’Acte mauvais qui a pour conse- 
quence Papparition de fruits amers et piquants tels que picumanda 
(= melia azadirachta), kosataki (= luffa echinata), visatiktalabu 
(concombre piquant etv^neneux). En consequence de la Vue-fausse, 
qui est un Sentier-d’Acte mauvais, on devient un tenant du nihilisme, 
on croit que tout est tranche avec la mort; on a de la piete pour les 
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trait6s des materialistes, p. ex. Comme c’est le cas de Padasva, le 
fils du roi, qui avait ete instruit par KumaraKasyapa a Svetika et qui 
6tait materialiste, 

Selon que les 6tres efercent ces dix Sentiers-d’Actes mauvais, ces 
dix 6tats d’ordre externe yiennent se manifester en conformite. Et 
c’est pour ce motif qu’il y aura dans l’avenir, a la P&riode de la 
Grande Destruction, un temps ou il y aura du s6same, ll y aura de 
la farine de sesame, il n’y aura pas d’huile de sesame ; il y aura de 
la canne a sucre, il n’y aura pas de jus de canne, il n’y aura pas de 
sucre, il n’y aura pas de morceaux de sucre, il n’y aura pas de 
brisures de sucre ; il y aura des vaches, il y aura du lait, il y aura 
du petit-lait, il n’y aura pas de beurre, pas de beurre fondu, pas 
de creme de beurre fondu. Ainsi tous les sues disparaitront Tun apres 
l’autre. 

LXIL Quels sont les dix avantages qu’on a en joignant les mains 
et en se prosternant devant les monuments du Tathagata, Lumbini, 
Mahabodhi et les autres grands monuments, quatre en tout, dans le 
Pays du milieu ? Reponse . On obtient de naitre dans le Pays du 
milieu ; on obtient des etoffes excellentes ; on obtient une famille 
excellente ; on obtient un corps excellent; on obtient un timbre de 
voix excellent ; on obtient un g6nie excellent , on obtient une foi 
excellente ; on obtient une moralite excellente ; on obtient une eru- 
dition excellente , on obtient une liberalite excellente ; on obtient 
une memoire excellente , on obtient une sapience excellente. 

En voici la table r^sumee : Pays-etoffe-famille-forme-ton de voix- 
genie-foi-moralite-erudition-lib^ralite ; on a de la memoire , on a la 
sapience. Quand on a joint les mains en adoration devant les monu- 
ments du Tathagata, l’esprit pieux, on a la noblesse d’esprit, la 
sapience, et Tepuisement des Ecoulements 

Et il est dit dans le Sutra * 0 Ananda * tous ceux qui font la 
tournee des monuments sacres avec un esprit pieux, quand ils mour- 
ront, droit comme une fleche laneee qui se fixe a terre, apres la 
dispersion de leur corps, ils passeront naitre dans les cieux. 

LXIII Quels sont les dix avantages qu’on a en adorant les monu- 
ments du Tathagata ? Reponse . On est beau ; on a un beau timbre 
de voix ; on a la parole persuasive ; quand on entre dans une 
assemblee, on gagne les sympathies de l’assemblee ; on est aime des 
dieux et des hommes ; on est un grand personnage , on fait societe 
avec des gens qui sont de grands personnages , on fait societe avec 
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les Bouddhas et les Auditeurs des Bouddhas ; on a une grande 
situation , on va renaitre au ciel ; on atleint vite Ie Parinirvana. 

Tels sontles dix avantages qu’on a en adorant les monuments du 
Tathagala. r 

LXIV. Quels sont les dix avantages qu’on a pour l’offrande d’un 
parasol 9 Reponse . On devient un parasol pour le monde , on n’a 
pas de brulure du corps , on n’a pas de brtilure de l’esprit , tous les 
actes qu’on fait pour aboutir a la souveramete croissent en importance ; 
on est maintes et maintes fois roi cakravartin , on est un grand per- 
sonnage ; on fait societe avec des gens qui sont de grands person- 
nages , on fait societe avec les Bouddhas et les auditeurs des 
Bouddhas ; on a une grande situation ; on va renaitre au ciel ; on 
alteint vite le Parinirvana 

A ce propos on raconte la recompense qu’obtint le Tres Saint, lors 
de la traversee du Gauge, pour avoir offert un parasol au stupa 
d’un Bouddha-pour soi Et e’est aussi comrae Fenonce la prophetie 
du saint SundaraNanda 

« Par un bain de vapeur, un enduit d’orpiment — un don de parasol, 
j’ai ce teint d’or charm ant » 

Et amsi de suite pour illustrer la Concoction d’une offrande de 
parasol. Et ll est dit encore . 

« Si on porte sur votre t&te un parasol au manche magnifique, de 
toute beauts, qui a ses franges et sa gaine ornecs d’une guirlande 
d’arcs (baguettes arqu^es), etendu, immacule, pared au disque de la 
lune, e’est qu’on a offert un parasol a Celui qui porte 1c monde. 

« Si on porte sur la t&te du prince le parasol d’or, qui est le signe 
du pouvoir, qui a un manche de joyaux et d’or, qui resplendit de 
soie, e’est parce qu’on a offert un parasol a Celui qui porte le monde » 

Tels sont les dix avantages qu’on a pour 1’ofTrande d’un parasol. 

LXV Quels sont les dix avantages qu’on a pour Poflrande d’une 
cloche 9 Reponse On est beau , on a un beau timbre de voix, on a 
la voix comme le chant de l’oiseau Kalavinka ; on a la parole per- 
suasive , on est toujours pr6t au battement (?) , on entend et on 
entend encore des sons delicieux , on va renaitre au ciel; on attemt 
vite le Parinirvana. 

Ainsi, p. ex quand Visakha, la mere de Mrgara, demanda au 
Tres Saint Comment faire pour qu’en tout temps dans mon palais 
resonne perpetuellement la musique d’un orchestre auxeinq parties?, 
le Tres Saint lui repondit : Suspends une cloche qui rende tous les 
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timbres. Tu auras ainsi en tout temps dans ton palais la musique d’un 
orchestre aux cinq parties, et une musique sans nul defaut. 

Tels sont les dix avantages qu’on a pour l’offrande d’une cloche. 

LX VI. Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne un vite- 
ment 9 Reponse : On a la peau delicate ; on a la peau douce , la pous- 
siere des vitements ne colle pas au corps ; on a pudeur et honneur ; 
on est charmant a voir ; on a de l’itoffe a viture en abondance ; on 
recoit des etoffes a viture et des couvertures fines ; on a une grande 
situation ; on va renaitre au ciel ; on atteint vite le Parinirvana. 

Comme le Tres Saint Pa dit dans le Devatasutra : Qui donne un 
vitement a beau teint. 

Tels sont les dix avantages de qualites qu’on a si on donne un 
vitement. 

LXV1I. Quels sont les dix avantages qu’on a si on donne un siege 9 
Reponse : On fait fonction de directeur spirituel pour le monde ; on 
est aimable a voir , on est gracieux , on est recherche des savants ; 
on a gloire et reputation etendues dans le monde ; on abonde en 
piaisir et en belle humeur ; on plait dans son propre pays , on n’est 
jamais prive de sieges ; on n’estjamais prive de sous-ordres ; on a une 
grande situation ; on va renaitre au ciel , on atteint vite le Pari- 
nirvana. 

Telles sont les dix qualites qu’on a si on donne un siege. 

LX VIII. Quels sont les dix avantages qu’on a si on donne un reci- 
pient 9 Reponse : On devient en ce monde le recipient des vertus ; 
les moments de la pensee ont un glissement tout uni ; on n’a pas 
grand soif ; si on a soif, Peau apparait , on ne nait pas chez les Tr6- 
passes ; on ne manque jamais de recipients ; on a une grande situation; 
on va renaitre au ciel , on atteint vite le Parinirvana. 

Tels sont les dix avantages qu’on a si on donne un recipient. 

LXIX Quels sont les dix avantages qu’on a si on donne de la 
nourriture? Reponse : On a de la force, on a du teint; on a du 
bonheur , on a du talent ; on a une longue vie ; on est recherche par les 
grands personnages , on a un air aimable ; on a une grande situa- 
tion ; on va renaitre au ciel ; on atteint vite le Parinirvana. 

Comme le Tres Saint l’a dit dans la ville de Vaisali a Simha le fils 
de roi « En donnant, Simha, on est aimable ; les honn&tes gens 
vous recherchent ; on a une bonne reputation ; on penetre avec assu- 
rance dans les assemblies ; apres le deces on va renaitre parmi les 
dieux. » Et une stance a ce propos : 


io 
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c< La ils se plaisent, ils s’amusent, ils se rejouissent — pourvus 
qu’ils sontdes cinq modes du desir; — ayant accompli la parole du 
Parfait Illumine, — ils se rejouissent, ces auditeurs de l’excellent 
Sugata. » 

Tel est le fruit du don enonce par le Tres Saint 

On va renaitre au ciel ; on atteint vite le Parinirvana 

Et il a dit encore 

<c Bien savoureux, bien assaisonne, bien prepare, — servi a temps, 
parfume et savoureux, — celui qui fait don d’un bol en consi- 
d£rant le don, — en reflechissant aux vertus de la Sainte Comrau- 
naute, — 

« II a longue vie, teint, reputation, force, — grande situation, 
talent, plaisir ; — au ciel et ici-bas il jouit de la grandeur, — il va 
de plaisir en plaisir et, pour finir, a la Delivrance » 

Tels sont les dix avantages qu’on a si on donne de la nourriture. 

LXX. Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne un moyen 
de transport ? Reponse . On a des pieds mignons , on est bien plants 
sur ses pieds , le chemin ne fatigue pas et on n’a pas beaucoup 
d’ennemis ; on obtient maintes et maintes fois les Pieds-de-Magie 
(facultes magiques); il n’y a jamais manque de moyens de transport, 
elephants, chevaux, etc , on a une grande situation; on va renaitre 
au ciel; on atteint vite le Parinirvana. 

Et comme il est dit dans le Devatasutra : « Qui donne des moyens 
de transport est heureux. » C’est celui qui donne une paire de chaus- 
sures. 

Et aussi comme il est dit dans TAbhidharma, au Sutra du Cakra- 
vartin : Quel est 1’acte dont la Concoction fait qu’on devient roi Cakra- 
vartin, qu'on obtient des elephants, des chevaux et autres montures 9 
C’est que longtemps le roi Cakravartin transporte sur son epaule ou 
fait transporter sa mere, ou son pere, ou son precepteur ; il les trans- 
porte ou les fait transporter sur des elephants, des chevaux, etc., ou 
dans des litieres ; a un passage difficile on fait un pout, on fait une 
digue, ou bien on donne des chaussures comme cadeau ; par compas- 
sion on aide une caravane a passer une grande for£t Par la Concoction 
de cet acte on est roi Cakravartin et on obtient des elephants, des 
chevaux, etc. ; sur ces montures on fait le tour de la terre jusqu’a 
l’Oc^an qui le horde, dans le quart d’une journ^e. 

Telles sont les dix quality qu’on a si on donne un moyen de 
transport. 
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LXXI. Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne un abri? 
Reponse : on devient un prince local ; on devient un roi vassal ; on 
devient un roi souverain du Jambudvipa ; on devient roi souverain de 
deux continents ; on devient roi souverain de trois continents ; on 
devient roi souverain de quatre continents, Cakravartin , on a une 
grande situation ; on va renaitre au ciel ; on atteint vite le Pari- 
nirvana. 

Temoin la stance de la Mendiante Sumedha : 

Sous le tres saint Konagamuni, — en fait de couvent et de nouveau 
batiment, — nous elions alors trois amies ; — et... a donne d’abord 
un vihara. 

Et autres stances de Sumedha. Elle, et la Mendiante Dharmadinna, 
et Visakha la mere de Mrgara, elles ^talent jadis de pauvres femmes ; 
un jour eiles planterent en terre quatre morceaux de bois, mirent 
par-dessus un lit d’herbe Kasa, et elles inviterent le Tres Saint Kona- 
gamum Rouddha. La il se reposaun instant avec ses Mendiants. Elles 
en congurent une pensee de piete. Et par cet Acte elles allerent 
renaitre cent mille fois chez les dieux ; elles furent des rois Cakra- 
vartins sans nombre, Les stances de Sumedha sont a interpreter toutes 
dans cet esprit. 

Teiles sont les dix qualites qu’on a si on donne un abri. 

LXXII. Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne a boire ? 
Reponse . On a tous les organes au grand complet ; on a un visage 
serein ; on a le front pur ; on a le teint veloute ; on a des propos qui 
se tiennent bien ; on n’a pas beaucoup soif ; si on a soif, de l’eau 
apparait • on ne renait pas chez les Trepasses; on a une grande 
situation ; on va renaitre au ciel ; on arrive vite au Parinirvana. 

Comme il [le MaitreJ Pa dit : 

« De couleur seduisante, savoureux, — parfume, delicieux pour 
tous les organes, — sans demander du temps, apprecie des honnMes 
gens, — qui donne a la Communante pareil breuvage, — 

Il est pour toujours exempt de soif, sans souci, — il goute les 
quatre saveurs principales, — et pour avoir abreuve le monde du 
sue de la bonne Loi, — il va, libre de soif, de plaisir en plaisir. 

Teiles sont les dix qualites qu’on a si on donne a boire. 

LXXIII. Quelles sont les dix qualites qu 5 on a si on donne une 
guirlande ? Reponse : On devient la guirlande du monde , le corps 
n’a plus de mauvaise odeur, on repand un parfum suave ; on est 
constamment parfume, constamment pare ; on a un personnel que 
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rien ne pent entamer, on est ch£ri de tout le monde ; on a une 
grande situation ; on va renaitre au ciel , on arrive vite au Parinir- 
vana. 

Et il I’a dit 

« Guirlande diapree, exquise, odorante, qui ragaillardit, qui 
charme les gens, — qui la donne en esprit de piete au reliquaire du 
Saint et aux Tathagatas, — il a le corps etincelant de guirlandes et de 
parures divines, il a un bonheur splendide au ciel et ici-bas, — les 
festons des Membres de I’lllumination ornent sa personne, et il 
arrive a la Liberation Supreme avec un parfum de vertus incompa- 
rables 

C’est comme cette fille d’un pauvre homme qui, a la porte de la 
maison, regardait les gens du pays ornes de toutes sortes de parures 
qui s’amusaient a la ftte Elle dit a son peie • Fais-moi faire toilette, 
moi aussi 1 Le pere lux dit Nous sommes de pauvres gens , oil pren- 
dre des parures ? Les gens du pays ont gagne des merites, c’esl qu’ils 
ont rempli bien des fois leur devoir envers le Bouddha, le Tres 
Saint Et il raconta tout au long Thistoire du sthavira Karnesumanas 
[Fleur-a-l’oreille] C’est ainsi qu’un acte de piete, m6me tout petit, 
produit de grands fruits Elle insista pres de son pere Donne-moi 
n’importe quoi , il y a ici cn face un monastere , j’irai y faire un horn- 
mage au Tres Saint I/homme, attriste, sans ressources, fabnqua une 
guirlande en paille et la lui remit Elle prit la guirlande de 
paille, la plaga en don sur la t&le d’une statue du Bouddha, et 
se prosternant elle dit: 0 Tr&s Saint f Par I’effet de cette Racine- 
de-bien, puiss6-je, tant que je tournerai dans les Transmigrations, 
n’&lre plus jamais pauvre ! La piete lui etait venue. Ce jour-la 
m6me, elle depassa i’£tat d’une femme humaine , il lui survint une 
bcaute divine Un roi voisin la prit pour femme et la fit reine. Elle 
mourut plus tard et alia renaitre chez les dieux Dans sa derniere 
existence, elle vint a naitre a Campa, fille d’un personnage de haute 
noblesse ; elle avait une beaute souveraine, et une guirlande d’or, 
garnie de toutes sortes de pierreries, apparut soudain sur sa t6te. 
Son pere et sa mere stupefaits lui donnerent le nom de Malini 
« J’Enguirlandee » Quand le Tres Samt, apres avoir obtenu ITllumi- 
nation Parfaite, se rendit par etapes a Campa, elle alia le trouver 
et le Tres Saint fit pour elle une predication de la Loi , elle entra en 
religion et devint une ArhatL Et elle dit La pens6e du salut est nee , 
que desormais je n’aie plus de guirlande 1 et la guirlande disparut 
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Une divmite qui regardait fut frappee de surprise et pronon^a ensuite 
ce vers tel qu’on le rapporte * 

« Elle a donne une guirlande de paiiie, cette Malini, au monument 
du Sugata, — et elle a gagne la meilleure des guirlandes d’or et de 
pierreries, la guirlande des Merabres de lTlIumination, » 

Telles sont les dix qualites qu’on a si on donne une guirlande 

LXXIV. Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne une 
simple fleur 9 Reponse On devienl la fleur du monde , on a Tor- 
gane de l’odorat tout pur , le corps n’a plus de mauvaise odeur, on 
repand un parfum suave , le parfum de vos vertus devient fameux 
dans les dix directions : on est recherche des gens , on gagne toutes 
les Essences desirees; on a une grande situation, on va renaitre au 
ciel , on arrive vite au Parinirvana. 

II faut rapporter ici comment Karnesumana, etant devenu pieux 
dans une vie anterieure, fit don d’une simple fleur, et quelles conse- 
quences il en eut Comme lui-m6ine l’a dit * 

« Par le don d’une seule fleur, pendant quatre-vingts dizaines de 
millions d’Eons — je n’ai pas connu de mau\aise Destination , tel est 
le fruit du culte du Bouddha » 

Telles sont les dix qualites qu’on a si on donne une simple fleur. 

LXXY Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne une 
lampe 9 Reponse : On devient la lampe du monde , l’oeil de chair 
disparait, l’oeil divin apparait , on disperse les tenebres de l’ignorance , 
la clarte du savoir se produit , on penetre rapidement, grace a la 
Sapience, les Essences bonnes et mauvaises , tant qu’on tourne dans 
les transmigrations on n’a pas l’obscurite de Tignorance , on a une 
grande situation ; on va renaitre au ciel , on arrive vite au Parinir- 
vana. 

Comme il est dit dans TAbhidharma, dans l’explication du Sutra sur 
le Cakravartin Quel est l’Acte dont la Concoction fait que, roicakra- 
vartin, on obtient le joyau de pierrerie ? C’est que longtemps, roi 
cakravartin, on a donne des dons de lampe et des dons de lumi- 
naires , on a dans l’obscurite fait porter des lampes de pierreries, 
pour que ceux qui ont des yeux voient les formes, regulieres ou 
irr^gulieres. 

Et il est dit 

« 11 obtient l’oeil celebre par les Bouddhas, — celui qui a l’oeil 
comme facteur principal ; — toute forme ici-bas devient lumineuse 
— par le don d’un luminaire au Porteur du monde. 
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Supreme en eclat,. . homme en vae, — pleinement satisfait, mon- 
trant des actes honn^tes, — il obtient le bonheur dans le ciel et ici- 
bas, — F<ril parfaitement pur, il passe dans la Paix ». 

lei il faut parler d’Aniruddha qui a eu Foeil divin a Foccasion d’une 
lampe, et des Voyants qui avaient eu les yeux arraches et qui les ont 
recouvres. C’est comme Dipankara qui est parvenu au degre de 
Bouddha par le don d’une guirlande de luminaires Et aussi cet 
homme, infirme de la vue, qui avait a Sravastifait faire une guirlande 
de luminaires. La piete lui vint et il forma le Voeu [de devenir un 
Bouddha]. Quand il se releva, sa vue etait redevenue telle qu’autre- 
fois. 

Telies sont les dix quality qu’on a si on donne une lampe. 

LXXVI. Quelles sont les dix qualites qu’on a si on donne 
des parfums ? Reponse On devient le parfum du monde ; on a 
Forgone de Fodorat tout pur; le corps n’a plus de mauvaise odeur ; 
on repand un parfum suave ; le parfum de vos vertus se r6pand dans 
les dix directions ; on est recherche des gens ; on gagne toutes les 
Essences d6sirees , on a une grande situation ; on va renaitre au ciel , 
on arrive vite au Parinirvana. 

Comme il est dit dans FAbhidharma au Sutra sur le Cakravartin Quel 
est Facte dont la Concoction fait que chez la femme d'un roi cakra- 
vartin, laquellc est un de sesjoyaux, un parfum se degage de son 
corps par tous les pores, tout comme d’une boite a parfums ? C’est que 
longtemps cette femme a fait enduire les reliquaires des caityas avec 
du parfum ; elle leur a donne des fleurs parfum^es et aussi de Fencens ; 
elle a donne aux stupas des bains parfumes Par la Concoction de 
cet acte la femme du roi cakravartin, qui est un de ses joyaux, 
degage un pareil parfum de son corps, comme si c’etaitune corbeille 
a parfums 

Tels sont les dix qualites qu’on a si on donne des parfums 

LXXVI L Quelles sont les dix qualites de FentrSe en religion ? 
Reponse : On ne desire plus fils, femme, fille, fortune ; pareil desir 
n’a plus prise sur vous ; on goute son plaisir a demeurer dans la fordt ; 
on frequente le domaine de(s) Bouddha(s) ; on 6vite le domaine de 
Mara (ou des Puerils) , on evite les Essences qui doivent mener a 
une mauvaise Destination , on recherche les Essences qui doivent 
mener a une bonne Destination , les dieux vous envient ; on regoit 
perpetuellement Fordination dans la predication de(s) Sugata(s). 

Telies sont les dix qualites de Fentree en religion 
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LXXVIII Quelles sont les dix qualites de la residence dans la 
for6t ? Reponse : On evite la compagnie , on goute Fisolement ; la 
pensee a pour objectif la contemplation , on va a la meraoire des 
Bouddhas; la joie, le bonheur, la belle humeur ne quittent pas Ie 
corps , on n’a pas d’obstacles ; sans grande tension de continence on 
arrive a la concentration , tout mot, toute lettre apprise ne se perd 
plus , on connait tout au long le sens des Essences telles qu’on les a 
entendues. 

Telles sont les dix qualites de la residence dans la forM. 

LXX1X. Quelles sont les dix qualites qu’on a en vivant d’aumdnes ? 
Reponse . On acquiert Fentrainement a la marehe ; on a la pratique 
de sa tournee ; Famour-propre est detruit ; on y gagne personnelle- 
ment et on fait gagner du rnerite aux autres ; on eclaire la doctrine 
du Maitre , on prepare la clarte pour la generation a venir, on ne 
fait pas de tort a des compagnons de vie brahmique , on consolide la 
pensee d’humilite , si un Mendiant ne pense qu’a vivre d’aumones, 
toutes les directions de Fespace lui donnent libre passage. 

Telles sont les dix qualites qu’on a en vivant d J aum6nes. 

LXXX. Dix Assurances Quelles sont les dix ? Reponse Avec 
assurance ou entre dans le village , avec assurance on sort du village , 
avec assurance on mange les aumdnes de nourriture ; avec assurance 
on pr6chela Loi dans l’assemblge ; avec assurance on parait au milieu 
de la Communaute , avec assurance on approche les directeurs et les 
maitres ; avec assurance, dans un esprit de charite, on instruit les 
el&ves ; avec assurance on fait usage du froc, de Faumdne, du lit, du 
siege, des fortifiants, des remedes, des ustensiies , on a la parole syna- 
pathique. 

Telles sont les dix Assurances 
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Sankhaksiramrnalakundakumudaprasmeraharaprabhaih 
suvarnaguiudhupadurdinatalais caficatpatakadharaih 
slaghyair dhatuvarair vanandharanibhair 1 fbhur vasya] sambhusita 
tarii vande suranagayaksamukutavyaghrstapadam munim. 

jayatu saddharma ity aha bhiksa srutasoma 2 . 
asti karmalpiiyuhsamvartanlyam asti karmalpayuhsamvartanxyam 
iti karmagatir yathanvayam vistarena vibhakta. dasanusamsah pravra- 
jyaranyakatve bhaiksvacaryayam dasa vaisaradyaniti sarve kama- 
guna yathanvayam yuktah dasanusamsas Tathagatacaityanjalikarma- 
gandhapuspacchattranam. katham dasanusamsah. nanu Bhagavata 
sutram uktam Ekottarikc yavanto 3 bhiksavah satva apada va dvipada va 
catuspada va bahupada va Tathagatas tesam satvanam agrata akh\a- 
yate. yadidam arhan samyaksambuddha iti vistarah. gatha cokta 4 . 

evam acintivo buddho buddhadharmo’ py acintivah 
yadi dharmo nv acintyo buddho ’py acintyo 
acintyaprasannasya vipako ’pi acintiyah. 

1 A dhdtudharair bhayambhuntd ; mais le metre exige an lieu des deux breves do 
bhaya trois syllabos, deux longues suiues d’une breve , j’ai retabli, par hypothese 
bhur yasva Le mot vanandhara m’est mconnu , j ’ignore si c’est un mot nouveau ou une 
crreur de scribe 

2 Sic A Peut-etre bhiksuh i>ruta$omah 

3 A ekottarikayavastra Le passage correspondant en pali se trouve Angutt II, 34 
(34, § i) yavala bhikkhave satta Le sutra parallele dans 1’Ekottara chmois esfc Tok 
XII, i, 46 a (et aussi Samyukta, ibid XIII, 3, 83 a ) 

4 A evam acintanlya buddhadharmo ’py acinteyam 

yadi tava nu acintyo buddho ’ py acintyo * ante 
prasannasy a vipako ’py acuity ah || 

II me semble impossible d’etablir une stance avec le texte donne par A. Mais la 
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kalham dasa gun ah puspacchattradinrun ucyate evam etad yatha 
sutram uLtam tathaiva tan nanyatha ye buddhe 1 sraddadhanti dharme 
capi samghe ca pratipannah. tesam aeintyaprasannasya vipako 
’py aciatyah. ye tu raithyadarsanopahalacittah. yatha buddhasva 
parinirvrtasya stupe dattasva phalam kutah vasman nasti pratigraha 
iti tesam viparitadrstinam Bhagavan aha. daseme 2 gunas chattradl- 
nam. anenapi tavat sukhena punyani kurvantu tat tesam bhavisyati 
dirgharalrarn hitaya sukhaya api ca sarve ’pi guna etesv evantargata 
ucyante. katham punar Bhagavati krtah prasado ’cintya iti. ucyate. 
yathatraiva Karmavibhanga uktam evam anyesu sutrantesu 3 . api tu 
mandabuddhinam arthaya punaruktam kriyate. yatha Karnesuma- 
nahprabhrtinam sthaviranam “ 

ekapuspapradanena asltikalpakotayah. 

idam (saddharm)asraddhaniyam t *. evam acintyo vipakah. tathAsoka- 
prabhrtinam pamsudnncna eakravartirajyam srotapattiphalaiii [ca]. 
idam acintyam asraddhcyam ca tatha cAniruddhaprabhrtinam caika- 
pindapatapradanena eakravartirajyam sapta devarajyani pascime ca 
bhave ’rhatvam ca praptam () evamadlni ca bahuni vaktavyani. api ca. 

comparaison du Divyav on Sanscrit et du Mahiivamsa cn pali permet do cornger cc 
texle Le Dnyav cite deux fois cc vers, p 79 ct p. /169 sous cetle forme 

evam liy aomtiya buddha buddhadharma py acmtiy'ih 
acmtiyc prasannanam vipakas capv (*kc> pi) acmliyah 

Etlc Mahavaiiisa XVII, 56 et XXXI, i*a5 

evam acintiya buddha buddhadhamma acinfciya 
acintiye pasannanam vipako holi acmhyo 

Un ms Sanscrit de Koutcha public par M Ludcrs (Weiiere Beilrage zur Geschichtc 
und Geograplne von Ost-Turkcstan, Sitz Ber Pr Ak Wiss. Phil Hist K 1 1980, I, 
p a 3 ), donne encore unc autre redaction [jc reproduis le text© sans correction] 

evam by acittita buddha buddhadharmasya cittita 
acittito piasadyoha vipakah syad acittita 

Evidemment le vors appartient h une tradition commune qui doit remonter assez 
liaut ; l’original s’em rotrouvora sans doutc clans les Agamas L’Up , comme lo Divyav., 
a conserve unc redaction pracrite (Pod. du Divyav , p. 79, sous l'influence du prejuge 
d’alors, dit une redaction palio) L’mcisc yadi taoa est probablement une reflexion 
ajoulee par le commentateur de Kv. 

1 A ye baddhci bodhm sraddadhanti dharmas capy sanghamapratipattih. 

2 A buddhapari 0 . . kasmannasti.. .. dnfini .. dam ma 

3 . A sutrdntarem, 

4 A sthavn enaikap 0 Pour Karncsumanas et la stance rappel^e ici, cf. sup. § LXXIV 

5 A saddharmasraddadharuyam Peut-6tre asraddhair asrad 0 Gf inf 

6 A devaraja ’rhatvam cagratah 
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ekenaeintaniyena sarvam akramyati. vathoktam BhagavatAbhidharme 
Balakandasutre l . ekacittaprasadasva vipiiko varnitah yadi Ananda 
sariisare samsaratah ekacittaprasadasva vipakena saptakrtvah parinir- 
mitavasavartisu devaputro rajyam karayati saptakrtvo nlrmanaratisn. 
saptakrtvah sukhitesu. saptakrtvo yamesu devesu devaputro bhutva 
rajyam karayati sattrimsad indrarajyani karayati dvasaptaii mahara- 
jikesu devesu rajyam karayati cakravartirajvnnam kotikotinam rajyani 
karayati. yadi ua rajyam tata idam ekacittaprasadasva phalam. api ca 
sarvasravakabuddhenapi bhuyate vatha Dipahkarena buddhena dipa- 
malayah pradanena buddhatvam praptam. idam apv asraddhanam 
asraddhanlyam 2 . evamrupani karmani. yani loke na prasraddadhati \ 
tesam asraddhanam hlnadhimuktikaniim Bhagavan aha. daseme gunas 
caityavandanavas ca vistarah. gunapurnanam tu buddhamahatmyam 
na kevalam Agratasutra uktam ca yatha Brahmanasutre 4 . agro ’hath 
hi brahmana srestho loke iti sutraiii yojvam. yatha ca Bhagavan 
Kotusya maharseh Selasya ca tapasasva vinavartham asramam gatah 
tabhyam ca bhaktena nimantritah. tabhyam ca Bhagavan jnatvedam 
udanam udanitavan 5 . 


1 Reference inconnuo La doctrine lllustrec ici a joue un role capital dans le 
d£veloppement du bouddhisme en Extreme- Orient Cf particulierement la note sur la 
Pensee Unique (ekacitla) que M Demieville a donnee a la suite de sa traduction du 
Milmdapafiha chinois Bull de l’Ecole Frangaise d’Extreme-Orient, t. XXIV (rc} 24 ), 
p 23 1 246 II est bien surprenant que cc texte d’Abhidharma n’ait pas servi d’arme 
dans la longue controverse sur Pekacitta — Le teite de la citation semblc fort 
corrompu , A ecrit partout karcnalah (que j’ai corrigc en hnrmati) 

2 A ici encore ecrit asraddadhdnh am 

3 Sic A 

4 L’ Agratasutra est probablemcnt un des siitras du premier vagga de PAriguttara, 
dans la sene ou figure PEtadagga sutta, et qui ont leur correspondant dans l’Ekottara cf. 
inf p 167, n 2 — Quant au Brahmana sutra, e’est sans doutele Verafljabrahmana sutta 
de PAnguttara IV, 176, § 10 (a/tam, hi brahmana [jettho omis par Mg] settho lokassa Le 
sutra correspondant en Sanscrit se retrome dans le Madhyama Agama (version chmoise), 

n° 1 57 ll y est range dans la section des Rrahmanes jSfl qm comprend 

10 siitras fparmi lesquels le sutra de Suka manavaka = Karmavibhanga) , le Bouddha y 


prononce les memos paroles « Parmi les &tres, je suis le tout premier a ^ M 


4 - ^ ft ' Jjf » (Taisho 26 , I, p 679S col 4 ) 

5 Les details de Pepisode amsi que les vers cites ramenent au fameux entretien du 
Bouddha avec Kemya le jatila et Sela (Saila) le brahmane qui forme un sutta (le 92) 
du Majjhima = Sutta mpata, Mahavagga, 7 = Vmaya, Mahavagga VI, 35 ; de m&me 
aussi Dharmaguptavina\a, Taisho XXII, 873, et Mahlsasaka vina^a ib i 5 i (mais tous 
les deux sans les vers), et Dulva HI, 69 (manque a la version chmoise du Vinaya des 
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agnihotramukha veda gayatri chandasam mukham 
raja mukham manusyanam nadmutii sagaro mukham 
naksatranam mukham candra adityas tapatam mukham 
pimyam akanksamananaiii sambuxfdho yatatam mukham. 

etad darsavati Bhagavan. yatha sarvesam yajfianam jayamananam 
agmhotram mukham vcdanam gayatri mukham sarvesam purusa- 
nam raja mukham nadxniim sagarah sresthah naksatranam can- 
drama agryah. tapatam adityah pradhanah sahasranam lokadhatu- 
nam avabhasayati k evam yas cintayati. asminn ekapuruse dattam 
mahaphalam iti Bhagavan aha. sambuddho daksineyanam agrya iti. 
anenapi karanena Bhagavan agryah. etat sutram apy Agame Brahma- 
nanipate 2 vistarena pratyavagantavyam. yatha ca Bhagavataitadagre 
Daksinavibhange a sulra uktam etad agram Ananda pratipudgalikanaiii 
daksinanam yad idam Tathagato ’rhan samyaksambuddhah. evam 
agryata Bhagavato vaktavya. yatha ca Mahasamajlye i Parinirvanadi- 


Mula Sarvustivadins) Lo pali feubstituc do fa<jon significatnc le saihgha (samgho ve) au 
bambuddha dc la stance sanscrito — J\u maintenu la forme kotusya pour 1c nom du 
maliarsi, lol quo lo ms le donne , mai.sjc no doute pas qu’il faut lire hottasya II s’agit 
on tout cas du porsonnago nppolc on pali Koniva. Le Malusasaka Vinaya Fappclle Ki-na , 
lc Dharmagupla Vinaya no lm donne pas do nom 
i A sahasranam lokadhfilmn avabhasayati. 

a Lo Brahmana Nipata dans l’Agama doit Ires probablemcnt mdiquer la section 
dn Madh\am«i Agama quo la version chinoiso dosigne d’un nom corrcspondant 

M I& ( cf note sup) Elio comprend le ^uka manavaka s° (i 52 = Majjh 
99) Makaiubka ( 1 53 = Majjh 76) 4- Bharadvaja (i 54 = Digh 27, Agafifia) 
4- Sudatta (i 55 4~Ang IX, 20, Vcdama) 4- Brahma Parayana (i 56 = Sutla Nip 19 
Bralimanadbammika) 4 - Vcrafija (157 = Ang VIII, 11) 4 - Droria (i 58 = Aug V, 
192) 4- A-ga-la-ha-na (x 5 y) 4- Araka (160 = Ang VII, 70) 4- Brahma (16 r = Majjh 
91, Bralima\ u). 

3 LeEtadagrasfitra est sans doute letextc corrcspondant h Ang IV, i5 (II, i 7 )sur les 
catasi>o aggapahhalhyo Eladaggam tathagato aggam ahkhdyati (Je n’ai pas su 
rctrouver le corrospondanl dans l’Agama clnnois) — Quant au DaLsmaubhanga sulra, 
c’esl oudommont le lo\lo qm repond au Dakklunavibhanga du Majjhima (n° 1 4a), 
lequel traito des> pdhpugqalilm dakkhma , lo sutra correspondant so reirouvo dans le 


Madhyama (n° 180) , le termc pdhpiujgalila = pratipudgahka y est rendu par 4& 
« priv 4 [oppose h public], mdividuel )) 

4 Lc Mahasamajiya est le correspondant du Mahasamaya sutta de Digh (20) 
= Dirghag 19 (on salt que lc Kandjour tibetain a recueilh une version tibotame de ce 
siitra sur lo texto pali, Mdo XXVI, 19) — Le (Maha) Parimrvana est le 16 du Digh. 
~ Dirgh a — Du Mahapraliharya, nous avons une redaction sanscrito dans le 
Dnyavad XII, c’osi un extrait du Vinaya dos Mula Sarvastivadms, Ksudraka vastu (en 
clnnois Tok XVII, 2, 24-28) 
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sutresu dvadas'ayojamko devanam samnipatah. yatha Mahapratiharye 
’kanisthikadibhir devaih pujitah mahapratiharyam ca drstvane- 
kani tirthakarasatani pravrajitani. yatha ca tapasa UruvilvaKasyapa- 
prabhrtavah pravrajitah/ parivrajakas ca SariputraMaudgalyaya- 
naprabhrtayah pravrajitah brahmanas ca Brahmayu(purasayino ) 1 
VasisthaBharadvajaprabhrtayo ’hhiprasannas tatha rajanah Prasena- 
jidBimbasaraprabhrtayah grhapatavah AnathapindadaGhosilaprabhrt- 
avah. evam devanam ye ’grya manusyanam ca te ’bhiprasanna 
Bhagavat? anenapi karanena Bhagaviin agryah. api ca yathaikotla- 
rikAgratasutra uktam 2 agradharmasamanvagato devabhutamanusya- 
grvah praptah pramoditah. etad uktam bhavati nirtanagami dharmo 
’dhigatah. tena karanenagrvah. kim karanam purvam api bodhisatva- 
bhutam deva upasamkrantah yatha Govindasutre Satavarge ca Tapasa- 
sutra Indra upasamkrantah 3 nanu tadagradharmasamanvagatah sampra 
tarii nirvanagami margo ’dhigatah tenagryah. evamapi desita dharmah. 
kecid ahuh buddhah parimrvrto moksam praptah tasya vat stupe 
dattam pratimayam va dhupapuspadikam kah pratigrhnati yada 
buddhah parinirvrta evocvate. asraddhaitadvakyam purato va papa- 
taram yesam buddhasasanasiddhanto na vidilah ya esa dharmo Bha- 
gavata des'itah etad Bhagavatah sariraiii sa cadya tisthati tasminn 
antarhite buddhah parinirvrto bhavisyati yavad dharmas tisthati 
tiivad buddho na parinirvapayati kim karanam (hi) dharmasarlram 
Bhagavatah sarlram paramarthikam. tena dharmena yada desitena 
srotapattiphalam prapsvate sakrdagamiphalam anagamiphalam car- 
hatvam [ca] etadarthaiii casmakam pravrajva phalapraptimmittam. 
buddhas tisthati phalani prapsvante na parinirvrtah tatrayam dosah 
svad asmakam tv advapi phalani prapyante. arabdhavlrvanam na 
kimcid duskaram, buddhe tisthamane kartavyam etat sarvam 

1 Sic A Peut-etre Puskarasann •> 

2 Pour l’Agratasutra, cf sup p i55,n 4 ? je n’ai pas retrouve le texte correspon- 
dant A ecrit devabhuto manuasyo ’ grvah nirvanagammah dharmo . 

3. Le Govmdasutra est probablement lc M aha Go\inda du Digha (ry) = Dirgha (3) , 
Indra y exalte le Bouddha, mais ne lui rend pas e\actement visite II y a done la une 
difficulte — Quant au Tapasasulra, je ne connais pas de sufcra amsi intitule dans le 
pali m dans le chinois Le Sata\arga [Agama] designe peut-etre, comme nous lVvons 
vu plus haul (p 1 1 sq ) la collection des Agamas, ou tout au moms du Samyukta et du 
Madhyama reunis Le Majjhima a un sutta ou Indra vient bien visiter le Bouddha 
et l’mterroge sur une question appareniee au iapas } c’estle Gulatanhasankhava ( 87 ), mais 
ce sutra manque au Madhyama chinois, iandis qu’il se retrouve dans le Samyukta 
(Tok XIII, 3, 6 b ) ct dans l’Ekoltara (XII, 1 , 3g b ). 
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kriyate. anenapi karanena jneyam dharmasariras tathagata iti. Yatha 
Mahaparinirvanasutte uktam 1 . syad evam Ananda yusmakam pari- 
nirvrto Bhagavan. adyadagre 2 * nasti sasteti. naitad evam drastavyam, 
adyagre J va Ananda sutrantah sastii cvam e Bhagavata Sutrabhidhar- 
mavxnaya dattah adyadagre caisa buddhah. etad darsayati Bhagavan. 
tatha na kimcin matapitrsambhavena sarirena karyarh kriyate. etad 
darsayati 4 5 6 . yadaham grha avasavasitah. na tada maya kaseid dharmo 
’bhisambuddhah tasman na matapitrsambhavam sanrani buddhah. 
yada tv aham ekonatrimsadvarsad grhan nirgato ye duhkhena # dharmam 
icchanti te duskaraearyaya vismapitah. na ca me kaseid duhkhena 
dharmo 'dhigatah. yatha Romaharsaniya u sutra ukta tatha pratyava- 
gantavya. sadvarsani duskaram krtarii na ca tena kaseid dharmo 
’dhigatah. pascan maya bhojanam bhuktam sarirabalarii ca prapya 
v ai s a kh a m as a purna p a n cadasy a m Bodhimule nxsannenanuttara samyak- 
sambodhih prapta Yaranasyam gatva dharmacakram pravartxtam. 
tena dharmena phaladhigamah kriyate. sa ca . .ti anenapi karanena 
dharmakayas tathagatah. yatha Vxnayc pathah (> . Bhagavantam 
Bhagavato matrsvasaha. jxvantu bhavanlah. Bhaga . .. yat tu Bhaga- 
vutoktam na te ’ham G aula mi pureva vaktavyah. saha atha katham 
Bhagavan vaktavyah. Bhagavan aha evaih vaktavyam. di(rgharatram 
Bhagava 7 * )to dharmas tisthalu. etad darsayati. na mama matapitrsam- 
bhavena sarirena kimcin nistha a to dharmasariram me dxrgharatram 
tisthatu yani maya saiiisare duskarasahasrani krtani tany atlva 

i Lo passage correspondant dans le Mahapanmbbana pah, tout au debut du chap vij 
et on chmoxs, dans la trad, dc Fa hien (XII, io, Sa 11 , col i 6 ) 

a Adyadagre est le correspondant Sanscrit du pracrit ajjatagge ( ajjadagge ) (cf Pali 
Dictionary de D Andersen et Helmer Smith, s. v.) 

3. Sic ms. ici 

4 Jo n’ai pas relrouve lc texLo cite ici, quoique les passages analogues soienl natu- 
rellement nombieux. 

5 Ms romahai sariiyadapisulra Lo sutra de ce nom figure dans le Majjhima n° ia 
sous le litre de Mahaslhanada , maas la conclusion du sutra pah n’indique pas d’autre 
designation que cello employee ici : api ca me bhante mam dhammapariyayam sutoa lomani 
hatthdm Konamo ay am bhante dhammapariyayo ti — tasmdtiha team imam dhammapa - 
nyayam Lotnahafnsanapariyajo V eva nam dharehi La traduction chmoise due a Wei 
tsmg (xi e siecie) , Nj , Tok, X1Y, 7 , 66 a) portc aussi le titre de « sutra qui fait 
dresser joyeusement les polls du corps » G’est un dcs textes classiques sur les piatiques 
dilBciles ( daskaracaryd , dukkarakarika). 

6 Je n’ai pas rdussi h retrouyer cette citation 

7 . Ms. di.. . to dharmas tisthatu. J’ax complete la lacune au moyen de ce qui suit. — 

Gf Mbyy 6354 * saddharmas ca cirasthitiko bhavati sma 
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dharmasyarthaya. anenapi karanena vaeva Bhagavatah sariram .. .. 
Mahaparinirvanasutre 1 uktam. agiita Ananda deva divyani ca canda- 

naeurnam grhya divyani ca raandaravani puspani divyani nanda 

evam Tathagatah satkrt6 bhavati gurhkrto manito va pujito va. yali 
punah kascid Ananda mama sasane ’pramatto viharati. a. . kurute 
dharmam dharayati. tenaham satkrto gurukrto manitah pujito bha- 
vami. etad darsayati Kasvapasva samyaksambuddha(sya bhiksu)- 
bhiksunibhir upasakopasikabhih [tariica 2 ] sarirapuja krta na dharmo 
dharitah. yavad dharmo ’ntarhitah evam apurvam apy evam kari.,.. 
(apa)cavitavyah. etan mama sariram. etad darsayati. mayi parinirvrte 
yat kartavvam dharmarii satkarisyata evoktam. dharmakayas ta(tha~ 
gatah) Mahaparimrvane 3 arvAnandah prcchati katham asmabhir 
Bhagavati parinirvrte Bhagavaccharirapratipattih karya. Bhagavan 
aha. alpotsukair yusmabhir bhavitavyam upasakah sariram vatha jha- 
syanti 4 tatha karisyanti. etad darsayati. yad etad dharmasarirametad 
vusmabhih paripalitavyam upasaka bahuvyagra. asamartha dharma- 
dharanarii karlum. anena cirasthitenaham cirasthitiko bhavisyamiti. 
yatha ca Devavatarasutre. 8 Utpalavarnabhiksunya eakravartirupam 

t Le passage correspondant cn palx se trouve Mahaparin 0 s° du Digha, ch v, § 3 , et 
dans le chinois, trad Fa hien XII, io, a8 a 

2 Sic ms, 

3 Passage par allele en pah Mahaparin 0 s° ch vi, § ro, et en chinois, trad Fa hien, 
XII, io, 2y*» 

4 . Sic ms 

5 L’histoire de la mendiante Utpalavarna qui se transforme en roi cakravartin pour 
&tre la premiere a saluer le Bouddha lors de sa descente du ciel se rencontre dans de 
nombreux textes Gf Rockhill, Life of the Buddha p. 8i qui renvoie a Dul\a XI, 3 o 8 - 
8 1 5 j Hiuan tsang Mem. I 24o et Watters, Notes I, 337 c l in renvoie a Ta tche tou louen, 
ch x et a Nanj 288 =Tok. XX, 1, 70^ L’Ekottara Agama contient un long sutra sur 
la Descente du Ciel a la fin du chap xxvm , mais aucun de ces textes ne repond aux 
indications donndes par notre auteur j le seul texte qui y r^ponde exactement est TCJtpa- 
lavarnasutra qui fait partie du Yi tsou king = Arthapadasutra (Tok. XIV, 5 , 64 M> 6 a ), 
qui est la recension sansente de PAtthakavagga du Suttanipata Dans ce recit, pendant 
qu’ Utpalavarna magiquement d 4 guis 4 e s’empresse \ers le Bouddha, un bhilsu anonyme 
(celui que Hiuan tsang appelle Subhuti) reste assis, indifferent, la pensee arrdtee dans une 
meditation sur les Defenses , lc spectacle des dieux et des hommes en f&te n’e\oque en 
lui que Fidee de Pimpermanence umvcrselle, et il obtient la \oie a du port dans le 

fosse » Le Bouddha k son sujet prononce la stance II est ayanfageux 

d’obtenir la forme humaine etc = manusyapratil 0 de notre texte 

II y a done e\idemment une lacune par omission dans notre ms k la suite de tasyas ca , 
I’episode du bhiksu devait y 6tre bnevement rappele 

Le vers manusyapratil 0 se retrouve dans le Dhammapada 178 (a\ec une leg&re 
vanante) , TAtlhakatha en rapporte Fongme k un tout autre tenement. 
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nirmaya Bhagavan devalokavatirnah prathamaiii vanditah sa tusta 

maya Bhagavan prathamam vanditah. tasvas ca [ ] tamjnatva sro- 

tapattiphalam praptam. etad darsayati. na matapitrsambhavena sarl- 
rena varnitena 1 2 vandito bhavami. yena phal&m praptam tenaham van- 
ditah. etadartham eva ca tatra gathokta, 

manusyapratilabhena svarganam gamanena ca 
prthivyam ekarajyam ca srotapattiphalarh param 

anenapi karanena dharma eva Bhagavatah sarlram. yatha ca Bodhi- 
mulasutre^ Bhagavan Ayodhyayam viharati. atha pascimesu janapadesu 
dvau bhiksu prativasatah sakhayau. tau Bhagavaddarsanaya prasthitau 
mahatavyam prapannau trsartabhyam tabhyam paniyam praptam 
ekena trsitena pitam. dvitlya aha naham Bhagavatah siksam 
atikramisyami. aparisravam sapranakam etat paniyam ili dharmas ca 
Bhagavatah sariram tarn anupalayata drsta eva maya Bhagavan 3 sa 
Irsarto Bhagavantaiii namaskurvan kalagatah prasannacittas ca deve- 
supapannah. dvitiyo bhiksuh sapranakam paniyam pitvanupurvyena 
bahubhir divasaxr Bhagavatah samlpam gatah. sa ca devesupapanno 
bhiksuh purvaiii gatah. yena sapranakam paniyam pxtam tasya bhiksor 
Bhagavata matapitrsambhavam sarirarh darsitam etan mama sarxram 
pasya. sa ca devalokopapanno bhiksur Bhagavatoktah dars'aya sari- 
ram te. dcvapulrasariram divyam darsitam sa bhiksuh samvignah 
prcchati. Bhagavan kim idam Bhagavan aha. ya esa devaputro 
’nena trsnartena sapiTmakam udakam na pitam. maya yathokta siksa 
raksita. esa dvitiyo liiatapitrsambhavarh sariraiix drastukamah saprana- 
kam paniyam pitvaitasya maya matapitrsambhavam sarlram darsitam. 
etac chariram pasya. yady anena kas'cid guno na drstas 4 tena ca 
matapitrsambhavam etac chariram drstam na tenaham di'stah. eta- 
dartham eva gathokta. 

1 Corr vanditena 

2 L e texte use ici a un parallele tout k fait exact dans un recit du Vmaya des Mula 
Sarvastivadms, Ksudrakaxaslu, ch v (Tok XVII, i, i 6 3 j -i 7 a ), auquel Yi tsmg fait 
allusion dans le Nan hai ki koei, trad Takakusu, A Record p 32 Les deux bhiksus 
de ce recit viennent « des pays du Sud » et se rendent k Sravasti , lcsvers qui termment 
le rdcit distmguent comme ici les deux corps pour exalter le corps do Loi — Pour une 
autre utilisation du m&me theme, cf Jataka 3i, introduction, et aussi Gulla- 
vagga V, i3, 2. 

3 Ex corr, ms . dharmas ca bhagavatah sariratara ’nupalayantam drstvaiva maya 
bhagavan 

4 Sic ms. 
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civarakarnakam cen nisraya akramanti pade pade 
aparadhena tisthanti na te buddhasva santike. 
yojananam sahasresu ye srutvana subhasitam 
tadartham prafipadvanti te vai buddhasva santike 1 . 

vatha ea Bhagavan dharmaprityartham Nandakasva bhiksadharma- 
s'ravanavopasamkrantah 2 . vatha eopasthapanakasutre 3 uktam pa- 
ryesata bhiksavah. upasthapavati dharmam ca me dharayisyati. 
sutrarh gevam vyakaranam itivrttam gathodfmam. evam navangasa- 
sanam vo mama dharayati tam margata. na matapitrsambhavasya 
sarlsasya upasthapakam margavata. kim karanam. yathoktam Rddhi- 
padanipate Mrgaramatuh prasade 4 5 evam bhavitesu bhiksavas Tatha- 
gatas catursu rddhipadesu kalpam va tisthet kalpavasesam va. etad 
dars'ayati. na yuyam samartha mama sarirm kalparii 8 va dharayitum 
esa tu dharmo dharayitavyah. etan mama sarlram vatha ca Mahade- 
vasutre 6 uktam ma mama bhavisvatha pascima 

[Lacune d’une feuille.] 

tmanamvad idam Kaundinyo. mahaprajiianam Sariputrah. rddhima- 
tam Maudgalyayanah. ya\ad daksinevanam Subhutih kulaputrah evarii 
sarvasutram vaktavyam. bhiksumnam Agratasutre uktam evam upasa- 

kanam upasikanam Agratasutre uktam tatha Catusparsadasutram 7 

* 

i Ges stances ne se retrouvent pas dans le recit du Vmaya Stance r, a, nisraya est 
sans doute l’equivalent du pall nissaya ; le pada est h^permetre Stance 2, b, j’ai retabli 
srutvana a la maniere du pali , le ms a srotanna 

2. II s’agit ici sans doute du « beau Nanda » Sundara Nanda, lo heros du poeme 
d’Asvaghosa Le ms a bhiksadharmasramanhopa 0 . 

3. Je n’ai pas retrouve celte citation. Le Madhyama Agama contient un sutra, n° 33, 

dont le titre # % m semble bien correspondre a Upasthapanaka sutra, mais il 
ne presente pas le passage cite ici 

4 Le passage cite se rencontre dans le Digha, au Mahaparimbbana sutta, § 4o et 
dans les recits paralleles, Ang IV, 3og et Udana 62 ; mais la mention du palais de 
Mrgaramata exclut ces textes 

5 II faut sans doute mserer ici kalpavasesam va <c ou un reste de kalpa » 

6. Ref4rence mconnue 

7 Nous a\ons deja rencontre ci-dessus l’Agratasutra de l’Ekottara = Etadaggasutla 
de PAnguttara. Kaundmya, Sariputra, Maudgalyayana sont aussi les trois premiers de la 
liste palie, tandis que dans i’Ekottara, si Kaundin\a ouvre la liste, Sanputra esfc au 

I2 e rang et Maudgalyayana au i3 e . La redaction du m4me sutra traduite isolement par 
Fa hien des Song (Tok. XII, 4, 1) suit pour les trois premiers le m4me ordre que le pah 
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bhiksavah vyakto vinitah vistiradah 1 bahusrutah dharmakathikah 
dharmarthapratipannah samgham sobhayati bhiksuni upasakah. upa- 
siku bhiksavah vyakta vinila visarada bahusruta dharmikah dhar- 
xfiarthapratipannah samgham sobhayanti taci api sutram vaktavvam. 
api ca. ekapudgale ’pi tavac casmakam vltarage ’prameya daksina. 
yathoktam Ugrasutre 2 pasyogra bhiksuh civarena pravrtenaprama- 
nam samadhim upasampadya viharati aprameyas tasva punyasva 
punyabhisyandah kusalabhisvandah sukhasyaharah tatha pinda- 
patasayanasanaglanapratyayabhaisajyam paribhuktvapramanam sa- 
madhim upasampadya viharati. tad vathogra grhapate sambahula 
mahanadya ekibhavam gacchanti na sakyam te udakam parisarh- 
khyatum atha ca punar aprameyo ’samkhyeyo mahan udakaskandha 
iti samkhyam gacchanti katama mahanadyah Ganga Yamuna Sarayu 
Ary avail Mali! na sakyam tadudakam parisamkhyatum atha ca 
punar aprameyo ’samkhyeyo mahan udakaskandhah samkhyam 
gacchanti. evam evogra pasya bhiksuh civaram panbhunjann apra- 
manam samadhim upasampadya viharati evam pindapatasayanasa- 
naglanabhaisajyam paribhunjann apramunam samadhim upasampadya 
viharati apramanas tasya punyasya punyabhisyandah kusalabhi- 
syandah sukhasyfiharah evam eva pudgale ’pi tavac chllavaty asma- 
kaiii dattam aprameyaphalam bhavati tatharamadanaviharadanani. 

ot quo notre tevle, mais Subhuli n’y tcrminc pas la lisle, ni dans le pah ; Subhull est au 
i 4 e et au i 5 e rang dans le pah ; ll est sum do dix aulrcs noms dans la lisle dB Fa hien, 
et do dix-sept noms dans la liste de l’Ekottara (XII, r, ()*) Le classement variait done 
d’6cole h 4 cole. 

I. Le passage cit6 prouve qu’il s’agit sous ce litre du sutra dp l’Anguttara II, 8 
( 4 , 7) et de TEkotlara eh 19 (Tok XII, r, 8i a ) > Le ms omet visuiadah enlre vinitah el 
bahusrutah, mais le retablit k la phrase suivante, et le clunois l’alteste II dent dharmah 
kalhitah , j’ai retabli dharmakathikah , le pali a dhammadharo — dharmdr thapratipamah 
devient dans la scconde phrase dharmdddharmam piatipanndh , le pali dit dhammana~ 
dhammapatipanno , le clunois resume brievement tout le sulru 

2 Les sutras adresses k Ugra Aug IV, 208 sqq (VIII, 2 1-22) = Madhyama 38 no 
contiennent rien de parcil , ec developpement se tiouve ailleurs dans FAngutlara, III, 5 i 
( 5 , 45 ), lequel suit immddialement un sutra adrosse a Ugga, et aussi II, 54 ( 4 > 5 i), qui 
est & pen pres identique. Le sansent a pravrtena au lieu de paribhunjamano du pah, et 
sakhasya dvcirah qui est clairement une faule de copie , j’ai restilue ahdrah que le texte, 
du resle, donne un peu plus has et que lo pali garantit. J’ai laisse partbhuktvd , remplace 
plus has par pat ibhuhjan — Le de\cloppement qui suit, sur les rm&res et l’Ocdan, 
parait aussi dans les deux sultas pahs Ang III, 5 i et II, 54 , mais la redaction en est 
h'jgercracnt diilorcnte , les « grandcs rivieres » ( mahanadyah ) n’y sont pas nominees, la 
lisle en est donnec ailleurs dans l’Angultara, IV, 198 (8, 19) etc Le nom de l’Aryavati 
rcmplacc celui de TAciravati (= Aj° $ = Iliranyavati) , je ne Pai pas rencontre ailleurs. 
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Velaraasutre Daksinasutre 1 2 vista rah pratyavaganta\yah iatha pari- 
nirvrtasya Bhagavatah stupe krt.lyah pujaya aprameyo vipakah. 
yathoktam Karmavibhange dasanusamsas Tathagatapujayah kim 
karanam yah kascid danapatih sa mahabhogavattam va prarthayan 
danam dadati svargasukham va cintayan. moksammittam va. tac ca 
sarvam uktam. yatha mahabhogas ca bhavati. svargesupapadyate. 
ksipram ca parinirvati evatn aprameyah stupe krtadhikarasya 
vipakah. na yathanyesam vakvanam devadattam anena grhnanti. 
a. ka 1 smakam yah stupe dattam apaharati tasyaparimanam papam, 
tesam upamanam na tesam pramanam krivate vat kimcid asmin 
prthivimandale sarvasatvanam hiranyasuvarnam dhanadhanyam va- 
st ralaiiikaradis tasya sarvasya yah kascid apaharam karoti tasmat 
papat prabhutataram papam yah stupe dattam apaharati eso ’smukam 
siddhantah. yat stupe dattam tat stupe eva yoj\am yat samghe tat 
samghe evopayojvam esa svasiddhantah pratisthapitah. yathasmakam 
Bhagavan tisthati tasmims ca krto 'dhikaro ’prameyavipakah 
katham punar bahya ye devas tesam datte kim punyam phalate. 
evam sampratipannah buddhah parinirvrtah. asmakam devas 
tisthanti. evam ca brum ah yas tisthati yad eva bhakta va dhupaxii 
va puspam va gandham \<1 dipam va bhojanam va vastram valam- 
karaiii \a hiranvam va suvarnam va prayacchanti kim ayam hastena 
hastarh na pratigrhnati. atha na pratigrhnati buddhasya tesarii ca 
kah prativisesah atha matam. devanam varcas tesam pratikrtayah 
pujyante asmakam api buddhasya dharmasariram tisthati. gunas ca 
pujyante. pratimasu vac ca 3 dhupam gandham puspam pratiyacchanti. 
evam krte 'smakam eva datte stupesu punyam asti. pujyante vasman 
na pratigrhnanti. tasman nasti devah athasti devah. kasman na pra- 
tigrhnanti. kim karanam uktam Bhagavata 4 . trayanam samavayena 
daksina mahaphala bhavati. yadi tavad data bhavati. vac ca dravyam 
datavyam hiranyasuvarnadi tac ca bhavati. ye daksinlyah prati- 
grahakfth deva manusya va evam tesam trayanam api samavayair na 

1 Le Velamasutra se trouvc en pah dans 1 'Angultara IV, 393 (9, 20), eten chmois 
dans l’Ekottara, ch xx\u (Tok XII, i, 80) et dans le Madhjama, n° 1 55 (XII, 6, q 5 ). 
Le Dakbinasutra est probablement le Daksmavibhangasutra, n° i 42 du Majjhima, n° 180 
du Madhyama, et aussi traduit a part par Che hou (Nj g 3 o , Tok XII, 8, 76). 

2 Sic ms 

3 . Ms pratimastTipayawa . 

4 . Cette reference m’ecbappe encore A par lir dhci le texte est deplorablement 
corrompu et la traduction est tres douteuse. 
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danapratidanam hastena hastam dattam mahaphalam bhavali yadv 
asty eva kim ca na pratigrhnanli tad bhabtanam atha pratigrhnanti 
tad bhabtanam atha na pratigrhnanti. bim krtva. atha yuktam ca 
bhabtanam evaih krodhah karanam atha tesam satyam nastnakam 
devah kruddha iti ucyate yadi na kruddhah kim atha na pra- 
tigrhnanti tasman nasti sail, idam trtlvam karanam vac ca tesam 
devanam devabhaktah suvarnam hiranyam va padamule prayacchanti 
evam devasya ko bandho va iti tad yadi tasya dhupesu puspesu 
gandhesu va malyakare vopajyujyate. yena tu dattam tasya punya- 
phalam asti. atha tad drayam anyair eva grhitam yo data tasya 
punyaphalam nasti ye ca grhnanti vayam devabhakta devapadopa- 
jlvinah. devo vayam caikam iti tesam adattadevaisvarye devadra- 
vyapahare kim karanam devadravyam anyena grahyam iha devasya 
samo va dravyam grhyet prativisisto va na ca devasya kascit tulyah 
prag eva visistataras ca te prativisistatarah kim karanam yasmat te 
tasya pranipatam kurvanti devapade ca sva[>anti yada te visistataifih 
kimartham devah prasadyale atha tatra devadravyagrahane papam 
nasti. anyesam api taskaranam ye cauryena jivanti taddravyapa- 
rasvapaharaiii ca kurvanti tesam api papam nasti atha mata pita 
putro raja bhrtyas ca yatha dravyam yatha paitryam dravyam putro 
grhnati bhrtyo va rajno dravyam grhnati. tatha vayam api e\am apy 
ayuktam. kim karanam putrasya tu pitur dravyam grhnato mahan 
patakah. atha matam rajabhrtyavad dravyam iti ucyate. raja- 
dattanam grhnamanam putram ca pita ca dadyat pita prag eva 
bhrtyam. tasmad asmadartham so ’yam drstantah yac caivam 
sampratipanna vayam devabhaktas tatpadopajlvinas ca tasmad 
grhnima iti tac cayuklam. kim karanam na ca devabhaktas te deva- 
dravyam grhnanti. atha grhnanti na te ladbhakta bhavanti na kascid 
bhaktiman devadravyam grhnati. na tesam devabhaktir bhavati 
devadravye tesam bhaktih na tesam kimcid papaiii na vidyate 
ye ’dattam grhnanti kim karanam purvarsibhir mule chinne 
tapovrksasakhayam 1 yasya luptapitrsnehas tasyetaro j’anah etad 
uktam bhavati yo ’dattam devadravyam grhnati na tasya kimcid 
akaraniyam kim karanam na te bhaktimantah. atha te bhakti- 

i Evidemmcnt ll y a icl uno lacunc quo le ms. ne marque pas II s’agil sans doute 
de l’hisloiro des doux .tncicns rsis Sankha et Lxkhita qui sc lit dans le Maha Bharata 
XII, 23 En Tabsonce do son frore t5anklia, Likhita a cucilli des fruits qu’il a mang4s. 
tsankha de rotour lui reproche co ^ol commis au ddtument du roi, ot lc roi lux fail 
coupcr les mams 
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mantah. satravah ke khyapita devasya. atha matara. yathamainas 
tena tesam dravyam na prayojanam ueyate. asti kesamcid deva- 
nam srutir vatha devayajiiavidhvamsanam prthivya apaharas ca 
krta iti kasmat te ’mama na bhavanti. asmad asmakam eva dattarii 
na devasya. ueyate. danapatina kimartham asmakam eva dattam 
yasmad utsrjya devasya tasman na vusmakaiii dattam. atha matam. 
devasyaiva tustir yad vayam grhnimah. kimartham devena sa 
data noktah esam prayaccha esam datto . . bhavisyamiti yasmad 
data devena noktas tais ca grhitam tasmad datuh punyaphalam 
nasti ye ca grhnanti tesam adatfcadanam. atha matam devasya 
punye ca .... tac cayuktam kim karanam. yasmad devena tad 
dravyam svayam eva grhva hasten a hastam tesam na pratipaditam. 
yathoktam Bhagavata trayanam samavayena daksina mahaphala 
bhavaty eveti. evam kim na dattam. evam caite visistrdi samanad eva. 
ueyate paradravyapaharam api karisyati. asti ca ke . nanapi jivanti. 
tat paradravyam asaktito na grhnanti. kecid rajadattabhayat etani 
devanaiii ca devabhaktanam ca devadharmasya pa . kani. advapi 
catra bhutam vaktavyam etat tavad devasya tirthayatram api tesam 

kah pratigrhnati. tasam ca nadinam ca kulani visaliini pa 

kalagatah. yat tirthesu sravayanti kas tirthayatram tesiim prati- 
grhnati. atha matam nadyam snayamas tirtham uddis'yasya nadyas 

tasmat tirtha yate. siddho ’smatpaksah kim karanam. asmakam 

buddhasya sanram tisthati gunah pujyante stupani ca dhupam 
puspam pratigrhnanti .. ta nadyah pauranamargam utsrjvanena 
prthivipradesena vahanti. te ca rsayah kalagatah tasmat tesam na 
kascit tirthayatram pratigrhnati. evamvidham eva ye rslnam te 
brahmarsinam pujaprabhrtayah. kim karanam kecit tatra sampra- 
tipannah. brahmasva jatih. kecid akasyapiyam pujah kesamcid 
Isvarah karta. apare tvahuh. Prajapatina srstah prajas tasya brfihmano 
mukham bahus tu ksatriyah urubhyam vaisyah padbhyam sudrah 
evam te sampratipannah vavam brumah purvakalato devaparlksata 
idam papataram asrotavyam ca. kim karanam ye kecana satva 
dvipada catuspada va tesam yonimukhiln nirgamah kim praptam. 
Prajapatiyonicatustayam ca prathamatah. na bhagacatustayam. ma- 
nasa vicintyaiva nirmitah. evazii ca . sarve mukhata eva jatah 
katham ekapurusena varnacatustayam jatam. yadi ca caturvarnyam 
Prajapatina jatam ete varnas CandalaMleccha .. vas ca kutah 
pradurbhutah. tatha hastigavasvadayah kirii karanam esam atra 
namagrahanam na krtam. kimartham noktam. murdhatas ca . 
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padaialan Mlecchah striyah prsthatah hastigavasvadlni padangusthaj 
jatani. atha va kiiii noktam. murdhad Asura jatah hastatah ,. .ti 
yasmad etesam ca namagrahanam na krtam. tena prabhutatara 
mrgapaksiprabhrtayah yasmad idam purvapara\iruddham. yad idam 
ca brahmanah sama brahmanasya prathamah putro brahmanah. 
dvitlyah ksatriyah trtxyo vaisyah caturthah sudrah pancamas 
candfdah ... tato nyunalarah kirn karanam Prajapateh putraca- 
tustayam. tesam aparimitah putrah evam ksatriyasyaiva vaisyasya 
sudrasya prathamah putro brahmanah. dvitlyah ksatriyah. trtivo 
vaisyah. caturthah sudrah pancamas candalah. sesa nvunatarah. kirn 
karanam. bljasadrsam phalam yatha P raj Spates caturvarnam evam 
tasya putranam gotranam ca caturvarnam bhavisyati. atha brahma- 
nanam putrah sarve brahmanah tasmat Praj Spates te tu visistatarah. 
yadi ca te prativisistatarah Prajapatina kim prayojanam atha 
matam. Prajapatina brahmana nyunatara iti tasmad brahmanasya 
prathamaputrah sudrah sesa nyunatarah yavad brahmanaputri 
brahmanl yady asya mukhato jata. tasmad agamya. atha padbhvam 
jatah sudrah evam tesam Prajapatiparlksaya aparimana dosah atha 
matam Prajapatih srast.a Isvarena kim prayojanam athesvarah karta 
kim karanam. yasmad uktam Brahmanedaiii jagat srstam Lokesvara- 
nirmitam Prajapatikrtam ceti. sa kah satyam bhavet. evam te 
’nyonyaviruddhas tirthakara vivadanti atha matam. sahita bhutva 
praj a nirminanti. tad apy ayuktam. kim karanam. te pratisamanta- 
rajano yathanyonyahamkarah aham karta aham karteti yathoktam. 

karmadvesabhibhutas ca traya evam yada ime 

asasvatasya cittasya te nirmayuh katham prajah. 

evam te sahita bhutvasamarthah prajanirmane. evam tesam matapi 
mahadosah karmana na kimcin matraiva pradarsitam atha matam 
adyapi savakasam. yasman namagrahanam na krtam ucyate. adya 
niravakasam yasman namagrahanam na krtam kim karanam. ekasya 
dose datte sesa dosa bhavanti etad uktam bhavati. yadi tava 
brahmanarthaiii sahakathaiii kuryat. sa tasya doso datavyah yadi 
ksatriyena yadi vaisyena yadi sudrena sahakatha kriyate. yad evam 
asrtya sudrah katham kuryat saha vaktavyam tasmad ayam dosa ity 
evam niravakasaiii krtam bhavati ya evam pratipannah buddhah 
parinirvrtah kas tah pujah parigrhnatiti tesam eva svasiddhantadoso 
vaktavyah. tasmat tesam eva pratisvaiii svasiddhantanaiii doso data- 
vyah. kim karanam. na hy abhiyuktasya pascat prabhrtiyogah 
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tasmad anekaprakarena tesam purvabhivogah karya iti. na caitad 
anartham uktam atraikottarikasutram pratyavagantavyam *. trlnimani 
bhiksavah pracehanDavahimti. katamani trini matrgramah kuta- 
karsapano brahmananam siddhantah trmimani bhiksavah \ivrtani 
sobhanti. iti. katamani trini. candramanclalam suryamanclalam 
buddhavacanam. imam trini vivrtani sobhanti vanv etani pariksa- 
karanani devapujaprajapatiprabhrtmam sada karyam adhikrtya 
Bhagavatoktam brahmananam siddhantah pracchannavahi. Maha- 
Karmavibhanga ucyate mahanti karmani atra vistarena vibhaktani 
tasman Mahakarmavibhahgah samgrahasarakarma\ibhahgasarvasara- 
karmanam hinotkrstamadhyamani vistarena hathamukhani darsitani. 
tasmad api Mahakarmavibhahgah. gotrantariyanam Abhidharma- 
sariiyuktesu. 

Mahakarmavibhango nama samaptah. 

ye dharma hetuprabhava hetnm tesam Tathagato hy avadat 
tesam ca yo nirodha evamvadi mahasramanah. 
syad raja dharmikas ca pracuragunadhrto dharmayuktas ca sarve 
kale varsantu meghah sakalabhavahara raudrasaiiisaraduhkhat. 
udakanalacaurebhyo musikebhvas tathaiva ca 
raksitavyam prayatnena mava hasten a lekhitam. 
yadrsam pustakam drstva tadrsam likhitam maya 
yadi suddham asuddham va mama doso na vidyate. 
bhagnaprsthakatigrivas taptadrstir adhomukhah 
raksitavyam prayatnena jlvam iva pratijiiaya (°jnaya). 
sreyo ’stu samvat 53 1 margasiromase suklapakse travodasvam 
tithau rohininaksatre subhaghati 2 sukarraavoge hgaravasare 1 2 . 

tva. anuradhaphalapraptam bhavatu 
srisrirajadhirajaparamesvara paramabhattarakaja 

vijayarajyah yajamanasriyam brumo ya srigahgalage srisri 
sadaksarimahavihare sakyabhiksusri mama likhyate. 

1 G est le sutta 129 de FAnguttara, Tikampala, et dans FEkottara chmois, chap, xm 
(Tok. XII, 1, 5 o b ) 

2 Galculee k Faide des Tables de Sewell et Dikshit, la date indiquee correspond, 
pour 1 annee courante, au mardi 9 dtkembre i 4 io C’est alors Fepoque troublee qm suit 
la mort de Jaya Sthiti Malla , 1$ scribe s’est trome sans doute embarrasse au moment 
d’ecrire le nom du roi regnant, et il a prefere laisser le nom en blanc 
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Conque, lait, fibre du lotus, jasmin, nymphea semblent rire dans 
les feux de ses colliers , or, bois d’aigle, encens font des nuages a la 
surface ; des bannieres frissonnantes le decorent ; des reiiques dignes 
d'etre chantees, pareilles a des .... ornent (la place ou il se tient) 
J’adore ce Sage, a qui les dieux, les dragons, les Yaksas fr6lent les 
pieds avec leurs diademes. 

Vive la Bonne Loi ! Ainsi parle (le Mendiant Srutasoma 9 ). 

« II y a l’Acte qui aboutit a une vie courte (I); il y a l’Acte qui 
aboutit a une grande longevity (II). » Ainsi la Destination des Actes 
est classifiee tout au long selon la regie. — « Il y a dix avantages a 
l’entree en religion (LXXVII), a la residence dans la for6t (LXXV1II), 
a vivre d’aumdnes (LXXIX) ; il y a dix Assurances (LXXX). » Ainsi 
la vie de la sphere du desir est tout entiere pratiquee selon la regie. 
« Il y a dix avantages a joindre les mains en hommage devant les 
monuments du Tathagata (LXII), a leur presenter des parfums 
(LXXYI), des fleurs (LXXIV), un parasol (LXIV) » Comment cela, 
dix avantages 9 Mais le Tres Saint n’a-t-il pas enonce un sutra dans 
l’Ekottarika, ou il dit * Tout ce qu’il y a, 6 Mendiants, d’^tres sans 
pied, a deux pieds, a quatre pieds, a pieds multiples, de tous ces 
6tres, c’est le Tathagata qui est compte le premier, c’est a savoir 
qu’il est l’Arhat, le Samyaksambuddha... etc. Et une stance dit : 

<( Ainsi inconcevable est le Bouddha, inconcevable aussi la Loi du 
Bouddha ; si la Loi est inconcevable, si le Bouddha aussi est 
inconcevable, celui qui a foi dans l’inconcevable a aussi une Concoc- 
tion inconcevable. » 

Comment y a-t-il dix qualites pour des fleurs, des parasols, etc... ? 
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R^ponse * C’cst comme le sutra le dit ; exactement ainsi, et non pas 
autrement. Ceux qui ont foi dans le Bouddha, dans la Loi, qui sont 
entres dans la Communaute, ils auront la Concoction inconcevable 
qui recompense la foi dans Pinconcevable Klais ceux qui ont l’esprit 
atteint par les fansses vues, qui disent, par exemple . Le Bouddha 
cst en Parinirvana . d’oii viendrait le fruit d’un don a son stupa, 
puisque (le Bouddha) ne le recoit pas 7 — pour ces gens qui voient 
de travers, le Tr&s Saint a dit: Voici les dix qualites qu’on a en 
donnant un parasol, etc. Done qu’on fasse des actes meritoires avec 
plaisir , on en aura pour longtemps du profit, du plaisir Et m&me, 
en fait, toutes les qualites se trouvent eontenues dans ces (dons). 

Et comment un acte de pi<§te envers le Tres Saint est-il inconce- 
vable ? Reponse : Ce que le Karmavibhanga dit est 6nonc6 de ra^me 
dans d’autres siltras ; mais e’est repete pour les intelligences lentes. 
Ainsi rhistoire de Karnesumanas et d’autres Anciens 

« Le don d’une seule fleur a pendant huit cent millions d’Eons. » 
Voila qui est incroyable. Une pareille Concoction est inconcevable. 
Et Thistoire d’Asoka et des autres qui pour une offrande de pous- 
siere ont eu un tr6ne de cakravartin et le fruit d’entree dans le 
Courant Voila qui est inconcevable et incroyable Et aussi l’histoire 
d’Amruddha, par exemple, qui pour avoir donne une seule aum6ne 
de qu&te a gagne un tr6ne de cakravartin, sept fois la royaut6 des 
dieux, et dans sa dernierc existence la dignite d’Arhat II y a beau- 
coup de cas pareils a citer. 

Et de plus, au moyen d’un seul inconcevable, on envahit tout. 
Comme dit le Trfes Saint dans PAbhidharma, au Balakandasutra. 
La Concoction d’une seule pensee de piet4 y est decrite : Si un 
6tre qui transmigre, 6 Ananda, dans la transmigration a une seule 
pensee de piet6, grace a la Concoction, il exerce sept fois la royaut6 
comme fils d’un dieu chez les Parinirmitavasavartins, sept fois chez 
les Nirmanaratis, sept fois chez les Sukhitas, sept fois chez les Yamas, 
trente-six fois il regne en qualite d’Indra , soixante-dix fois chez les 
Maharajikas ; il a par dizaines de millions de dizaines de millions 
des royautes de cakravartin ; et si ce n’est pas la royaut6 qui est le 
fruit de cette unique pensee de pi£te, on devient un Bouddha (entre 
tous les Auditeurs?) Ainsi le Bouddha Dipankara a obtenu d’etre 
un Bouddha par Pofirande d’une guirlande de lampes Cela encore 
est incroyable pour les gens sans foi. Pour les incredules qui ne 
croient pas a de tels Actes, pour ceux qui ont une conviction faible, 



karmavibha^gopadesa 


171 

le Tres Saint dit : « Yoila les dix qualites qu’ii y a a adorer les 
eaityas », etc... Mais pour ceux qui sont pleins de qualites, la gran- 
deur du Bouddha n’est pas enoneee seulement dans FAgratasutra, 
mais^ncore, dans le BraRmanasutra oil il est dit * « Je suis le premier 
dans le monde, 6 brahmane * au premier rang .. » Tout le sutra est 
a rapporter ici. Ou encore quand le Bouddha vient visiter le grand 
Yoyant Kotu et Tascete Sela dans leur ermitage et qu’il est invite 
par eux a prendre un repas. Le Tres Saint, sachant cela, pronon^a 
alors un Apophtegrae : 

« L’agnihotra est en t6te des Yedas , la gayatri est en t&te des 
metres ; le roi est en Ute des hommes , TOcean est en t6te des 
rivieres 

« La lune est en t6te des mansions, le soleil est en t6te des lumi- 
naires ; en t£te de ceux qui travaillent dans Fattente du m£rite est le 
Bouddha. » 

Yoici ce qu’indique le Tres Saint . Comrae entre tous les sacrifices 
qui existent Fagnihotra est en t6te, et la gayatri en I6te des Yedas, 
et le roi en t£te de tous les hommes, et FOcean est le plus excellent 
des cours d’eau, et la lune est la premiere entre les mansions, et le 
soleil est le principal des luminaires, car il eclaire des milliers 
d’univers , de m6me celui qui pense * Le don fait au Heros unique a 
de grands fruits. Le Tres Saint a dit . Le Sambuddha est le premier 
de ceux qui meritent Foffrande pieuse. Pour cette raison encore le 
Tres Saint est Ie premier. Il faut se reporter au sutra tout entier 
dans rAgama, au Brahmananipata. Et c’est encore ce que dit le 
Tr&s Saint dans FEtadagra sutra et le Daksinavibhahga sutra : « En 
tfrte des offrandes pieuses d’ordre individuel, il y a le Tathagata, 
Arhat, Samyaksambuddha. » CFest ainsi que doit 6tre enoneee la pri- 
maute du Bouddha. Et ainsi encore dans le Mahasamajiya, le Pari- 
nirvana et autres sutras, il y a une assemblee des dieux qui occupe 
un espace de douze lieues Et encore dans le Mahapratiharya, il 
recoit les hommages des dieux Akanisthikas et autres, et au spectacle 
des grands miracles, des heretiques par centaines entrent en religion. 
Et des moines errants comrae Sariputra, Maudgalyayana, etc..., 
sont entres en religion. Et des brahmanes corame Brahmayu... . 
Vasistha, Bharadvaja, etc. ., sont devenus pieux, et aussi des rois 
comme Prasenajit, Bimbisara, etc et des peres de famille comine 
Anathapindada, Ghosila, etc . Ainsi les premiers d’entre les dieux 
et d’entre les hommes sont devenus pieux envers le Tres Saint Et 
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pour cette raison encore le Tres Saint est le premier en t6te. Comme 
il est dit dans PAgrata sutra de FEkottara : <c En possession de toutes 
les Essences Capitales, celui qni est le premier des dieux, des demons, 
des hommes, arrive Fair joyeux » ; ce qui veut dire qu’il a trouve la 
Loi pour arriver au Nirvana; et pour cette raison, il est le premier 
en t£te. Pour quelle raison, anterieurement m6me, quand il n’^tait 
que Bodhisattva, les dieux sont-ils venus respectueusement vers lui 9 
Ainsi dans le Govinda sutra, et dans le Tapasasutra du Satavarga, 
Indra s’approche respectueusement de lui. N’est-ce pas qu’il avait 
des ce temps-la les Essences Capitales, ei que maintenant il poss&de 
la Loi pour aller au Nirvana ? Et par la il est le premier en t6te , 
et il a pr6ch6 les Essences Capitales 

Certains disent Le Bouddha est en Parinirvana, il est arrive ala 
Liberation. Ce qu’on offre a son stupa, a son image, qui le regoit 9 
Quand on dit que le Bouddha est en Pannirvana, c’est parler en 
incr^dule, ou ce qui est pis encore, c’est qu’on ne connait pas la 
doctrine que le Bouddha a enseignee La Loi qui a ete prechee par 
le Tres Saint, elle est le corps du Tres Saint, et ce corps est encore 
aujourd’hui debout. Quand il aura disparu, alors le Bouddha sera en 
Parinirvana; tant que la Loi est debout, le Bouddha n’introduit pas 
au Parinirvana Pour quelle raison 9 Le Corps de Loi est le corps 
transcendant du Tr&s Saint. Grace a cette Loi, tant qu’elle sera 
prechee, le fruit d’Entr^e dans le Courant pourra 6tre obtenu, et le 
Fruit d’Unique Retour, et le Fruit de Sans-Relour et l’etat d’Arhat 
Et c’est pourquoi Fentree en religion est pour nous l’occasion 
d’atteindre ces fruits Tant que le Bouddha est debout, les fruits 
peuvent frtre atteints , il n’est pas en Parinirvana. Quand il j sera, 
alors Pobjection vaudra Mais nous, nous obtenons encore maintenant 
les fruits , pour les hommes de bonne volonte, il 11 ’y a aucune difli- 
culte ; le Bouddha est debout, on fait tout ce qui est a faire. Et pour 
cette raison encore il faut reconnaitre que le Tathagata a pour corps 
la Loi. Comme le Tres Saint Pa dit dans le Maha Parinirvana sutra- 
Il se pourrait, 6 Ananda, qu’un d’entre vous vienne a penser . Le 
Tres Saint est en Parinirvana , a partir d’aujourd’hui, il n’y a plus 
de Maitre pour enseigner. Non, il ne faut pas considerer ainsi 
A partir d’aujourd’hui, 6 Ananda, le Sutra est le Maitre pour vous 
enseigner C’est ainsi que le Sutra, FAbhidharma et le Yinaya ont 6te 
donnes par le Tres Saint ; a partir d’aujourd’hui, c’est la le Bouddha 
Voila ce que monlre le Tres Saint. Et ainsi, rien de ce qui doit 6tre 
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fait ne se fait au moyen du corps qui vient du pere et de la mere. 
II le montre . Quand je demeurais dans ia maison de famille, dit-il, 
je ne m’etais pas encore Illumine a une seule Loi. — Done ce n’est 
pas le corps ne du pere et de la mere qui est le Bouddha. — Mais 
quand, a Page de vingt-neuf ans, je suis sorti de la maison de famille, 
ceux qui recherchent la Loi par la peine ont ete amenes a la stupe- 
faction par ma pratique des actes penibles Et pourtant je n’ai pas 
acquis par cette peine une seule Loi. II faut se reporter au Romahar- 
sanlya sutra pour se faire une idee de cette pratique des actes 
penibles. — Six ans j’ai pratique les actes penibles, et je n’ai pas 
acquis par la une seule Loi Et ensuite j’ai pris un repas, mon corps 
a retrouve de la force, et alors, le quinzieme jour du mois de 
Vaisakha, qui est la pleme lune, assis au pied de l’arbre de Plllumi- 
nation, j’ai obtenu rillumination integrate et sans superieure. Et 
j’allai a Benares, et j’y mis en branle la Roue de la Loi. C’est cette 
loi qui donne la possession du fruit. . Pour cette raison encore, le 
corps du Tathagata, e’est la Loi. 

Cornme on lit dans le Vmaya La tante du Tres Saint s’adressa au 
Tres Saint en disant Yivez longtemps L Le Tres Saint lui dit : Tu 
ne devras plus, Gautami, me parler ainsi. Elle lui dit Alors comment 
faut-il s’adresser au Tres Saint ? Le Tres Saint lui dit 11 faut dire : 
Que la Loi du Tres Saint dure longtemps ! II montre eeei : II n’y a 
rien de definitif au moyen de ce corps qui nait du pere et de la mere , 
done que mon corps de Loi vive longtemps . Les milliers d’aetes 
penibles que j’ai accomplis au cours de la Transmigration, e’etait en 
vue de la Loi absolument Pour cette raison encore le corps du Tres 
Saint. II est dit dans le MahaParinirvanasutra Les dieux sont 
arrives, 6 Ananda, prenant des poudres de santal celestes et des 
fleurs celestes de mandarava .. 0 Ananda, e’est ainsi que le Tatha- 
gata est honore, respeete, venere, adore. Celui qui se comporte sans 
negligence, 6 Ananda, dans ma doctrine, qui fait.. , qui maintient la 
Loi, e’est celui-la qui m’honore, me respeete, me venere, m’adore. 
Par la il montre Les Mendiants et les Mendiantes, les laics et les 
laiques de Kasyapa le Parfait Illumine ont honore ses reliques corpo- 
relles, mais n’ont pas maintenu sa Loi, et a la fin sa Loi a disparu. 
II faut completer de m6me [ma Loi] doit 6tre honor^e ; elle est 
mon corps II montre : Apres mon Parinirvana, ce que vous devrez 
faire, ce sera d’honorer la Loi , La Loi est le corps des Tathagatas. 
Et dans le Maha Parinirvana le Saint Ananda demanda : Quand le 
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Tres Saint sera en Parinirvana, comment devrons-nous nous conduire 
a Fegard du corps du Tres Saint 9 Le Tres Saint dit Yous devez 
avoir peu de desirs , quant aux laics, ils traiteront mon corps comme 
ils(sauront) 11 montre ceci C’est le corps de Loi que vous devez 
proteger , les laics sont tres disperses et ne peuvent pas assurer le 
maintien de la Loi Si elle dure longtemps, je dure longtemps. 
Comme le dit le Devavatara sutra Utpalavarna la Mendiante avait pris 
magiquemcnt 1’aspect d’un cakravartin pour 6trela premiere a adorer 
le Tres Saint quand xl descendait du monde des dieux. Elle se disait 
avec satisfaction * C’est tnoi qui ai la premiere ador6 le Tres Saint 
[Mais elle n’eut du Bouddha qu’un blame ; un homme qui n’avait pas 
boug6 et qui etait reste en meditation obtint au contraire le fruit de 
FEntree dans le Courant]. Par cela il montre Ce n’est pas par des 
hommages rendus a mon corps n6 ici-bas de mes parents que j’ai ete 
reellement honore ; cclui qui a obtenu le fruit, c’est celui-la qui 
m’a honore. Et c’est dans ce sens qu’il prononga a cette occasion cette 
stance : 

« Obtenir un corps d’homme, — monter au ciel, — regner 
seul sur la terre, — le fruit de FEntree dans le Courant vaut bien 
mieux. » 

Pour cette raison encore c’est la Loi qui est le corps du Tres Saint 
Et comme on lit dans le Bodhimula sutra : Le Tres Saint se trouvait 
a Ayodhya ; or dans les pays de FOccident demeuraient deux Men- 
diants lies d’amiti6 ; ils se mirent en route pour aller voir le Tres 
Saint ; ils arriverent a une grande for6t ; ils avaient soif , de Feau se 
pr^sente ; Fun en boit , Fautre dit : Non, je ne violerai pas la regie 
du Tres Saint , je ne boirai pas de Feau qui n’est pas filtree et qui 
contient de la vie La loi du Tres Saint est son corps m6me , si je 
defends la Loi, j’aurai vu le Trks Saint lui-m6me Accable de soif, il 
trepassa en rendant hommage au Tres Saint Comme il avait Fesprit 
de piet6, il passa renaitre chez les dieux. L’autre Mendiant, celui 
qui avait bu de Feau oil il y avait de la vie, arrxva par etapes, apr&s 
bien desjournees, aupres du Tres Saint. Le Mendiant qui avait passe 
naitre chez les dieux etait arrive la avant lui. Celui qui avait bu de 
Feau ou il y avait de la vie, le Tres Saint lui montra le corps qu’il 
avait regu de ses parents et lui dit . Regarde ce corps qui est le mien. 
Mais celui qui £tait passe naitre chez les dieux, le Trks Saint lui 
dit: Toi, montre voir ton corps ! Et il laissa voir son corps celeste, 
son corps de dieu. Le Mendiant boulevers^ demanda : Tr&s Saint, 



k VRMW 1 BH *N GOP ADES \ 


175 

qu’est-ce la 9 Le Tres Saint lui dit . Ce dieu que tu vois, c’est celui 
qui, malgre les souffranees de la soif, n’a pas bu d’eau ou il y avail 
de la vie. II a observe la regie que j’avais enoncee L’autre, le second, 
qui tenait a voir le corps* qui m’est venu de mes parents, et qui a bu 
de Feau ou il v avail de la \ie, il a vu le corps qui me venait de mes 
parents quand je lui ai dit • Regarde ce corps ! Si.. .. il a vu ce corps 
qui m’est venu de mes parents, il ne m’a pas vu, moi, Et a ce sujet 
il prononga une stance 

A cause du pan de leur froc lls marchent pas a pas, mais ils 
demeurent dans la transgression ; ceux-la ne sont pas en presence du 
Bouddha. 

Ceux qui, a des milliers de lieues, ayant eeoute une bonne parole 
[du Bouddha], en comprennent le sens, ceux-la sont en presence du 
Bouddha. 

Et encore comme le Tres Saint alia trou\er Nandaka, par amour de 
la Loi, pour lui faire entendre la Loi de l’6tat de Mendiant. — Et 
encore dans FUpasthapanakasutra il est dit * Cherchez, Mendiants, 
qui sert [la Loi], qui maintiendra ma Loi, Sutra, Geya, Yyakarana, 
Itivrtta, Gatha, Udiina, etc.. , ces neuf membres de ma doctrine, qui 
les maintient, cherehezde a la piste ; ne cherchez pas celui qui sert 
le corps qui est venu des parents. Et comme il est dit dans le Rddhi- 
padanipata, au palais de Mrgaramata * 0 Mendiants, en pratiquant 
ainsi les quatre Pieds-de-Magie, le Tathagata durerait un Kalpa ou 
le restant d’un Kalpa II montre ceci * Vous nAtes pas capahles de 
maintenir mon corps un Kalpa , mais vous a^ez le devoir de main- 
tenir cette Loi ; c’est elle qui est mon corps. Et encore dans le Maha- 
devasutra Vous ne serez pas .. 

[Lacune d’une feuille ] 

. .[le premier des Mendiants qui ...], c’est Kaundin^a ; — qui ont 
la grande Sapience, c’est Sariputra , — qui ont les pouvoirs ma- 
giques, c’est Maudgalyayana ; etc,., jusqu’a : — de ceux qui meritent 
les dons pieux, c’est Subhuti le fils de famille. Le Sutra entier est a 
reciter, et aussi ce qui est dit dans le Sutra de laPrimaute des Men- 
diantes, dans le Sutra de la Primaute des Laics, des Laiques. Et 
aussi le Catusparsada sutra * 0 Mendiants, un Mendiant clair, disci- 
pline, bien assure, instruit, qui se conforme a la Loi, qui realise le 
sens de la Loi, il est la parure de la Communaute ; de ni£me une 
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Mendiante, un laic, une laique, clairs, disciplines, bien assures, 
instruits, qui se conferment a la Loi, qui realisent le sens de la Loi 
sont la parure de la Coinmunaute. Ce sutra-la est aussi a reciter ici. 

Et encore M6me a propos d’un seul d’entre nous, s’il s’est eman- 
cipe des Attractions, la recompense est sans mesure. Comme il estdit 
dans l’Ugrasutra Yois, Ugra ; un Mendiant qui avec son froc pour 
manteau s’est consacre a une Concentration Sans-mesure. Sans-mesure 
est pour lui le merite qui decoule de ce merite, le bien qui en d£coule, 
l’alimentation de bonheur. Et de m&me pour la tournee de qu6te, 
la couche, le siege, les secours contre la maladie, les remedes ; une 
fois qu’il en a pleinement joui et qu’il s’est consacre a la Concentra- 
tion Sans-mesure. C’est comme les grandes rivieres, 6 Ugra, chef 
de famille, quand elles se r^unissent , et on ne peut plus en designer 
les eaux une a une , leur designation, e’est alors une grande masse 
d’eau sans mesure, incalculable. Quelles grandes rivieres ? La Ganga, 
la Yamuna, la Sarayu, I’Aryavati, laMahi ; on ne peut plus en compter 
l’eau une a une , on les d^signe alors comme une grande masse d’eau 
sans mesure, incalculable. Ainsi, vois, Ugra, un Mendiant qui jouit 
d’un froc et qui s’est consacre a une Concentration Sans-mesure, 
sans-mesure est pour lui le merite qui d6coule de ce merite, le bien 
qui en decoule, Pahmentation de bonheur Exactement de m&me ce 
qui est donne a un seul d’entre nous, s’il est vertneux, a un fruit 
sans mesure. De m6me le don d’un jardin de couvent, le don d’un 
monastere. Pour le detail on le trouvera dans le Velamasutra, le 
Daksinasutra. 

De m&me le culte rendu au stupa du Tr6s Saint entr<§ dans le Pari- 
nirvana a une Concoction sans mesure. Comme il est dit dans le Kar- 
mavibhahga [§ LX1I1] Il y a dix avantages a honorer le Tathagata 
Pourquoi done? Un bienfaiteur qui fait un don le fait soit parce qu’il 
demande d’arriver a une grande situation, soit parce qu’il a en vue 
le bonheur du ciel, ou bien pour la Liberation. Tout cela est enonce 
dans le texte qui dit 11 a une grande situation; il va renaitre au 
ciel ,. il atteint vite le Parinirvana Tant est hors mesure la Concoc- 
tion du devoir rendu a un stupa. 

Et ce n’est pas comme dans les autres doctrines, quand on y p&rle ainsi 
des dons faits aux dieux Chez nous, celui qui enlfeve a un stupa ce 
qui lui avait ete donne, son peche n’a pas de mesure , chez eux, ce 
n’est que comparaison, ce n’est pas mesure absolue Tout ce qui sur 
cette terre appartient aux 6tres, or fagonn6 ou monnaye, fortune, 
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gram, etoffes, parures, etc., quiconque prend cela pour lui comnaet 
un peche par rapport auquel le peche d’enlever a un stupa ce qui 
lui a ete donne est pire encore. Telle est notre doctrine : Ce qui a ete 
donne a un stupa doit &fre employe a ce stupa ; ce qui a ete donne a 
la Communaute doit servir a la Communaute. Voila notre doctrine, 
telle qu’elle a ete bien etablie, puisque le Tres Saint continue a 
durer pour nous et que le devoir qui lui est rendu a une Concoction 
sans mesure. Mais pour les dieux en dehors de notre Eglise, comment 
un don qui leur est faitpeut-il fructifier en m^rite 9 Eux, ils croient que 
le Bouddha est en Parinirvana, tandis que leurs dieux, a eux, conti- 
nuent a durer. Et nous leur disons . Si vous faites don par devotion a 
un [dieuj qui continue a durer, d’eneens, de fleurs, de parfums, de 
lampes, de nourriture, d’etoffes, de parures, d’or fagonne ou mon- 
naye, est-ce que ce [dieu] ne le regoit pas de la main a la main 9 S’il 
ne le regoit pas ainsi, quelle difference speciale y a-t-il entre le 
Bouddha et vos dieux ? Ou bien encore vous pensez que vous adorez 
les statues des dieux, qui sont leurs images ? Mais nous aussi, nous 
avons la Loi qui est le corps du Bouddha encore debout, et nous 
adorons ses vertus. Les offrandes que vous presentez a leurs images, 
encens, parfums, fleurs, nous les presentons aux stupas et nous en 
attendons des merites Vous leur rendez un culte, et ils ne regoivent 
pas vos offrandes ? Alors il n 7 y a pas de dieux. Ou bien il y en a, et 
alors pourquoi ne regoivent-ils pas ? Pourquoi done le Tres Saint 
a-t-il dit : II faut une combinaison de trois termes pour qu’un don 
pieux ait un grand fruit II faut un donateur, une chose a donner * or 
faconne, monnaye, etc., et des personnages dignes du don, des reci- 
pients, dieux ou homines ? C ? est par des combinaisons de ces trois 
termes qu’un don obtient un grand fruit, et ce n’est pas par un echange 
de dons de la main a la main. S J il y a [des dieux pour recevoir], pour- 
quoi done ne recoivent-ils pas ce que les devots leur donnent? Ou 
bien ils le recoivent, ou ils nc le recoivent pas S’ils ne le recoivent 
pas, quelle en est la raison ? Leurs devots peuvent bien dire : C'est 
parce qu’ils sont en colere. Mais e’est eux qui parlent de dieux en 
colere ; ce n’est pas nous. Mais quand ils ne sont pas en colere, pour- 
quoi alors ne regoivent-ils pas 9 Done il n’v a pas de dieux Troisieme 
raison Et puis encore, si les devots des dieux offrent a leurs pieds 
de For faconne ou monnaye, alors quel rapport entre le dieu et vous, 
si cet or est depense a de Tencens, des fleurs, des parfums, des guir- 
landes 9 — Oui, mais celui qui en a fait don a aussi le fruit de merxte qui 
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en sort? — Mais cel or, il a et6 pris par des tiers Celui qui l’a donne 
n’en a pas le fruit de merite — Oui, mais ceux qui le prennent, c’est 
nous, les devots des dieux, qui vivons des dieux. Les dieux et nous, 
cela no faitqu’un. Quelle raison ont-ils done, sans avoir recu la sou- 
verainele au-dessus des dieux, de prendre le bien des dieux 9 Si le 
bien des dieux peut 6tre pris par un autre, il faudra au moins un 
egal des dieux pour le prendre, ou mieux un superieur Or les dieux 
n’ont pas d’egaux, moins encore de superieurs. Et eux lour seraient 
superieurs 9 Pourquoi ? Parce qu’ils se prosternent aux pieds des 
dieux 9 parce qu’ils (dorment ?) aux pieds des dieux Mais s’ils sont 
superieurs aux dieux, pourquoi demandent-ils aux dieux leur faveur? 
Ou bien encore il n’y a pas de peche pour eux a prendre le bien des 
dieux 9 Mais alors les autres voleurs qui vivent de larcins, qui pren- 
nent le bien d’autrui, ne commettent pas de pdche eux non plus. Ou 
bien encore e’est commc le cas du fils et de ses parents, du fonction- 
nairc et du roi, en fait de possessions ; c’est comme un fils qui prend 
le bien de son pere, comme un fonctionnaire qui prend le bien du 
roi. C’est exaetement notre cas — Mais alors vous avez tort aussi. 
Pourquoi 9 Un fils qui prend le bien de son pere commet un peche 
mortel. Ou bien encore vous dites que c’est le cas du roi etdu fonction- 
naire. Si le fils prend a son pere ce que son p&re ne lui a pas donne, 
e’est comme si son pere le lui avait donne , a plus forte raison le 
fonctionnaire qui prend au roi ; c’est comme si le roi le lui donnait 
Cet exemple vaut exaetement pour nous, nous croyons aux dieux, 
nous sommes les devots des dieux, nous vivons des faveurs des dieux, 
et c’est pourquoi nous prenons [leur bien] — Ici encore vous avez 
tort Les vrais devots ne prennent pas aux dieux leur bien ; s’ils le 
prennent ils ne sont pas de vrais devots. Un vrai devot ne prend pas 
aux dieux leur bien Ceux qui le prennent n’ont de devotion que 
pour le bien des dieux Et qui prend ce qu’on ne lui a pas donn6 
commet tous les peches Pourquoi? Les anciens Voyants, a propos 
d’une simple branche coupee a un arbre de l’ermitage . Qui a perdu 
l’amour de son phre, les autres ont perdu toute affection pour lui ( 9 ). 
Il est dit. Qui prend le bien des dieux sans l’avoir recu en don, il 
n’yarien qu’il ne soit capable de faire. Pourquoi ? Pareilles gens ne 
sont pas des devots ; ou, s’lls sont des devots, qui appellera-t-on 
ennemis des dieux? Ou bien vous pensez . Les dieux n’ont pas de 
bien personnel , done toute propriety est sans utilite pour eux Non, 
car on raconte de certains d’eux qu’ils ont eu leur sacrifice detruit, 
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que la terre leura ete enlevee, etc Comment pouvez-vous done dire 
qu’ils n’ont pas de bien personnel 7 Done ce n’est pas a eux, e’est a 
nous qu’on donne Mais alors a quoi boil le pieux donateur 9 . ce 
n’est pas a vous qu’il donne. Ou bien vous pensez : Le dieu est 
content quand nous prenons. Alors pourquoi le dieu ne dit-il pas an 
donateur * Donne-leur done a eux ; je serai content de ce que tu leur 
auras donne 9 Puisque le dieu ne le dit pas au donateur, et que e’est 
les autres qui prennent pour eux le don, il n*y a pas de fruit du merite 
pour le donateur, et ceux qui prennent le don prennent ce qui ne 
leur est pas donnd Ou bien vous pensez Vous avez encore tort. 
Pourquoi ? Parce que le dieu n’a pas pris Iui-m&me ce bien pour vous 
le remettre de la main a la main. Comme le Tres Saint Pa dit : 
C’est la combinaison de trois termes qui fait qu’un don pieux a un 
grand fruit . [Le texte est trop corrompuici pour permettreune traduc- 
tion ; Pauteur passe a la question des pelerinages auxeaux sacrees].. . 
Vous pensez : nous prenons un bain dans la riviere a cause de la 
vertu saeree de Peau . Nous avons done raison. Et pourquoi done ? 
Nous autres, nous avons le corps du Bouddha qui subsiste ; ce sont 
ses vertus que nous adorons, et les monuments sacres regoivent Pen- 
cens et les (leu vs.,, mais les rivieres, elles ont deserte leur ancien lit 
et elles coulent sur un nouveau terrain ; et les Voyants(qui les sane- 
tifiaient) onl trgpasse ; il n’y en a plus qui soit la pour recevoir le 
pelerinage Comme il en va des Voyants, il en va aussi des Voyants 
hrahmaniques. Pourquoi ? Il y en a qui croient ainsi . Brahma est 
Porigine du brahmane, ou qui remontent jusqu’a Kasyapa, ou qui 
tiennent Isvara pour Pauteur. D’autres disent C’est Prajapati qui 
a emis les creatures , le brahmane est sa bouche, le ksatriya son 
bras, le vaisya sa cuisse, le sudra son pied. Telle est leur croyance. 
Mais nous disons .. Tout ce qu’il y a d’&tres a deux pieds ou a quatre 
pieds, tous sortent d’une matrice. Voulez-vous dire que Prajapati a 
quatre matrices. . mais il n’a pas quatre organes sexuels. Il aurait 
cre6 les 6tresapr&s reflexion, avec son esprit 9 Alors... ils sont tous nes 
de sa bouche. Comment expliquez-vous les quatre castes avec un 
seul male engenclreur ? Et m6me si les quatre castes sont nees de 
Prajapati, les Candalas, les Mlecchas..., etc., d’ou tirent-ils leur ori- 
gine ? Et les elephants, les bccufs, les chevaux, etc. ? Pourquoi n’en 
pas faire mention 9 Pourquoi ne pas dire * De sa t6te sont nes. ., et 
du plat de son pied les Mlecchas , les femmes, les.. , les elephants, 
les boeufs, les chevaux sont nes de son orteil 9 Et pourquoi ne pas 
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clire Les Asuras sont nes de sa fete, . de sa main, puisque vous ne 
faites pas mention d’eux non plus ? Et les b&tes des bois, les 
oiseaux, etc , qui sont bien plus nombreux? Parce qu’il v a contra- 
diction enlre les termes... Le brahmane a eu pour premier fils un 
brahmane, pour second fils un ksatriya, pour troisieme un vaisya, 
pour quatrieme un sudra, pour cinqufeme un candala... par suite ils 
sont inferieurs. Pourquoi Prajapati aurait-il eu quatre fils? Leurs fils 
aeux sont innombrables. De nfeme pour le ksatriya, le vaisya, le gudra. 
Le premier fils serait un brahmane, le second un ksatriya, le troi- 
sieme un vaisya, le quatri&me un sudra, le cinqui&me un candala ; les 
autres sont inferieurs. Pourquoi cela ? Le fruit est pareil a lagraine. 
Si Prajapati a eupour fils les quatre castes, ses fils et leurs descendants 
doivent avoir pour enfants les quatre castes Mais les fils d’un brahmane 
sont tous des brahmanes. Les brahmanes sont done sup6rieurs a Pra- 
japati? mais s’ils Pemportent sur Prajapati, quel besoin y a-t-il des 
Prajapatis ? Ou bien vous pensez : Les brahmanes sont inferieurs a 
Prajapati ? Alors le premier fils d’un brahmane doit &tre un sudra etles 
autres encore plus bas. Et la fille du brahmane, labrahmani, si elleest 
n6ede sabouche, alors impossible de lfepouser. EtlesSudras, s’ilssont 
n£sde ses deuxpieds. Ainsi si on examine la question de Prajapati, les 
critiques a faire sont innombrables. Ou bien vous pensez : Prajapati 
a 6misle monde? Alors a quoi sert Isvara ? ou bien e’est Isvara qui 
est Pauteur du monde? Pourquoi ? Puisqu’il dit : C’cst Brahma qui a 
6mis ce monde, Lokesvara qui Pa construit, Prajapati qui Pa fait, 
Ou est la v^rite ? Car il y a disaccord entre les h6r6tiques qui dis- 
putent entre eux. Ou bien vous pensez : Ils se mettent ensemble pour 
fabriquer les creatures ? Cela ne va pas non plus. Pourquoi ? Ils 
seraient alors comme des rois rivaux Pun de Pautre, tirant chacun a 
soi et criant : e’est moi Pauteur t e’est moi Pauteur ! Comme il est dit : 

S’ils 6taient tous les trois dominos par l’Acte et la Haine, dansun 
etat d’esprit inconstant, comment pourraient-ils fabriquer (le monde) v 

Ainsi en association ils seraient incapablcs de fabriquer les crea- 
tures Et si vous pensez: Aujourd’hui encore il y a de la place 

libre, puisque le nom n’est pas mentionn6, je r^ponds : Non, il n’y 
a pas de place libre puisque le nom n’est pas mentionne. Pourquoi ? 
Si vous montrez Perreur sur un point, tout le reste est errone Et il 
est dit . Si un brahmane discute avec toi, montre-lui son erreur ; si 
e’est un ksatriya, un vaisya, un giidra qui discute, quoi qu’il discute, 
il fan t parler avec lui, et alors il ne trouve pas de place pour te rnon- 
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trer ton erreur. S’ii y en a qui croient Le Bouddha est en Parinir- 
vana, qui done recoit les hommages ? — montre-lui Ies erreurs de sa 
propre doctrine. II faut montrer a ehacun Perreur de sa doctrine. 
Pourquoi ? Si on se met sur la defensive, on perd Pinitiative, II faut 
done prendre Poffensive dans la controverse. Et il n’est pas inutile 
de ledire. II faut citer PEkottarika sutra : Ilyatrois choses, 6 Mendiants, 
qui circulent a couvert. Quelles sont ces trois choses ? Le sexe feminin, 
la fausse monnaie, la doctrine des brahraanes II y a trois choses, 6 
Mendiants, qui valent a decouvert. Quelles sont ces trois choses 9 Le 
disque de la Iune, le disque du soleil, la parole du Bouddha. Ces 
trois choses-la valent a decouvert. C’est a propos des arguments tou- 
chant le culte des dieux, Ies Prajapatis, etc., que le Tres Saint a dit : 
La doctrine des brahmanes circule a couvert. 

On appelle Pouvrage Maha Karma-vibhanga parce que les Actes 
(karma) qui sont grands (maha) s’y trouvent classes ( yibhaktd ). Tous les 
Actes essentiels qui sont enonces dans le compendium du Karma- 
vibhanga sont ici montres en detail avec des recits d'introduction, 
inferieurs, superieurs, ou moyens. Pour cette raison encore, e’est le 
Maha Karmavibhahga D’autres ecoles (le placent) dans Ies Abhidhar- 
masamyuktas. 




LAS RNAM PAR ’BYED PA 


TRADUCTION TIBliTAINE DU 

KARMA VIBHAGA 1 * * * * * 


Rgva gar skad du. Karma vibhaga. Bod skad da Las rnam par 
’byed pa. — Bam po dan po. 

Sans rgyas daii byan chub sems dpa’ thams cad la phyag ’chal lo 
’di skad bdag gis thos pa dus gcig na. bcom ldan’ das Milan yod na 
rgyal bu rgyal byed kyi chal mgon med zas sbyin g\i kun dga’ ra ba 
na bzugs te der bcom idan’ das kyis bram ze’i’ bye’ii Suka la bka’ 
seal pa bram ze’i bu khyod la las rnam par ’byed pa bstan gvis de 
legs par sin tu non la yid la zun zig dan nas bsad kyis bcom ldan 
’das de ltar bgyi’o zes nas bram zei bu Suka. bcom ldan ’das la phyir 
nan pa dan bcom ldan ’das kyis de la 7 di skad ees [434 b ] bka’ seal to. 
Bram ze’i bu nas ni sems can rnams bdag gi las su gvur pa las kyi 
rgyu las skves pa las kyi skal ba la spyod pa las la brten par gsuns 
te brain ze’i bu las ni ’di lta ste. sems can rnams rab dan ’brin dan 
tha mar rnam par ’byedo 

I. de nx ’di ltar che thun bar ’gvur pa’i las yod de de la che 
.thun bar ’gyur ba’i las gan ze na de ni srog gcod pa dan srog gcod 
pa la rjes su dga’ ba dan srog gcod pa’i legs brjod pa dan mi 
mja’ ba che ’pho bar skui ba dan mi mja’ la che ’phos na legs par 
rjod pa dan mnal nas che ’pho bar byed pa dan mnal nas che ’pho 

i Le lexte imprime ici n’est point unc Edition an sens scientifiquo du mot J\u voulu 

seulcmenl donner a ceux. qui lisent le tibetain le moyen de controler lo te\te sansent, et 

peut-£lre de J’amcliorer a lour tour J’ai rcproduit le texlc donne dans i’odition du 

Ivandjour de Narthang, cn lc corrigeant dans los parties mamfestement fautives ou 

lllisibles Si l’aide do Fedition de Pekin J'ai conserve aussi la ponctuatlon, malgre ses 

etrangetes, telle qu’olle est fourme par l’edition de Narthang La division en ahneas 

ct la numerotation des paragraphes sont les seules additions dont je sois responsable 
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ba’i legs brjocl pa dan mahe dan ba Ian dan phag dan bya la sogs 
pa bsad pa ’gyur ba’i rten ’cha’ zin mchod sbyin de bcugs pas bu 
cha dan skyc bo gzan la phan par Mod pa rnams dan 7 j i gs pas hen pa 
rnams kyi lugs su gyur cin sems can gsod par ’gyur ba ste dper na 
gron khycr kas marya na dge slon dgra bcom pa gcig khyim zig gi 
sgo na ’dug na khyim de’i thad ka lam po che nas phyugs sig sgra 
’byin cin ’khrid pa dge slon des mthon nas kyi hud e ma ga la srid 
ces byas pa dan mi dag gis dge slon de la slob dpon ci zig de 
skad du kyi hud e ma ga la srid ces bya ba’i sgra rjod ees dris na. 
des smras pa. de ni ma dad pa rnams la smra bar yah mi bya ba [435 a] 
zig ste sgos kyis smra’o zes nas des smras pa. phyugs pha bi ltar 
sgra ’byin cin khrid pa pha bis shon chon pa phyug po zig tu rin 
pai’che. rten bcugs le lo dus kyi mchod sbyin byas nas. des der 
phyugs mail po dag kyan bsad che ’pho kar yah bu la bos te smras 
pa bu khyod ha la bya ms sc na. phyugs kyi mchod sbyin lo dus 
su bya ba ’di na che ’phos nas kyah rtag par gyis big ces bsgo nas 
bus kyah de ltar hgyi’o zes te cle bzin du mhan to de nas mi de che 
’phos pa dan gti mug las byun pa’i srog gcod pa dan Idan pas bdag 
gi khyim du phyug su skyes nas de der yah dan yan skyes sin bsad 
bsad pa las lan ’di dan drug ste da yan khrid pa yino ze*s nas dge 
sloh nes phyugs de la shin brce has ’di skad ces smraso rten kyan 
khyod bdag gis bcugs. mchod sbyin yah khyod bdag gis byas. phyugs 
mail po ’ah khyod bdag gis bsad na. de de skad du don med pa bos 
pas ci la phan zes rjod pa Ita bu ste. de lta bu’i rten brcugs pa dan 
dmag lta bu mi dah rta la sogs pa sems can man po dnog pa la lta 
dan ’thab mo’i cha byad la dga’ ba lta bu ste. Nag po yod pa’i mdo 
las. b6om ldan ’das kyis gsuns pa Kun dga’ bo srog gcod pa la bsten 
eih goms par byas pa dan man du byas pa ni sems can [435 b] dmyal 
bar skyeba’i rgyur’gyuro. dudgro’iskye gnassu skyeba’i rgyur’gyuro. 
yi dags su skye ba’i rgyur ’gyuro zes gsuns te. srog gcod pa ni nun 
zin chun yan rnam par smin pa che thun bar ’gyuro de la che rih bar 
’gyuro. 

Il.ede la che rin bar gyur ba’i las yod de de gan ze na de ni srog 
good pa spans pa dah srog gcod pa spans pa’i legs pa rjod pa dah 
de la skul ba dah de’i legs pa rjod pa dan gsad par bya ba’i 
mi dan ba lan dan phag dan bya la sogs pa srog ’byin pa dan 
sems can ’jigs pas hen pa rnams la mi ’jigs pa sybin pa dah 
sems can mgon med pas rnams la shin rje’i sems bskyed pa 
diui. nadj pa dan byis pa dan rgan pa rnams la byams pa’i sems 
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bskyed pa dag de dag la zas kji sbyin pas byed pa dan sion ha la 
byams pa’i sems bskyed pa 'dan dmag la sogs pa snar smon pa thams 
cad bzlog ste. dge ba’i^phyogs byas pa dan. de bzin du mehod ricn 
dan gcug lag khan zig pa dag bcos legs bvas pa ste. mdo de nid 
las. tig cih ral pa sus bcos pa de la ye 'gag bdad mi 'gyur zes gsuns 
pa lta bu ste. las de lta bu ni che rin bar ’gyuv ba'o. 

III. de la nad man bar 'gyur ba'i las yod de. de gan ze na de ni 
khro ba dan khu ehur dan thal mos rdeg pa dan khu chur dan thal 
mos rdeg pa la rjes su dga' ba dan khu char dan thal mos rdeg pa'I 
yon tan rjod pa dan de la skul [436 a] ba dan pha ma'i sems dan lus 
mi bde bar byas pa dan rab to byun bchul khrims dan ldan pa dag 
gi sems mi bde bar byas pa dan. mi mja' ba nad kyis btab pa la dga' 
bar sems pa dan mi mja’ nad sos na mi dga 5 bar sems pa dan nad 
pa la sman ma yin pa byin pa dan zas ma zu bar bstabs pa de las de 
lta bu ni nad man bar 'gyuro 

IV* de la nad nun bar 'gyur ba'i las yod de. de gan ze na. de ni thal 
mo dan khu chur gyis rdeg pa spans pa dan. thal mo dan. khu 
chur gyis rdeg pa spon bar skul ba dan de’i yon tan rjod pa dan 
de la rjes su dga' ba dan pha ma na ba'i rim gro byed pa dan 
khyim pa dan rab tu byun ba daii rgan nam gzon yan run ste. 
na na rim gro byed pa dan mi mja' ba na'n mi dga' bar sems 
pa dan de'i nad sos na dga’ bar sems pa dan sman gyi sbyin pas byed 
pa dan kha zas zu nas stobs pa ste. las de lta bu ni nad nun bar 
’gyuro. 

V. de la kha dog mi sdug par 'gyur ba'i las yod de. de gan ze na 
de ni khro ba dan ’khon du 'jin pa dan 'chab pa dan 'chig pa dan 
pha ma la nan tu brjod pa dan khyim pa dan rab tu byun ba rgan gzon 
la nan du brjod pa dan. mehod rten dan gcug lag khan dan mehod 
rten gyi sa gzi mi sdug par byas pa dan mehod rten dan sku gzugs 
kyi mar me bsad pa dan. sems can kha dog [436 b] mi sdug pa rnams 
la phyas 'dogs pa dan gcan spra ehun ba ste. las de lta bu ni kha 
dog mi sdug par ’gyur ba'o 

VI. de la mjes par 'gyur pa'i las yod de de gan ze na. de jji ma 
khro ba dan 'khon du mi ’jin pa dan mi chab pa dan mi 'chig pa dan 
gos kyi sybin pa byed pa dan mehod rten dan gcug lag khan dag la 
rdo thal gyis rgyan nul byed pa dan snod spyad sdug gu'i sbyin pa 
byed pa dan. spos dan byug pa dan gos dan rygan gyi sbyin pa byed 
pa dan. pha ma'i legs pa rjod pa dan 'phags pa dan 'chul khrims 
dan ldan pa dag gi legs pa rjod pa da» mehod rten gyi gzi dan 
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gcug lag khan dan khyim gyi phyag rtag tu byed pa dan sems can 
mi sdug pa rnams la phyas mi byed pa dan. de bzin du rgan mu' am 
gzon pa gzan dag la phyas mi byed pa dan gcan spra cheba stelas de 
Ha bu ni mjes par ’gyur ba’o. 

VII de la mthu chuh bar 'gyur ba’i las yod de de gan ze na. de 
ni ser sna byed pa dan phrag dog che ba dan gzan gyis thob na mi 
dga’ ba dan gzan la mi suan par rjod na dga’ ba dan pha ma la 
brhas pa dan ’phags pa dan chul khnms dan ldan pa la briias pa dan 
nad pa dan rgan pa dan gzon pa la brhas pa dan chos nan mi dge 
ba’i rca ba’i legs pa rjod pa dan byaii chub kyi sems las zlog pa ste 
las de lta bu ni mthu chuh bar ’gyur ba’o 

VIII. de la mthu che bar ’gyur ba’i las [437 a] yod de de gan ze 
na de ni phrag dog med pa dan ser sna med pa dan gzan gyis thob 
na dga’ ba dan gyis ma thob na mi dga’ ba dan gzan gyi grags pa dan 
sgra clan chigs su bead pa shun pa thos na dga’ ba dan gzan gyi legs 
pa rjod pa la dga’ ba dan. boom ldan Mas kyi mchod rten dan gcug 
lag khan breig pa dan chos nan pa dan mi dge ba’i rca ba las zlog pa 
dan mthu che bar ’gyur ba’i dge ba’i rca ba la skul ba dan byan chub 
du sems bskyed pa dan dge ba’i rca ba lhams cad kyis mthu chen 
por sems bskyed pa ste las de lta bu ni mthu che bar ’gyur ba’o 

IX de la rigs dma’ bar ’gyur ba’i las yod de de gah ze na de ni 
pho che ba dan na rgyal byed pa dan phar mi ’jin pa dan mar mi 
’jin pa dan dge sbyon du mi ’jin pa dan bram zer mi ’jin pa dan 
rigs kyi geo bo la rim gro mi byed pa dan pha ma la rim gro mi byed 
pa dan ’phags pa dan chul khrims dan ldan pa rnams la rim gro mi 
byed pa dan bla mar gyur pa gzan dan mkhan po dan slob dpon la 
rim gro mi byed pa dan sems can rig dma’ ba rnams la brhas paste, 
las de lta bu ni rigs dma’ bar ’gyur ba’o 

X. de la rigs mtho bar ’gyur ba’i las yod de de gah ze na. de ni 
pho chun ba dan na rgyal med pa dan phar ’jin pa dan mar’jxn pa dan 
dge sbyon du [437 bj ’jin pa dan bram zer ’jin pa dan rigs kyi geo bo 
rnams la rim gro byed pa dan pha ma la rim gro byed pa dan 
’phags pa dan chul khrims dan ldan pa rnams lo rim gro byed 
pa dan mkhan po dan slob dpon la rim gro byed pa dan bla mar 
gyur pa gzan dag la rim gro byed pa dan sems can rigs dma’ ba 
rnams la ini briias pa ste dper na bcom ldan Mas kyis mdo las 
gsuhs pa dge slon dag gron gah du rab tu byun ba chul khrims 
dan ldan zin chans par spyod pa dge ba’i chos can rnams ’on ba’i 
groh der legs pa lna ’byun bar rig bva ste lna gan ze na. de ni chul 
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khrims dan ldan pa ’ons pa rnams la sems dad par ’gyuro. dge slon 
dag gzan yan de’i che. rigs de mtho ris su skve ba’i lam du zugs 
pa (yin), dge slon dag gzan van chul khrims dan ldan pa dag ’ohs 
na gus par smra ba dan bsu ba’i las byed de. de’i die rigs de dag 
rigs mtho bar ’gyur ba’i lam du zugs pa (yin) zes gsuns pa lta bu ste. 
las de lta bu ni rigs mtho bar ’gyur ba’o. 

XI. de la Ions spyod chun bar ’gyur ba’i las yod de de gah ze na. 
de ni ma byin par len pa dan raa byin par len par skul ba dan ma 
byin par len pa’i legs pa brjod pa dan de la rjes su dga’ ba dan ma 
byin par blahs pas dga’ ba pha ma’i ’cho ba ’phrog pa dan ’phags 
pa dan chul khrims dan ldan pa’i [438 A] ’cho ba ’phrog pa dan rab 
tu ’byuh pa rnams daii byis pa dan rkan pa dan phohs pa dan nad pa 
rnams kyi ’cho ba ’phrogs pa dan gzan gyis ma thob na dga’ ba dan 
gzan gyis thob par ’gyur ba la bgegs byed pa dan lo lies su dga’ ba 
ste. las de lta bu ni J ohs spyod chun bar ’gyur ba’o. 

XII. de la Ions spyod che bar ’gyur ba’i las yod de. de gah z'e 
na. de ni ma byin par len pa spans pa dan gzan gyis ma byin par len 
pa spans na rjes sa dga’ ba dan tha ma la ’cho ba ’bul daii ’phags pa 
daii chul khrims dan ldan pa rnams la ’cho ba ’bul ba dan nad pa 
daii byis pa dan rgan pa dan phons pa gzan la’ah ’cho ba’i sbyin pa 
byed pa dan gzan gyis thob na dga 7 ba dan lo legs par dga 7 ba ste 
mdo de Sid las dge slon dag gzan yan chul khrims dan ldan pa 
rnams ’ohs pa dag la sbyin pa byed cih bsod nams byed pa’i rigs 
pa’i rigs de dag de’i che Ions spyod che bar ’gyur ba’i lam du zugs 
pa yin o zes gsuns pa lta bu ste. las de lta bu ni Ions spyod che bar 
’gyur ba’o. 

XIII de la ses rab chun bar ’gyur ba’i las yod de de gan ze na 
de ni ’di la la la zig dge sbyon nam bram ze gzan dag chos ni gah 
yin. bdag gis ci zig bvas na legs par ’gyur zes mi ’dri’i ses rab ’chal 
ba la sten cih mkhas pa rnams sboh ba dan dam pa’i chos ma 
yin |438 b ] yons su ston cm chos smra ba rnams byis legs par brjod 
par ses kyan ’juns pa’i sems yod pas legs 0 zes mi rjod fin dam pa’i 
chos ma yin pa smra ba rnams la legs 0 zes rjod cih log par Ijta ba’i 
snags brjod pa dan. yan dag pa’i lta ba la hes par smod pa dan glegs 
bam ’dri ba dan glog pa la nan du rjod pa dan. de dag gi ’cho ba 
’phrog pa ste. las de lta bu ni zes rab chun bar ’gyur ba’o. 

XIV. de la ses rab che bar ’gyur ba’i las vod de de gan ze na de 
ni ’di la yons su ’dri phod pa’i nan chul can la la zig dge slon dan 
bram ze mkhas pa la ’dri ba dan ses rab ’chal la yons su spyod pa 
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dan. dam pa'i olios ston cm gsal bar byed pa dan. dam pa'i ehos ma 
yin pa la main par smod pa dan. ohos smra ba rnams la mi 'jigs pa 
no bar sgrub pa dan. rigs pa la legs o zes zer ba dan mi rigs pa 
yons su spoil ba dan yah dag par lta ba’i legs pa rjod pa dan. log 
par lta ba la lies par dinod pa dan glegs bam dan snag chad dan 
myu gu la sogs pa’i sbyin pa byed pa dan chan mi 'thun ba ste dper 
na dga' bo’i mdo las. chan gi hes pa sum cu rca lna gsuns pa dge 
ba'i phyogs su sbyar ba lta bu ste. las de lta bu ni ses rab che bar 
'gyur ba'o. 

XV. de la sems can dmyal bar skye bar ’gyur ba'i yod de. de sin 
[43g aj tu ze sdan ba'i sems kyis lus dan nag dan yid kyi hes pa cher 
byas pa dan chad par lta ba dan rnag par lta ba dan med par lta ba 
dan ser sna che ba dan drin du mi gzo ba dan mchams med pa'i las 
byed pa dan 'phags pa dan chul khrims dan ldan pa rnams la skur 
pa 'debs pa ste. las de lta bu ni sems can dmyal bar skye bar 'gyur o. 

XVI. de la dud 'gro'i skye gnas su skye bar ’gyur ba’i las yod de 
de gan ze na. lus dan hag dan yid kyis Ties pa 'brin du byas pa dan 
'dod chags las byun ba’i las sna chogs dan ze sdan las byun ba'i las 
sna chogs dan. gti mug las byun ba’i las sna chogs dan. pha ma dan 
rab tu byun ba rnams la chul dah mi 'dra ba'i sbyin pa byed pa dan. 
dud 'gro’i skye gnas su skyes pa'i sems can rnams la phyas byed pa 
dan de dah de ltar smon pa ste dper na ba lah gi brtul zugs can 
dan. bya'i brtul zugs can la sogs pa de ltar skye bar sog cig ces 
smon pa rnams dah. byan chub sems dpa'i ched du brjod pa sen ge'i 
skyes ba'i rabs las byun ba dan. bvam ze char 'bebs spre'ur skyes 
par gyur pa ste. dper na bram zc char 'bebs kyi gnas brtan 'od srun 
chen po bya rgod 'phuns pa’i ri la. rgyal po’i khyab kyi sten nas 
nam mkha' la 'gro bar mthon nas, las sbyin dan ma skyes dgra'i sten 
las ze sdah ba'i sems [439 b] gyur te. dge slon 'di ni ri las rir nam 
mkha' las nam mkhar. spre'u sin las sin gi sten du 'jeg pa dan 'dra 
bar 'gro'o zes mi shan pa'i chig tu brjod pa de boom ldan 'das la 
gsol te. bram ze char 'bebs pa 'dis khros pa’i sems kyis mi shan pa 
de skad du brjod na. bcun pa bcom ldan 'das de'i rnam par smin 
pa cir ’gyur sSes zus pa dan. bcom ldan 'das bka' seal pa nan du 
brjod pa de'i rnam par smin pas bram ze char 'bebs 'di. che rabs 
lna brgya’i bar du spre'ur ’gyuro zes bka' seal pa dah. de mi dga 'ba'i 
sems kyis dad pa’i sems bskye de. des bcom ldan 'das mya nan las 
'da' kar. bcom ldan 'das sug las de gan du has par ’gyur zes zus pa 
dah. bcom ldan 'das kyis bka’ bcal pa. che rabs lna brgya po de dag 
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gis zad par ’gyur bar zad de chun zad du na jambu’i glia gi sin 
jainbu ses bya ba sin tog Ina brgya cam yod pa sin tog de dag kyan 
sbran rci ltar miiar zin gtan ma bra bar zim pa dan Idau pa de’i 
drun du skves te. de na§ rgyal po khab tu skves nas die ’phos te thar 
pa dan mtho ris su skye bar ’gyuro zes gsuns pa Ita bn dan. dper na 
ze sdan gis sems kyis se nge’i nan du skves nas de’i don du beom 
Man Mas kyis chigs su bead pa gsuns pa. 

mel che byed na nam van rih 

nal ba dag la dpag chad rih 

dam pa’i chos na ses gyur [44o aj kvan 

byis pa rnams la ’khor ba rin 

zes gsuns pa lta bu ste las de Ita bu ni dud ’gro’i skye gnas su skye 
bar ’gyur ba’o. 

XVII. de la gsin rje’i ’jig rten du skye bar ’gyur ba’i las yod de. 
de ni khro zin ze sdan ba’i sems kyis lus dan nag dan yid kyis nan 
du spyad pa dan Mod chags dan. mi rigs par Mod pas log par Mho 
ba dan bkres sin skom pa dan khros bzin du che ’phos pa dan nor 
la mhon par chags pa’i sems kyis che ’phos pa ste. dper na brgya 
bsdus pa’i mdo las. bcom ldan Mas kyis kun dga’ bo la bka’ seal pa 
kun dga’ bo gah zag la la che rabs sna ma la byas pa’i las he bar 
gnas par gyur tam. che ’pho ba’i che log par Ita bar gyur pa bean o 
zes gsuns pa lta bu ste. las de lta bu ni gsin rje’i ’jig rten du skye 
bar ’gyur baM 

XVIII. de la lha ma yin gyi ’jig rtendu skye bar ’gyur ba’i las yod 
de. de gah ze na de ni lus dan nag dan yid kyis hes pa chun hu 
spyod pa dan ha rgyal dan mhon pa’i ha rgyal dan na’o zes pa’i ha 
rgyal dan chun ba’i ha rgyal dan legs pa spyad pa’i dge ba’i rca ba 
der bshos pa dan ses rab kyi sgo nas Mod chags kun gyi rab las byun 
ba’i chul thrims nan pa spyad pa ste. las de lta bu ni lha ma yin gyi 
’jig rten du skye bar ’gyur ba’o 

XIX de la mir skye bar 'gyur ba’i las yod de [44o b] gah 2e na. 
de ni dge ba bcu’i las kyi lam goms par byas pa ste bcu gah ze na srog 
gcod pa pa dan ma byin par len pa dan Mod pas log par gyem pa 
ste lus kyi las gsum dan brjun du smra ba dan phra ma dan hag 
rcub pa dan chig kyal ba ste nag gi las bzi dan gzan gyi dah nor la 
chags su byed pa dan gnod sems dah log par lta ba ste yid kyi las 
gsum dan mi dge ba’i las bcu po de dag spoh pa ste. las de lta bu ni 
mir skye bar ’gyur ba’o 
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XX. de la ’dod pa’i khams na spyod pa’i lhar skye bar ’gyur ba’i 
las vod de de gah ze na de ni dge ba bcu’i las kyi lam yons su rjogs 
hiii legs par sbyans pa stc las de Ita bu ni ’dod pa’i khams na spyod 
pa’i lhar skye bar ’gyur ba’o 

XXI de la gzugs kyi khams na spyod pa’i lhar skye bar ’gyur ba’i 
las yod de de gan ze na. dge ba bcu’i las kyi lam rnams legs par 
sbyans sin sin tu ranam par bzag pa dan khyad par du sin tu ’phags 
pa dan yons su rjogs par byas pa ste. las de lta bu ni gzugs kyi 
khams na spyod pa’i lhar skye bar ’gyur ba’o. 

XXII. de la gzugs med pa’i khams na spyod pa’i lhar skye bar 
’gyur ba’i las yod de. de gan ze na gzugs med par snoms par ’jug 
pa bzi ste gzugs kyi ’du ses rnams las rnam pa thams cad du 
yah dag par ’das te thogs pa’i ’du ses rnams med par ’gyur cm 
sna ehogs kyi ’du ses imams yid la mi byed pas [44 1 a] nam mkha’ 
mtha’ yas o sham nas rnam mkha’ mtha’yas skye inched rjogs par 
byas le gnas pa dan rnam pa tham cad du nam mkha’ mlha’yas skye 
inched las yah dag par ’das te. rnam par ses pa mtha’ yas o sham 
nas rnam ses mtha’ yas skye niched rjogs par byas te gnas pa dan 
rnam pa thams cad du rnam ses mtha’ yas skye mched las yan dag 
par ’das te ci ’an med o sham nas ci ’ah med pa’i skye mched rjogs 
par byas te gnas pa dan rnam pa thams cad du ci ’an med pa’i skye 
mched las yah dag par ’das te ’du ses med ’du ses med min skye 
inched rjogs par byas te gnas pa le ste las de lta bu ni gzugs med pa’i 
gzugs med pa’i khams la spyod pa’i lhar skye bar ’gyur ba’o. 

XXIII de la byas la ma bsags pa’i las yod de de gan ze na byas 
nas ho (m)cha bar ’jin pa dan ’gyod pa dan smod pa dan ’chags pa 
dan ’thol ba dan spons pa dan phyin cad mi byed par sdom pa ste. 
las de lta bu ni byas la ma bsags pa’o 

XXIV. de la bsags la ma byas pa’i las yod de de gah ze na las 
gan lus kyis yons su rjogs par byas pa de sems kyis yons su rjogs 
par byas sin chig tu yan las ’di bya’o zes smras la de ma byas pa ste 
las de lta bu ni bsags la ma byas pa’o 

XXV de la byas kyan byas la bsags kyan bsags pa’i las yod de de 
gan ze na. las gah byas [44 1 b] nas mi ’jem pa mi Idog pa dan mi 
’gyod pa dan mi smod pa dan mi ’chags pa dan mi ’thol ba dan mi 
’dor ba dan mi spon ba dan phyin cad mi sdom par byed pa ste. las 
de lta bu ni byas kyan byas la bsags kyan bsags o. 

XXVI de la byas kyan ma byas la bsags kyan ma bsags pa’i las 
yod de de gan ze na. las gah ched du bsams par byas pa rmi lam na 
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byas pa’am byed bcug pa lta bu ste? las de lta bu ni byas kyan ma 
byas la bsags kyan ma bsags pa’o. 

XXVII. las gah dan Idan na gah zag sems can dm\al bar skyes nas 
sems can dmal ba’i che yons su rjogs par zad par byas nas che ’pho 
bar ’gyur ba’i las yod de de gan ze na. ’di ni la la zig gis sems can 
dmval ba’i las byas sin bsags kyan las de byas pas no char mi ’jem mi 
’gyod mi smod pa dan mi ’chags mi ’thol zih phvin cad mi sdom la 
phyir zin dga’ ba dan nams bde ba skyed pa ste. dper na lhas sbyin 
dan dus min la sogs pa lta bu ste las de lta bu dan Idan na gan 
zag de sems can dmyal ba’i che yohs su rjogs nas che ’pho bar 
’gyur pa’o. 

XXVIII de la las gan dan Idan na gah zag sems can dmyal bar 
skyes nas sems can clmyal ba’i che phyed zag de che ’pho bar ’gyur 
ba’i las yod de de gan ze na de ni 5 di la la sems can dmyal bar 
’gyur pa’i byas nas ’jem pa dan ’dog pa dan smod pa dan ’chags 
pa [442 a] dan ’thol ba dan ’dor ba dan spon ba dan phvin cad sdom 
par byed pa ste. ’di ni las kyan dan Idan na gah zag sems can dmyal 
bar skye ste sems can dmyal ba’i che phyed zad par byas nas che 
’pho bar ’gyur ba’o 

XXIX. de la las gah dan Idan na gah zag sems can dmyal bar 
skyes ma thag tu che ’pho bar ’gvur ba’i las yod de de gan ze na. 
de ni ’di la gah zag la las sems can dmyal ba’i las byas siii bsags 
par na. las de byas pas ho cha bar ’jin la ’gyod cih smod pa dan 
’chags sin mthoi na phvin cad mi bya’o zes sdom par byed pas. 
rgyal sems can dmyal bar skyes na ’an skyes ma thag tu che ’pho 
bar ’gyur ba ste dper na rgyal po ma skyes dgras. mchams raed 
pa’i las pha bsad pa dan dge ’dun phye ba dah glan po che bkve ba 
dan rdo’i ’khor lo ’phans pa lta bu ste. las des mnar med pa’i sems 
can dmyal bar ’gro bar thos nas de mi dga’ ste. sems myospar byas 
pa dah dge sbyon gvi ’bras bu’i mdo las sdig bsags te. dge ba’i rca 
ba bsags pa dan che ’pho kar rus pa van cad kyan sans rgyas la 
skyabs su mchi’o zes gsol ba lta bu ste de skad du sin tu mi bzad las 
rnams byas pa ni bdagla smod dan rab tu bsags pa dah sdom par 
byed pas de dag srabs ’gyur gyis. sin tu rca nas phyin ces mi 
smra’o zes gsuns [442 b] pa lta bu ste. las de lta bu dah Idan 
na gah zag sems can dmyal bar skyes ma thag tu che ’pho bar ’gyur 
ba’o 

XXX. de la nes par skye bar ’gvur ba’i las yod de de gan ze na. 
de ni las byas nas cha ge mo zig tu skye bar sog cig ces yohs su 
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bsdos pas der skycs par ’gyur # ba ste. dpcr na bcom ldan ’das kyis 
(d)kar sam gyi skyes pa’i rabs la smon la smon lam gyi dban gi skye 
bar gsuhs pa lta bu stc las dc lta bu ni’ nes par skye bar ’gyur ba’o. 

XXXI do la ma hes par skye bar ’gyur ba’i las yod de. de gan ze 
na. de ni las byas nas dia gc mo zig tu sog cig ces yons su mi bsdo 
ba ste. las de lta bu ni ma nes par skye bar ’gyur ba’o. 

XXXII de la yul gzan du rnam par smin par ’gyur pa’i las yod 
de de gan ze na. de ni che ’di iiid dam che gzan la yul gzan du bde 
ba ’am. mi bde ba rnam par smin pa ste. dper na bcom ldan ’das 
kyis bka’ seal pa. dge slon dag snon ’das pa’i dus na jambu glin gi 
mi’i che dpag tu med de. rgyal po mandhaltar [sic] gyur pa’i che 
groh khyer cig cig na der dpon gyi bu byams pa mchod sbyin Zes 
bya ba Zig yod pa grogs Ina brgya cam gyis bskor te. bza’ sin gi ra 
bar phyin pa dan. grogs po de dag gis smras pa gron ’di na khyod 
kyi pha la sogs pa clrah pa mains rgya mcho las rgyu zin. gser gnas 
la sogs pa yul [443 a] g^an dag du ’ah ’dod. glin gzan dag kyan lta 
zih nor la sogs pa ’ah byed na. khyod la sogs pa bdag cag kyan rgya 
mcho las rgyus te nor bseg par bya’o zes smras pa dan. des de Itar 
bya’o zes mhan te. rgons ma’i gan du son nas. ma gser gnas su ’gro’o 
zes ma la ’dris pa dan. de’i mas smras pa. bu nor lta zig khyim na 
dmag tu med pa yod kyis ma ’gro Zig cSes smras pa dan. des ma’i nag 
mhan te. mi ’gro bar byas nas de’i ’og tu bza’ sin gi ra bar phyin pa 
dah grogs po rnams kyis don de hid la da dun yah gsol ba ’debs o zes 
smras pa dah. des de ltar bya’o zes nas de dag gi hag mhan te. yah 
son nas ma la dris pa dah mas rkah pa nas bzun ste ’dug par gyur 
nas. de ltar lan gsum byas pa’i ’og tu bza’ sih gi. ra ba der phyin pa 
dah. grogs po rnams kyis nes par mi ’dod du mi run ho zes bsgo nas. 
des yah ma la yul gsSan du ’gro’o zes zus pa dah. mas ’dog pa thams 
cad bsogs nas rkah pa yan can nas bzun ste mi ’gro bar byas pa las 
dus gzan zig na khye’u de bza’ sih gi ra ba der phyin pa dah grogs 
po dag gis smras pa. khyod kyis hes pas bdag cag kyan da dun ma 
don ste. da ni ches bcu gsum la ’don no Zes smras pa dan. des ma la 
ma byas par [443 b] rgya rjas thams cad phyir bton nas de lam du 
jug par byas pa dan de’i mas bsgo bar bsdad de. rkah pa nas bzun 
ba dah bu ma ’gro zig ces byas pa dah, de khros nas ma’i mgo bo la 
’goms te. son nas rgya mcho’i dogs su phyin pa dah des grogs po 
rnams la bsgo ba. rgya mchor ’jug par m bya na ’cho ’am mi ’chor 
yah glol med kyis bdag cag kun gyis khrims brgyad mnod par bya’o. 
Zes smras nas. de dag gis kyan de’i hag mhan te. khrims mnos so. 
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de liar de dag rgya mchor zugs te don don ba las dbus su pbyin pa 
dan rlun chen pro Ians nas gru bub ste. gzan thams cad ni ehe ’phos. 
bvams pa mchod sbyin ni zans kyi ril chen kha bskya ’dar gyis bead 
pa zig la ’ju ’ju nas rgya Incho mthar phyin te ’pliyan cih son son na, 
groh khver gser kyi ra ba can bza’ sin gi ra ba dan Idan pa rjih bu 
dan Idan pa bdug spos kyis bdugs. me tog sil mas gtor ba dar gyi 
Ida ldi man po bris pa zig mthon nas de’i nail na lha mo bzi zig 
mthon te de dag gis lag nas bzuii ste nan du khrid do. de nas de 
dag lo mail po lo brgya phrag man po lo stoh phrag man po lo 
brgya stoh phrag mail por rce rce nas lha mo de dag gis bsgo ba. 
’phags pa’i bu ’di ni shan cad khyod la med pa’i chul yin gyis 
’di nas plivi rol du byuh ta re. brgya la ’byin na yah kha byah 
phyogs [444 a] su bltas te bvun zig ces smras o. de dus gzan zig 
na de nas phvi rol tu bvun ste van ’phvan cih son son ba dan. 
gron khyer dnul gyi ra ba can bza 5 sin gi ra ba dan Idan pa rjid bu 
dan Idan pa bdug spos kyis bdugs pa me tog sil mas gtor ba dar 
gyi Ida ldi man po bris pa zig mthon ho. de’i nan nas lha mo 
brgyad ’thon te sha ma bzih du rce rce nas de nas kvah dus gzan zig 
na phyir byuh ste ’khyam ’khyam pa las gron khyer baiduri ra ba 
can nas. dar gyi Ida ldi man fc po bres pa sna ma bzin du mthon nas. 
de’i nah nas lha mo bcu drug ’thon de dag gis kyan de’i lag nas bzuh 
ste nan du khrid do de dag dan yah lo brgya phrag man po rce rce 
nas. de nas kyas du gzan zig nas. phyir bjun ste ’khyam ’khyam pa 
las. gron khyer sel gyi ra ba can nas dar gyi Ida ldi man po bres pa’i 
bar du sna ma bzin du mthon nas. de’i nah nas lha mo sum cu rca 
gnis ’thon te de dag gis kyan lag nas bzun ste nah du khrid do. de 
dag dan van sna ma bzin du rce rce ba las de dag gis bsgo pa. ’phags 
pa’i bu ’di ni khyod la med pa’i sa phyogs yin gyis gnas ’di nas phyi 
rol tu byuh ha re. brgya la ’bvun na yah kha byah phyogs su Itos te 
byun zig ces smras [443 b] pa’i ’og tu. de khyad pa de nas byuh ste 
kha byan phyogs su bltas nas son son bas. ched pa’i nags chal zig tu 
phyin pa dan. groh khyer lcags kyi ra ba nag po can zig mthon ste 
de la son son ba dan nan du phyin ma thag tu groh khyer g^yi sgo 
’gegs nas. ra ba’i goh du bltas na ’an mtho bar gyur te mthar sgra 
’jigs pa zig kyan thos nas. de na gnas bzin du ’di ci zig sham du 
bsams pa nah. ral gri’i khor lo mgo la ’khor zin gcan pa’i mi zig 
mthon nas sdans te. kye ma ’di ci zig ces dris pa dan. sems can 
dmyal ba pa’i mi des ’di ni ni che ba’i sems can dmyal ba’o zes smras 
pa dan. byams pa mchod sbyin gyis khyod kyis sdig pa’i las ci zig 
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byas sSes smras o. des smras pa 'jambu’i glm na gron khyer ko sa li 
zes bya ba zig yod de. bdag kyan de na dad dpon gyi bu zig tu gyur 
ein Mug Mug pa las. bdag grogs lha brgyas bskor te bza’ sin gi ra 
ba chcn por phyin pa dan grogs po de dag gis smras pa khyod 
kyi pha ni dad dpon yin te. de dag la sogs pa bdag caggi pha rnams 
yul gzan du don zin nor la sogs pa ’an byed gser gnas dan singhala’i 
glin la sogs pa glin gzan dag kyan lta na bdag cag kyan khyed kyis 
geo bo byas te yul gzan du Man no zes smras pa dan. de dag gis 
mhan [445 a] te khyim du phyin nas ma la bdag grur zugs te yul 
gzan du ’gro’o zes dris pa dan. bdag gi mas smras pa. bu khyod kyi 
pha yan rgya mcho la grur zugs te. yul gzan du son son ba las che 
’phos le. bu ’ah khyod geig bur zad la, khyim yah nor gyis gan par 
yod kyis ma ’gro zig ces nas bdag gis kyan mi ’gro’o zes ma’i hag 
mhan te. de ltar lan gsum ’am bzir mas rkan pa nas bzun ste bsgo 
nas Mug Mug pa nas, dus gzan zig na bdag bza’ sin gi ra bar phyin 
pa dan grogs po rnams kyis hes par ’don no. zes smras nas ’on Mon 
bar bya’o zes bdag gis khas blans te ’gro bar byas pa dan bdag gi 
mas sgo luir rkan pa nas bzun ste bu ha ’dor ba’i mi rigs so zes smras 
pa dan. bdag gi ma’i mgo la ’goms te son nas grogs po lha brgya 
dan bdag cag rgya mcho’i dogs su phyin te. khrims brgyar mnos nas 
rgya mchor zugs te gser gnas su doh don ba las rlun chen po Mas nas 
gru bub ste gros po de dag ni che ’phos bar gyur. bdag ni ni ma du 
ma zig na rgya mcho’i mthar phyin te. ’kyam zin son son ba las, 
gron khyer gser gyi ra ba can. bza’ sih gi ra ba dan Idan pa rjin bu 
dan ldan pa, bdug spos kyis bdtigs pa. me tog sil mas gtor ba dar 
gyi Ida ldi man po bres [445 b] pa zig mthon ho. de’i nah nas lha mo 
bsSi tfig ’thon pa nas. lha mo sum cu ghis ’thon pa dan. gron khyer 
Icags kyi ra bas bskor ba ssig mthon ba’i bar du sna ma bzin te. bdag 
de’i nan du phyin pa dan. de ma thag tu sgo ’an ’gags, de ni mi zig 
kyah ral gra’i khor lo mgo la ’khor sSin Mug pa mthon nas. bdag Mi 
na Mug Mug pa’i mgo la ’khor lo ’phos par gyur to. bdag ma’i chig 
gis lan bzi phyir log pa dan. khrims brgyad mnos pa’i las kyi rnam 
par smin pas. gron khyer bzir hi cha ba’i mtho ris hams su myon 
par gyur to. bdag gis ma’i mgo la ’goms te son ba’i las kyi rnam par 
smin pas ni. ral gri ’khor lo mgo la ’khor zin good pa ’di yin no 
zes byas pa dan. byams pa mchod sbyin gyis bsams pa. bdag gis 
kyan shon las de kho na dan ’dra bar byas kyis. bdag gi las rnatn par 
smin pa ’an he bar gnas par gyur pa lta’i sham pa dan. sems can 
dmyal ba’i mi des byams pa mchod sbyin khyod gan nas ’ 011 s s5es 
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sraras pa dan byams pa mchod sbyin gis jambu’i glin na gron 
khyer ta raa li ba ti zes bya ba zig vod de. bdag ni de nas ’ons te. 
bdag gis kyaii las de dag thams cad byas o sems can dmyal ba pa’i 
mi des smras pa. de bden pa Ita ste. bdag gis kvan bar snan las sgra 
thos [446 a] nas khyod kyi las rnam par smin pa zad de. dad dpon 
gyi bu byams pa mchod sbyin zes bya ba las de dan ’dra bar bya ba 
zig ’on no zes thos o. byams pa mchod sbyin gyis zas su ci za zes 
smras pa dan. des mgo ’di hid kyi sa ril ba las. sa dan khrag ’on 
ba za’o zes nas. mi de ’ah der che ’phos par gyur to. byams pa 
mchod sbyin ’jigs sin mi dga’ba. ma’i don du smon lam btah ste. ’di 
skad ces smras o. 

’jig rten bgrah da med pa thams cad kvi 
srid rce man cad mnar med van cad na 
lha dan lha min lto ’phye chen po’i chogs 
bde bar gyur cig sdug bshal bdag gis blan 

de skad ces smras nas bsam pa thag pas pha ma la phyag ’chal te 
smon lam btab o. gar skyes gar skyes kyan pha ma’i rim gro bya’o. 
hi che ba’i sems can dmyal ba ’dir skye ba de dag gi don du bdag 
’di na gnas o. ’jig rten na rigs pa dan Idan pa dan. grol bar gyur 
pa su bzugs pa de dag la phag ’chal o, de dag gis kyan bdag bskvab 
tu gsol zes smras nas. sems can dmyal ba’i ’dug ’dug pa der ’dug nas. 
yah tha ma’i don du smon lam btab pa. 

sems can dmyal ba mnar med mtha’nas srid rce man cad na 
sems can che ’po’i rnam pa ’chin bas ji shed bcins pa dag 
thams cad ma lus 6hos dah ldan zin bde [446 b] bar ’eho ’gyur te 
rkan med che ’pho med pa’i mya nan ’das pa thor gyur cig. 

de skad ces brjod de bsdad pa dah. ’khor io de mgo la ma rag par 
steh gi nam mkha’ la ’khor bar gyur to. de’i mas kyan gal te bdag 
gi sbyin pa ’am chul khrims sam bdag gis khyim thab kyi brdul zugs 
byas pa’i bsod Bams kyi ’bras bu zig yod na. bsod nams kyi ’bras bu 
des bdag gi bu gan dah gah na gnas kyah bde bar gyur 6ig 6es rtag 
par smon lam btab pas de Itar zi bar gyur to. de ’an Si che ba’i 
sems can dmyal ba de na ’dug ’dug nas. lo drug cu ’an ma Ion par che 
’phos par gyur te. dper na rgyal po ma skyes dgra sems can dmyal 
ba’i che yohs su ma rjogs par che ’phos pa Ita bu ste. las kyi ’bras 
bu chud za ba med pa’i phyir. bar bar glad pa na bar gyur to. de 
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nas skabs su babnas. bcom ldan ’das kyis dge slon rnams la bka’ seal 
pa. dge slon dag de’i che de’i dus na ded dpon gyi bu byams pa 
mf hod sbyin zes bya ba da gzan zig yin par sems na de ni de ltar mi 
Ha ste. 11 a hid de’i che de’i dus na ded dpon gyi bu byams pa 
mchod rten zes bya bar gyur to dge slon dag de ha bas na ha’i 
chig la yid ches par byas te sans rgyas bcom ldan ’das la rim gro yod 
par bya’o chos dan dge ’dun la rim gro yod par bya’o. pha ma dan 
mkhan po dan slob dpon la rim gro yod [44 7 a] par bya’o. dge slon 
dag khyed kyis ’di ltar £es par bya ste. gan yul gzan du son zin bde 
ba dan sdug bsnal fiams su myon ba yod de. dper na byams pa 
mchod sbyin yul g^an du son nas che de hid la hi che ba’i mtho 
dan. Hi che ba’i sems can dmyal ba myoh bar gyur pa lta bu ste. de 
ltar yul gzan du bde ba dan sdug bsnal hams su myon bar gyur pa’i 
las de lla bu ni yul gzan du rnara par smin par ’gyur ba’o. de la van 
bcom ldan ’das kyis de skad ces gsuns te ha la ci byas pa dan pha 
ma dan mkhan po dan slob dpon la ci byas pa de dag ni bye brag 
med cm mchuns le clue ’di dan phyi ma la ’an rnam par smin pa 
mchuns sin ranam pa yin ze na dper na mil an du yod pa na bcom 
ldan Mas dan han thos kyi dge ’dun bsos gsol ba mi ’plions ba gzig 
cag gis mthoh nas sems mos par byas pas des bsod nams kyi chogs 
Chen po’an bsags bar gyur. rgyal por ’gyur ba’i las kyan byas de hid 
thar pa’i sa bon du gyur pa de thugs su chud nas bcom ldan Mas 
kyis chigs su bead de gsuns pa. 

de lo rjes yi rah su byed pa dan 
de’i las ni hams su su len pa. 
zes bya ba la sogs pa gsuns pa dan 
chos rnams snon du yid ’gro ste. 
yid kyis chos ’gyur yid [4^7 b] kyis ’gro 
yid ni legs par mos ’gyur na 
smra ba’am byed pa kun tu ’gyur 
grib ma rjes su ’bran ba bzin. 
de las bde ba ’thob par 'gyur 

zes gsuns pa dan de nas che ’phos pa’i ’og tu lhar skyes pa lta 
bu dan. dper na gron khyer gcug bud zes bya ba’i ran sans rgyas lta 
bu ste de la lo hes pa zig gi che mi dbul po zig gis bsod shorns zig 
phul bas. de de hid kyi che rgyal por dbah bskur nas. dus gzan £g 
11 a ran sans rgyas su gyur pa lta bu’o. de’i mdo sde dag las gsuns 
pa. groh khyer gcug pud ces bya ba de dan Mra bar sems mos pa’i 



IAS R3AM PAR ’bIED PA 


197 

’bras bu che ’di nid la rnam par smin par ’gyur o zes gsuhs pa dan. 
pha ma la rim gro byas na. ded dpon gyi but byams pa mchod sbyin 
gyis ma’i nag mnan te^lan bzi phyir log pas gron khyer chen po btir 
ni che ba’i mtho ris myon bar ’gyur cm de’i thar pa’i sa bon du gyar 
pa Itar. che ’di la ’bras bu rnam par smin par ’gyur o zes gsuhs ba 
lta bu’o. ji ltar na bcom ldan ’das dan pha ma la ze sdan bar byas 
pa’i sems kyis. sems can dmyal bar ’gro bar ’gyur ze na de ni dper 
na lhas sbyin gyis bcom ldan ’das la ze sdah ba’i sems bskyed nas 
che’i ’phos pa’i ’og tu mnar med pa’i sems can dmyal bar Ihuh ba 
lta bu daii. dper na yul sindhu na ’dod can zes bya ba’i gran khyer 
tig yod par rgyal po’i bu utra [448 a] ka zes bya bas pha bsad de 
sems can dmyal bar lhun ba lta bu ste de ltar na bcom ldan ’das dan 
pha ma la ze sdan bar byas pa’i sems kyis ni dmyal bar ’gro bar 
’gyur o. de dag la bye brag med pa yin nam ze na bye brag med pa 
’an ma yin te. bcom ldan ’das ni bskal pa brgya ston du mar dge ba’i 
rca ba bskyed pa chogs bsags pa lam ma skves pa rnams la chos ston 
cin byah chub tu stobs ste. de la mos pa bskyed na ’bras bu rnam 
par smin pa chad med par ’gyur te de mya nan las ’da’ ba’i che ’an 
yab yum thar pa’i lam la bkod do. de lta yin yan pha ma’I chig ni 
thams cad mnan par bya ba ma yin no. de ci’i phyir ze na. la la log 
par lta ba dan ldan pa dag bu la ’di skad ces zer te. bu der kha ’cho 
ba’i gnas su khrid cig dan. khyod la phan pa dan bde bar ’gyuro 
zes zer ba dan. hed gyah du thoii zig mer chug sig ces zer yan de lta 
bu ni mi bya’o. de ci’i phyir ze na. pha ma bsad pas ni gdon mi za 
bar sems can dmyal bar ’gro’o. de lta bas na bcom ldan ’das kyis 
kyan pha ma gsod pa ni rab tu ’byun bar mi bya ste. de la rab tu 
’byun ba’i rgvu med bsiien pa rjogs par bya ba’i rgvu med de. de 
lta bas ni de dag span bar bya’o zes gsuns 0 . ji ltar na pha ma dan 
mkhan po dan slob dpon dag tu miiam zih mchuns pa yin o te na, 
de ni bcom [448 b] ldan ’das kyis pha ma bu la byams pa ni rkan 
dan rus pa’i khon nas byams so. zes gsuhs te. de lta bas na pha mas 
ma gnan na rab tu mi ’byun 110 . de ’an dper na ’phags pa pho bran 
’khor skyon la sogs pa pha mas ma bkyen. bcom ldan ’das kyis kyah 
rab tu ma ’byun ba lta bu ste. 11 a chun yan pha mas ma gnan na. rab 
tu mi dbyun ste. dper na. bcom ldan ’das rab tu byun ba la. rgyal 
po zas gcan ma sras kyi mya nan gyis mig rub par gyur ba lta bu’o. 
pha ma ni bu ’di bdag cag gis bskyed bskyed kyis skyes na rim gror 
byed par ’gyur ro. bdag cag gi dgos pa bsgrub par ’gyur ro. nor kyi 
bdag por ’gvur ro. che ’phos na ’an gtor ma byed par ’gyur ro. rigs 
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kyi rgyud ’che ba 1 ar ’gyur ro. zes gnas lha po de dag la re zin pha 
ma la bu yod do mkhan po dan. slob dpon ni sni 11 rje’i sems shon 
du blah zin. ji Itar na thog ma med pa nas # ’khyam ’khyam pa ’di. 
da dun pha mas ma gnah na. rab tu mi ’byuh kyi bar du byin par 
bya sham sems te. dper na. beom ldan ’das kyis. ’dul ba las gsuns pa. 
mkhan po ni slob ma la bu’i ’du ses ’jog go. slob ma ni. mkhan po 
la pha’i ’du [449 a l ses ’jog go- de bzin du phan ehun pha ma dan 
bu’i ’du ses ’jogo zes gsuns pa lta bu ste. de ltar na mkhan po dan 
slob dpon ni pha ma dan mchuns sin mnamo de ’an beom ldan ’das 
kyis ’khor lo sgyur ba’i mdo las gsuns pa. las kyi rnam par smin pa 
gan gis ’khor lo sgyur ba’i rgyal po glah po rin po che dan rta rin po 
che ’thob ce na. de ni pha ma khur du khyer khyer ba dan. glah po < 
dan rta dan sin rta la sogs pa la bskyon pa dan. mkhan po dan slob 
dpon dag gis bkur ba dan. gzan la bskyon pa’i las kyi rnam par 
smin pas. ’khor los sgyur ba’i rgyal po glah po dan rta rin po che 
’thobo zes gsuns pa lta bu ste rgyu des kyah pha ma dan mkhan po 
dan slob dpon dag tu mchuns sin mnara 0 . de la ’an khyim bdag la 
ni pha ma mehod pa’i gnas yin o rab tu byun ba rnams la ni mkhan 
po dan slob dpon mehod pa’i gnas yin o. de ltar na mkhan po dan 
slob dpon dan pha mar mchuns sin miiam pa yin o zes gsuns pa lta 
bu’o. dper na boom ldan ’das kyis dge sloh dag la bka’ seal pa, dge 
sloh dag la la zig gis pha ma phrag pa la blahs te jambu’i glin bskor 
ba dan ’cho ba thams cad sbyar ba dan glin bzi thams cad nor dbyig 
dan gser gyis bkah ste byin yah pha ma la phan pa’i lan Ion par mi 
’gyur gyi. la la ssig gis sans rgyas la dad pa bskyed pa dan 6hos 
[44g b] dan dge ’dun la dad pa bskyed pa dan. bslab pa lna la g^ag 
pa dah, ’phags pas bsnags pa’i lam la skyabs su gton ba’i gan zag de 
la ni. gus par smras pa dah bsu ba dah thal mo sbyar ba dah btun 
ba dah chos gos dan bsod hams dah mal cha dan na ba’i sman byin 
pa cam gyi phan pa’i lan Ion par mi nus o zes gsuns pa lta bu ste. 
de ltar na pha ma has kyah mkhan po dah slob dpon khyad par du 
’phags 0 . mdor na beom ldan ’das mya nan las ’das phyin cad dge 
sloh ham dge sloh ma ’am dge bsnen nam dge bshen ma ji shed cig 
mnon par mos pa dah dul bar gyur pa de dag thams cad kyah. 
mkhan po dan slob dpon gyis mnon par mos sin dul bar byas o de’i 
phyir beom ldan ’das kyis gsuns pa dge sloh dag na’i chig la yid 
ches pa rnams kyis sahs rgyas beom ldan ’das la dad pa mchog bskyed 
par bya’o. chos dah dge ’dun dan, pha ma dah mkhan po dah slob 
dpon la dad pa mchog bskyed par bya’o. de ni khyod la yun rih por 
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phan pa dan bde ba’i rgyur ’gyur o zes gsuhs pa Ita bu ste. las de 
lta bu ni yul gzan du rnam par smin par ’gyur o. 

XXXIII. de la las gan Idan na gah zag snar bde bar gyur la pbyis 
sdug bsnal bar ’gyur ba’i lasyod de, de gan ze na bsad par bya ste. 
’di la la la zig sbyin pa bslahs na rab tu dga’ ste. khas lan cm rab 
tu dga ’ bas byin la byin nas de’i ’og tu ’gyod pa yin te [45o a] de nas 
mir skyes na an phyug cin Ions spyod che ba’i rigs su skye ste. 
spyod dag phyis zad cin dens par ’gyur o. de phyis dbul por ’gyur ba 
ni khye’u grags pa zes bya ba bzin te, des van dag par rjogs pa’i 
sans rgyas log par dad sel dan. dge slon gi dge ’dun la ba bion giig 
phui nas. de phyis gzan dag gis kyan btab pa dan. de ltar byin ba ni 
ma legs pa zig byaso siiam nas. de sems la ’gyod pa de skyes pas 
de gar skyes kvan thog ma phyug por ni gyur na. phyis sems ’gyod 
pa skyes pa des tha mar dbul por gyur to. de phyis rgyal po’i khab 
tu skyes te. skye ba na de’i che ’phos par gyur pa dan ’di skyes pas 
ma’ ah che ’phos te ’di ni skar ma snrubs la skyes pas rigs phuh 
bar byed par ’gyur te. ’di ni bkra mi sis o zes na ma dan Ihan cig 
tu dur khrod du bor ro de na yan de’i bsod nams kyi mthus ma’i 
num ya cig nas ’o ma byun ste. des gsos nas cher skyes pa dan. bcora 
ldan ’das kyi gan du son ste rab tu byun ho. de ltar des snar dad 
pa skyes te ba bzon phul la phyis ’gyod par gyur pa las de’i ’bras 
bus snar sems dad pas phul bas ni de nid de’i thar ba’i sa bon du 
gyur to phyis ’gyod pas ni tha ma dbul por gyur pa lta bu ste. ’di 
ni las gah dan Idan na gan zag snar bde la phyis sdug bsnal bar ’gyur 

b^o 

XXXI Y. de la las gan dan Idan na gah zag shar sdug [45ob] bsnal 
la phyis bde bar ’gyur ba’i las vod de. de gan ze na bsad pa bya ste. 
’di, la kha cig sybin pa byed du bcug na kha sra ba las khas len 
cm. kha sra bzin du sbyin pa byed la. sbyin pa byin pa’i ’og tu 
sems dga’ bskyed de. de ni mi’i nah du skyes na dbul po’i rigs su 
skyes te phyis Ions spyod de dag ’phel bar ’gyur o, de bslahs na kha 
sra bar khas len pa dah. kha sra bzin du sbyin pa byed nas. phyis 
dga’ bar ’gyur pa de’i rgvus. snon dbul bar gyur la phyis nor man 
por gyur pa yin o. ’di ni gan zag las gah dah Idan na shar sdug bsnal 
bar gyur la phyis bde ba yin no. 

XXXV. de la gah zag las gah Idan na. shar yah bde la phyis kyah 
bde bar ’gvur ba’i las yod de. de gah ze na. kha cig bslahs ma thag 
tu dga’ zih khas len dga’ bzin du sbyin pa byin nas kyan dga’ bar 
’gyur o. de nas mi’i nah du skyes na phyug cin Ions spyod che ba’i 
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*dgs su skve’o. Vli ni gah zag las gah dan Idan na snar yah bde la 
pin is kyan bde bar ’gyur ba’o. 

XXXVI. de las gan dan Idan na gan zag^snar yan sdug bsnal bar 
gyur la phyis kyah sdug bsnal bar ’gyur ba’i las vod de. de gan ze 
na. ’di la gan zag la la dge ba’i bses gfien dan brel bar gyur te. de 
gus kyan sbyin pa byed du mi bcug des kyan sbyin pa ei’ an ma 
byin. des snag pa’i las kyan ci’ an ma byas sin. ma bsags pa yin te 
gaii zag de gan gi che mi rnams kyi nan du skyes [45 1 a] na. dbul 
po bza’ ba dan btuii ba nun pa sdug bsnal bas’ cho ba’i rigs su 
skye bar gyur te. de der skyes nas chogs chen pos bza’ ba dan bgo 
ba rned par ’gyur la. de’i Ions spyod dag phyis kyan mi ’phel ba ste. 
’di la gan zag las gan dan Idan na snar yan sdug bsnal la phyis kyan 
sdug bsnal bar ’gyur ba’o. 

XXXVII. de la gan zag las gah dan Idan na phyug ein ser sna 
ftan tu ’gyur ba’i las yod de. de gan ze na. ’di la gah zag la las chul 
khrims dan Idan pa sbyon gnus su gyur pa dag la sybin pa cun 
zad cam yah byin pa yin te van sbyin pa la sems goms pa ni ma 
yin no. de num mi’i nan du skye ba na. sbyin pa de’i mthus phyun 
ein lohs spyod che ba’i rigs su skye ste. yah gton ba la sems 
goms pa ma yin pa sle las des phyug la ser sna can du ’gyuro gan 
zag ’di ni las gan dah Idan na phyug cm ser sna can du ’gyur ba’o. 

XXXVIII. de la gah zag las gah dah Idan na dbul zin gtoh phod 
par ’gyur ba’i las yod de. de gah ze na. ’di la gah zag kha cig dud 
’gro dan mi log pa’i dah chul can la sbyin pa man du byin pa yin te. 
de nam mi’i nan du skyes na ’an dl>ul zin gton phod par ’gyur ba 
ni snon sbyin pa la sogs pa dbul yan gton phod par ’gyuro. ’di ni gah 
zag las gah dah Idan na dbul zin gtoh phod par ’gyur ba’o. 

XXXIX. de la gah zag las gah dan Idan phyug ein gtoh |45i b] 
phod par ’gyur ba’i las yod de. de gah ze na ’di de gan zag kha cig 
gis chul krims dan Idan pa sbyin gnas su gyur pa dag la sbyin pa 
man du byas pa yin sbyin pa la sems goms par yin te de la des 
mi’i nah du skjes na ’ah phyug ein Ions spyod che bar ’gyurte. dper 
na khjim bdag mgon med pa la zas byin pa Ita bu’o. des yah dag par 
rjogs pa’i sans rgyas log par dad sel la rgyal bu rgyal byed kyi chal 
geug lag khan brags de bzin du yan dag par rjogs pa’i sans rgyas 
gser thuh clan ’od srun dah don thams cad grub ba dan byams pa la 
gscr gyi yag mag btin ba phul ba lta bu ste. ’di ni gah zag las gah 
dan Ulan pa phyug cm gtoh phod par ’gyur ba’o. 

XU. de la gah zag la la che zad la las ma zad pa yod de, de gah 
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ze na. gah zag gah sems can drayal ba las che ’phos te sems can 
dmyal ba Sid skye ba dan. dud ’gro las che ’phos te dud ’gro iiid du 
skye ba dan. gsin rje ? i Jjig' rten las che ’phos te gsin rje’i ’jig rten 
Hid du skye ba dan. lha las che ’phos te lha hid du skye ba dan. 
bram ze besyakara van dan yan die ’phos sin spre’ur skyes pa dan. 
snar smos pa’i khyim bdag yan dan gan phyugs su skyes pa bzin no. 
mhan du yod pa na khyim bdag dbul po geig che ’phos pa nas. de’i 
khyim sgo na glan sgal ba can zig yod do khyim bdag de sems 
khyim la chags pas che ’phos nas [45a a] glan de’i sgal ba’i srin bur 
skyes te. skyes ma thag tu bya rog gis zas pa dan yah de hid du 
srin bur skyes o, de Itar de hid ain gdg la lan bdun che ’phos sih 
skyes pa lta bu dan. phags pa modgala gyi bu chen po yul magadhar 
bsod shoms la son son ba las khyim zig gi sgo’i nan du phyin pa 
dan. khyim de na khyim bdag bud med dan bcas pa zigpaiinabu 
thogs te ha sa’i byan b6as pa’i kha zas za zin mdun na khyi nag mo 
zig ’dug pa de la ha’irus pa ’dor ro. de nas khyim bdag des modgala 
gyi bu chen po mthoh nas. ’phags pa ’di na slon ba la sbyin pa su’ah 
ma mchis kyis slar bind cig ces smras te slar log pa dan. khyim de’i 
sgo na yul gzan nas ’ons pa’i skye bu mkhas pa zig sna na ’dug 
’dug pa des des de mthoh nas no mchar du gyur te kve ma bcun 
pa ’di ni rju ’phrul can gyi mchog ste klu’i rgyal po dga’ bo dah he 
dga’ bo ni btul. lha’i pho bran rnam par rgyal ba’ an phyag gyon 
pa’i mthe bos bsgul te. brgya byin yan ho mchar du ston gsum gyi 
ston chen po’i ’jig rten gyi khams kyan mig beumspacam gyisbskor 
ba lags na. bsod shams ma gsol par slar btan ba ni ho mchar che’o 
zes byas pa dah de nas gnas brtan gyis de dag skyob par bya ba’i 
phyir smras pa. khye’u ho mchar mi che’o mi des smras pa’o nano 
mchar chen [45s b] po ci mchis. des smras pa. ’di na khyim bdag 
na sa’i bya na dah bcas pa’i kha zas za ba de ha de ni khyim bdag 
de’i pha yin te. ’di ni khyim gyirgvab na rjin ha man po zig yod 
pa nas ha rnams bcus sin bcus sin zos te. mi de che ’phos pa dah ha 
de dag hid kyi nan du skyes o de’i bu ’dis kyan lan brgya phrag 
du mar ha bcus sin bcus sin zos te ’di uid du yan dah yan du lan du 
mar skyes o khyi mo ’di ni khyim bdag de’i ma yin te ’di ’ah chags 
pa’i zil gyis non pa su la ’ah sbyin pa’ an ma byin. chul khiims kyan 
ma bsruns par gyi nar rigs dan rgyud kyi don du rjas rnams bsuns 
te. de ’an khyim ’di hid la sems chags bzin du che ’phos nas khyi mo 
der skyes te. de nas che ’phos nas kyan yan dan yan du ’di hid du 
skyes te khyim ’di mi gzan gzugs su dogs nas mchan thog thag kyah 
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khyim phyi skoro. mi de’i phan na ’dug pa’i bu de yah de’i chun ma’i 
byi bo yin te. khyim bdag gis chun ma mi gzan dan fial bar thos nas. 
khyim bdag de groh gzan du ’gro ba ltar byas te khyim nas phyir 
byun ba dan bud med’ ah mi g£an dan fial ba la. khyim bdag ’di slar 
ldog sle mi de bsado. de ’ah bud med la chags sin sdug pa’i rgyus 
bud med di’i rum du skyes o. khye’u Itos. pha gah yin pa de’i sa ni 
za ma gah yin pa de la ni ha’i rus pa dan gra ma ’dor. byi bo byed 
byed pa’i dgra bo. khros pas bsad pa gah yin pa de ni pan du blanso. 
de lta bas na ’khor ba’i nes pa’ di la skyo bar bya ba’i [453 a] ho 
mchar ni ’di che’o. de nas dge slon modgala gyi bu dei phi ma’i skye 
bo phal po che rnams skyo bar bya phyir don ’di hid chigs su bead 
pas bstan pa 

de yi pha yi sa za zin | ma la rus pa gra ma ’dor | 

chun ma’i byi bo gso byed pa | gti mug dan ni chags pas bsgribs | 
gun zag ’di ni che zad la las ma zad pa’o. 

XLI. de la gah zag la la las zad la che ma zad pa yod de, de gah 
ze na, gan zag shar bde bar gyur la pliyis sdug bsnal bar gyur pa dan. 
shar sdug bsnal bar gyur la phyis bde bar gyur pa ste. gah zag de 
nilas zad la che ma zad pa’o. 

XLII. de la gah zag las kyau zad la che ’ah zad pa yod de. de gah 
ze na. gah zag gan sems can dmyal ba nas che phos te dud ’gror 
skyes pa dan dud ’gro las che ’phos te yi dags su skye ba dan yi 
dags las che ’phos te lha ma yin du skye ba dan. lha ma yin las 
mi’i nan du skye ba dah, mi las che ’phos te lha’i nan du skye ba lta 
bu ste. gah zag de ni che ’an zad pa las kyah zad pa’o. 

XLII1 de la gan zag gah che ’ah zad cin las kyah ma zad la de’i 
non mohs pa zad pa yod de de gan ze na. rgyun du zugs pa dah lan 
cig phyir ’on ba dah phyir mi oh ba dan dgra bcom pa lta ste. gah 
zag de ni che ’an ma zad cin las kyan ma zad la de’i non mohs pa zad 
pa yin o. 

XLIV. de la gan zag lus bde la sems mi bde ba yod de. de gah ie 
na. so so’i skye bo phal pa bsod nams byas pa ni lus [453 b] bde la 
sems^ni bde ste dper na yul magadha’i bram ze dah khyim bdag dah 
rgyal po man [dha] ta la sogs pa lta bu ste, gah zag ’di ni lus bde 
la sems mi bde ba’o. 

XLY. de la gan zag la la sems bde la lus mi bde ba yod de. de 
gan £e na. dper na dgra bcom pa kar ma s'a lta ba ni, sems bde la 
lus mi bde ba yin no ’di lta sle sonotaras che rabs sna ma la sans 
rgyas khrus byed pa la ba lan gi lei ba dan kapita suka ra bsres te 
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bkru ba’i phyir byin pas de’I las kyi rnam par smin pas lus mjes gah 
bar mthon o. ’di ltar chigs su bead pas smras pa. 

las ni siif tu stobs che ste. 
rdo rdje Ita bu’i las rnams las. 
gan la bdag gi dban byas kyah. 
sdug bsnal ba’i las rnams myoh. 

2es bya ba lta bu lta bu dan. ’janga kasas. ran sans rgyas zig yul 
baranasir byon pa la. zan spyad byin o sham nas. de la rin zig 
Ion te dus yol bar zas ma byin. de’ an las des che phyi ma la ’phags 
par gyur kyah sna dro bsod bsiioms bslahs na. dus yol la thug na zan 
rhed pa lta bu ste. gan zag de lta bu ni sems bde las lus mi bde 
ba’o. 

XLYI. gah zag la la lus kyaii bde la sems kyah bde ba yod de. de 
gan ze na. de la dgra bcom pa zag pa zad pa bsod nams byas pa yin 
te. ’di lta ste. dper na rgyal po chos grags kyi bu ba ku la lta bu 
sehge’i sgra sgrag na. ha ni rab tu byuh nas lo brgyad cu Ion te. nam 
yah chu du na glad pa na beam yah ma byoho zes zer ba lta bu ste. 
de 1 ah shon [454 a] yul ba na sir spos ’chon zig tu gyur pa na. sans 
rgyas logs par dad sel nan thos kyi dge ’dun dan Was pa la ba’i 
gsos sman phul ba dan dgra bcom pa la arura phul ba’i las kyi rnam 
par smin pa des nad med ba’i mchog thobo zes gsuhs pa lta bu ste, 
gah zag de ni lus kyah bde la sems kyah bde ba’o. 

XLV1I. las gah dan ldan na. gah zag lus kyah mi bde la sems 
kyah mi bde ba yod de. de gan ze na. ’di la so so’I skye bo bsod 
nams ma byas pa dag rigs dan rgyud kyi gos dan zas skom dan bral 
ba g£an gvi khyim rgyu ba dag yod de. ’di lta ste nad mje dan lud pa 
dan rims dan su ba dan gyan pa la sogs pa’i nad rnams kyis yohs su 
gzir cin rkan lag med pa mig dan bral ba dag yod de. gan zag ’di ni 
lus kyah mi bde la sems kyah mi bde ba yin o, 

XLVIII. de la gah zag gah las ldanna nan son rnams su skyes kyah 
gzugs bzan zih mjes la lus snum zih mdog ’cher la mig tu sdug cin 
blta na dga’ bar ’gyur ba’i las yod de. de gah ze na. gah zag gaiVdod 
chags las byuh ba’i nan chul nan pa dan ldan pa de ni nan son rnams 
su skye ste. dper na rma bya dan ne co dan bya sarika dan bya karan 
’da ’ba dan hur pa la sogs pa lta bu ste ’di ni gah zag las gah dan 
ldan na han son rnams su skyes kyan gzugs bzah zih mjes la lus 
snum zin mdog ’cher ba mig tu sdug iin blta na dga’ bar ’gyur ba’o. 

XLIX. de [454 b] la gah zag las gah dah ldan na. han son du 
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skyes la mdog mi bzan zih lus rcub la bltana mi sdug par ’gyur ba’i 
las yod de de gan ze na gan zag de ni ze sdan las bvtin ba’i nan 
chill nan pa dan Idan nan son roams su skyes pa ste. ’di lta ste senge 
dan stag dan bya rog dan lwa dan dad mo dan sbrul nag po dan yi 
dags dan sa za la sogs pa ltabu’o di ni gan zag las gan dan ldan na 
nan sog mams du skjes nas mdog mi bzan zin lus rcub la blta na mi 
sdug pa’ la yin o 

L. gan zag las gan dan ldan na. nan son rnams du skyes nas 
Ice’i dban po dri na bar ’gyur pa yod de. de gan ze na gan zag de ni 
gti mug las byun ba’i nan chul nan pa dan ldan pas nan son rnams su 
skyes pa ste ’di lta ste srog ehags chuchundari dan srin bu dan sbrul 
dan sig dan sbran ma dan mankuna la sogs pa dan lus la srin bu’i 
rigs ni su yod pa lta bu ste. ’di ni gan zag las gan dan ldan na nan 
son rnams su skyes nas loe’i dban po dri ha zin dban po mi gsal bar 
'gyur ba’i las o. 

Lf mi dge ba’i las kyi lam bcu ste bcu gah ze na lus kyi las 
rnam gsum dan nag gi las main bzi dan yid kyi la rnam gsum ste. 
mi dge ba’i las lv\i lam bcu po ’di dag gi rnam par smin pas phyi rol 
gyi diios po bcu igud par ’gyur te. 

LII. srog good pa mi dge ba’i las kyi rnam par smin pa sa’imdans 
dan gzi b)in nub par ’gyuro. las de Hid kyi rnam par smin pas che 
thuh bar ’gyuro 

LIII. ma byin par len pa mi dge ba’i [455 a] las kyi rnam par 
smin pas. sa la ser ba bya dan pa lah dan phyi ha dan srin bu la sogs 
pa lo thogle za ba rnams 'byun no las de hid kyi rnam par smin pa 
las Ions spyod la bar 'gyuro. 

LIV. ’dod pa la log par gyem pa mi dge ba’i las kyi rnam par smin 
pas sa la rcwa dri ha ba dan nags chal dri ha ba dag skye bar 
gyuro. las de hid kyi rnam par smin pas lo legs pa’i khyim na gnas pa’i 
rtog pa brjod pa kasi rgyal po dga’ has lha ’ons pa la nag po ’char 
ldan gyis che rabs sna ma’i rtogs pa brjod pa smos pa rnams bya’o 

LV. brjun smra ba mi dge ba’i las kyi rnam par smin pas kha 
na ha dan lkog ma na ba dan kha mnara pa la sogs par ’gyuro las de 
hid kyi rnam par smin pas par ’gyur mi bden pas bslus ba’o. 

LVL phra ma zer ba’i mi dge ba’i las kyi rnam par smin pas sa la 
gseg ma dan gyo mo la sogs pa reg na mi hde ba rnams ’byuho. las 
de hid kyi rnam par smin pas gyog ’khor dbyer run bar ’gyuro. 

LVII chig rcub po mi dge ba’i las kyi rnam par smin pas sa la 
rdul clan fial nil gyi rlun ldan zin char clien po la sogs pa ’babo. las 
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de fiid kyi rnam par smin pas yid de ma ’ oh ba’i sgra thos ba na yid 
du mi ’on ba mthon bar ’gyuro. 

LVIII. chig kyal par smra ba mi dge ba’i las kyi rnam par 
smin pas. sa rntho dman 3an sman Ijons dan ham grog dan gyans la 
sogs pa ’gyuro las de fiid k\i rnam par smin pas chig mi bcun ba 
[455 b] ’gyuro 

LIX. chags zems mi dge ba’i las kyi rnam par smin pas ’bras dan 
nas dan gro la sogs pa’i ’bras bu nun zin gra ma dan spu bu la sogs 
pa’i skyon man bar ’gyuro. las de hid kyi rnam par smin pas Ions 
spvod gzan gyis khyer bar ’gyuro. 

LX. gnod sems pa mi dga ba’i las kyi rnam par smin pas lo gtag 
dan ’bras bu dan sa bon cha ba dan kha ba ’byun bar ’gyuro. las de 
hid kyi rnam par smin pas mthon na mi sdugpar ’gyuro. 

LXI. log par Ita ba mi dge ba’i las kyi rnam par smin pas ’bras bu 
med pa dan chun ba dan dug dan rku ba la sogs pa ’byuh bar ’gyuro. 
las de hid kyi rnam par smin pas med par smra ba dan chad par Ita 
zin ’jig rten rgvan pan pa’i gcug lag la sogs pa la dad par ’gyuro 

mi dge ba’i las kyi lam ’di bcu ji Itar bsgoms pa de Ita de Itar 
rab tu ’pliel bar ’gvur te de’i phyir rnam par ’jig pa’i che til yod 
kyan til mar mi ’bvuh bar ram sin yod kyan bu ram mi ’byun. bu 
ram yod kyan hwags dan khar mi ’byun yod kyan ’o ma mi ’byun* 
’o ma yod kyan mar mi byun. de Itar mi dge ba bcu’i las kyi rnam 
par smin pas. phyi rol gvi dnos po mams rkud par ’gyuro. 

LXII — (LI b ). dge ba bcu’i las kyi lam rnams yam par blahs 
ba’i rgvus. phyi rol gvi dnos po rnams phun sum chogs par ’gyur 
te bcu gah ze na. 

LXIII. — (LIP) srog gcod pa spans pa’i rnam par smin pas ni sa’i 
mthu dah gzi byin med par mi ’gyur [456 a] ro. 

LXIV. — (L1IP) ma bvin par len pa spans pa’i rnam par smin pas 
ni ser ba dah byi ba dah srin dan mu ge la sogs pa ’bvuh bar mi 
gyuro. 

LXY — (LIV b ). ’dod pa la log par gvem pa spans pa’i rnam par 
smin pas ni ba chwa dah sa ’hab pa dah rdul dah rluii dah char gyags 
po ’bab par mi ’gyuro. 

LXYI — (LY b ). brjun du smra ba spans pa’i rnam par smin pas 
ni dri mi zim pa ’byun bar mi ’gyuro. 

LXVII. — (LVI b ) phra ma spans pa’i rnam par smin pas ni nam 
grog dah gyans dah ’dam rjab dan nan skyugs kyi ljan Ijin dah nad 
la sogs par ’byuh bar mi ’gyuro. 
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LXVIII. — (JLV1P). nag reub po spans pa’i rnam par srain pas ni 
gseg ma dan gvo mo dan gyo dum gyis regs pa ’byun bar mi ’gyuro. 

L1X — (LVIIP). chig kyal ba spans pa’i rnam par smin pas ni 
rca chan chin dan nags thibs po dan cher fha chan chin rnams ’byun 
bar mi ’gyuro. 

LXX. — (LlX b ). ehags sems spans pa’i rnam par smin pas ni lo 
thog la sogs pa ’bras bu dan boas pa ’byun bar ’gyuro 

LXXI. — (LX b ) gnod sems spans pa’i rnam par smin pas ni lo 
legs pa dait ’bras bu dan sa bon mi kha ba dan mi cha ba rnams 
’byun bar ’gyuro. 

LXXII. — (LXI b ). log par lta ba spans pa’i rnam par smin pas ni 
’bras bu med pa dan ’bras bu chun ba ma yin pa’i sa bon rnams 
’byun bar’gyur te. dge ba beu’i las kyi lam bcu po ’di dag yah dag 
par blans pa’i rgyus phyi rol gyi dnos po bcu phun sum chogs par 
’gyuro. 

LXXIII. — (LIP). de la srog good pa la [456 bj lies dmigs bcu po ’di 
dag ’byun bar rig par bya ste. bcu gah ze na dgra man ba dan mthon 
na yid du ma ’oh ba dan sdig ma rnams sems pa dan des sems can 
rnams ’jig par ’gyur ba dan mi bde zin fial zin mi bde bzid sad pa 
dan sdig pa can gyi rmi lam rmi ba dan rmugs lie che ’pho ba’i dus 
byed pa dan ’gyod par ’gyur ba dan che thun bar ’gyur ba’i las byed 
cih bsogs pa dah lus zig ste che ’phos pa’i ’og tu nan son nan ’gro 
log par Ituh ba sems can dmyal ba rnams su skye bar gyur ro. 

LXXIY. — (LIIP). ma byin par len pa la lies dmigs bcur rig pa 
bya ste. bcu gan to na. ’khon bcugs su ’gyur ba dah dogs par ’gyur 
ba dah dus ma yin pa gyu ba dah mchan mo rgyu ba dah sdig pa’i 
grogs hos yohs su zin pa dah dge ba’i bses ghen gyis rnam par spans 
pa dah chul khrims ’chal bar ’gyur ba dah rgyal po’i gnod pa dah 
chad pa’i gnod pa ’byun ba dan lohs spyod kyis phohs par ’gyur ba’i 
las skyed cin pa dah lus zig nas che’ phos pa’i ’og tu nan son nan ’gro 
log par Itun ba sems can dmyal ba rnams su skye bar ’gyur ba’o. 

LXXV — (LIV C ). ’dod pa la log par gyem pa la hes dmigs b6ur 
rig par bya ste. bcu gah ze na. gah dag gi chun ma la nal po byed pa 
de dag de la glags chol bar ’gyur ba dan de chun ma dah rcod par 
’gyur ba dah de la mi dge ba’i chos ’phel bar ’gyur ba dah de’i dge 
ba’i chos yohs su ’grib cih yohs su zad par ’gyur ba dah bdag ma 
sbas sin [457 aj ma bsruhs pa dah de’i bu dan chuh ma dan nor 
rnams ma sbas sih ma bsruns pa dah dogs par ’gyur ba dah mja’ bses 
dah blon po dah he du dah snag gi ghen mchams rnams yid mi rton 
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pa dan byi bo byed pa dan bcas par ? gyur ba’i las byed cin sog pa 
dan lus zig nas che ’phos pa’i ’og tu log par liun ba sems can 
dmyal ba rnams su skye bar ’gyur ba’o. 

LXXYI. — (LV C ). brjuti du smra ba la nes dmigs ben rig par bya 
ste. bcu gah ze na. de kha mnam par ’gyur ba dan de’i lus las lha 
’phan ba dan mi ma yin pa rnams kyi de la glags rued par ’gyur ba 
dan bden pa smras kyah de la su’an yid ches par mi ’gyur ba dan 
brjun smra bar ’gyur ba dan yid ches par bya ba’i gnas rnams su de 
la dri bar bya bar mi sems pa dan de’i bden pa ma yin pa bsnags 
pa dan brjod pa dan sgra dan chigs su bead pa ma yin par ’gyur ba 
dan gzun ba’i chig tu mi ’gyur ba daii sku rab ’debs pa’i las byed 
cin sogs pa dan lus zig nas che ’phos pa’i ’og tu nan son nan ’gro 
log par ltun ba sems can dmyal ba rnams su skye ba’o. 

LXXVII. — (LI d ). ’bru’i chan dan shvar ba’i chan bag med pa’i 
gnas la nes dmigs sum cu rca drug tu rig par bya ste. sum cu rca 
drug gan ze na. che’ di la nor zad pa dan nad kyi gzir ’gyur ba dan 
’thab pa dah mchan ’bru ba daii rcod pa ’phel ba dan spa ba’i gnas 
ston pa dah [467 bj mi snan ba rhed pa dah ses rab hams par byed 
pa dah mthoh ba’i Ions spvod rnams ma ’thob pa dah Ions spyod 
thob pa rnams las yons su hams par ’gyur ba dah gsan ba rnams 
smra ba dah las su byuh rnams yons su hams pa dah mya nan gyi rca 
bar ’gyur ba dah Sam chuh bar ’gyur ba dah mar mi ’jin par ’gyur 
ba dah phar mi ’jin par ’gyur ba dah dge sloh rai jin par ’gyur ba 
dah bram ze mi ’jin par ’gyur ba. dah rigs kyi geo bo la rim gro 
med par ’gyur ba dah sahs rgyas la gus par mi ’gyur ba dah chos la 
gus par mi ’gyur ba dan dge ’dun la gus par mi ’gyur pa dah sdig 
pa’i grogs pos yons su zin par ’gyur ba dan dge ba’i bses ghen gyis 
rnam par spans pa dan no cha med par ’gyur ba dah ’jem pa med 
par ’gyur ba dah dbah po’i sgo ma bsdams par ’gyur ba dah bud 
med rnams la sin tu bag med par ’gyur ba dan skye bo man po’i yid 
du mi ’oh bar ’gyur pa dan skye bo man po dan mi mthun pa dan 
he du dan snag gi mhen mchams bcun pa rnams kvis smad par ’gyur 
ba dah dam pa’i chos ma yin pa yons su ’jin pa dah dam pa’i chos 
yons su spon ba dan mkhas pa rnams de la yid mi ’jog pa’i sems pa 
dan bag bya ba la gyel ba dah de mya han las ’das pa las rin du 
’gyur ba dan myos par ’gyur ba’i las byed cin sogs pa dah lus zig 
nas che ’phos pa’i ’og tu ltun nas [458 a] hah son han ’gro sems can 
dmyal ba rnams su skye ba’o 

LXXVIII. de bzin gsegs pa’i mchod rten la tbal mo sbyor ba’i 
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phan yon ni bcu yod de. bcu gan ze na. rgya chen po’i khyim du 
skves ’thob pa dan rgya che ba’i gzugs dan rgya che ba’i yi gal 
bor dan rgya che ba’i mchod pa dan bkur sti dan nor rgya che ba 
dan ihos pa rgya che ba dan dad pa rgya che ba dan dran rgya 
che ba dan ses rgya che ba dan rlogs pa rgya che ba ’thob pa ste. 
bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod rten la thal mo sbyor 
ba’i phan yono 

LXXIX. de bzin gsegs pa'i mchod rten la phyag ’chal ba’i phan 
yon bcu yod de bcu gan ze na. gzugs bzan r /m mdog gser gyi mdog 
lta bur ’gyur ba dan mjes sin mig tu sdug par ’gyur ba dan skad 
snan cin gzun ba’i chig tu ’gyur ba dan bag cha ba med par ’khor 
gyi nan du ’gro ba dan lha dan mi rnams dga’ bar ’gyur ba dan gzi 
byin chen por ’gyur ba dan gzi byin chen po’i gan zag ’di lta ste. 
sans rgyas boom ldan ’das rnams dan byan chub sems dpa’ rnams 
dan sans rgyas kyi nan thos rnams dan ’grogs par ’gyur ba dan Ion 
spyod che bar ’gyur ba dan mtho ris sieve ba dan myur du yons 
mya nan las 7 da’ ba ste bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod 
rten la phya "chal ba’i phan yon no. 

LXXX de bzin gsegs pa’i mchod rten la phyag dar byas pa’i phan 
yon bcu yod dc 1 458 b] bcu gan ze na gzugs bzah ba dan lta na 
sdug pa dan mjes pa dan skad snan pa dan de’i ’dod chags dan ze 
sdan dan gti mugbsrabs par ’gyur ba dan lam du ’gro na rewa dan 
gyo mo dan gsen raa rnams med par ’gyur ba dan bcun pa’i rigs su 
skye bar ’gyur ba dan Ions spyod che bar ’gyur ba dan mtho ris 
skye bar ’gyur ba daii myur du yons su mya nan las ’da’ ba ste. bcu 
po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod rten la phyag dar byas pa’i 
phan yon o. 

LXXXI de bzin gsegs pa’i mchod rten la gdugs dbul ba’i. phan 
yon bcu yod de. bcu gan ze na ’jig rten na gdugs lta bur ’gyurba 
dan lus la cha has gdun ba med par ’gyur ba dan sems la gdun ba 
med par ’gyur ba dan ’jig rten gyi rten du ’gyur ba dan bdag 
par ’gyur ba’i las byed cm sog pa dan ’khor los sgyur ba’i rgyal 
srid „yan dag par ’thob pa dan dbah che bar grags par ’gyur ba 
dan Ions spyod che bar ’gyur ba dan mtho ris su skye bar "gyur ba 
dan myur du yons su mya nan las ’da" ba ste. bcu po de dag ni de 
him gsegs pa’i mchod rten la gdugs phul ba’i phan yon o. 

LXXXII de bzin gsegs pa’i mchod rten la dril bu dbul ba’i phan 
yon bcu yod de bcu gan ze na gzugs bzan bar ’gyur ba daii skad 
snan par ’gyur ba dan yid du ’on ba smra ba daii ldan par ’gyur 
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ba dan ka la pihka’i sgra lta bu smra # ba dan Idan par ’gyur ba dah 
gzun ba’i chig ta ’gyur ba dan rab tu dga ’bar ’gy,ur ba dan kun 
tu dga’ ba rgya chen po’i sgra thos pa dan Ions spyod ehe bar ’gyur 
ba dan mtho ris su skye* bar [469 a] ’gyur ba dan myur du yons su 
mya nan las ’da’ ba ste bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod 
rten la dril bu phnl ba’i phan yon o. 

LXXXIII. de bzin gsegs pa’i mchod rten la ba dan dpul ba’i phan 
yon bcu yod de ’Jig rten na rgyal mchan lta bur ’gyur ba dan ’ja’an 
3 es dan slon (blon) pa dan he du dan snag gi ghen mchams rnams 
sti stan byed bla mar byed rim gro byed mchod par byed pa dah. 
phyogs dan phyogs mchams rnams su de’i grags pa dan brjod pa dan 
sgra dan chigs su bead pa mnon du ’byun ba dan gzugs bzah zih lta 
na sdug la mjes par ’gyur ba dan skye ba gzan rnams su che rih zin 
rih du gnas par ’gyur ba dan dban che bar grags par ’gyur ba dan 
rigs bcun par skye bar ’gyur ba dan Ions spyod chen por ’gyur ba 
dan mtho ris su skye bar ’gyur ba dan myur du yons su mya nan las 
’da’ bar ’gyur ba ste. bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod 
rten la ba dan phul ba’i phan yon 0. 

LXXXIV. de bzin gsegs pa’i mchod rten la na bza dpul ba’i phan 
yon bcu ghis yod de. bcu ghis gah ze na. mjes sin lta na sdug par 
’gyur ba dan pags pa ’jam pa dan pags pa snura pa dan pags pa 
sran pa dan de’i lus la rdul dan dri ma mi chags pa dan de’i gos 
b&m por ’gyur ba dan gdih ba dan bgo ba phra mo rhed par ’gyur 
ba dan ho cha ses pa dan khrel yod pa phun sum chog par ’gyur ba 
dan mthon [ 45 g b] na dga’ bar ’gyur ba dan Ions spyod che bar ’gyur 
ba dan mtho ris su skye bar ’gyur ba dan yons su mya nan las ’da’ 
ba ste. bcu ghis po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod rten la na 
mza’ phul ba’i phan yon o. 

LXXXV. de bzm gsegs pa’i mchod rten la me tog dbul ba’i 
phan yon bcu yod de bcu gah sSe na. ’jig rten na me tog lta bur 
’gyur ba dah de’i sna’i’ dbaii po yah hams par mi ’gyur ba dan lus 
la dri ha ba med par ’gyur ba dah lus la dri zim po ’byun bar ’gyur 
ba dah phyogs dah phyogs mchams rnams su de’i chul khrims kyi 
dro’i had ldan bar ’gyur ba dah ’jig rten pa rnams ’khor zin ’du ’bar 
gyur ba dah yid du ’oh ba’i chos rnams ’thob par ’gyur ba dah Ions 
spyod che bar ’gyur ba dah mtho ris su skye bar gyur ba dah myur 
du yons su mya han las ’da’ ba ste- chos bcu po de dag ni de bzin 
gsegs pa’i mchod rten la me tog phul ba’i phan yon o. 

LXXXVI. de bzin gsegs pa’i mchod rten la phren ba dbul ba’i 

i4 
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phan yon bcu yod de. beu gan ze na. ’jig rten na phren ba lta bur 
’g\ur ba dan lus kyi dri na ba med par ’gyur ba dan phyogs dan 
phyogs mchams rnams su chul khrims kyi dri zim po’i had ldan ba 
dan rfag tu dri zim par ’gyur ba dan brgyitn par ’gyur ba d&h gsog 
’khor mi phyed par ’gyur ba clan sieves pa dan bud med rnams kyi 
yid clu ’on bar ’gyur ba dan Ions spyod che bar ’gyur ba dan mtho ris 
su skyc bar ’gyur ba dan myur du yohs su mya nan [46o a] las ’da 1 
ba ste. bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod rten la phren 
ba phul ba’i phan yon o. 

LXXXVII. de b^in gsegs pa’i mchod rten la mar me dbul ba’i 
phan yon bfiu yod de. bcu gah ze na. ’jig rten na mar me lta bur 
’gyur ba dan sa’i mig rnam par dag par ’gyur ba dan lha’i mig ’thob 
par ’gyur ba dan dge ba dan mi dge ba’i chos rnams la ses rab ’byun 
bar ’gyur ba dan ma rig ba dan gti mug gi mun pa sel ba dan ses 
rab kyi snail ba ’thob par ’gyur ba dan de ’khor na de ’khor ba’i 
che mun yan mun pa na gnas par mi ’gyur ba dan Ions spyod che 
bar ’gyur ba dan mtho ris su skye bar ’gyur ba dan myur du yohs 
su mya nan las ’da’ ba ste bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i mchod 
rten la mar me phul ba’i phan yon o 

LXXXVIII. de bzin gsegs pa’i mchod rten la byug spos dbul 
ba’i phan yon beu yod de bcu gah ze na ’jig rten na byug spos lta 
bur ’gyur ba dan sna’i dbah po rnam par dag par ’gyur ba dan. lus 
la dri mi ssim pa med par ’gyur ba dan rtag tu dri sSim par ’gyur ba 
dan gzugs bzan bar ’gyur ba dan ’jig rten pa rnams ’khor zih ’du bar 
’gyur ba dan yid du ’on ba’i chos rnams ’thob par ’gyur ba dan loh 
spyod chen por ’gyur ba dan mtho ris su skye bar ’gyur ba dan myur 
du yohs su mya han las ’da’ ba ste. chos bcu po de dag ni de bzin 
gsegs pa’i mchod rten la byug [46o b] spos phul ba’i phan yon o 

LXXXIX. de bsdn gsegs ba’i mchod rten la rol mo sil shan 
dbul ba’i phan yon bcu gah ze na gzugs bzan zin lta ma sdug par ’gyur 
ba dan skad shan par ’gyur ba dan yid du ’on ba smra ba dan ldan 
par ’gyur ba dah grags pa dan ldan par ’gyur ba dan gzun ba’i chig 
tu ’gyur ba dah rtag tu dga ’bar ’gyur ba dan thams cad dga’ ba’i 
sgra rgya chen po ’thob par ’gyur ba dah loh spyod 6he bar ’gyur 
ba dah mtho ris su skye bar ’gyur pa dah (myur du) yohs su mya 
han las ’da’ bar ’gyur ba ste. bcu po de dag ni de bzin gsegs pa’i 
mchod rten la rol mo sil shan phul ba’i phan yon no 

XC. de btfin gsegs pa’i mchod rten byed pa’i phan yon bco 
brgyad yod de bco brgyad gah te na. rgya chen po’i rigs su skye 
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bar ’gyur ba dan gzugs bzan bar ’gyur ba dan mjes sin mig ta sdug 
ppr ’gyur ba dan che bar grags bar ’gyur ba dan gvog ’khor rgya 
chen por ’g\ur ba dan gvog ’khor mi phved par ’gvur ba dan Ions 
spyod che bar ’gyur ba (fan ’jig rten pa rnams ’khor zin ’du bar ’gvur 
ba dan kun gyi rten du ’gyur ba dah phyogs hour brjod pa dan 
sgra dah chigs su bead par rgya chen po mnon du ’bvuh bar ’gyur 
ba dah lha dah mis mchod par ’gyur ba dah phyug ein nor man po 
dah Idan par ’gyur ba dan ’khor los sgyur ba’i rgyal srid ’thob par 
’gyur ba dah che rin bar ’gyur ba dah lus rdo rje Itar la bregs par 
’gyur ba dah lus mchan dan [46 1 a] dpe byad dah Idan par ’gvur 
ba dah miho ris su skve bar ’gyur ba dah myur du yohs su mya nan 
las ’da’ ba ste. bco brgyad po de dag ni dc bzin gsegs pa’i mchod 
rten byed pa’i phan yon o. 

XCI. kliri stan byin pa’i phan yon heu yod de. bcu gah ze na 
’jig rten gyi bla ma’i gnas su ’gyurba dah bsnags par ’gvur ba dah 
skye bo man po la grags pa dah brjod pa dah sgra dah chigs su bead 
pa man po mnon du ’byuh bar J gyur ba dah bde ba dah yid bde ba 
man bar ’gyur ba dah bzon pa dah khri stan dan rim gro byed pa dan 
Idan par 7 gyur ba dah ’jig rten pa rnams la ’khor zin ’du bar ’gyur 
ba dah lohs spyod che bar ’gyur ba dah dban che bar grags par ’gyur 
ba dah mtlio ris su skye bar ’gyur ba dan myur du yohs su mya nan 
las ’da’ ba ste. bcu po de dag de dag ni khri stan bvin pa’i phan 
yon o 

XCII. khyim \corr. lham] byin pa’i phan yon bcu yod bcu gah 
ze na. de bzon pa rnams kvis hrel bar mi ’gvur ba dah rkan pa legs 
par gnas par ’gyur ba dan lam du gro na stobs dah Idan par ’gvur ba 
dan de’i lus nal bar mi ’gyur ba daii de ’gro na cher ma dan gseg 
ma dah gyo mo rnams kvis rkan pa snud par mi ’gyur ba dan rju 
phrul thob par ’gyur ba dah de la rim gro byed pa dah Idan par 
’gyur ba dan Ions spyod che bar ’gyur ba dah myur du yohs su 
mya nan las ’da’ ba ste. bcu po de dag ni lham byin pa’i phan yon no. 

XCIII. snod spyad byin pa’i phan yon bcu yod de [46 1 b] bcu 
gah ze na. ’jig rten gyi yon tan kyi snod lta bar ’gyur ba dan mdog 
snom par ’gyur ba dah seras kyi rgyud mn*n par ’gyur ba dan 
skom par mi ’gyur ba dah skom na ’an chu ’bvuh bar ’gyur ba dah 
yi dags su skye bar mi ’gyur ba dah lha dah mi rnams dga’ bar ’gyur 
ba dah Ions spyod che bar ’gyur ba dan mtho ris su skye bar ’gvur 
ba dah myur du yohs su mya nan las ’da’ ba ste. bcu po de dag ni 
snod spyad byin pa’i phan yon o. 
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XCIY. kha zas sbyin pa’i phan yon ben vod de beu gan ze na. 
che rin bar ’gyur ba dan mdog bzan bar ’gyur ba dan stobs dan 
ldan par ’gyur ba dan dran pa dan ldan zih spobs pa dan pa ldan 
par ’gyur ha dan bag cha ba med par ’khor gyi nan du ’gro ba dan 
’khor ’dun par ’gjur ba dan lha dan mi mams dga’ liar ’g \ ur ba dan 
Ions spyod ehe bar ’gyur ba dan mtho ris su skye bar ’gvur ba dan 
myur du yons su mya nan las ’da’ ba stc beu po de dag ni zas bvm 
pa’i phan yon o. 

XCY bzon pa byin pa’i phan yon beu yod de. beu po ganze na. rkan 
pa sin tu gzon sa chags par ’gyur ba dan rkan pa sin tu gnas par 
’gyur ba dan rkan pas ’gro ba na lam hal bar mi ’gyur ba dan bde 
bar ’gyur ba dan mi mza’ ba man bar mi ’gyur ba dan rju ’phrul gyi 
rkan pa rgya ehen po ’thob par ’gyur ba dan bzon pa rnams kyis brel 
bar mi ’gyur ba dan rim gro nan ba dan ldan par ’gyur ba dan mtho 
ris su skye bar ’gyur ba dan myur du yons su mye nan las [ /|6 2 a| 
’da* ba sic. beu po dc dag ni bzon pa byin pa’i phan yon o 

XCVI. gnas byin pa’i phan yon mi rab tu man ste man po gah 
ze na de la ’jigs pa mi ’byun o. gdih ba dan bgo bar sin tu ’ji po 
riled par ’gyur 0. lha dan mi rnams kyi ’dod pa’i yon tan lha riled par 
’gyuro gal te ’dod dc rgyal rigs ehe zin mtho bn’i rigs su skye bar 
gyur eig ce ’am bram ze’i rigs ehe zm mtho ba’i rigs su skye ’bar 
gyur eig ee ’am khyim bdag ehe zin mtho bai rigs su skye bar eig 
na. de’i smon pa de ’gyur bar ’gyuro gal te ’dod dc bdag groh gyi 
geo bor gyur eig ee ’am groh khyer gyi geo bor gyur eig ee ’am 
groh rdal rdal gyi geo bor gyur eig ee ’am ri brags kyi rgyal por 
gyur eig ee ’am rgyal phran du gyur eig ee ’am rgyal po bean par 
’gyur eig ee na, de’i smon lam de bzin du ’grub par ’gyur ba. gal 
te ’dod de glin geig pa’i rgyal por gyur eig ee ’am glin ghis kyi 
rgyal por gyur eig 6e ’am glin gsum gyi rgyal por gyur eig ee ’am 
’khor lo sgyur ba’i rgyal por gyur eig ce na de’i smon pa de ’grub 
par ’gyuro. gal te ’dod de rgyal ehen bzi’i ris kyi lha rnams dan 
skal ba mham par skye bar gyur eig ce na’ an de’i smon pa de ’grub 
par ’gyuro sum cu rca gsum dan ’thab bral dan dga’ ldan dan ’phrul 
dga’ dan gsSan ’phrul dban byed kyi lha rnams dan skal pa muam 
par skye bar ’gyur cig ee na ’ah de’i smon pa de ’grub par ’gyuro 
gal te ’dod de chpns ris (rigs) kyi lha f/162 b] rnams dan skal ba 
du rafiam par skye bar gyur eig ce na ’an, de de’i smon pa de ’grub 
par ’gyuro. chans ba’i ’dun na ’don dan chans ehen dan ’od chun dan 
chad med ’od dan ’od gsal daii dge chuh dan chad med dge dan 
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dge rgvas dan sprin med dan bsod nams skyes dan ’bras su che ha 
dan mi che ha dan mi gdun ha dan gya nom snad dah sin tu mthoh 
dan ’og min gyi lha rnams dah skal ba mnam par skyc bar gyiir cig 
ce na ’an de’i smon pa de ’grub par ’gvuro. gal te ’dod de nam kha’i 
mtha 7 yas skye inched dan rnam ses mtha ’yas skye mclied dan cliun 
zad med pa’i skye mched dan ’du ses med ’du ses med min gyi 
skye mched kyi lha rnams dan skal pa milam par skye bar gyur 
cig ce na ’an. del smon pa de *grub par ’gyuro gal te ’dod de. 
rgyun du zugs pa’i ’bras bu mnom sum du bya’o ze na ’an. de’i 
smon pa de ’grub par ’gyuro. gal ie ’dod de. Ian cig phyir ’oh ha’i 
’bras bu dan phvir ma ’on ba’i bras bu dan dgra bcom pa’i ’bras bu 
dan ran byan chub mhon du bya’o ze na ’an. de’i smon pa de ’grub 
par ’gyuro. gal te ’dod de bla na med pa yah dag par rjogs pa’i byan 
chub mnon par rjogs par byan chub par gyur cig ce na ’an. de’i 
smon pa de ’grub par ’gyur te. man po de dag ni gnas byin pa’i 
phan yon o 

XCVII. btim ba byin pa’i phan yon bcu yod de bcu gah ze na dban 
po thams cad vons su chan bar ’gyur ba dah dpral ba dag cin jum 
ba’i bzin du ’gyur ba dah [463 aj yon tan dan ldan par ’gyur ba dah 
scms kyi rgvud mhen par ’gyur ba dan skom par mi ’gyur ba dah skom 
na ’ah chu ’byun bar ’gyur ba dan yi dags su skye bar mi ’gyur ba 
dah lohs spyod che bar ’gyur ba dan mtko ris su skye bar ’gyur ba 
dan myur du yohs su mya nan las ’da’ ba ste. bcu po de dag ni btuh 
ba byin pa’i phan yon no 

XCVIII rah tu byun ba’i phan yon bcu yod de bcu gan ze 11 a 
de bu dah chun ma dah nor la srcd par mi ’gyur ba dah de ’dod pa’i 
yons su ’jin par mi ’gyur ba dan dgon par gnas pa la dga’ ha dan 
sans rgvas la gus par ’gyur ba dan bdud kyi spyod yul rnam par 
spon ba dan bde ’gro ’thob par byed pa’i chos rnams \ohs su ehol 
ba dan nan ’gro ’thob par byed ’pa’i chos rnams spoil ha dan lha dah mir 
sman pa med pa dah rlag tu de bzin gsegs pa’i gsuns rab la rab tu 
byun bar ’gyur ba dan mtho ris su skye bar ’gvur ba dah myur du 
yons su mya nan las ’de’ ba ste. chos bcu po de dag ni rah tu^byun 
ba’i phan yon o 

IC dgon pa la gnas pa’i phan yon bcu yod de bcu gan ze (na) 
’du ’ji rnam par spoh pa dan rab tu dban la sten pa dan del sems 
bsam gtan la dmigs par ’gyur ba dan sans rgjas bcom ldan 'das 
rnams la smon pa dan dga’ ba dah bde ba dan )id bde ba lus la skyed 
pa dan de la bar du good par mi ’gyur [463 b| ba dah ji Itar thos pa’i 
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ehos rnams kyi don rgya cher ses par ’gyur ba dan zi gnas Hhob pa 
dan lhag mthon ihob pa ste. beu po de dag ni dgon pa la gnas pa’ 
phan yon no 

C. bsod shoms len pa’i phan yon beu yod de. ben gan ze na de ’groi 
ba la goms par ’gyur ba dan de spyod yul la goms par ’gyur ba 
dan rgyal geag par 'gyur ba dan bdag riled pa la sbyorba dan gzan 
dag kyi bsod nams la rab tu ’god pa dan ston pa’i stan pa yons su 
ston pa dan phyi ma’i skye bo la snan bar bvas par ’gyur ba dan 
clians pa mchuns bar spyod pa rnams la ham ha ba med par byas par 
’gyur ba dan dma’ ba’i sems he bar gzag par ’gyur ba dan bsod 
shoms kyis yons su dul ba’i dge sbyon gi phyogs la mun pa med par 
snan ba’o 

CL ’jigs pa med pa’i phan yon beu yod de. beu gah ze na 
’jigs pa med par groh du ’jug pa dan ’jigs pa med par gron nas 
’byuh ba dan ’jigs pa med par khyim rnams su 7 gro ba dan ’jigs pa 
med par ’khor rnams la ihos ston pa dan ’jigs med par dge ’dun 
gyi nan du ’jug pa dan ’jigs pa mod par slob dpon dan mkhan po’i 
dun du ’gro ba dan ’jigs pa med par byams pa’i sems kyis slob ma’i 
gan du ’gro ba dan ’jigs med par gas dan zas dan mal cha dan na 
ba’i gsos sman dan yo byad rnams yons su spyod pa dan ’jigs pa 
med par kha ton ’don pa dan ’jigs pa med par ehc ’pho g/ah du 
[404 a] byad pa’o 

brum zc’i khyc’u de ltar na. sems can rnams ni bdag gis las las 
gyur pa las kyi rgyu las skyes pa las kyi skal pa la spyod pa las la 
rten pa yin te sems can rnams ni las kyis rab dan ’brin dan tha mar 
rnam par ehe ba’o zes has gan smras pa de ni ’di las dgons te smraso. 
ehos kyi rnam grans ’dibsad pa na bram ze’i khye’u Suka beom ldan 
’das la sems muon par dad do de nas bram ze’i khye’us beom ldan 
’das la ’di skad ees gsol to. Gau ta ma kyod milan du yod par dge bshen 
gzandag gi khyim du gsegs par dgons na. bdag gi pha bram ze To’u 
de ya’i khjim du yan gsegs par dgons su gsol. de ni bram ze To’u de 
yi khyim du yun rih po’i don du bde ba dan phan par ’gyuro beom 
ldan r ’das khyis gsuns pa la ranon par dga’ ste. rjes su yi rah nas beom 
ldan ’das kyi gan nas son no. 

las rnam par ’byed pa rjogso. 



[Chg.] — FO WEI CHEOU KIA TCIIANG TGHO 
CHOUO YE PAO TCH’A PIE KING 

Traduit par Gautama Dharmaprajna en 682 
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FRAGMENT D*UN SUKASUTRA 

EN SANSCRIT 

PROVENANT DE l’aSIE CENT RALE 

Ed. Hoernle, Manuscript Remains of Buddhist Literature found in 
Eastern Turkestan, p 48-5o*. 

Fol. 56 (i) [VII] s'akyat kusalamulad viechandanam alpasakyanaiii 
pudgalanaiii paribhavah ime dasa dharma alpasakya(^) samvarta- 
niyah. [VIII] dasa dharma mahasakyasamvartamyah katame dasa. 
anirsyukah parasya labhasatkara( 3 ) slokair attamanata parasya kir- 
tisabdaslokair attamanata ryatra [sic] pradanam bodhicittotpadah ( 4 ) 
tathagatabimbakaranam matapitrnam pratyudgamanam aryanaiii pra- 
tyudagamanarii alpasakyat kusa ( 5 )lamulad viechandanam mahas'akye 
kus'alamule samadapanam ime dasa dharma mahasakyasaiiivartam- 
(Y)yah. [IX] dasa dharma nicakulasamvartaniyah. katame dasa. 
amatrjnata. apitrjnata. asramanyata (V) abrahmanyata. kule na jyes- 
thanupalakatvam asanad na pratyutthanam asane na nimantranam 
(3') matapitror asusrusa aryanam asusrusa nicakulajatanam pudga- 
lanam antike pari ( 4 ') bhavah ime dasa dharma nicakulasarhvarta- 
niyah [X] dasa dharma uccakulasamvarlaniyah katame dasa. (5') 
matrjiiata pitrjnata. s'ramanvata. brahmanyata. kule jyesthanupa- 
lakatvam asanat pratyuttha- 

Fol. 67 ( 1 ) nam asanenabhinimamtranam matapitroh susrusa, arya- 
nam susxmsa nicakulajatanam pu ( 2 ) dgalanam aparibhavah ime dasa 
dharma uccakulasamvartaniyah [XI] da£a dharma alpabhoga^uiiva- 
( 3 )rtaniyah katame dasa. adattadanam. adattadanasamadanapam. 
adattadanasya ( 4 ) ca varnavadita. adattadanena attamanata mata- 
pitfnam vrttyupa( 5 )echedah parasya alabhena attamanata parasya 
labhena nattamanata. parasya labhantara(Y)yo durbhiksayacana ca. 

1 Gf Kandjour, Mdo XXYI, 468 a , texte tres \oism, mais different 
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ime dasa dharma alpabhogasaxnvartamyfih [XII] dasa dharma maha- 
bhogasamvarla (?') myall kalame dasa danam adattadanavairamanam. 
adattadanavairamaixasya vamavadila (3') adaltadanavairamanena 
altamanala parasya alabhenn anattamanaia. parasya (4') labhena 
attamanata parasya labhodvogah danasyabhyanumodanam danadhi- 
muktanam pudga (5') lanam sampraharsanam subhiksayacana ea 
ime dasa dharma mahabhogasamvartamyah. 



CULAKAMMAVIBHANGASUTTA 

(Majjhtma Nikita, n° i35.) 


Evarii me sutam. ekam samayam Bhagava Savatthiyaiii viharati 
Jetavane Anathapindikassa arame. atha kho Subho manavo Todeyya- 
putto yena Bhagava ten-upasamkami upasamkamitva Bhagavata 
saddhim sammodi sammodaniyaiii katham saraniyam vitisaretva eka- 
manta m nisldi. ekamantam nisinno kho Subho manavo Todey}a- 
putto Bhagavantam etad avoca : Ko nu kho bho Gotama hetu ko 
paccayo yena manussanarii yei a satarii manussabhutanam dissati hina- 
ppanitata. dissanti hi bho Gotama manussa appayukii dissanti digha- 
yuka dissanti bahvabadha dissanti appabadha dissanti dubbanna 
dissanti vannavanto dissanti appesakkha dissanti mahesakkha dissanti 
appabhoga dissanti mahabhoga dissanti nicakulina dissanti uccakullna 
dissanti duppanha dissanti pahnavanto. ko nu kho bho Gotama 
hetu ko paccayo yena manussanam yeva satara manussabhutanarii 
dissati hlnappanltata ti. — Kammassaka manava satta kammada- 
yada kammayoni kammabandhu kammapatisarana. kammaiii satte 
vibhajati yadidam hinappanitataya ti. — Na kho aham imassa bhoto 
Gotamassa samkhittena bhasitassa vittharena atthatii avibhattassa 
vittharena attham ajanami sadhu me bhavam Go tamo tatha dhammaiii 
desetu yathaham imassa bhoto Gotamassa samkhittena bhasitassa 
vittharena attham avibhattassa vittharena attharii ajatieyyan ti. — 
Tena hi manava sunahi siidhukam manasikarohi bhasissami ti — 
Evarii bhoti kho Subho manavo Todeyyapuito Bhagavato paccassosi. 
Bhagava etad avoca 

Idha manava ekacco itthi va puriso va panatipati hoti luddo lohi- 
tapani hatapahate nivittho adayapanno panabhutesu. so tena kam- 
mena evam samattena evarii samadinnena kayassa bheda param 



Cli r.AK A M MA VI Ml \ NGASU ft A 


i38 

marana apayarii duggatiiii vinipatam nirayam uppajjatti no ce kayassa 
bheda param marana apa\am duggatim vinipatam nirayam uppajjati 
sace manussatam agacchali yattha yattha pjaccajayati appayuko hoti. 
appaynkasamvattanika esa manava patipada vadidam panatipati hoti 
luddho lohitapani hatapatahaniviltho adayapanno panabhfitesu. 

Idha' pana manava ekaceo itthi va pnriso va panatipatam pahaya 
paniitipata palivirato hoti nihitadando nihitasattho lajji dayapanno 
sabbapa^abhutahitanukampi 'viharati so tena kammena evarh samat- 
tenaevaiii samadinnena kayassa bheda param marana sugatim saggam 
lokam uppajjati. no ce kayassa bheda param marana sugatim saggam 
lokam uppajjati sace manussattam agacchati yattha yattha paeeajayati 
dighayuko hoti. dighayukasamvattanika esa manava patipada yadi- 
dam panatipataih pahaya pfmatipata palivirato hoti nihitadando 
nihitasattho lajji dayapanno sabbapanabhutahitanukampi viharati. 

Idha manava ekacco itthi va pnriso vft sattanam vihethakajatiko * 
hoti panina va Jeddunava dandcna va satthena va. so tena kammena 
evath samattena evam samadinnena kayassa bheda param marana apa- 
yaiii duggatim vinipatam nirayaiii uppajjati. no ce kayassa bheda . ... 
paeeajayati bahvabadho hoti. bahvabadhasamvattanika — . .. dan- 
dena va satthena va. 

Idha pana manava ekacco.... sattanam a vihethakajatiko hoti 
satthena va* so tena kammena. .. sugatim.. . appabadho hoti. appa- 
hadhasamvattanika satthena va. 

Idha manava ekacco kodhano hoti upayasabahulo appam pi 

vutto samano abhisajjati kuppati byapajjati patitthiyati kopan ca 
dosah ca appaccayan ca patukaroti. so tena kammena ... apayam.... 
dubbanno hoti dubbanmxsamvattanika appaccayan ca patukaroti. 

Idha pana akkodhano hoti anupayasabahulo bahum pi 

vutto samano nabhisajjati na kuppati na ... patukaroti. so tena kam- 
mena sugatim,..'. pasadiko hoti. pasadikasamvatlanika — patu- 

karoti 

Idha manava ekacco... . issamanako hoti paralabhasakkaragaru- 
karamananavandanapujanasu issati upadussati issaiii bandhati. so 
tena kammena, . . apayani . appesakkho hoti appesakkhasamvat- 
tanika... ., na issaiii bandhati. 

Idha pana. . . anissamanako hoti para na issati na upadussati. 

na issaiii bandhati. so tena kammena. ... sugatim.. .. mahesakkho 
hoti. mahesakkhasamvattanika..,.. na issam bandhati. 

Idha manava na data hoti samanassa va brahmanassa va 
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annarii panam vattham vanam malagandhavilepanam seyyavasatha- 
padipeyyam. so tena kammena. apayam.... appabhogo hoti. appa- 
bhogasamvattanika jpadipeyyam. 

Idha pana . . . data hoti padlpeyyam. so tena kammena... 

sugatim . mahabhogo hoti mahabhogasariivattanika padipevyam. 

Idha manava... . thaddho hoti atiraam abhivadetabbam na”abhiva- 
deti paccutthatabbarii na paccuttheti asanarahassa asanam na deti 
maggarahassa na maggarn deti sakkatabbam na sakkaroti garukata- 
bbarii na garukaroti manetabbam na maneti pujetabbam na pujeti. so 
tena kammena. .. apayam... nicakulino hoti nleakullnasamvatta- 
nika na pujeti. 

Idha pana... atthaddho hoti anatimani abhivadetabbam abhiva- 

deti.. . pujetabbam pujeti. so tena kammena. .. sugatim uccaku- 

lino hoti. uccakulinasamvattanika. pujeti. 

Idha manava . .. saznanam va brahmanam va upasamkamitva na 
paripucehita hoti kim bhante kusalam kim akusalaiii kim savajjarh 
kim anavajjam kim sevitabbam kim na sevitabbam kim me kayirama- 
narii dlgharattam ahxtaya dukkhava hoti kim va pana me kayira- 
manarii digliarattam hitaya sukhaya hoti ti so tena kammena — 
apayam. ... duppaiiuo hoti duppaniiasamvattanika.. . hitaya sukhava 
hotlti. 

Idha pana manava paripucehita hoti kim kusalaiii......... 

sukhaya hoti ti. so tena kammena sugatim... . mahapafmo hoti 

mahapannasamvattanika... ... sukhava hoti ti. 

Ill kho manava appavusamvattanika patipada appayukattaiii upa- 

neti (et de merae pour chacune des rubriques jusqu’a:) 

mahapafmattam upaneli. 

(Puis reprise de la formule initiale :) kammassaka. ... . hitappa- 
nitataya ti 

Et conclusion stereotypee du sutta 



